'INADA  [)E  L'ATLâNTKILE  .U'  FA1'IFI!1IE  ET  A  L'OCÉAN  AR(TI(11E. 


Ce  livre  contient  le  précis  historique  et  topographique  du  Canada,  rela- 
;ivement  à  son  climat  et  à  ses  ressources*  le  progrès  des  découvertes  du  pays 
juâqu'à  8i*  24'  de  latitude  nord  atteint  par  Greely  pondant  la  dernière  expé- 
dition arctique  de  1881-84,  les  dates  de  la  fondation  de  nos  principales  v?lles, 
etc.,  et  un  tableau  chronologique  des  divers  voyages  de  découverte  entrepris 
depuis  l'année,  340_ avant  l'ère  chrétienne  jusqu'à  présent/  .ot^  Ji.^r7^^pf>^  ^O. 

'  L'auteur  donne  la  description  des  régions  et  des  postes  les  moins  connus 
qui  ont  été  parcourus  ou  habités  par  les  découvreurs,  les  missionnaires  et  les 
traiteurs,  dans  les  territoires  du  nord  et  de  l'ouest,  et  aussi  des  tableaux  indi- 
quant la  limite  nord  de  la  production  des  céréales  et  des  légumes  dans  le 
Canada  comparativement  à  celle  des  diverses  parties  de  l'Europe. 

Tous  ces  renseignements  seront  éminemment  utiles  aux  géographes,  aux 
historiens,  aux  voyageurs,  aux  missionnaires  et  à  ceux  qui  désireront  connaître 
le  climat  et  les  ressources  du  pays  avant  de  s'y  établir. 

Le  tout  paraît  avoir  été  rédigé  avec  la  plus  grande  exactitude.  C'est 
l'œuvre  la  plus  complète  de  ce  genre,  qui  ait  été  publiée  jusqu'à  ce  jour. 

fZnhCcc^^^n^^^  .^lyiA^  j^f^t^^^^i^e-je.    /j?-^-*'-^,^*^^  ^.^xvt^-'lVt- 


1  l  "fe^  i  . 


MEMORANDA. 


LE    C^NA^D^ 


DE 


L'ATLANTIQUE  AU  PACIFIQUE  ET  A  LA  MER  POLAIRE, 

EXPÉDITIONS  j^^RCTIQUES 


ET 


VOYAGES  DE  DECOUVERTE  AU  NORD, 

ETC.,    ETC. 


PAR 


G.    F.    BAILI.AIRGE, 

DÉPUTÉ-MINISTRE  DES  TRAVAUX  PUBLICS. 


1 **** 


TABLE  DES  MATIÈRES. 

l'AliK. 

Lettre  de  Son  Honneur  John  Schultz,  Lieutenant-Gouverneur  du  Manitoba, 

au  Hujet  de  la  carte  hintorique  du  Canada 3 

le  Partie. — Superficie  et  population  du  Canada,  de  IGOô  à  181)0.     Population 

de  l'Univers,  etc 5  à  24 

lie  Partie. — Nombre  de  Milles  Marins  et  Statutaiies,  corresponilants  à  un 
dei^ré  de  Longitude  à  chaque  degré  de  Latitude,  et  leur  défi- 
nition   210 

"  Haussement   et  baissement    des  Petites    et  Grandes  mers,    à 

divers  endroits  du  Canada 211  à  218 

"  Ouverture  et  fermeture  de  la  navigation,  etc.,  à  divers  Ports 

du  Canada 230  à  231 

"  Divers  Ports  ouverts  à  la  navigation,  en  Canada,  pendant  toute 

l'année !. 234 

"  Routes  Océaniques  et  Canaux  lntero(éani(iues 244  à  248 

"         Chemins  de  fer  projetés  jusqu'à  la  Baie  d'Hudson 249 

"  Dépenses  sur  les  Travaux  Publiques  du  Canada 252  à  253 

"  Administrateurs,  etc.,  Ministère  des  Travaux  Publics,  1841  à 

1891 256  à  257 

"  Eaux  navigables,  canaux,  cheminsdefer,  lignes  télégraphiques, 

routes  de  Liverpool  à  Yokohama 25  à  61 

nie  Partie. — Chronologie  des  découvertes  et  de  la  fondation  des  divers  cités, 
postes  de  traites,  etc.,  dans  l'Amérique  du  Nord,  colonisée  par  la  France 

et  la  Grande-Bretagne 64  à  80 

lYe  Partie. — Latitudes,  longitudes,  climat,  etc.,  suivant  les  observations  de 

divers  explorateurs,  et  les  Stations  Circumpolaires  Internationales 81  à  104 

Te  Partie. — Ressources  naturelles,  produits  et  commerce,  etc 105  à  112 

Vie  Partie. — Statistiques  agricoles,  1605  à  1888  inclusivement 113  à  132 

Vile  Partie. — Forts,  etc.,  compris  dans  les  divers  diocèses  des  Teri-itoires 

du  Nord 236  à  239 

"  Bassin     de    la    rivière  Mackenzie,    principaux    forts,    Baie- 

d'Hudson,    Territoires    du    Nord-Ouest.    Territoire    de    la 

Rivière  Yukon .' 133  à  180 

Ville  Partie. — Frontières  du  Canada  et  des  Etats-Unis,  et  des  Provinces 
de  la  Nouvel  le- Ecosse,  du  Cap-Breton,  de  llle  du  Prince- 
Edouard,  du  du  Nouvcau-Brunswick  et  de  Québec,  des  côtes 
du  Labrador  sous  la  juridiction  du  Gouvei-nement  de  Terre- 
neuve,  des  Provinces  Ontario,  Manitoba  et  Colombie-Britan- 
nique, et  des  Districts  Provisoires  Keewatin,  Assiniboia,  Sas- 

katchewan,  Alberta  et  Athabasca 181  à  104 

"         Statuts  Impériaux,  relativement  au  Labradoi'..... 242 

IXe  Partie. — Tableau  chronologique  par  Scoresb}-,  des  voyages  des  décou- 
vreurs, continué  depuis  1820.  jusqu'au  temps  de  l'Expédition  lécente  du 
Lient.  A.  W.  Greely  et  de  ceux  qui  ont  été  envoyés  à  sa  recherche 195  à  206 


LETTRE 

DK 

SON  lllINNIill!  LE  IJHÎtNANT-CIIIVERNErii  lll  ÏIANITHlîA.  .Illll\  SrilllîZ. 

Al     Sf.IKT    HK    I.A 

CARTE  HISTORIQUE  DU  CANADA. 


HÔTEL  DU  Gouvernement,  12  juillet,  1889. 

Cher  monsieur  Baillairgé, — La  seule  excuse  que  je  puisse  vous  oftrir.  au 
sujet  de  mon  long  retard  à  répondre  à  votre  lettre  du  lô  mai,  est,  qu'il  m'est 
très  difficile,  après  une  absence  d'un  mois  dans  la  Colombie-Britannique,  de 
reprendre  même  ma  correspondance  oflicielle,  et  plus  tard,  je  me  suis  apen/u 
que  j'avais  égan''  votre  aimable  lettre. 

Permettez-moi  de  vous  remercier,  quoique  tard,  pour  la  carte  que  vous 
m'avez  envoyée,  laquelle  démontre  non  seulement  un  grand  soin  photogra- 
phique, mais  dénote  aussi,  par  les  annotations  manuscrites  qui  y  sont  faites, 
une  connaissance  plus  intime  de  cette  partie,  la  plus  septentrionale  de  notre 
grand  Nord-Ouest,  qu'il  me  serait  permis  de  supposer  ]>03sible  à  quelqu'un  qui 
ne  l'aurait  pas  parcourue.  A  mon  avis,  vous  avez  rassemblé,  collationné  et 
enregistré  des  renseignements  de  la  plus  grande  utilité  future  pour  le  Canada,  et 
je  comprends  que  le  gouvernement  ne  pourrait  pas  mieux  débourser  les  deniers 
publics,  que  dans  un  but  qui,  selon  toutes  les  aiiparences,  doit  être  d'un  intérêt 
national,  et  j'espère  de  voir,  avant  longtemps,  votre  carte  entre  les  mains  de 
tous  les  ministres  de  notre  législature  et  dans  toutes  les  écoles  du  pays.  Dans 
mon  opinion,  il  n'y  a  rien  tel  qu'une  grande  circulation  de  votre  carte,  pour 
donner  aux  Canadiens  une  idée  de  la  grandeur  et  de  la  richesse  de  leur  vaste 
héritage.  Vous  me  demandez  d'indiquer  les  omissions  qui  ont  pu  être  faites 
dans  la  copie  que  j'ai  reçue  ;  je  ne  serais  pas  en  état  de  le  faire  ici,  vu  que  les 
bibliothèques  publiques  ou  parlementaires  ne  contiennent  pas  les  autorités  que 
j'aurais  à  consulter  ;  mais  au  cas  où  votre  carte  serait  publiée,  j'irais  à  Ottawa 
pour  vous  aider  de  toute  manière  possible.  Je  puis  cependant  vous  mentionner 
ici,  en  passant,  que  je  crois  que  vous  indiquez  les  bornes  orientales  du  district 
de  Keewatin  trop  à  l'ouest.  Néanmoins,  je  ne  doute  pas,  qu'avant  que  votre 
carte  soit  publiée,  vous  aurez  ce  point  réglé  par  une  autorité  compétente. 
Comme  vous  ne  devez  pas  l'ignorer,  de  récentes  décisions  sont  contradictoires 
aux  bornes  primitives,  et  la  question  devra  en  être  réglée  par  un  acte  du 
parlement  fédéral.  Je  ne  doute  pas  cependant  que  l'arpenteur  général,  ou  le 
ministère  de  la  Justice,  ou  les  deux  ensemble,  ne  soient  en  état  de  vous  doimer 
leur  avis. 

Encore  une  fois,  merci  pour  votre  précieuse  carte  qui  est  maintenant 
suspendue  dans  ma  bibliothèque. 

Croyez-moi,  avec  mes  meilleurs  souhaits, 

Votre  tout  dévoué, 

JOHN  SCHULTZ. 
G.  F.  Baillairgé,  écr, 

Député-ministre  des  Travaux  publics,  Ottawa. 

Depuis  la  réct-ption  de  cette  lettre  la  carte  a  été  soumise  îl  rari)enteur  général,  et  a  été  corrigée  suivant 
les  ren  geignements  les  plus  récents  qu'il  a  eu  la  bonté  de  me  fournir. 

G.  F.  B. 
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1ère  PA.KTIE. 


PUISSANCE  DU  CANADA,  ETC. 


SUPERFICIK  ET  POPULATION, 

1605  à  1890. 


}        '    ■        t         t  > 

t    ^  ,     »    » 
-        '        ■     t 


SUPERFICIE   ET    l'OrULATION. 
Canada  et  Terreneuve,  etc.,  1890. 


I'KOVINCKH,  Distrktx, 
Tkkkitoikiw. 


Kntrét*  dans  la 
Coiiff'-d»' ration 

ou 
organixation. 


MlI.LKH  CAHK^:»*. 


Terre. 


Kuu 


Totaux. 


Pojiula- 
tion. 

Keceime- 
ment 
1H«1. 


Penton- 

neH  i)ar 

mille 

carré. 


Maviitoha,  Province Entrée  danti  la  Conf. 

le  l.->  juillet  1870. ..  (l\mt 

Saskatcliewan,  Dixtrict.. .      ...  Organisé  H  mai  18«2.  101,400 

AsNinilioïa                do      do  8!(,().">0 

TerritoireH  du  Nord-Ouest H.5!l,t><X) 


AthaliaHca,   District (  )rgani«é  H  mai  1882. 

Alln-rta  de»      do 

Colombie-Britannique,Pn)vince  Kntrée  dans  la  Conf. 

le  20  juillet  1871.. 


Ontario  do 

Noiiveau-Bniu.^wick  do 

Nouvelle-KcoMSe  do 

Ile  du  P. -Kdouard  do 

Québec  tlo 


Entrée  dans  la  Conf. 
le  1er  juillet  18(i7... 
do 

do 

Entré-e  dans  la  Conf. 

le  1er  juillet  1873... 
Entrée  dans  la  Conf. 

le  1er  juillet  1807.. 


103,300 
105,8.50 

382,300 

21i»,t)r)0 
28,100 

20,.')50 

2,<J0() 
227,500 


•1,000 
7,<XtO 

.">50 

4(5,400 

1,200 

250 


74,000 
108,4(M» 

!K»,200 

!kk;,(K)o 

104,5<(0 
KMi.KM)     I 


«5,!tM 


1  00 


.5<i,44(i         0  04 


1,0(J0        38;i,3(K)  4i»,4."i9  0  13 


2,.350 
KX» 

50 


222,000     1,023,228         !t  00 
28,200        321, 2.S;}       11  43 

20,tiOO        440,572       21  44 


Territ.  àl'eHtdelaB.  d'Hudson 352,300 


1,400 
5,700 


2,000        108,8!»1 

228,!KK»     l,a59,027 
3.")8,(KJ0    Inconnue. 


Iles  de  l'tK'éan  ArctifUie  et  de 
la  Baie  d'Hudson 


Keewjitii!,  District Oi-gan'sé  187<'>. 

Territoire  à  IV.st  de  Keewatin 

et  au  sud  de  la  Baie  d'Hudson 


Le»  (irand  lacs  et  le  Fleuve  St. 
Laurent  vers  l'est  jusqu'au  (Mi" 
degré  de  longitude  (à  part  de 
ce  ([ui  est  situé  dans  les  Etats- 
l'nis),  non  inclus  dans  les  sur- 
faces précédentes 1 


.3(J0,'X)0    300,000 

207,000  15,00i»  I     282,000 


194,300 


2,500 


Totaux . 


3,318,500 


19(;,800 


do 
do 

do 


47,400 


47,400 


l.S9,!K)0 


Labrador— Cote  orientale  sur  l'Atlantique,  du  Blanc  Sablon  a\i  Cap  Chud- 
leigh,  .sim.s  la  juritlic.  du  (îouvernenient  de  Terreneuve,  environ 

Terreneuve 

dt)          Possessions  Françaises  sur  le  rivage,  du  Cap  Ray  au  Cap  Saint- 
Jean,  environ 


Augmentation  estimée  dejiuis  le  recensement  de  1881,  à  1"5  jxwr  100. 
Total,  18i)0— Estimé 


40,000 
42,734 


4,000 
187,411 

10,000 

4..526,221 
678,933 


3,541,134     5,205,154 


54  44 

6  00 


3,4.58,400  I  4,324,810         1  33 


Note.— Au  sujet  de  ce  tableau,  le  capitaine  E.  Deville'fait  observer  que  ses  ^.onnées,  relativement  à 
l'étendue  de  la  Province  de  C^uétec,  iwrtent  de  la  haute-tr  des  terres  et  que  la  superficie  des  grands  lacs  On- 
tario, Erié,  Huron  et  Sui)érieur,  telle  qu'il  la  donne,  nv  '■omorend  pas  la  partie  des  lacs  qui  appartient  aux 
Etats-Unis.     Pour  plus  de  détails  toucnant  les  lacs  et  rivières,  rotr  pages  26  à  32. 

'  '  G.  F.  B. 

Ottaw.\,  13  juin  1890.  '       ,■     ' 


Superficie  et  population  du  Royaume-Uni  et  des  Etats-Unis  d'Amôrique. 


Payn. 


I  fil 

I    niilltvt  furn-M. 


I'ii|Milati<iii, 
rfi-i'iiwiiifiit  (If 


lluliitiuitM 

|uir 
iiiillf  cum-. 


(ir.-Hn-tapif  ft  Irlandf,  compriiifH  pluH  1mm  dani*  I'Euru{jo 
KUU-UniM  d'Amérique j 


3,W»3,H84 


21W 
14 


SoPERFiciB  et  populiitiou  des  possessions  Britanniques,  par  l'Univers,  en  1881. 


P<mH«-HHionH  Britanni(|UfM  en  Knri)|>f 

do  Africiuf  .  . . . 

do  AMif 

do  Aiufri<iue  . . 

do  AuHtralaHie. 


V2\:£ir, 

3»>,275.774 

3<H»  (M) 

;iV2,()2â 

2,570,iVC) 

7  00 

i,rm,r>2r, 

•*'>7,:m,7:n 

1  62 

3,»i20,210 

<J,3iir>,l!IH 

1  77 

3,07!t,034 

2,741,«34 

0  «!» 

Totaux . 


I 


H,7r)7,0?î» 


3«»5,2!»2,M72 


.'C)  (¥» 


Superficie  et  population  de  l'Univers,  en  1890. 

(  APl'KOX  1 M  ATI  VKMKNT.  ) 


Continfntw  :--Kuro|(e  . . . 
do  Afriquf  . . 

do  Asif 

do  Aiiifriquf . 

do  Océanie... 


.S,S(K»,0(K) 
11,S<K),0<M) 
17,60«,0(H) 
ltv%(»,000 

3,!)0(),00<) 


347.<»0(».()0<l 
l!)7,tKHI,(XH» 
7«i»,(M»0,(K)0 
112,(HJ<),0<X) 
38,(MH>,()(X) 


!»1 
17 
45 
7 
10 


Totaux. 


,53,600,000     I     1,483,000,000 


28 


Note.— La  population  de  la  fîrande-Bretaffne  et  r  e  l'Irlande,  e^tt  maintenant  estimée  à  i)lus  de  rw, 000, 000, 
et  celle  den  ?:tat8-Uiii,s,  à  plus  de  60,(X)0,(X)0. 


POPULATION   PROGRESSIVK. 


POPULATION  ACADIENNE. 


I>OPUX.^TIO]Sr  ^BORiaÊlS^E. 


1 605  à  1890. 


10 


Tableau  chronologique  de  la  population  de  la  Nouvelle-France,  de  l' Acadie,  etc., 
(aujourd'hui  la  Puissance  du  Canada),  indiquant  ses  progrès,  de  1605  à  1881. 


1605  Port-Royal 

ItJOH  (.2viél)ec 

I(i20      do      . 

1(>2S  XoiiVHlle-France 

lt»21(  Uuéliec  (!K)  Aiifflais  compris) 

IWl  NoHvellf-France 

l(i.53  do  

Itt63  do  

IfiO.")  do  (lie  Jure) 

ItKir  do  

KKiH  do  

I(i71  Acadie 

lt)73  Nouvelle-France  . .    

KiT")  do  

l()7<i  do  

167!»  (lo  

107!(  Acadie 

1080  Nouvelle-France    

KWl  do  

1G83  do  

1685  do  (conip.  1,538  Sauv. 

Ifi8(l  Acadie 

16H8  Nouvelle-France 

I()it2  do  

16!»3  Acadie 

16!t5  Nouvelle-France 

1695  Rivière  Saint-.Iean,  N.-B 

16!IK  Nouvelle-France 

16!tH  Acadie,  partie  de  1' 

1701  Acadie,  nord  de  la  jténinsnle 

1703  do  do  

17W)  Nouvelle-France 

1707  do 

1707  Acadie,  nord  de  la  jjéninsule  de  1'. 

1712  Nouvelle-France 

1713  do  

1714  do  .....    

1714  Acadie,  nord  delà  péninsule  de  1'.  . 

1716  Nouvelle-France 

1718  do  

171!)  do  

1720  do  

1720  Ile  Saint-.Tean,  I.P.-E 

1721  Nouvelle-France 

1722  do  

1723  do  

1724  do  

1726  do  

1727  do  

1728  Ile  Saint-Jean,  I.P  -E 

1730  Nouvelle-France    

1731  Acadie,  nord  de  la  i)éninsule  de  1". . 

1732  Nouvelle-France 

1733  Rivière  Saint- Jean,  N.-B 

1734  Nouvelle-France | 

1735  Ile  Saint-Jean 

1736  Nouvelle-France 

1737  do  ., 

1737  Acadie,  nord  de  la  i)éninsule  de  1', 

jiopulation  française 

173!(  Nouvelle-France 

173!(  Ekoupay,  rivière  Saint-Jean 

174!l  Nouvelle-Ecosse, inimig.  anglaise,etc 
174!(  Acadie,  i>éninsule,  j)opul.  française. 
1749  Ile-Royale,  C.-B.,  popul.  française.. 


44 

28  I 

60  I 

76  ; 

117 

240  i 

2,000 

2,.500 

.%215 

3,018 

6,282 

441 

6,705 

7,832 

8,415 

!l,400 

515 

!»,71i» 

!»,677 

10,251 

12,2(>;^ 

8a-) 
ii,5<;2 

12,431 

1,000 

13,6.'i!l 

49 

15,355 

789 

1,134 

1,244 

16,417 

17,204 

1,484 

18,440 

18,119 

18,964 

1,773 

20,531 

22,983 

22,530 

24,434 

100 
24,!t51 
25,053 
26,479 
26,710 
29,396 
30,613 

3.30 

32,682 

6,000 

35,614 

111 
37,716 

.541 
3!»,063 
.S»,  970 

7,598 

42,701 

116 

2,  .544 
13,000 

1,000 


174!l  Acadie,  N.-B.,  ixjpulation  française. 
174!»  Ile  Saint-Jean,  I.P.-E.,   [Kjpulation 

française . 

1752  Acadie,  N.-E.,  Anglaise!  Allemand» 

. . . .  Acafîie,  péninsule,  français 

;Ile-Royale.  français 

....  Acadie,  N.-B 

....  Ile  Saint-.Tean,  I.P.-E 

17.54  Nouvelle-France 

1754  Nouvelle- Eci.sse,  popul.  anglaise.   . 

17<>0  Nouvelle-France 

i762  Novivelle-Ecosse,  jx)pul.  anglaise  . .  .'■ 
17(')3  do  do  ... 

1764  do  do    (ycomprisj 

une  partie  des  Acadiens) j 

17t>5  Nouvelle-  France 

1767  Nouvelle- Eci>sse  ((pielques  Acadiens 

compris 

1772  Nouvelle- Ecosse,  popul.  anglaise  ... 

1775  Canada  (entier) j 

1781  Nouvelle-Eco.sse,  popul.  anglaise.. . . 
1784  Canada  (entier) | 

(Non  compris  les  "  Ix)yalistes  ")....; 
1784  Nouvelle- Ecosse,  iK)pul.  anglaise  . . . 

Compris  les  "  Loyalistes  " 

17!H)' Canada  entier,  district,-*  de  Québec, 

'     Trois-Rivières  et  Montréal j 

1790  Nouvellf  Ecosse,  la  péninsule  seul.  | 
17!)3  Cap- Breton  (séparé  de  la  Nouv.-E.i 

\     enl784).. .....! 

17!>7,Ile  Saint-.Tean,  I.P.-E.,  (séparée  de| 

I    la  N.-E.,  1770). | 

180(5  Nouveau-Brunswick    (séparé    de   la 

I     N.-E.  en  1784) ..; 

1806jlle  du  Prince-Edouard(ainsi  nommée 

I     en  1798-1800) j 

1806  Haut-Canada  (estimation) I 

180<!  Bas-Canada  "  

1807  Nouv.-Eeosse  "  

1811  Haut-Canada  "  

1814  Bas-Canada  "  

1814  Haut-Canada  "  

1817Nouv.-Ecos.se  "  

1822  Bas-Canada    ...... 

1822  Ile  du  Prince-Edouard  (estimation). 
1824  Haut-Canada. 

1824  Nouvea\i-Brunswick 

1825,  Haut-Canada 

1825  Bas-Canada 

1826.  Haut-Canada 

1827i      do        do    

1827  i  Nouvelle-Ecosse    (le  Cap-Breton  y 

étant  attaché  en  1820 

1827  Bas-Canada 

1828  Haut-Canada 

182!»       do        do    

1830  do        do    

1831  do        do 

1831  AssiniVxVia  (à  présent  Manitoba). 

1831  Bas-Canada 

1832  Haut-Canixda 

1833  do        do    

1833  Ile  du  Prince-Edouard 

1834  Haut-Canada  ... .      

1834  Nouveau-Biunswick 


1,000 


1,000 
4,203 
9,300 
4,325 
1,5,50 
2,000 

.55,00!) 
5,000 

70,000 
8,104 
9,000 

12,!W8 
69,810 

11,779 
17,000 
!K>,000 
12,000 
113,012 
10,000 
32,000 
20,000 

161.311 
30,000 

2,000 

4,500 

a5,ooo 

9,676 

70,718 

250,000 

()5,000 

77,000 

33.5,000 

95,000 

81,3.51 

427,465 

24,600 

150,066 

74,176 

157,!)23 

47!»,288 

166,379 

177,174 

123,630 
473,475 
186,488 
l!t7,815 
213,156 
236,702 
2,390 
5.53,134 
2()3,554 
295,863 
32,292 
321,145 
lli»,457 
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Tableau  chronologique  de  la  population  de  la  î^ouvelle-France,  de  l'Acadie, 

etc. — Suite. 


1S34 
IKi") 

iH3(; 

1S37 
1K<7 

1H3H 
183Î» 
1K40 
1K40 
1840 
1H41 
1841 
1842 
1843 
1844 
184ti 
1848 
1848 
1848 
18411 
18r)l 

i.sni 

1851 
1851 
185;-. 
18ô«Ji 


Endroits. 

Popula- 
tion. 

AuMiniboïa,  Man 

do             

Hiuit-Caniwla 

do            

do                          .            

3,a5(i 

3,(>4!t 

.347,35!t 

374,  «Ht 

.3!»7,48!t 

N'ou  velh'-KcoaKf 

Haut-Canada 

l!Mi,!t(J«> 
3<l<.l,422 

A.s.sinilK)ia 

N(mvelle-Kc'<).s8e 

Haut-Canada 

do 

Nonveau-Brunswick 

Assiiiiboïa   

Haut-Can;wla 

Ile  (lu  Prince-Edouard.. 

Haut-Canada 

Assiniboïa,  Man 

Haut-Canada 

Assinilxria 

Haut-Canada   

Ba.s-Canada  (estimation). 
Ile  d>i  Prince- Kdouard. . . 

Assinilwïa 

Haut-Canada 

Xiiuvelle-Kcfwse 

Xouveau-Brunswick 

lia.s-Canada 

Ile  du  Prince- Ldouard. . 
Assiniboïa 


3,!MM) 
2<t2,ô75 
4(«l,048 
432.1.59 
1.5t;,l(i2 

4,704 

4.55,t)88 

47.042 

487,053 

.5,143 
697,084 

4,871 

725,879 

775,000 

02,678 

5,391 
952,004 
276,854 
193,800 
8!M),261 
71,490 

6,691 
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18(Î0 
1861 
1860 
18(51 
18«M) 
18(!1 
18(M) 
1861 
1860 
1861 
1860 
1861 
1870 

1870 
1871 
1871 
1871 
1871 
1871 
1881 


KndroitH . 


Haut-Canada. 


Ba8- Canada. 


Nouveau-Brunswick . 


I 
l.v, 

1 


Nouvelle-Ecosse. 


Ile  du  Prince- Edouanl 


1890 


I  Vancouver  et  Victoria,  C.-B., 
I      iinniigrants 

Colombie- Britanni(jue,  imnii^^rantH 
et  de.scendants 

Manitoba-  Sauvages  non  compris. . 

(  tntario 

(^\iél)ec 

X(4iiveau-Brunswick 

Nouvelle- Ecosse 

Ile  du  Prince-Edouard 

Ontario 

<  >iiél)ec 

N  «niveau -Brunswick 

Nouvelle- Kcosse 

Ile  du  Prince-Edouard 

Manitoba 

Colombie- Britannique 

Territoires  du  Nord-Ouest 

Canada,  (estimation)  * 


Popula- 
tion. 


l,3!Hi,091 

1,111,5«> 

252,(M7 

330,8.57 

80,857 


3,024 

10,.'">«6 

12,228 

1,620,8.51 

1,191,.516 

28.5,,594 

387,800 

94,021 

l,ît23,228 

l,a59,027 

331,233 

440,.572 

108,8!tl 

65,9.54 

49,4.59 

.5>),446 

4,973,532 


*  Non  comprises,  la  Côte  orientale  du  Labrador  et  Terreneuve. 

Tableau   comparatif  de   la   population  Acadienne  des  provinces  Maritimes, 

de  1749  à  1771  et  de  1771  à  1871. 


Endroits. 


,   17.55,       17Ô5, 
,_,q       avant      après 
'    '  ■    l'e.xpul-  l'expul- 
sion,   i    sion. 


17.% 


1758, 

après 

)a  prise 

de 
Louis- 
bourg. 


1705.     1771.      1871. 


Nouvelle- Ecasse  (Péninsule) 13,(XX>  8,200, 

Cap-Breton  (Ile-Royale) ;  1,000  3,000i 

Ile  du  Prince- Edouard  (  Ile  Saint-.Tean |  l,000i  3,000i 

j  District  de  Shédiac. .....[  600  .%500! 

I  Rives    du     (iolfe     Saint- 1  I  ; 

N.  -Brunswick  -      Laurent 100  400 

Baie  des  Chaleurs 100  1.50 

I  Rivière  Saint-Jean 200|  2.50 


1,200  1,2001 
.3,000  2,-500 
3,500      4,5(K), 


4,000 

400 
1.50 
2.50 


Totaux I   16,000    18,5001   12,500 


2,003 

1,000 

.500 

1,600 


13,300 


1,200  1,700  1,860  21,!t69 

7<J0  HOO  920  10,864 

6,500  1,400  1,270  1.5,000 

300i  2,000  1,101  13,008 

i  ! 

500  2,000  1,0ÎI3;  12,910 

400  1,(X)0  79ô:  9,412 

1,100;  1,250  1,403  9,571 


10,700;    10,150    8,442,    92,740 


Note.— Sous  le  réi/ime  Français,  ITle  du  Prince- Edouard  s'appelait  :— Ile  St-Jean. 

Les  recensements,  de  1871  et  de  1881,  comprennent  toutes  les  races  qui  habitaient  le  Canada. 


POfXJL^TION 


ABORIGENE   OU   SAUVAGE 


DU 


Etc. 
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POPULATION  ABORIGENE. 


Provineec. 


Ile  du  Prince-Kdduard. 

Nouvelle-Kcosse . 

Nouveau-Brunswick 

t^iiéliec 

Ontario 

Manitoha (Estiui»^) 

Colcmil)i('-l{ritaiiiii<(ue  , 

Labraflor,  Terre   de   Ru|)ert  et   Teiritoire-i    du 
Nor<l-()ueh«t 

Totaux 


102,358 


1871. 

1881 

• 

18S0. 

.323 

281 

314 

1,WM> 

2,125 

2,ft-)!» 

1,4(13 

1,401 

1.574 

<),!tHS 

7,515 

1.3,.5<)0 

12,!I7H 

1.5,.S25 

17,7.52 

(Estiui»^)           r)(M» 

0,707 

24.. 522 

do           2.S,<HX> 

25,661  i 

3!»,7»w 

.5.5, 5(H» 

4!»,  472 

20,054 

108,547 


12.5,540 


En  1871  et  1881,  une  grande  partie  de  la  population  Sauvage  du  Manitobu 
a  été  comprise  avec  celle  des  Territoires  du  Nord-Ouest. 

Pour  de  plus  amples  détails  se  rapportant  à  1889,  voir  la  page  suivante. 

Voir  aussi,  sur  la  page  19,  un  état  de  la  population  Sauvage,  en  1856,  à 
l'est  et  à  l'ouest  des  Montagnes  Rocheuses,  par  Sir  George  Simpson  et  la  note, 
à  ce  sujet,  au  bas  de  la  même  page. 
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Tableau  indiquant  le  nombre  de  Sauvages  à  demeures  fixes,  et  de  Sauvages 

nomades,  ainsi  que  leurs  religions. 


IHKit. 


Province». 


Religion». 


Inconnue,    i  Protentante. 


Catliolif;'!*" 
Koniuint-. 


Province  «l'Ontario.  ... 

(lo  (le  <  J\lfl»'C 

do         fie  la  Nouvelle- Ecosse.    .  .    .*. 

do        du  Nimveau-Hninswick *. 

do        de  riledu  Prince- Edouard.  .*. 

do        du  Miinitoba,  T.N.-() 

Di.strict  de  la  rivière  de  la  Paix *. 

Athaliasca *  ■ 

McKeuzie * . 

Terre  de   Kn|)ert -Orientale   *. 

Labrador,  Canadien  (Inténeur) t. 

Côte  Arctique t. 

C<ili)iahiv-Brit(iiniiiiu(. 


7!W 
<i,487 


1,072 
238 

2,(tOO 
.500 

1,173 


,8!(0 


4,0(X) 


«,4(i2 
(>,t>14 
2,05!» 
1,.'574 
.314 
f;,(N)0 

1,800 

ti.ooo 

♦i,.")00 
2,843 
1,000 


T'aïenne. 


88(; 


!t,r)<"»o 


l(),2fi« 


17,8'.>7 


41,ltH> 


10,44»! 


Agence  de  la  Côte  Ouest 

do      de  la  Rivière  Fra-ser   

de  Kauil(Hi]),s 

de  Cowichau 

de  Kwaw-Kwelth 

de  O'Kanajîan 

de  K(M)tenay       

de  la  Côte  Nord-Oueat   .... 
A\i  Lac  Guillaume  (William) 


do 
do 
do 
do 
do 
do 
do 


!»14 

700 

202 

20 

16 


,725 

87 


1,8.52 

4,087 

l,7:i5 

1,708 

274 

73.5 

4!«> 

108 

1,838 


1,241 
125 


1,606 


2,807 


Sanx  Aticnccf. 


4,  (MM 


12,836 


.("). 


Pemberton,  Dougla.s,  LilUxx-t,  etc. 

Hiletsuck ' . 

Siccanee * . 

Tahelie  (Xahannie)   *.' 

Bandes  non  visitées * .  { 

Porteurs (h).\ 

Chilcoten (c). 

Babine (d). 

Akwilgate (c). 


Totaux. 


2,274 


l,(i00 


400 

8,522 


.500 
300 


1,100 
.550 
400 
350 


11,196 


5,!t6î» 


.300 


27,462 


22,561 


4,800 
58,802 


,300 
16,715 


Totaux. 


17,7.52 

1.3,.5<H) 

2,o:)!t 

1,574 

314 

'J4.522 

2,o;W 

M.IHIO 

7.<NK» 

4,016 

1,(J<H» 

4,(NN) 


8.5. 775 


,3,(1!  1.3 
5,  (ml 
2,.5tO 
l,!tlO 
l.itOO 
!>41 
4iKI 
.5,640 
M»25 


23,46!l 


1,6(K» 

2,274 

.5(H» 

1,000 

8,522 

1,1<K) 
;V)0 
400 

a5o 


16,2;t6 


12.5,540 


Ce  tablea<i  est  ba.sé  sur  le  rapport  du  département  de  l'Intérieur  (branche  des  Sauvages)  ;  la  clas.sification 
de  ce  rapix)rt  a  été  modifiée  et  le  nombre  des  Sauvages  a  été  augmenté,  tel  qu'indiqué  {«ir  les  italifiues  n.  h. 
c.  d.  c,  suivant  des  renseignements  reçus  directement  du  clergé  des  di(x;èses  catholi<iues  romains. 

Les  pages  suivantes  contiennent  des  détails  sur  les  Sauvages  lu  Labrador,  sur  la  )K)|)idation  Sauvage, 
à  l'ouest  et  ;i  l'est  des  Montagnes  Rocheuses,  en  1856,  et  l'énimiération  des  tribus  Sauvages  des  Etats-Unis. 

La  jKjptjlation  Sauvage  de  l'Intérieur  du  Labrador,  sous  le(iouvernement  Canadien,  est  estimée  à4.(XKt 
dont  3,(t00  sont  inolus  dans  le  nombre  total  marqué  vis-à-vis  la  Prnv  ince  de  Québec. 

*  Le  nombre  des  Sauvages  protestants,  aux  endroits  marqués  d'une  "Astérisque,"' n'est  jmw  indiqué 
dans  le  rapi>or-„  sur  les  Sauvages,  1889. 

t  Sur  la  côte  nord-est  du  Labrîidor,  sous  la  juridiction  du  Oouvemement  de  Terreneuve,  il  y  a  près  de 
1,000  Esquimaux  qui  fréquentent  les  Missions  Moraves,  et  500  qui  fréquentent  les  Missions  Catholiques 
Romaines. 

Dans  le  volume  IV  du  Recensement  de  1871,  on  trouvera  un  mémoire  très  intéressant,  par  le  Dr  Charles 
Taché,  alors  Député-ministre  de  l'Agriculture,  etc.,  relativement  à  la  population  Sauvage. 
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LABRADOR. 


La  population  totale  de  <;ette  Contrée,  en  1890,  est  d'environ  14,000  âmes, 
distribuées  comme  suit  : — 


KndroitH. 


Blanc«.       '^""-       '''■^'''"-    Totaux. 
vageH.      maux. 


Sous  II  ti'inirrriti  lit)  lit  Ciiniiilii  n. 

S\ir  11' Saint-Laurent,  à  l'fNt   de  l'ortncuf  jiis<iu'au   Blanc  Sablon,  dis- 

tanc-e  (le  .")"!(  milleM     HlancH ...       4,484 

.M(i7itiifniaiM 

Dans  rintéricurdii  Lai )ra<l()r,  coniiirciiant  '.VA)  N'a-skapiM,  îila  lumtfurden 
terres,  dans  la  lirefecture  catholique,  a|)ost()li<iue  et  romaine  .le 
Mjfr  liowsé 


SiiiiH  II  (l'ourirrii'incii.t  de  Trrrrnriife. 

BlancM 

Ksqninia\ix — 1,<MH>  a|>|>artiennent  a>ix    missions  Morave»   et   500  aux 
missions  catlioli(|ues  romaines 


Totaux  en  juin  IHÎK). 


(i,900 


4,4S4 

l.tiOO 

l.tMM) 

4,000 

4,000 
2,41fi 

1,500 

l,r>oo 

5,(»0 

1,500 

U,IMH) 

La  population  blanche,  qui  réside  sur  la  côte  nord  du  golfe  Saint-Laurent, 
est  surtout  d'origine  Canadienne  et  Acadienne.  A  part  des  commerçants  et 
de  leurs  employés,  les  autres  habitants  vivent  de  pèche  et  de  chasse  ;  presque 
tous  parlent  l'anglais  et  le  français  ;  prës  de  600  sont  protestants  et  les  autres 
sont  catholiques  romains,  en  grande  partie. 

SAUVAGES    DE   l'iNTÉRIEUR. 

Ces  Sauvages,  au  nombre  d'environ  4,000,  sont  des  Montagnais  et  des 
Xaskapis  ;  ils  parlent  les  dialectes  de  la  langue  Crise.  Leui-  nombre  diminue 
lentement  ;  le  gibier,  dont  ils  dépendent,  devient  de  plus  en  plus  rare,  chaque 
année,  par  suite  de  la  destruction  des  forêts  par  le  feu. 

Ils  sont  répandus  par  les  diocèses  anglicans  de  Québec  et  de  Moosonee  et 
par  le  diocëse  catholique  romain  de  Chicoutimi,  la  préfecture  apostolique  du 
golfe  Saint-Laurent  et  une  partie  du  vicariat  apostolique  de  Pontiac. 

Quelques-uns  des  Xaskapis  n'ont  pas  de  religion,  mais  les  Montagnais 
sont  presque  tous  catholiques  romains. 

SAUVAGES,  LE  LONG  DE  LA  CÔTE. 

Les  Sauvages  nomades,  le  long  de  la  côte,  entre  Portneuf  et  le  Blanc 
Sablon,  et  ceux  de  l'intérieur,  descendent  de  la  grande  race  des  Algonquins 
qui  habitaient  autrefois  l'espace  borné  par  les  montagnes  Rocheuses,  Terre- 
neuve,  le  Labrador  et  les  Carolines  ;  ils  sont  connus  sous  les  noms  de  Monta- 
gnais ou  Montagnards,  Mistassinis  et  Sauvages  de  la  Crique  Marécageuse. 

Les  missionnaires  Jésuites,  des  premiers  temps  de  la  colonie  Canadienne, 
dirigèrent  leurs  courses  jusqu'au  Labrador  où  ils  eurent  beaucoup  de  succès, 
surtout  parmi  les  Montagnais. 
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Ja'S  missions  catholiques  romaines  de  rortneuf  au  Blanc-Sablon,  ot  d'une 
partie  de  l'intérieur,  furent  placées  sous  la  juridiction  de  Mgr  Hossé,  nommé 
préfet  apostolique  de  cotte  région,  le  29  niai  1882. 

Il  demeure  h  la  Pointe-aux-Esquimaux,  477  milles  en  aval  de  (iucl>eo, 
344  milles  plus  bas  (lue  Tadoussac,  209  milles  en  aval  de  l'ortneuf,  et  280 
milles  à  l'ouest  du  Blanc-Sablon. 

Les  blancs  de  la  côte  de  l'Atlantique,  du  Blanc-Sablon  au  cap  AVebeck 
ou  ITarrison,  en  amont  de  l'anse  Hamiltou  ou  de  la  baie  du  Rigolet,  sont  au 
nombre  de  2,416.  Ils  se  composent  surtout  de  matelots  anglais,  ou  do  leurs 
descendants,  qui  prétt>rent  une  vie  rude,  solitaire  et  demi-sauvage  aux  restric- 
tions de  la  vie  civilisée  ;  ils  s'occupent  surtout  de  la  poche  du  saumon  ot  de  la 
monie.  Ils  échangent  sur  place  les  produits  de  leurs  industries  avec  les  trai- 
teurs, qui  leur  fournissent  ce  dont  ils  ont  besoin.  Durant  l'hiver,  ils  chassent 
les  animaux  à  fourrures.  Aux  divers  établissements  de  commerce  le  long  de 
la  côte,  habitent  un  certain  nombre  de  teneurs  de  livres,  con)mis,  serviteurs  et 
autres. 

Des  2,416  habitants  blancs,  1,489  appartiennent  j\  l'Eglise  anglicane;  486 
à  l'Eglise  romaine  ;  28o  sont  AVesleyens;  30,  Presbytériens,  et  126  appartien- 
tiennent  à  d'autres  religions. 

Il  y  a  neuf  églises  :  4  anglicanes,  3  romaines  et  2  wesleyennes. 

Durant  la  saison  de  la  pêche,  un  paquebot  portant  les  malles  et  les  passa- 
gers y  arrête  une  fois  par  quinzaine  et  rencontre  le  paquebot  côtier  de  Terre- 
neuve  au  havre  de  la  Bataille  {Battle  Harbour). 

ESQUIMAUX. 

Le  Labrador  septentrional,  du  cap  Webeck  ou  Ilarrisou  au  cap  Chudloigh, 
est  surtout  la  demeure  des  Esquimaux.  Ils  s'appellent  "  Innuits,"  qui  signi- 
fie "  hommes  "  ;  les  tribus  hostiles  de  l'ouest  leur  ont  donné  le  nom  "  Esqui- 
maux "  (mangeurs  de  chair  crue). 

Ils  sont  de  basse  stature,  à  traits  grossiers,  petites  mains,  petits  pieds  et 
cheveux  noirs  et  rudes.  Les  hommes  sont  habiles  à  la  pêche,  à  la  chasse  aux 
phoques  et  à  la  manœuvre  du  "  kayak,"  embarcation  légère  et  gracieuse  qui 
défie  les  plus  rudes  tempêtes  de  la  mer  ;  les  femmes  réussissent  bien  les  habil- 
lements qu'elles  font  avec  les  peaux  des  bêtes. 

L'on  évalue  à  environ  1,700  le  nombre  des  Esquimaux  répandus  le  long 
de  la  côte  sur  un  parcours  de  500  milles  de  longueur. 

Les  missionnaires  moraves  les  évangélisent  depuis  plus  d'un  siècle,  avec 
un  tel  succès  que  presque  tous  ont  abandonné  la  plus  profonde  idolâtrie  pour 
le  christianisme. 

Ils  ont  abandonné  la  polygamie,  et  sont  devenus  généralement  paisibles 
et  industrieux  ;  ils  n'errent  plus  comme  autrefois  ;  ils  vivent,  en  hiver,  auprès 
des  missions,  et  en  été,  dans  le  voisinage  des  postes  de  pêche. 

Les  missionnaires  moraves  commercent  avec  eux  et  exportent  leurs  pro- 
duits pour  lesquels  ils  leur  donnent  les  choses  nécessaires  à  la  vie.  Un  navire 
chargé  de  provisions  et  de  marchandises  de  toutes  sorte .  arrive  annuellement 
aux  missions  moraves,  et  en  rapporte  une  cargaison  de  fourrures,  poisson, 
huile,  etc. 

Les  frères  moraves  ont  quatre  stations  : — Hopedale,  Xain,  Ok-kak,  et 
Hébron.  Chaque  station  possède  une  église,  un  magasin,  une  résidence  pour 
les  missionnaires  et  des  ateliers  pour  les  ouvriers. 
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Nain,  la  {trincipale  station,  renferme  généralement  200  Esquimaux  ;  elle 
se  trouve  à  près  de  410  milles  eu  amont  <le  nelle-Ile,  et  350  milles  en  aval  du 
cap  Cliudlcigh  ;  IIopcMlale  est  au  sud  de  Naui  ;  Ok-kak  est  à  peu  près  au 
deux-tiers  du  chemin  de  Ilébron,  qui  est  h  mi-distance  entre  Nain  et  le  cap 
Chudleigh. 

Lor3(iu'arrive  la  famine  les  missionnaires  leur  distribuent  «généreusement 
de  la  nourriture  h  même  le  contenu  de  leurs  magasins. 

Vingt  missionnaires,  environ,  résident  sur  cette  côte  sauvage.  L'on  peut 
supposer  leurs  soutfrances  en  se  rappelant  que  la  température  moyenne  annuelle 
à  Nain  est  22°.ô2  Fahrenheit,  et  27°.82  à  Ok-kak.  Le  thermomètre  atteint 
(quelquefois  7b^  en  été,  taudis  que  l'alcool  y  gèle  par  un  froid  intense  de  l'hiver. 

Le  long  du  détroit  d'Hudson,  ou,  sur  un  parcours  de  500  milles,  du  cap 
Chudleigh  à  l'île  Nottingham,  à  l'entrée  de  la  baie  d'Hudson,  on  estime  qu'il 
n'y  a  pas  plus  de  1,500  Esquimaux. 

Les  hommes  mesurent  généralement  de  5  pieds  2  pouces  à  5  pieds  8 
pouces,  et  les  femmes  de  4  pieds  10  pouces  à  6  pieds  li  pouce.  Leurs  familles 
se  composent  généralement  de  deux  enfants.  Les  affections  pulmonaires  sont 
la  grande  cause  de  la  mortalité. 

Ils  vivent  de  chasse  et  surtout  de  pèche.  Chaque  famille  possède  géné- 
ralement ses  chiens,  ses  traîneaux  et  ses  kayaks  que  tous  manoeuvrent  avec 
dextérité.  A  part  les  Es([uimaux  de  l'Alaska,  de  la  Mackenzie  et  de  la  région 
de  la  Mine-de-Cuivre,  tous  les  autres  aiment  la  paix  avec  les  blancs  et  les  Sau- 
vages des  autres  tribus,  et  prennent  grand  soin  de  leurs  femmes. 

Ils  vivent  sous  des  tentes  faites  de  peaux  de  daims  et  de  phoques  ou  dans 
des  huttes  creusées  dans  le  sol  ou  faites  de  glace  et  de  neige.  Leur  vêtement 
favori  est  en  peaux  de  phoques. 

MER  POLAIRE  ET  ARCHIPEL  ARCTIQUE. 

On  rencontre  les  Esquimaux  le  long  de  la  côte  de  la  mer  polaire,  depuis 
la  mer  de  Behring  jusqu'au  détroit  de  Dease,  et  de  là  dans  l'archipel  arctique, 
dans  l'île  du  Prince  Guillaume,  à  lîoothia  Félix  et  à  Igloolik,  près  du  70e 
degré  de  latitude  nord,  et  du  Blême  degré  de  longitude,  ouest.  Ils  ont  un 
établissement  à  Ka-pa-rok-to-lik,  près  du  détroitdel'Eclipse,  prèsdu  72Jedegré 
de  latitude  nord  et  le  78e  degré  de  longitude. 

Leur  établissement  permanent  le  plus  au  nord,  est  celui  de  Etah,  par  le  77  J 
degré  de  latitude,  et  le  72J  de  longitude,  sur  la  côte  Groënlandaise  du  détroit 
de  Smith.  Greely,  en  1882,  a  rencontré  des  traces  de  leur  passage  jusqu'au 
delà  du  82e  parallèle  de  latitude. 

On  les  rencontre  encore  à  partir  de  Etah,  en  gagnant  le  sud,  le  long  de 
la  côte  Groënlandaise  de  la  mer  de  Baffin  et  du  détroit  de  Davis,  ainsi  qu'à 
divers  établissements  de  pêche. 

On  ne  sait  pas  encore  quel  est  leur  nombre. 

Depuis  Portneuf,  en  gagnant  l'ouest,  jusqu'à  Tadoussac,  distance  de  344 
milles,  la  population  est  surtout  blanche  et  monte  au  chiffre  de  8,500.  Les 
missions  catholiques  romaines  sur  cette  partie  de  la  côte,  et  le  long  du 
Saguena}',  jusqu'au  lac  Saint-Jean  et  ses  environs,  où  la  population  est  plus 
dense,  appartiennent  au  diocèse  de  Mgr  Begin,  qui  réside  à  Chicoutimi. 

L'autre  partie  de  la  région,  depuis  les  districts  du  Labrador  et  de  Chi- 
coutimi jusqu'à  l'archidiocèse  de  Sain t-Boniface,  est  dans  le  vicariat  apostolique 
de  Pontiac,  lequel  est  administré  par  Mgr  Lorrain. 
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Les  missions  anglicanes  sur  la  cftte  nord  <\\\  Saint-Luuront,  depuis 
Tadoussac  en  descendant  jusqu'à  Blanc  Sablon,  sont  sous  la  direction  de 
révoque  J.  "W.  "Williams,  et  celles  sur  la  côte  Atlantique  du  Labrador,  sous 
celle  de  l'évùcjue  L.  Jones,  de  Terreneuve. 

Celles  de  la  région  de  la  Baie  d'IIudson  sont  sous  la  direction  do  J. 
Horden,  évêque  de  Moosoni. 

Les  autres  missions  catholiques  romaines,  à  l'ouest  de  la  n'gion  de  la  Baie 
d'IIudson  jusqu'aux  Montagnes  Rocheuses  sont  sous  la  juridiction  de  l'arche- 
vêque Taché,  et  des  évêciues  catholiques  romains  Grandin,  Faraud  et  Clut. 
Les  missions  anglicanes  du  même  territoire  sont  sous  les  évêques  Sullivan, 
Machray,  Ansan,  Pinkham,  Young  et  Bompas. 

A  l'ouest  des  Montagnes  Rocheuses,  dans  la  Colombie-Anglaise,  les 
missions  sauvages  catholiques  romaines  sont  entre  les  mains  de  nos  8S.  les 
évêques  d'Herbomc/,,  Durieu  et  Lemmens  ;  les  anglicanes,  sous  les  évêques 
Ilill,  Sillitoe  et  Ridiey. 

La  population  sauvage  des  susdites  régions  est  celle  du  tableau  général 
basé  sur  le  dernier  rapport  du  ministère  des  Sauvages  ;  elle  atteint  le  chiffre 
de  125,540  et  comprend  les  Sauvages  de  la  province  de  Québec  et  autres  que 
l'on  a  pu  énumérer. 

Tribus  Sauvages  des  Territoires  de  la  Baie  d'IIudson. 


Noms  et  endroits  habité:*. 


I  Poimlation 
I      f.stiniéf 
lju»qu'à  1857. 


A  Vouent  de»  Montaijnes  Jtocheustn. 

^       (îroui»'  K<Kjl()och,  coin])osé  de  13  tribus 

"        Ath.aba«ea,  coiiii>o»é  de  13  tribu»  réi>and«e.»  sur  les  2  versants  de»  Mont.  Rocheuses.. 


A  Vest  des  Montaijues  Rocheuse». 


Pieds  Noirs  et  Sioux,  comprenant  3  tribus 
Groupe  Algonquin,  comprenant  12  tribus. . 


Population 


Esquimaux. 
EitiriMtion  de  la  population  du  territoire. 


A  l'est  des  Montagnes. 
A  l'ouest  do 


Total. 


45,<XK) 


80,(»00 


30,000 
17,570 


8,000 


.55,  .570 
80,000 


135,570 


Voir  rai)port  d'im  comité  spécial  sur  les  affaires  de  la  Cie  de  la  Baie  d'Hudson,  imprimé  jiar  ordre  de 
la  Chambre  des  Communes  d'Angleterre,  31  juillet  et  11  août  1857. 

Dans  les  volumes  des  recensements  de  1871  et  de  1881,  on  trouvera  des  états  de  la  jwpulation  sauvage, 
avec  un  mémoire  à  ce  sujet  par  le  Dr.  Charles  Taché,  alors  député-ministre  de  l'Agriculture,  etc.  .Suivant 
celui-ci,  le  tableau  précédent  çjui  a  été  fourni  par  Sir  George  Simpson,  autrefois  gouverneur  du  Nord-Ouest 
et  de  la  Terre  de  Rui)ert,  indique  plusieurs  nnlliers  de  Sauvages  de  plus  que  leur  nombre  réel. 

Voir  page  Ixxxv  de  l'introduction,  vol.  iv,  recensement  de  1871,  et  page  301,  vol.  i,  recensement  de  1881. 
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Liste  des  niissionnaires  de  l'église  catholique  romaine  dans  le  Nord-Ouest  du 

Canada. 


IKlrt— Mfrr.  .F.  N.  rrovcnther. 

Sfîvt'n'  l>tiiii(iiiliii. 
1H20 — Th.  I>«'Htr<>iMiii»iik)iiH. 
1H22— Jtan  Hiiri^r. 
1827— Fr.  BoucluT. 
1H31— (i.  A.  Rt.lcourt. 
1H3ÎJ— Ch.  K<\.  Foirn. 
1833— .T.  H.  Thit»ult,  Vie.  (J.'-n. 
1837 — M.  I^'iiKTM,  ancien  évwiue  de  Vancouver. 
1838-.Ion.  .VrH.  Mayrand. 
1841— .ToH.  K.  Darveiui. 
1844— L.  Laflt"c-hi',  ttiijourd.évêquedesTrois-Rivière» 

•T(>H.  li«iuraMHa. 
184.V-R.-V.  Père  Aul^rt. 

Frère  Ta<'hé,  anjotird'hui  évêfjue  do  Manitoba 
1846— Rév.  P.  F.  X.  Bcmiond. 

F^'-r»-     Henry     Faraud,    aujourd'hui     évéque 
d'AthalwiMca. 

Fn'-re  Ijouis  I)ul)é. 
1848— Rév.  P.  A.  MaiHonneuve. 

Frère  F.  .1.  TiHsot. 
1849— R«iv.  P.  .1.  TiHsot  (même  que  ci-deHHUn,  ordonné 

prêtre.) 
1852— Rév.  P.  H.  (îroUier. 

Rév.  P.  Laconibe. 

Rév.  P.  ReinaM. 

Rév.  P.  Végreville. 

Frère  A.  Raynard. 
1854 — Rév.  P.  Vital  (Irandin,  aujourd'hui  évêque  de 
Saint- Albert. 


18M  -  Frère  Howen. 

18M— Rév.  P.  J.  M.  J.  LfHtane. 

1857- Rév.  P.  lieHoch. 

Frèr»'Clut,  auj.  auxiliaire  de  l'évêque  Faraud. 

Frère  SalanMe. 

Frère  Perreard. 


Rév.  P.  Frain. 
Rév.  P.  Kynanl. 
Frère  Keamey. 


?  actorerie  de  York. 


IIh  vinrent  mir  un  deH  vaiH- 
xeaux  de  la  Cie  (la  la  Haie 

(d'HudHon  qui  leurdoiuia 
iiiutNaKe  grat.  deLondn-H 
^laFact  - 

MonH.  (iaxcon,  prêtre. 
1858-Rév.  P.  MeHtre. 

Rév.  P.  Moulin. 

Frère  Cunnin^haui. 
186a-Rév.  P.  Segtiin. 

Rév.  I'.  Civer. 

Rév.  P.  (;a«t«'. 

MonH.  Orani. 

Frère  BoiHrauié. 

Rév.  P.  L.  .Simonet. 

Frère  (tlénat. 
1801- Rév.  P.  Richer. 

Rév.  P.  Andr»'. 
18<)2— R«''V.  P.  Petitot. 

FrèreH  Scallen  et  Duffy. 

MM.  Ritchot  et  (Jennain. 

M.  Emile  (îirouard. 
1866 — Rév.  Père»  (  Jenin,  Tissier  et  Leduc. 

FrèreH  Lalican,  Hand  et  M<K)ney. 


Note. — Avant  le  19e  Hiècle  on  connaît  deux  missionnaireH  qui  prirent  jtart  à  la  découverte  de  ce»  parties, 
éloignées  du  Canada.  L'un  eut  'e  rév.  Père  Messager  qui  suivait  le  fameux  découvreur  Varennes  de  la 
Vérandrye,  en  1731,  et  l'autre  le  rév.  P.  Aunaud,  tué  sur  tme  tle  du  lac  de  la  Croix  par  les  Siuux,  en  1736  ; 
l'Hcconqjagnait  un  des  fils  de  la  Vérandrye,  lequel  fut  tué  avec  tous  ses  conqmgnons. 


FOPUL^TIOlSr  Si^UV^aE 


cm 


MtS-UNIS  de  L'AMÉRIQUE  DU  NORD. 
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Sauvages — Etats-Unis  de  l'Amérique  du  Nord. 

ANTÉRIEUREMENT  À  JUILLET  1857. 


Sauvages  à  l'est  du  MiH8iHt*i]ipi  :— 

Chi])pawas,  Ottawas  et  Potowatomies.. . .  8,000 

Cliippawas 6,800 

Sauvages  dans  l'Etat  de  New-York 4,500 

Sauvages  de  New- York  à  la  Baie  Verte..  725 

Menoinonies 4,200 

Miaiiiis 1,200 

Ottawa»  et  Chi])i>ewa8  du  Bas  Michigan.  .530 

Peuob:*cot»  —  Etat  du  Maine 441 

PaHsainaquaddies     do                    ......  400 


26,7!t« 


Sauvages  <jui  ont  traversé  de  l'est  à  l'ouest  du  Mis- 
sis-sippi  : — 

Creek.s 25,000 

Choctaw» 18,500 

Cherokees 15,000 

Chickasaws .5,400 

Winiiebagoes 4,(i00 

Seniinoles 3,000 

Potawatoniie.'i 1,540 

Shawnese 1,2.50 

DelawareH .    826 

WyandotH 623 

KickaïKxjs 470 

Weas 282 

Seneca»  de  Siindusky 251 

do      et  Shawne.se 211 

Ottawas 200 

Piankeshaws 162 

Peorias  et  Kaskaskias 132 


7,447 


SAUV.\f;Es  natifs  d<i  pays  h  l'ouest  du  Mississippi  et 
à  l'est  des  Montagnes  Rocheuses  : — 


Corbeaux 

Pieds-Noirs 

Sioux  et  Tétons. 

Mandans 

Minetarees 

Pawnees 

Assiniboines  . . . . 
Cuiiianchees .... 

Osages 

Sacs 


Cris 

Gros  Ventres  . . . . 

Aricaras 

Chayennes 

Foxes.. 

Ottoes 

Kansas 

Oniaha-s 

loways 

Caddoes 

Pancas 

Sacs  du  Missouri. 

(^uapas 

Arapahays 

Keewas 

Ayutans 

Kanivavish 

Kaskayas 

Padoucas,  etc . . . . 
Pancas 


45,000 

30,000 

27,500 

15,000 

15,000 

10,000 

8,000 

7,000 

5,120 

4,800 

3,000 

3,000 

3,000 

2,000 

1,()00 

1,600 

1,470 

1,400 

1,200 

800 

800 

500 

450 


25,000 


8,000 
213,240 


Le  nombre  des  Sauvages  ré.sidant  h  l'ouest  des  Montagnes  Rocheuses  en  1820,  d'après  un  rapiwrt  du 
Commissaire  des  Affaires  des  Sauvages  jxjur  les  Etats-Unis,  était  de  171,200. 

Voir  Rapport  d'un  comité  spécial  sur  les  affaires  de  la  Comi)agnie  de  la  Baie  d'Hudson,  imprimé  par 
ordre  des  Communes  d'Angleterre,  31  juillet  et  11  août  1857. 
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Population  sauvage  des  Etats-Unis  de  l'Amérique  du  Nord,  par  agences. 

(Du  riipptirt  de  rhnnurnhh  rtiiimunMiiri  ilfn  affairra  <le»  Hitui'KiKn  ih»  Et(it»-Uni)i — ISSU.) 


Nom  de  l'agence. 


Ariziitw. 


Agence  de  la  riv.  Colorado 

(lo      Pima 

do      San  Carlos 

Sauvages  de  l' Arizona,  sans  agence. 


CdUfornit. 

Agence  de  la  Vallée  H(X)i>a  

do         Mission 

do  Vallée  Ronde 

do  riv.  Yule 

Sauvage»  de  la  Califoumie,  sans  agence 

Klaniaths 


Colorado. 


Agence  des  Ute  Sud . 


Iktkota. 

Agence  de  la  riv.  Cheycnne 

do     du  Ruisseau  au  Corljeau  et  du  Brûlé  d'en  Bas. 

du  liw;  au  Diable 

du  Fort  Berthold 

de  la  côte  Rouge 

de  Rosebud 

de  Sisseton 

de  Standing  Rock 

de  Yankton 


do 
do 
do 
do 
do 
do 
do 


Id^iho. 


Agence  du  Fort  Hall 

do         Lenihi 

do  Nez  Percé 

Sauvages  dans  l'Idaho,  sans  agence. 


Territoire  Indien. 


Agence  Cheyenne  et  Arai)ahoe 

do      Keowa,  Comanche  et  SVichita. 

Osage 

Ponça,  Pawnee  et  Otoe 

C^uapaw 

Sac  et  Fo.\ 

Union 


do 
do 
do 
do 
do 


loiva. 


Agence  Sac  et  Fox 

Pottawatomie  et  Grand  Nemaha 
Agence  Mackinac 


Kannag. 


Agence  de  la  Terre  Blanche . 


Afich  if/an. 
Minnesota. 
Mo-atarut. 


Agence  des  Pieds-Noirs . . 

do      des  Corbeaux 

do  des  Têtes- Plates  . 
do  du  Fort  Belknap . 
do  du  Fort  Peck  .  . 
do     de  la  riv.  Tongue. 


Nombre. 


2,527 

1,050 

4,i«77 

!tl4 


422 
.S,0!KÎ 

tK)H 

6M1 
«,456 

213 


2,965 
2,274 
2,182 
1,322 
4,873 
8,291 
1,496 
4,690 
1,770 


1,444    I 

557     i 

{'m 


3,434 
4,182 
1,905 
1,968 
1,049 
2,2C.l 
61,000 


2,026 
3,226 
2,280 
1,650 
2,917 
795 


Total. 


9,4<J8 


11,476 
978 


29,869 


4,061 


75,799 
380 

1,007 

7,313 
6,038 


12,894 
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Population  sauvage  des  Etats-Unis  de  l'Amérique  du  Nord,  etc. — Fin. 


Nom  de  rajfence. 

Nombre. 

1,312 
2,382 

Total. 

Nthraska. 
Agence  de  Santee  et  Flandreftu 

do        Oinahu  et  Wliinebago 

3,694 

Nevada. 
Agence  de  Nevada 

4,558 

do        Western  Shoshone. 


Nouveau  Mexique. 


Agence  de  Mescalero . 
do  Navajo  . . . 
do        Pueblo .... 


Nouvelle-York. 


Agence  de  New- York . 


Caroline  du  Nord. 
Cherokee  de  l'Est  dans  la  Caroline  du  N'   d  et  le  Tennessee.. 


Oregon. 


Agence  de  Grande  Ronde 

do        Klamath     ...    

do        Siletz 

do        Uniatilla . 

do        Wami  Springs 

Sauvages  de  l'Orégon  sans  agence  . 


Texa». 


Sauvages  du  Texas  sans  agence . 


Utah. 


Agence  de  Ouray 

do        Nintah . . , 

Sauvages  de  l'Utah  sans  agence . 


WaMngton. 

Agence  de  Col  ville 

do        Neah  Bay 

do        (Juinaielt 

do        Nesqually  et  STcokomish 

do        Tulalip 

do        Yakima 


Wisconsin. 


Agenc-e  de  la  Baie  Verte 

do        La  Pointe 

Sauvages  du  Wisconsin  sans  agence . 


H'iiomintj. 


Agence  de  Shoshone . 


DIVERS. 

Miani  et  Seminoles  dans  l'Indiana  et  la  Floride. 
Sauvages  de  Oldtown  dans  le  Maine  ....    


Total. 


3,680 


1,202 

19,277 
7,762 


510 
972 
612 
894 

859 
800 


.1  1,252 

.  I  1,0.56 

j  390 


3,1.50 
781 
423 
1,712 
1,223 
3,2!» 


3,000 
3,796 
1,210 


892 
410 


8,238 

28,241 
4,963 

3,000 


4,647 
290 


2,698 


10,579 

8,006 
1,800 

1,302 


235,263 


Voir  "  Indian  Réservations  "  de  J.  B.  Harrison. 


PARTIE  II. 


EA^UX  ISTA^ViaA^BLES. 

CANAUX. 

CHEMINS  DE  FER. 

COMPARAISON  DE  ROUTES— DE  LIVERPOOL  AU  JAPON. 

LIGNES  ET  CABLES  TÉLÉGRAPHIQUES  DU  GOUVERNEMENT 

FÉDÉRAL  DU  CANADA, 

ET  CABLES  TÉLÉGRAPHIQUES  DE  L'UNIVERS. 
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NAVIGATION  DU  SAINT-LAURENT. 

Distances, 
du  détroit  dk  bklleilk  à  duluth,  a  la  tête  du  lac  supériei'k. 


De 


Milles  statutaires. 


Sections  navigables. 


Inter- 
médiaires. 


Détroit  de  Belle-Ile 

Cai- Whittle.    ........... 

Phare  Ouest,  Anticosti .... 

Pointe-aii-Père 

Riniuiiski 

Bic 

Ile  Verte  (vis-à-vis  la  Riv. 

Saguenay)  

Québec 

Trois-Rivières 

Montréal 

Lachine 

Beauhamois 

Sainte-Cécile 

Comwall 

Débarcadère  Dickinson  . . . 

Pointe-à.  Farran 

Extrém.  d'amont,  IleCroyle 

Williamsburg 

Rapide  Plat 

Vill.  delaPte-aux-Iroquois. 

Presqu'île 

Pointe-à-Cardinal 

Rapides  des  Galops 

Prescott 

*Kingston  (voyez  la  note). . 

Port-Dalhousie 

Port-Colbome 

Amherstburg 

Windsor 

Pied  de  Tlle  Sainte- Marie.. 

Samia 

Pied  de  Tlle  Saint-Joseph. . 

Saut  Sainte-Marie 

Tête  du  Saut  Sainte-Marie. 
Pointe-aux-Pins 


Cap  Whittle Golfe  Saint-Laurent  . . 

Phare  Ouest,  .Anticosti do 

Pointe-au-Père Fleuve  Saint-Laurent . , 

Rimouski  do 

Bic do 

Ile- Verte do 


(Québec 

Trois-Rivières 

Montréal 

Lachine 

Beauhamois 

Sainte-Cécile 

Comwall 

Débarcadère  Dickinson 

Pointe-à-Farran 

Extrém.  amont,  Ile  Croyle. . 
Williamsburg  ou  Morrisburg 

Rajude  Plat 

Vill.  de  la  Pte-aux-Irofjuois. . 
Extrémité  amont  Prerqu'Ile. 
PteàCardinal,?'dwardsburg 
Tête  des  Rapides  des  Galops 

l'rescott 

Kingston ... 

Port-Dalhousie 

Port-ColK)me 

Amherstburg . .    

Windsor 

Pied  de  l'Ile  Sainte-Marie. . 

Sarnia 

Pied  de  l'Ile  Saint-Joseph. . . 
Pied  du  Saut  Sainte-Marie.. 
Tête  du  Saut  Sainte-Marie. . 

Pointe-aux-Pins 

Duluth 


do  ...... 

do    onde  marée . . . 

do  

Canal  Lachine 

Lac  Saint-Lo\iis 

Canal  Beauhamois i 

Lac  Saint-François ! 

Canal  Comwall ! 

Fleuve  Saint-Laurent  .    . . .  j 
Canal  de  la  Pointe-à-Farran 

F'ieuve  Saint-Laurent 

Canal  du  Rapide  Plat 

Fleuve  Saint-Laurent 

Canal  de  la  Pte-aux-  Iroquois 

Canal  de  la  .Tonction 

Canal  des  (ialops 

Fleuve  Saint-Laurent 

do  , 

Lac  Ontario I 

Canal  Welland 

Lac  Erié 

Rivière  Détroit  ' 

Lac  Sainte-Claire | 

Rivière  Sainte-Claire 

Lac  Huron î 

Rivière  Sainte-Marie | 

Canal  du  Saut  Sainte- Marie 

Rivière  Sainte-Marie 

Lac  Sui)érieur 


Total 

jusqu'au 

Détroit  de 

Belle-Ile. 


240 
441 
043 
(;4<.> 
GGl 
7W 

82(5 
!HX> 
y8() 
<.»!»4i 
1,009| 
1,021 
1,0.53;^ 
l,0«)ô 
1,070: 
1,071 
l,081i 
1,085S 
1,090" 
1,093 
1,095g 
1,097g 
1,10.5 
1,1«4 
1,334 
l,3<il 
1,593 
1,011 
1,030 
1,()69 
1,939 
1.980 
l.'.t87 
1,!*94 
2,.^4 


Duluth  est  124  milles  au  sud -ouest  de  Port- Arthur,  autrefois  apiielé  '•  Prince  Arthur  Landing." 
Des  2,384  milles  de  navigation  du  détroit  de  Belle-Ile  à  la  tète  du  lac  Supérieur,  713  mdles  sont  arti- 
ficiels et  2,312^  milles  sont  praticables  sans  canaux. 


les  infonnations  les  plus  récentes  obtenues  jusqu'au  7  avril  1883. 

Pour  les  détails  touchant  les  diverses  sections  navigables  par  les  rivières  et  canaux,  c'est-à-dire  les 
distances  intermédinires  et  totales  ;  leur  élévation  intermédiaire  et  totale  au-dessus  de  l'onde  marée  ;  les 
dimensions  et  la  profondeur  de  chaque  canal  et  de  chaque  écluse,  etc.  ;  au  sujet  de  la  navigation  par  le 
Saint- Laurent  et  ses  tributaires,  etc.,  roiic  les  Tableaux  n"'  4,  5,  13,  14,  15  et  39  de  l'Annexe  n"  30  du 
Rapport  général  des  Travaux  Publics,  1807-82  et  le  nouveau  tableau  des  canaux,  ci-joint. 

L'annexe  n"  19  du  Rapport  des  Travaux  Publics,  1880-87,  indique  les  dates  de  l'ouverture  et  de  la 
fermeture  de  la  navigation. 


*  Le  canal  Murray,  entre  la  baie  Weller  et  la  baie  de  Quinte,  n'est  pas  sur  la  ligne  directe  de  la 
navigation  ;  il  sert  au  cabotage  du  voisinage. 
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Profondeur  de  l'eau — Navigation  du  Saint-Laurent. 


Section»  navigables. 


Profondeur 

niininia   en 

IS'JO. 


Chenal  dragué — de  Quéhe<j  à  >[ontréal  —en  progn'-s 

Canal  Lachin"-  Agrandisnenient  ])arachevé 

Canal  Beaiihaniois — Agrandir — ou  construire  nn  noiiveaii  canal  sur  la  rive 

nord  opiKisée 

Canal  Cornwall — Agrandissement  commencé  en  187(i — en  progrès  

Canaux  de  Williamslmrg — Agrandi.s.sement  commencé  en  1HH4— en  progrès. . 
Canal  Murray — Parachevé — N'est  pas  sur  la  ligne  principale  de  la  navigation 
Canal  de  la  I^aie  Burlington —  do  do 

Canal  Welland — Agrandisseni.complété — approfondi.'weni.del4iKlsparachev. 

Canal  du  Saut-Ste-Marie— Ktat  de  Nlichigan — agrandissement  tenuiné 

do  Canada — travaux  commencés  en  1888 


Pn)fondeur 
que  l'on  ohtien- 
draàl'achève- 
ment  des 

travaux  (pii 
.H((iiteni>r<>grés. 


Pieds. 

27  5 
14 

14 
14 
14 
10 
10 
14 
18-8 


Note. — Voir  Canaux. 

De  Montréal  au  Cap-à-la-Roche  le  chenal  dragué  a  une  prrfondeiir  de  27J  pieds. 
De  ce  dernier  endroit  et  au  Cap-Charles  le  chenal  sera  dragué  à  la  même  profondeur  avant  la 
fin  de  1891. 


Î7AVIGATI0N  DES  LACS. 

L.\t'  Supérieur  à  l'onde  marée. 


Noms  des  lacs  et  des  rivières 
qui  les  relient. 


Sui)érieur 

Rivière  Sainte-Marie 

Michigan 

Baie  V  erte 


Milles  st.\tut.\irks. 


Profondeur 

EN  PIEDS. 


Plus 

grande 

longueur. 


Baie  (Géorgienne 

Huron 

Rivière  Sainte-Claire 

Lac  Sainte-Claire 

Rivière  Détroit 

Lac  Erié 

Rivière  Niagara 

Lac  Ontario 

Lac  Saint-François 

Lac  Saint-Louis 

Lae  Saint-Pierre 

Fleuve    Saint  -  Laurent    reliant  les 

entre  Kingston  et  Trois-Rivières 

Longueur  totale— Navigation  des  lacs 
do  do 


(  50-) 

-!  Non  wldit.  [- 
t    au    total .  J 


390 

35 

.U5 

100 

50- 

Détroit  de  Mackinaw -[  Non  wldi 

total. 

1.30 

270 
33 
25 
25 

250 
35 

190 
38 
15 
30 


lacs 


18t> 


Plus 
grande 
largeur. 


160 

4 

84 

25 

20 

55 
105 


25 
3 

60 
3 

52 


s    9 


80 

1 

58 

18 

10 

40 
70 


20 
1 

38 
1 

40 
4 
5 
7 


2,112  avec  les  rivières. 
1,778  sans  les  rivières. 


60 


200 


900 
50 
27 
37 

204 

600 
80 
68 
40 


s 


Superfi- 
cie en 
milles 
carrés. 

Sir    W. 
i  Logan. 


Elévation 
estimée 
au-dessus 
de  la  mer, 
h  Trois- 
Rivières. 


Pieds. 


900  I   31,420 

30  ; 

1,000  I  „.  -,„, 

500  J^>'»-'" 


40 


500 

450 

35 

15 

20 

90 

30 

412 

36 

30 

8 

20 


-23,780 


360 
10,030 


7,330 

1.S2 

75 

200 


98,917 


578Ï 

5765 
.576i 


570Ï 
566J 


240 

142 

58 

0 
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Principaux  lacs  des  provinces,  districts  et  territoires  du  Canada. 


Noms  dea  lacs. 


gueur  en  moyenne   en 
milles.         millet). 


Abitibi.  T.X.-O 

Ainslie,    C.B.,    N.- 

E.,  Me  jette  dans  la 

Margarie . 
Athabasca,  T.N.-O., 

Grand  lac  de  l'Ours, 
T.N.-O. 

Bras-dOr.C.B.N.-E 

Champlain.Q.  etE.  -U 
Erié,  O 


Grand,  N.-B 

Grand   lac    de    l'Es- 
clave, T.N.-O. 
Hiiron,  O 


Kootenay,  C.-B 

Petit  lac  "de  l'Esclave, 

distr.  d 'Athabasca. 
Lac    Long,     district 

d'Assiniboïa. 

Manitoba,  Man 

Michigan,  E.-U 

Mistassini,   T.N.-E. 
Nipigon,  O 


Nipissing,  O. 
Ontario,  O . . . 


Rossignol,  N.-E. 
Saint-Jean,  Q. . . 
Simcoe,  O  . 
Supérieur,  O . . . . 


Témiscaming,  Q. . . . 

\Vinnii)eg,  Man . .   . 

Winnij^egosis,  Man. 
Lac  des  Bois 


Lon- 


Largeur 


Sui)erficie  i 
en  milles 


Profondeur 
en  pieds. 


60; 


15 
200 


250  Max. 


60 


3  à  15, 


3 
20H40 

185 


512 


20 


Elévation 

au-dessus  de 

la  mer, 

en  pieds. 


Remarques. 


857 


30  30 

4,400  Prof.,   exceptéPrèsde  600 

h  l'extr.  ouest 
11,200       Plus  de  270 


là48; 


130  i  à  10 

250  Max.  «W 

Moyenne  38 

25  3  à  6 

300  50 


270  Max. 
Moy. 


105 
70 


570 

430 
10,030 

84 
10,100 

23,780 


200 


30  à  360  3  à  4  à  mer 
basse. 


50à280 
Max.  204 

Moy.  90 


65  1  h  12 

I  I 

40  s! 

122  Max.  24: 

345  58 

92 

60  à  70  40  à  50 


40  à  .50  20  à  35 

190  Max.  52 

Moy.  20 

111  4  à  6 

281  17  à  20 

30  18 


500 


Aussi   nrofond 

que  le  lac  Su  p. 

Moy.  450 


567 


Max. 


900 


39] 
576Î 


245    au-dessus    du  lac 
Témiskamingxie. 


Elévation  mesurée  par 
le  Dr  Richardson,  de 
l'expéd.  de  Franklm. 

Bras  de  mer. 


150 pieds  au-dessus  delà 
Mackenzie,  au  Fort 
Simpson. 


1,800 


300à400 


1,850, 

25,590;        800  à  1,000, 


2,000 

1,4.50  On  atteig.  pas 
fond  avec  une 
sonde  de  540 
pieds. 


670 

578S 


Suivant  le  prof.  H.  Y. 
Hind. 


390 

75 

260 

130| 

75; 


Max  160 

Moy.  80 

là  10 

5  à  65: 

27 

60 


300 
7,330 

40 

366 

300 

31,420 


Plus  de        600 
Moyenne     412 


3à225 


480  à  1,200 
Moy.  900 

1 13  Le  plus  prof,  de 

j  l'Ottawa. 
9,400!  42  à  !t0 


2,030' 
l,500l 


10 


1,416    813  pieds  au-dessus  du 
lac  Supérieur. 


665 
240 


278 

701i 

603 

612 

628 

692 
1,000 


Par  A.  L.  Light  en  1880. 
do  Baird. 


Suivant    le    prof.    H. 
Y.  Hind. 
do  do 

300  m.  ;  circonférence. 


N.B. — Près  de  la  moitié  de  la  surface  des  lacs  Ontario,  Erié,   Huron  et    Supérieur  appartient  aux 
Etats-Unis  d'Amérique. 
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Eaux  navigables — Manitoba  et  Territoires  du  Nord-Ouest — entre  Winnipeg 
et  l'embouchure  de  la  Mackenzie,  sur  la  mer  polaire,  vers  le  nord-ouest, 
et  entre  "Winnipeg  et  le  Fort  McLeod,  vers  le  sud-ouest. 


'Vunm  des  rivière»  et  lues. 


Lac  Winniiieg,  40  milles 
IM'è»,  an  N.ae  \Vinnij)eg 

LiWM  Manitoba  et  Winni- 
[K-gosin. 


Rivière  Rouffe  (<lans  le  Ma 
nitoba),  durant  les  saisons 
ordinaires  est  navigable 
jusqn'à  la  tête  des  rapides 
aux  Oies,  220  ni.  en  amont 
de  Winniijeg,  en  ligne 
droite. 

Rivière  Assiniboine 

Rivière  Souris  (probable).. 

Riv.  (2u'Api)elleet  ses  liics. 

Lac  Long,  dist.  AssinilKùa. 

Saskatchewan  proprement 
dite  jusqu'aux  Fourches. 

Saskatchewan  Nord,  des 
Fourches  ;i  Edmont<}n. 

Saskatchewan  Sud,  à  partir 
des  Fourches. 

Riv.  Athabasca,  du  déViar- 
cadère  aux  Orands  Ra- 
)>ides,  distance  de  H.S  m.    j 

Rivière  Athabasca,  du  Forti 
McMurray au  î  ort  Chiin;-! 
wyan,  lac  Athaba.sca.         | 

Lac  Athabasca 

Fort  Chii)ewyanau  Portage 
dvi  Fort  Smith. 

Riv.  de  la  Paix  (tributaire). 

Portage  du  Fort  Smith  au 
Fort  de  la  Résolution,  sur 
la  rive  S.  du  (irand  lac 
de  l'Esclave.  j 

Du  Fort  de  la  Résolutionj 
:i  travers  le  Grand  Lac  dei 
l'Esclave  ju.squ'auFortde 
la  Providence. 

Grand  lac  de  l'E-sclave 


Riv.  Mackenzie,  du  Fort  de 
la  Providence  h  la  mer 
Polaire. 


Lon- 
gueur. 

Milles. 
2«0 

252 
100 


120 

200 

40 

332 

481 

700 

168 

lit4 


200 
102 

700 
190 


167 


300 

1,00!) 


Largeur. 


Profon- 
deur. 


Milles, 
ô  il 

3  h 


60 


15 


Pieds. 


iWO 


Remartjues. 


70  à 


150 
100 
100 


800  à   1,000 

800  à  1,000 

750  à  2,000 

800 

800 

Milles. 
5  à        30 


Pieds. 

42  à  !K)  En  aval  des  rapides  St-André  sur  la  rivière 
Rouge  et  sur  le  lac  Winni|)eg,  circulent  le 
"Pnncess  Royal"  et  le  "'Colville,"  (pii 
tirent  t>  |k1s  d  eau  ;  le"Re<l  River,"  d'un 
tirant  de  5  j»ds  et  1'  "  Aun)ra,  '  de  6.\  pieds  ; 
1  goélette  et  10  larges  tirant  6  jxls  d  eau. 
8  ?i  2jX"'Antelope,"d'un  tirant  de  3  [hIs  fst  leseul 
vaisseau  h  vai)eur  ^^m,  en  18!I0,  circule  en 
amont  des  rajùdes  St-André.  L'"  An.son 
Northup,"  est  le  premier  vaisseau  à  vapeur 
qtii  y  circula  en  1859. 


à     4 
à     3A 
à     4J 


2hà.     34 

2ià     3i 

5  à  8 
Tirant. 
2i  k     34 


7  il 

.j    7  à 

I 

.i    7  à 

.!    7  à 


10  à 


U 


60 


7    à     8 

Profon- 
deur. 
390 
Parties  les 
moins  pr. 
U     8  à      12 


Pas  de  bateau  il  vaj)eur  depuis  1883,  par  suite 
des  battures  des  rapides  St-.Jacques,  2 
milles  en  amont  de  Winniiieg. 

Le  "  Lily,  "  ainsi  qu'un  autre  vaisseau  k  vapeur 
de  la  Cie  de  la  Baie  d'Hudson  y  circule 
jusfpi'à  Edmonton  depu's  1877.  (Vainz  la 
reniarfpie  au  bas  de  cette  i)age  re  la  Saskat- 
chewan nord.  ) 

II'  '  'Athabasca,  "  de  la  Cie  de  la  Baie  d'Hudson, 
circule  jusqu'aux  (irands  Rapides  en  amont 
du  Fort  McMurray. 

Le  bateau  à  vai>eur  "(iraham,"  de  la  Cie  de 
la  Baie  d'Hudson  descend  à  Chijiewyansur 
le  lac  Athabasca  et  delà  au  Portage  du  Fort 
Smith  qui  est  long  d'environ  14  milles.  Ce 
bateau  remonte  aussi  une  jxjrtion  de  la  ri- 
vière de  la  Paix. 

Le  bateau  à  vaf)eur  "  Wrigley,"  de  la  Cie  de 
la  Baie  d'Hudson  transixirte  des  provisions 
h  tous  les  )K>!ste8  de  traite  d'oti  il  renii>orte 
les  fourrures  à  jartir  du  Fort  Smith,  au 
pied  des  rapides  ou  du  jx)rtagesur  la  grande 
rivière  de  l'Esclave,  jusfju'au  Fort  McPher- 
son,  sur  la  rivière  Peel,  qu'il  renontre  à  en- 
viron 67  milles  en  amont  de  l'embouchure 
de  la  Mackenzie  ;  il  circule  aussi  sur  les 
parties  inférieures  des  rivières  de  la  Paix  et 
aux  Liards  ;  sa  vitesse  est  de  10  milles  à 
l'heure  en  descendant  le  courant  et  6  milles 
en  le  remontant. 


RE.M.\R(iUE.— La  Saskatchewan  Nord  est  navigable  j«ur  les  chaloui)es  ou  barges  depuis  le  Dépôt  Mtmn- 
tain  jusqu'îi  EdmonUm,  150  milles,  et  pour  les  bateaux  à  vapeur,  durant  environ  2  mois,  depuis  Edmonton 
jusqu'au  Dépôt  Carlton  à  mi-distance  entre  Edmonton  et  le  lac  \Vinnii)eg.  La  navigation  est  interromi)ue 
à  50  milles  en  aval  du  Dépôt  Carltfju  ainsi  qu'en  aval  du  lac  des  Cèdres  (lac  Bourbon),  en  gagnant  le  lac 
\Vinnii)eg  ;  l'interruption  est  de  quelques  milles  à  chaque  endroit.  L'eau  y  est  généralement  profonde  de 
2è  pieds,  mais  elle  dépasse  à  peine  18  pouces  lorsqu'elle  est  très  basse. 
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Tableau  des  distanceB  approximatives  entre  divers  endroits,  de  l'enihouchure 
de  la  riviëre  Rouge  à  la  tête  du  lac  Winnipeg,  de  là  jusqu'aux  Grands 
Rapides  ;\  l'embouchure  de  la  Saskatchewan  Nord  ou  Saskatcliewan  pro- 
prement dite,  vers  le  pied  du  lac,  et  de  là  le  long  de  la  Saskatchewan  en 
amont  jusqu'au  Fort  Edmonton,  d'après  la  carte  publiée  par  le  départe- 
mont  de  l'intérieur  en  1887. 


Kiidit)its. 


Distaïues 
!  riv.Kini^fe. 


L<ic   Wiiiuipcj. 

De  renilM)ucluire  rie  la  rivière  Ronge  h  celle  de  la  Saskatchewan,  on,  de  la  tête 
du  lac  Wiiniii)eg  aux  (irandt*  Rapides  vers  le  i)ied  du  lac 


Milles         Milles 
statutaires  statutaires 


3. 

4. 

T). 

<). 

7. 

8. 

!». 
10. 
11. 
12. 
13. 


Siiskatcheiran  Nord  ou  Saskatchetmn  proprement  dite. 

Embouchure   de   la  Saskatchewan  aux  (Jrands  Kaindes,   sur  le  lac  Winniiieg, 

jils(|u'au  l)ied  du  lac  des  Cèdres j 

Du  liicd  à  la  tête  du  lac  des  Cèdres 

De  la  tète  du  lac  des  Cèdres  au  DèptH  de  CuTnl)erland 

Dépôt  de  Cuniljerland  aux  Rapides  de  Tohin   

Des  Rapides  de  T()l)in  a\i  Fort  h,-la-Corne 

Fort  à-la-Come  au  confluent  de  la  Saskatchewan  Nord  et  Sud 

Du  confluent  des  Saskatchewan  au  Rapide  Cole.. 

Du  Rapide  Cole  au  DéiKU  Carlton 

Du  Dépôt  Carlton  à  Battleford,  sur  le  premier  tracé  du  chemin  de  fer  Pacifique. 

Battleford  k  Fort  Pitt 

Fort  Pitt  à  F(jrt  Saskatchewan 

Fort  Saskatchewan  au  Fort  Edmonton 


Distance  totale  de  l'embouchure  de  la  rivière  Rouge  a>i  Fort  Edmonton,  à  environ 
30  milles  au  delà  de  l'intersection  du  premier  tracé  du  chemin  de  fer  du  Pacifique. . 


I 


220 


20 
30 

115 
r)2 
!)2 
14 
<) 
71 

110 
95 

185 
20 


220 


813 


1,033 


Voir  pages  392  à  395,  Note  A,  annexe  n"  8.     Rapp.  (Jén.,  Trav.  publics,      'i7-82. 


REMARQUES. 

La  navigation  entre  l'embouchure  de  la  rivière  Rouge  et  le  fort  Edmonton 
se  fait  par  trois  bateaux  à  vapeur  de  la  Compagnie  de  la  Baie  d'IIudson,  dont 
un  fait  aussi  le  service  entre  la  Rivière  Rouge  et  les  Grandes  Chutes,  près  du  lac 
Winnipeg.  Ces  chutes  obstruent  complètement  la  navigation.  La  compagnie 
a  construit  à  cet  endroit,  un  chemin  à  lisses  {tramioay)  de  4  milles  de  lon- 
gueur, pour  le  transport  des  passagers  et  du  fret. 

Un  autre  bateau  à  vapeur  va  de  la  tête  des  chutes  au  rapide  en  aval  du 
dépôt  Carlton,  distance  de  près  de  353  milles. 

D'ici,  un  troisième  bateau  complète  le  trajet  jusqu'au  fort  Edmonton,  sur 
un  parcours  à  peu  près  de  460  milles  au  delà. 

Le  parcours  des  1,033  milles  se  fait  généralement  en  15  jours  ;  à  l'eau  basse, 
les  bateaux  peuvent  tirer  de  IJ  à  3|  pieds  d'eau. 

Les  distances  du  débarcadère  du  Prince- Arthur  à  Winnipeg  et  à  d'autres 
points  vers  l'ouest  par  le  chemin  de  fer  Canadien  du  Pacifique,  sont  indiquées 
sur  les  tableaux  de  l'annexe  n°  30,  parties  III  et  IV  du  rapport  général  des 
travaux  publics,  1867-82. 


31 


Aucun  bateau  à  vapeur  ne  circule  sur  la  rivière  Assiniboine  dipuis  1883, 
parce  que  l'eau  est  trop  basse  aux  Rapides  Saint-Jacques,  environ  2  milles  en 
amont  de  Wimiipeg.  La  largeur  de  la  rivière  est  de  près  de  75  verges,  et  sa 
l)rofondeur  moyenne  d'environ  4  pieds  à  l'eau  basse,  mais  eetro  profondeur 
varie  souvent  k  cause  de  son  fond  sablonneux  et  des  barres  qui  se  forment  et 
se  déplacent  continuellement  dans  ses  parties  oi'i  le  courant  est  rapide. 

L'  "  Antelope  "  qui  tire  3  pieds  d'eau  est  le  seul  bateau  à  vapeur  qui  circule 
en  amont  des  Ra}>ides  Saint-André. 

En  aval  des  Rapides  Saint-André  et  sur  le  lac  "VVinnipeg  la  navigation  se 
fait  au  moyen  des  bateaux  à  vapeur,  le  "  Frincess  "  et  le  "  Colville,"  d'un  tirant 
de  6  pieds  ;  le  •'  Red  River,"  de  5  pieds  ;  1'  "  Aurora  "  de  6J  ;  une  goélette,  de 
G  pieds  ;  il  y  a  aussi  buit  ou  dix  barges  qui  tirent  chacune  6  pieds  d'eau. 

La  largeur  moyenne  de  la  rivière  Rouge  est  d'environ  300  verges.  Sa 
profondeur  varie  beaucoup.  Depuis  son  embouchure  jusqu'aux  Rapides  Saint- 
André — 2!»  milles — elle  a  une  moyenne  de  8  pieds  ;  de  la  tête  des  rapides  à 
Winnipeg — 10  milles — 4  pieds,  et  d'ici  à  la  tête  de  la  navigation,  aux  Rapides 
aux  Oies,  distance  en  ligne  droite,  de  220  milles  et  par  eau  450  millca,  sa  profon- 
deur moyenne  est  de  2i  k  3  pieds. 

Les  Rapides  Saint-André  ont  une  largeur  de  11  milles  k  l'eau  basse. 
Durant  les  saisons  ordinaires  la  rivière  Rouge  est  navigable  depuis  le 
lac  Winnipeg  jusqu'aux  Rapides  aux  Oies,  à  l'exception  des  Rapides  Saint- 
André. 

La  profondeur  du  lac  Winnipeg  varie  de  7  à  15  brasses.  Aux  Grands- 
Rapides,  près  du  débarcadère,  l'eau  mesure  7  à  8  pieds  de  profondeur. 

Voir  lettre  de  D.  Smith,  commis  des  travaux,  Manitoba,  en  date  du  14 
mai  1890,  n°.  108,688,  à  G.  F.  Baillairgé,  sous-ministre  des  travaux  publics, 
Ottawa. 

RIVIÈRE  SASKATCHEWAK 

Estimation  approximative  de  la  (juantité  d'eau,  en  pieds  cubes,  qui  des- 
cend la  Saskatchewan  proprement  dite,  ses  bras  nord  et  sud. 

Pieds  cul*»     Pieds  cubes  Pieds  cubes 

Par  seconde.   Par  inimites.  Par  heure. 

Bras  Nord 25,281     ~=     l,51(i,Si5(i     ^      !)1,011,3<M) 

Bras  Sud 34,285     -=     2,057,<H>4       =  123,42;j,(;iti 

Saskatchewan  propre— au  fort  à  la  Corne. . .      59,5(;7     -^     3,574,021     -^  214,441,21M) 

do  près  de  la  rivière  Deering. .  .     57,493     ^     3,449,583      -  20(),97."),(X)0 

Pour  de  plus  amples  détails  voir  pages  392  à  395  du  rapport  général  des 
travaux  publics,  1^67-82,  aussi  le  rapport  du  Prof.  H.  Y.  Hind,  publié  par 
ordre  de  la  législature  du  Canada,  en  1859. 
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CANAUX  DU  CANADA. 


Xoin». 


Lcmcriieur 
Pit-dH. 


Largeur 

ci«M 

écliiMM. 

Pieds. 


Fictive  Siiint-Lnurent  tt  Lue*. 

Saut  Ste-Marie— En  iin)(frèH  sur  l'Ile  Hte-Marie,  au  sud 
(IfN  raiiiflcM,  entre  Ich  lacs  Hiiron  et  Su|)érieur 

Canal  \V  ellund — AjfrandisMenient  parachevé   

do  BrancheM  de  rivière   

do  Canal    d'alin)entation     venant     de    la 

(îran«le  Rivière 

do  Branche  de  Port  Maitland 

Baie  Burlinffton — Pas  d'éoluMes  :  chenal   

Canal  Murray  do  do  

Canal  des  (ralops — Kn  voie  d'apiirofondisHement  à  une 
profonileur  navif^able  de  14  piedH  «ur  U-h  bu»c« 

Canal  du  Rapide  Plat — Kn  voie  d'ai)profondiKKenient  à 
une  piofondeur  navigable  de  14  pied»  sur  le8  Vhwch 

Canal  delà  Pointe-à-Karran--Kn  voied'approfondisnenient 
à  une  i)rofondeur  navijïable  de  14  piedx  sur  les  buses.  . . 

Canal  Comwall — Kn  voie  d'ai>pn)fondi8seinent  à  une  pro- 
fondeur navigable  de  14  jtieds  sur  les  buses 

Canal  BeB''ia  'mis — A  agrandir  ou  \  le  renii>lacer  {«r  un 
nouveau  canul  de  14  pietls  d'eau  sur  les  buses 

Canal  Lachine — Agrandissement  [larachevé 


1' 

271 

2 

21 
1 


(MO 

270 

150 

i 

200,  130 

la-) 


Rivière  Ottamt. 

Ecluse  de  St- Anne 

Canal  (Jren ville 

Canal  de  la  Chute  à  Blondeau — Inusité  depuis  la  const.  du 

Canal  Carillon  et  du  barr.,longde  1,781  p.  Jitrav.  l'Ottawa 

Canal  Carillon 

Canal  de  la  Culbute — Haut  de  la  rivière  Ottawa — Ecluses 

en  bois  ;  longueur  totale  des  barrages,  625  pieds 


Navigation  de  la  rivière  Rideau — Ottaica  à  Kingston. 

Canal  Rideau — 33  écluses  en  montant — 14  en  descendant. 
Canal  de  la  Rivière  Tay 

Rivière  Richelieu  et  Lae  Champlain. 

Ecluse  et  barrage  de  St-Ours 

Canal  Chambly 

Rivière  Yanutska. 

Ecluse  et  barrage  de  l'Ile  à  Cardin,  long  de  1,000  pieds,  à 
2  milles  près  en  aval  du  Village  Yaniaska 

Rivière  du  Lièvre. 

Ecluse  et  barrage  long  de  288  pieds 

Navigation  de  la  Rivière  Trent. 

Canaux  et  écluses  détachés — Baie  de  Quinte  au  lac  Balsam 
vid  Bobeaygeon,  Chutes  de  Fénélon  et  le  lac  Cameron, 
Ifô  milles.  Baie  de  Quinte  à  Port  Perry,  lac  Scugog, 
via  Bobeaygeon,  et  le  lac  à  l'Eturgeon,  l'JO  milles 

Canal  St-Picrre,  Lac  Bras-d'Or,  N.-E. 

Canal  Saint-Pierre  (Cap-Breton) 


3! 
2 
1, 


200 
200 
200 


6  4-200;  2-270 


47 
2 


200 
270 


200 
200 

130 
200 

200 


134 
134 


85  ' 

45 

2Gi 

45,  2»ii' 
45' 
103 
80 

45 

45 

45 

45 

45 
45 


45 
45 

.32 

45 

45 


18 
14 
î»ï 

9 
11 
11 
11 

9 

9 

0 


9 
14 


33  '  4i  to  5 
32  5i 


1  200  45  7 

9       122  à  125   22è  à  24  ;  7 


162i  31  7 


162è  32i  8 


13 


134 


200 


33 


5  toâj 


Minima 

48  I  18 


lis 


21 
1^ 


79 

4 

i 
iii 

•51 


126i 
G 


12 


190 


Pieds 
2,400 


33 


CouT  <le  la  construction  et  de  l'agrandiHsenu'nt  des  canaux  du  Canada, 

1821  à  1889. 


Canaux. 


l)t'|M'IlMl'  lllltr- 

rifUii'iiH'iit 

un 

1er  jiiilht,  IWJ". 


])t''|N'nH**  (lu 
iT  juillet,  1H«;7 

iiU 

30  juin,  IXMll. 


9 


cts. 


I,(i1 1,424  11 

CÙHJU  7<i 

i2i,r).s7  *>:> 

1,'J33,152  (i!) 


l{«'aiihiirni)is 

CarilloTi  l't  (trenvillc 

Clmiiilily 

KcluHc  Maiiit-()ur« 

Coniwall 

CulbuU? 

LiM-hine (6)  2.r.s7,r)32  «j 

Murray | 

Kid.-au. :  (c)  4,WA,7M  07 

Saiit-Haint<'-Marie 

Saint.- AiiiiH I  134,45«i  51 

Saint-Pierre I  15«,523  32 

Tay I 

Trent [  3<K»,371  31 

Baie  de  ÏJurlinjrton I  432,(184  4() 

Welland '  (il)  7,t).W,23il  H3 

Willianislmrgh I        l,.320,t».V)  ÏA 

Canaux  du  Saint-Laurent — En  général !  ll(i,82l  31 

do  Exj)l()ration 

do  Vaisseaux  [Kjur  relever  les 

chaînes  et  améliorer  lu  navigation 

Exploration  du  canal  de  la  Baie- Verte 


Dé])ense  totale. 


124, 

3,!t77, 

27<;, 

4:., 

1,  (»:")<(, 

413 

(J,(a3, 

1,04.'i 

121, 

42, 

l,n.T.), 

520, 

4<»7, 

7r.l, 

;"■)<;, 

l(i,14!>, 

r>04, 


et». 

2!tO  47 
i»20  07 
(Hil  !t7 
174  58 
IX>  H4 
717  4H 
(■.«1  87 
04C.  41 
oii7  7ti 
1(Î4  01 
:)14  24 
743  'Xy 
7fi4  72 
238  48 
830  20 
710  47 
0!»8  (i8 


ltjl,71!)  80 


501,475 
44,387 


21,124,t»28  90        33,iKiO,783  38 


l)»''|>enK»'  totale 

au 
30  juin,  1880. 


9        cta. 

1,73.5,714  58 

4,040,073  71 

010,773  73 

10<i,712  23 

2,080,288  .*)3 

413.717  48 

0,221.214  72 

l,04.S,04<i  41 

4,18.5,801  83 

42,104  01 

1,17.3,070  75 

077.2()7  27 

407,704  72 

l,0t»,(»0it  73 

480,523  00 

23,787,!I50  .30 

1,824,754  22 

110,821  31 

101,710  89 

501,475  76 

44,387  53 


55,085,712  37 


{il)  Neus  n'avons  pas  jm  nous  assurer  de  ladé|)ense  faite  par  ledouvemenient  IiniH-rial,  sur  ces  canaux, 
vu  la  destruction  des  archives  lors  de  l'incendie  du  Bureau  de  l'Ordonnance,  A  Montréal,  en  1852. 


(roiirernement 
Impériid. 

(h)  S        40,000  00 

(c)  3,011,701  47 

(d)  222,220  00 
Autres  canaux  comme  ci-dessus 


8  4,173,021  47 


(r'ouvf'rnoiu'nt 
Provincial. 

9  2,.547,532  m 

153,0«i2  m 

7,410,010  83 

G,834,.392  24 

81(5,0.51,007  52 


N.B.  Le  coût  des  réparations  n'est  pas  compris  dans  ces  chiffre». 

'^<e  tableau  qui  précède  a  été  préparé  |)ar  M.  O.  Dionne,  comptable  au  Département  des  Travaux 
Publics. 
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VAISSEAUX  ET  TONNAGE. 


ToNNAOB  ENREGISTRÉ  (Ics  vaisseaux  dea  principaux  Pays  du  Monde,  1888. 


PayH 


Royaurtm-Uni . . . . . 
Huwl«»  et  Norvf'g'e  , 
Empire  Alleniaiid 

Canada 

•KtatB-Uni» 

France 

Italie 


'RuHHie 

EHpaKne. .,  . 
AuHtralaiiie 
PayH-Ba». . . 
Autriche   . . 
Danemark  . 

(îrèce  

Turquie. .  . . 
Portugal . . . 
Belgique  . . . 


Tiiimage 

moyen  de 

VaiMMUx. 

Tonnage. 

chiM|ue 
vaiitm-uu. 

17,723 

7,123,754 

402 

11,380 

2,024.471 

178 

3,811 

1.24(».182 

325 

7,142 

1.081I.642 

152 

1.G21 

1.015.-^12 

62t> 

15,237 

!t72,525 

(>4 

6,918 

8<t5.625 

12!) 

2.387 

614.r)«Jl 

257 

!K)8 

531.2ti!> 

548 

2,78*) 

3(îl,tW4 

12» 

621 

67:{,781 

1,085 

!>,728 

287.267 

30 

3,324 

272.500 

82 

5,157 

258,846 

.50 

842 

182.25!» 

216 

220 

7il,516 

.361 

iiH 

8<},391 

l,.-?2!t 

*  Les  vaisfieaux  licenciés  et  enregistrés  ne  sont  pas  compris. 

Si  l'on  comptait  le  tonnage  deH  vaisseaux  licencié»  et  enregistrés,  de»  Etats-Unis,  employé»  au  com- 
merce intérieur,  cette  République  tiendrait  le  deuxième  rang  parce  que  «es  vaisseaux  auraient  une  cajiacité 
de  4,307,475  tonneaux. 


Le  tableau  suivant  indique  la  comparaison  du  commerce  maritime  total 
du  Canada  pour  les  années  1888  et  1889,  tant  pour  les  vaisseaux  d'outre-mer 
que  ceux  qui  font  le  commerce  de  l'intérieur  (sans  compter  les  caboteurs). 


Nationalités. 


I    Nombre 

!       .  «le 
vaisseaux. 


1888.  I 

Anglais I  3,316 

Canadien» 33,395 

Etrangers  I  27,592 

Totaux I  64,303 

1889.  j 
I 

Anglais I  3,305 

Canadiens ' 1  34,564 

Etrangers  27,188 

Totaux I  65,057 


Tonneaux 
enregistrés. 


3.326.417 
6,182,6!)7 
5,708,194 


15,217,308 


3,333,079 
6.636,032 
6,085,110 


16,054,221 


Frkt. 


Tonneaux      Tonneaux 
en  jx>ids.    j       cubés. 


1,341,407 
2,296,748 
1,181,602 


Chiffre 

des 

é-quipages. 


4,819,757 


1,304,650 
2,147,859 
1,596,950 


5,049,459 


681,945  1  96,033 
1,440.009  j  26<i,258 
1,441,217  I     278,620 


3,463,171  '  640,911 


.586.196 
1.476.032 
1.233,337 


3,295,565 


105,069 
303,337 

281,680 


690, 08() 


Extrait  de  1'  "  Annuaire  Statistique  "  du  Canada,  1889,  publié  en  1890. 


CHEMINS   DE   FEK 


DU 


c^isr^D^, 


DK 


L'EMPIRE    BRITANNIQUE 


Vr    PR8 


PAYS    ETRANGERS. 


:ko]vcs  et  F»^iicoxjiis. 


3i[ 


•  •      I 

•  •  •  • 


•  •  I 
•  I       •  *  > 
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Liste  des  chemins  de  fer  canadiens,  30  juin  1889. 
(Extraite  des  statistiques  des  chemins  de  fer  du  Canada,  1889.) 


Noinn  de»  chemins  de  fer. 


Albert 

AlbertSiid 

Haie-des-Chaleur» 

Baie-de-C^uinté  el  Cie  de  navigation 

Braiitford,  Waterloo  et  hic  Erié 

Krockville,  \Vestix)rt  et  Saut-.Sainte-Marie 

liouctouche  et  Moncton 

Caiiada-Atlantiiiue 

Canada-Sud    

Canadien,  Chemin  de  fer  du  gouvernement  : — 

Cap-Breton 

Prolongement  oriental 

Intercolonial 

<  )xford  et  Xew-(  Jlasgow 

Ile  du  Prince- Edouard 

Canadien,  Patntifiue 3,4ir)-3<)  i 

Atlantique  et  Nord-Ouest liSi'i  10 

Manitoba,  Chemin  de  la  colonisation  du  sud -ouest  du 211'2<> 

Rive  Nord 20<JlU 

Saint-Laurent  et  Ottawa 5*1  '  .5() 

Toronto,  (irev  et  Bruce 188  7<) 

Crédit,  Vallw de  la 175-2<J 

Ontario  et  (^iél)ec. 33!»00 

Ontario-Ouest,  Pacifique 2()'()0 

<iueli)li.  Jonction  de HiM 

Toronto,  Jonction  de,  k  l'avenue  Strachan 3'2(J_ 

Caraquette 

Carillon  et  (irenville 

Central,  Ontario 

Centra]  du  Non veau-Brunswick 

Chatham,  Branche  de 

Cornwallis,  Vallée  de 

CumlM-rland,  Cie  de  chemin  de  fer  et  de  charbon  de 

Dominion,  Cie  de  la  ligne  du   

Drummond,  Comté  de   

Elgin,  Petitcodiac  et  Havelock 

Erié  et  Huron   

Esquimalt  et  Xanaïmo 

Fredéricton  et  Sainte-Marie,  Cie  de  ponts  de  chemins  de  fer  de 

Grand-Tronc 879-50^ 

Bulfalo  et  Huron. 162  00  | 

(irand-Tnmc,  Baie  Géorgienne  et  la*  Erié 172 '70  | 

Norfolk-Sud  ....    1700  | 

Montréal  et  jonction  de  Champlain . .    81  '  25  | 

(irand-Occidental   537  72  | 

London  et  Port-Stanley 23-84  | 

Wellington,  Grey  et  Bruce 168  '  Oit  j 

London,  Huron  et  Bruce 68  '  89  ! 

Brantford,  Norfolk  et  Port-Burwell -     34 . 73  , 

Midland 165  '  75  ! 

Toronto  et  Ni  pissing 11150  | 

Grande  jonction 85 '  40  j 

Whitby,  Port-Perry  et  Lindsay 46-50! 

Victoria,  Lindsay  et  Haliburton 53'  25  1 

Nord 205-37  '■ 

Jonction  du  Nord  et  du  Pacifique 11 1  '  37  | 

Hamilton  et  Nord-Occidental 173-90 

Jonction  de  Madoc  et  Bridgewater 8  -  60 

Union  Jacques-Cartier 6  50 

Grand-Oriental 

lirand-Nord ' 

(irand-Central  du  Nord-Ouest ;..... 

Hereford ...    . .    

Irondale,  Bancroft  et  Ottawa 

Joggin.s .    


45  (K) 

32  00 

i:«  40 

37H  91 

98-75 
SO  00 

,S!l4  00 
72-:W 

210  tJO 


4,973  40 


6800 
13  00 


3,11400 


6  50 

7-84 


a5  a5 

10  00 
13  00 


En  progrès. 


50-75     I 
10-50 
6000 
3  50 


104 

00 

08 

00 

11 

00  1 

32 

6o' 

4 

80 

14 

50 

27 

75 

73 

12 

78 

00 

1 

33 

37 


Liste  des  chemins  de  fer  canadiens,  30  juin  1889 — Suite. 


Nom  des  chemins  de  fer. 


Kent-Xord 

Kingston  et  Pembroke 

L'Assomption 

Lac  Krié,  Kssex  et  Détroit 

Lac  Téniiscaniing,  Chemin  de  fer  de  la  colonisation  du 

Basses- Lanrentides 

Manitoha  et  Nord-Ouest 217 ■241 

Saskatchewan  et  Occidental 15'47/ 

Massawipjii,  Vallée  de 

Montréal  et  (  )ccidental 

Montréal  et  Sorel 

Montréal  et  lac  Maskinongé  (rai)ix)rt  de  1888). ,  .    

Montréal  et  Vennont.  Jonction  de 

Napanee,  Tamworth  et  (Québec 

Nouveau- Hnmswick 174  ()0"J 

Nouveau  Brunswick  et  Canada 12700  | 

Saint-Jean  et  Maine 0200  j' 

Frédéricton 22  '  50 J 

Nouveaii-Brunswick  et  Ile  du  Prince- Edouard 

Nord  et  Occidental  du  Nouveau-Brunswick 

Nord-Pacifi(iue  et  Manitoha 

Nord-O\iest,  Cie  de  navigation  et  de  charbon  du 

Nou velle-i-'Jcosse.  Central  de  la 

Nosbonsing  et  Nipissing 

Ottawa  et  Y  allée  de  la  (îatineau   

Pontiac  et  Renfrew 

Pontiac,  jonction  du,  avec  le  Pacifique 

(^u'Api>elle,  Lac  Long  et  Saskatchewan . 

(^uél)ec  et  Ijic  Saint- Jean 

Québec-Central 

Québec,  Montmorency  et  Charlevoix 

Stanstead,  Shetford  et  Chambly 

Ligne  courte,  ancien  Grand-Sud,  (rai>jx)rt  de  1888) 

Sud-Est,  Mcmtréal,  Portland  et  Boston  ;  jonction  du  lac  Champlain  et  du 
Saint-Laurent 

Sainte-Catherine  et  Niagara-Central 

Saint-Jean,  Pont  et  prolongement  du  chemin  de  fer  de 

Saint-Jean,  Vallée  de,  et  Rivière  du  Loup 

Saint-Louis,  Richibouctou  et  Bouctouche  (rapixjrt  de  1888) 

Stewiac'ke,  Vallée  de,  et  Lansdowne 

Témiscouata 

Mille-Iles '.'.'.'.'.'.'.'.'.'."..;;  '.'.'.'.'.'.'.'.'... 

Comtés  de  l'Ouest ...... 

Windsor  et  Annapolis 84  ■  00  V 

Branche  de  W  indsor 3200/ 

Winnii>eg  et  Baie  d'Hudson 

Montagne-de-Bois  et  (Ju" Appelle  (rapix)rt  de  1888) 


Coin]>létés. 


Total. 


Mille 


2700 
112  75 
3  ()0 
3800 
15  20 
2200 

232  71 

34  00 


44  (i7 
10  00 
23  (» 
28  50 

415  50 

36  00 
11(J()0 
112  00 
lOi»  50 

34  00 
5  50 


4 

71- 


25 
(X) 
2200 
101  00 
15400 
20  50 
43  00 
82 -50 

2()0  00 

12  a5 
1-75 


700 


81  00 

408 

67  00 

116  00 

4000 


13,324  71 


En  i>rogrès. 


Milles. 


.3000 


27  (X) 


40  OO 

.^00 

15  00 


3  00 
12-00 

20  00 

1700 
416  16 
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Chemins  de  fer  des  possessions  anglaises,  1888. 


Pays. 


Milles 

de 

chemins  de 

fer. 


Royaume-Uni . 

Indes 

Canada 


.\u8tralasie 

Nouvelles-Galles-du-Sud . 

Nouvelle-Zélande 

Cap  de  Bonne-Esi)érance. 
Victoria 


(^ueensland  . . . 
Australie-Sud . 

Tasmanie 

Natal   


lit, 

14. 

12, 

!•. 

2, 

h 

1, 
*) 

ï; 
1, 


Ceylon . 

Australie-Ouest  . 

.Jamaïque 

Ile-Maurice 

Terreneuve 

Trinidade 

Barbades 

(  J  uiane-  Anglaise. 
Malte 


Nombre 
d'habitants 

J)ar  mille 
e  chemin 
de  fer. 


578 

1,!I24 

383 

14,589 

701 

.SOI 

(>38 

368 

036 

512 

841 

328 

770 

775 

018 

513 

705 

208 

419 

224 

318 

448 

220 

2,108 

181 

15,746 

241 

173 

93 

6,489 

92 

4,002 

84 

2,349 

54 

3,398 

24 

7,230 

23 

12,045 

8 

20,084 

Superficie 

en  milles 

carrés 

du  iiays  par 

mille  de 

chemin  de 

fer. 


6 
114 
273 
319 
152 

56 
120 

43 
378 
036 

83 

85 

140 

4,049 

45 

8 

500 

32 

4,739 
15 


Chemins  de  fer  dans  les  principaux  pays  étrangers,  1887-88. 


Pays. 


Euroi)e — 

Autriche-Hongrie . 

Belgique 

Danemark 

France 

Empire  Allemand  . 
( îrèce    


Italie    

Pays-Bas 

Portugal  

Roumanie 

Russie 

Serbie 

Espagne  

Suéde  et  Norvège   .    .  . 

Suisse 

Turquie 

Asie — 

•Tajxjn 

Airiqiie — 

Ii.gypte 

Amérique — 

République  Argentine. 

Brésil 

Chili 

Mexique 

Pérou 

Etats-Unis 

Uruguay 


Superficie 

Milles 

de 

chemins  de 

fer. 

Nombre 
d'habitants 

en  milles 
carrés 

par  mille 

de  chemin 

de  fer. 

du  pays  par 

mille  de 

chemin  de 

fer. 

15,172 

2,013 

16 

2,770 

2,129 

4 

1,214 

1,736 

12 

29,(i83 

1,287 

7 

25,127 

1,805 

8 

380 

5,209 

66 

7,486 

4,000 

15 

1,.t84 

2,772 

8 

1,192 

3,950 

28 

1,398 

3,9.S4 

34 

18,800 

4,692 

111 

340 

5,697 

.55 

5,920 

2,910 

33 

5,529 

1,207 

53 

1,860 

1,581 

9 

904 

10,202 

139 

721 

52,914 

200 

1,109 

0,147 

10 

4,700 

731 

23 

5,290 

2,443 

608 

1,630 

1,.550 

180 

4,700 

2,223 

1.58 

1,625 

1,001 

285 

150.710 

39t) 

24 

346 

1,724 

212 

39 


Dates  d'ouverture  des  chemins  de  fer,  en  divers  pays,  depuis  18*25. 


Pays. 


Angleterre  . 
Autriche. .  . 
France.. . 
Etats-Unis. 
Belgique .  . 
Allemagne. 
Canada.    . . 

Cul» 

Russie 

Italie 


Année. 


Suisse 

Jama'uiue 

Esi)agne 

Me.xique  et  Pérou. 

Suède  

Chili 

Indes 

Norvège 

Portugal 

Brésil 


Victoria  (Australie) 

Colombie 

Nouvelles  Cialles-du-Sud . 

Egypte  

Natal 

Turquie 

Ile-Maurice 

Algérie 

Australie-Occidentale  .  .  . 

(îuiane- Anglai.se 

République- Argentine  . . . 

Queensland 

Ceylon 

Uruguay 

Ta-smanie 

Honduras 


Jaj 


Tnnidade . 
Barbades.  , 


1825 
1S28 
1«2H 
182!) 
183.5 

ias5 

1836 
1837 
1838 
1839 
1844 
1845 
1848 
laôO 
1851 
1852 
1853 
1853 
1854 
1854 
ia'54 
1855 
1855 

law 

1860 
186f) 
1862 
1862 
1864 
1864 
18()4 
1865 
18(55 
1869 
1871 
1871 
1873 
1880 
1883 


Date. 


17  sei)tembre. 
30        do 
1er  octobre. 
28  décemVire. 
3  mai. 
7  décembre. 
21  juillet. 

|4  avril. 
'-'  septembre. 
;15  juillet. 
|21  novembre. 
24  octobre. 


—  janvier. 

18  avril. 
!—  juillet. 

21  avril. 

14  septembre. 

20  janvier. 

25  septembre. 

—  janvier. 

26  juin. 

4  octobre. 

13  mai. 

15  août. 

21  janvier. 
1er  se])tenibre. 

14  décembre. 
31  juillet. 
1er  octobre. 
1er  janvier. 

19  février. 

25  septembre. 
17  octobre. 

10  septembre. 


Les  chemins  de  fer  qui  sont  la  propriété  du  gouvernement  canadien  sont  :  l'Inter- 
coionial,  la  Branche  Windsor,  le  Prolongement  Oriental  et  celui  de  l'Ile  du  Prince- 
Edouard  ;  leur  parcours  total  est  de  1,217  milles,  savoir  : 

Milles. 

Chemm  de  fer  Intercolonial  894 

do  Prolongement  Oriental 80 

do  Branche  Windsor    32 

do  Ile  du  Prince- Edouard 211 

L   

1,217 


40 


N 


J-o 


9. — Lignes  de  chemins  de  fer  qui  sont  la  propriété  de  compagnies 
exploitant  le  charbon  et  le  fer,  jusqu'au  30  juin  1889. 


Nom. 


NOUVELLE-ECOSSK. 

Intercolonial,  Cie  des  mineurs  de  char- 
bon de  r.    .   .    . 

Afadie,  Cie  de  charbon  de  1'   

Londouderry,  Cie  des  mineurs  de  fer  de. 

do               do                   do 
A  Ibion 


X 

te 


Miles.    Pds.pcs. 


Cap-Breton. 

Ancien  chemin  de  Bridgejxjrt 

Association  de  mines — générale — 

Sydney \  4 

Victoria \  5 

Sydney  et  Louisbourg    j  43 

Gowrie j  1 

International |  12 

Calédonie i  2 


800 
600 
11  00 
300 
300 

4-84 
4-8X 
4-8J 
3  0 
4-8i 

31  00 

4-8i 

'75 

■80 

4 

•00 

4 

■00 

3 

•50 

3 

•00 

4- 

•25 

4^ 

30 

1> 

> 

»  •S 

0 

to 

t' 

■a^ 

x> 

a~ 

a 

0 

55 

'-^ 

4 

118 

2 

3 

24 

2 

27 

3 

180 

14 

34!» 

3 

208 

2 

117 

3 

224 

2 

123 

3 

176 

2 

120 

15 

968 

Remarques. 


Voitures  fournies  par  l'Intercolonial. 


Locomotives  et  voitures  fournies  par 
la  Cie  internationale  de  chemin  de 
fer  et  de  charbon. 


LIGNES  TÉLÉGRAPHIQUES  DE  TERRE 


ET 


CÂBLES  SOUS-MARINS. 
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Lkjnes  télégraphiques  du  gouvernemeiit- 

LIGNEH  DE  TERRK. 


-1890. 


Lieux. 


Stivtions  t«'rniinaleH. 


Distances 

en 

milles 

statutaires. 


Ile  d'Anticosti,  <iu<'' De  la  Baie  Fox  à  la  Baie  des  Anglais 

Colombie- Anjjlaise D'Ashcroft  à  Barkerville 

Cap- Breton,  N. -K De  Sydney  h  Méat  Oove 

Ca|)-<le-Sable,  X.-K Oe  Barringtcm  au  phare  du  Cap-de-Sable 

Chatham-Escuminac,  X.  -B 

Ile  CamiK)-Bello,  N.-B De  Welchpool  à  l'atterrissage  du  câble 

Chicoiitiini,  (^ué De  la  Baie  Saint-Paul  à  Chicoutimi 

(rasi»',  (/\ié Du  Bassin  de  (îas))é  h  l'atterrissage  du  câble 

Ile  (Jrand-Manan,  X.-B De  la  l'ointe  du  Sud  do  

(Quarantaine  de  la  (irosse-Ue De  (^uéln'c  h  la  (Jrosse-Ile  riVî  l'Ile  d'Orléans 

Low  Point,  C.-B.,  N.-E De  Low  Point  à  Lingan 

Iles  de-la- Madeleine,  (^uë De  Old  Harry  à  Amherst 

Mabou-Chéticamp,  C.-B.,  N.-E..' 

Terreneuve D>i  Port-au-Basque  au  Cap  Ray ,    

Rive  nord  du  St-Laurent,  Que. . .  De  Murray  Bay  à  la  Pointe  aux  Esquimaux 

Ile  Pelée,  Ont Du  ba.ssin  du  sud  à  l'atterrissage  du  câble   

Qu'Apjtelle-Edmonton,  T.N.-O. .  Y  compris  les  branches 

Montagne-de-Bois,  T.X.-O De  la  Slontagne-de-Bois  à  la  Màchoire-de-l'Orignal.. 

I  Total 


214 

27«è 

128j 

16 

42 

H 

it2 

28 

21 

4r, 

m 

(>3 

14 

4!M! 

23 

f>"(!i 


2,323i 


CABLES. 


Ile  d'Anticosti,  Que. . . . 
(Jrand  Bras-d'Or,  C.-B 
Ile  Campo-Bello,  X.-B. 
Cap-de-Sable,  X.-E 


X.-E 


Gaspé  à  la  Pointe  Sud-Ouest   . 

A  travers  le  chenal 

Eiustport  à  Cam]X)-Bello 

A  travers  le  chenal 

(Jrand-Manan,  X.-B Cam|K)-Bello  à  (irand-Manan. 

(icxlbout,  rive  nord.  Que Manicouagan  à  (icxibout 

Grosse-Ile,  (Jué Grosse^Ile  à  l'Ile-aux-Reau.x. . 

Iles  de-la-Madeleine,  t^é.... 

Ile  Pelée,  Ont 

Pointe-aux-(Jutardes 

Saint-Pierre,  C^ué 

Saint-François,  (^ué 

ïadou.s.sac,  rive  n..fd,  (^ué..    . 


Méat  Cove  h  Old  Harry  et  le  Rocher-aux-Oiseaux. 

Pointe  Pelée  k  l'Ile  Pelée 

Bersimis  à  la  Pointe-aux-(  )<itardes 

L'Ange  Gardien  à  Saint-Pierre,  Ile  d'Orléans 

Saint-François  à  l'Ile-aux-Reaux 

A  travers  la  rivière  Saguenay   


Total 


Milles 
nauti(iues. 

^ 

n 

2() 

2 

73j| 

12 

r 

2 

1^ 

1813 


Cable  projeté  à  l'Australie. 

Milles  nautiques. 

De  la  Baie  Sœk  C.-A.,  aux  Iles  Sandwich 2,.S,50 

Des  Iles  Sandwich  à  l'Ile  Fanning 1,050 

De  l'Ile  Fanning  .=1  l'Ile  Samoa 1,260 

De  l'Ile  Samoa  aux  Iles  Fiji 475 

Des  Iles  Fiji  à  Brisbane,  Australie 1,620 


Total 6,755 

PROJET  D'UX  CABLE  DIRECT  JUSQU'EX  ECOSSE. 

Milles  nautiques. 

240 

1,900 


Ile  d'Anticosti  à  l'Ile  Greenly,  Détroit  de  Belle-Ile 

Ile  Greenly  à  Mull,  Ecosse 

(Ou  à  l'Ile  Westixjrt,  Baie  Clew,  Irlande. 


Total   2,140 

Projet  d'un  câble  au  Japon  par  les  Iles  Aloutiennes. 

Ile  Vancouver,  C.-A.,  à  Yezzo,  Japon,  longueur  probable 3,450  milles  nautiques. 
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Distances  approximatives  et  dates  de  l'immersion  de  quelques-uns  des  princi- 
paux câbles  sous-marins  exploités  en  1888. 


DolivrpM 

Uf  (lu  Prince- Edouard 

Tf  rreneuvt- 

Irlande 

do     


Terreneiive,  Baie  de  Flaisiince.. .  . 
do  do  . .  .  . 

France. .    

Saint-Pierre 

Angleterre 

Xouvelle-Kcosse     

Angleterre 

Portugal 

Madère 

Cap  Vert 

Para,  Amérique  du  Sud  (11  seot.  ). 

Texas,  Ktats-l'nis  

Salina  Cruz,  Mexique  (7  sections). 

Lima  (7  sectiims) 

Floride,  E.-U 

C\iba  (12  sections) 

.Iamaïq\ie 


Angleterre  (2  sections). 

Gibraltar 

Malte 

Suez,  Fgj'pte 

Aden     

Madras,  Hindoustan  . . 
SingajKjre  (2  .sections)  . 


England  (7  sections) . 

Singa])our 

Java 


Angleterre  (6  sections) 

Aden 

Zanzibar 

Mozambique 

Baie  Dalgoa 


Hong-Kong. 


Calais.     (1er  câble  sous-marin  innnergé  en  Eiiroix',  1801). . . 

N. -Brunswick.     (1er  câble  immergé  en  .\mér.  du  N.,  1Sj)2). 

Cap-Breton,  N.E.    (2e     do  do  1850). 

Terreneuve.     (1er  câble  transatlanti<iue,  ISôS) 

do  (5  cîïbles  subséquents,  1H«;5-(>C,  73-74-80,  lon- 
gueur moyenne  de  chacim 

Sydney,  C.-B 

df)  riil  Saint-Pierre 

Saint-Pierre  de  Mi<iuelon   

Ma.ssacliusetts,  Etats- ITnis 

Nouvelle- Ecosse  (directement) 

Massachu.setts,  Etats-Unis 

Lisbonne,  Portugal 

Madère 

Iles  du  Cap  Vert 

Pemamlxnic,  Aniériciue  du  Sud 

Buenos- .\yres 

Vera  Cruz,  Mexique 

Callao  et  Lima.  Péroii 

ValjMirai.so,  Chili 

C\iba 

Jamaïque,  Antilles  et  Demarara 

Isthme  de  Panama 


Gibraltar | 

Malte     ... 

Alexandrie,  Egypte 

Aden,  Arabie 

Bombay,  Hindoustan     

Singapour 

Hong-Kong,  Chine   

Distance  totale  par  câble  de  la  (irandi^-Bretagne  à  la 
Chine,  i)ar  l'Inde 


Singajwur 

.Tava 

Port-Darwin,  Australie 

Distance  totale   par  câble  de  la  Grande-Bretagne   en 
Australie,  par  l'Inde 


Aden,  Arabie 

Zanzibar,  Afrique 

Mozambique 

Baie  Dalgoa 

Natal 

Distance  totale  i)ar  câble  de  la  tirande-Bretagne  au 
Cap  de  Bcmne-E8i)érance 


Japon  (2  8ection.s)  lid  Shanghai,  Chine. 


1(» 
2,200 

1,870 
280 
.300 

2,584 
74!» 

2  .".40 
.".00 
823 

t;i3 

1,1!»7 
1,844 

3,782 

7;» 

3,040 
1,703 

125 
2,200 

.590 


1.154 
1,120 
!t24 
l,4tiO 
1,818 
1,808 
1,5!  15 


!t,879 


8,284 

!tl!» 

1,131 


10,334 


4,6.58 

],!I08 

()25 

9«G 

345 


8,502 


1,()«8 


«r  Env^iron  115,000  meuds  de  câbles  sous-marins  ont  été  immergés  jusqu'en  1888.  Jusqu'à  1890,  on  en 
compte  120,5.59.8,  dont  12,741.9  ])ar  les  gouvernements,  et  107,817.9  par  des  compagnies  particulières. 

N.B.— Si  l'on  examine  les  sphères  de  l'univers  en  .se  rappelant  les  distances  données  au  tableau  précé- 
dent. Ion  reconnaîtra  nue  la  voie  la  plu.s  courte  de  communication  par  câble  entre  la  Grande-Bretagne  et  la 
Chine,  est  par  le  Canada  et  l'océan  Pacifique. 

Le  tableau  en  question  a  été  préi)aré  par  M.  F.  N.  Gisborne,  surintendant  des  télégraphes  du  gouver- 
nement. 

Voyez  au.x  pages  suivantes  de  plus  amples  détails  sur  les  Câbles  nous-iuarins  de  VUniverst. 
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CABLES  SOUS-MARINS  DE  L'UNIVERS. 


Extrait  ilrs  (luciiiiieiits  ofTiPiels  publiés  par  le  Bureau  international  des  Administrations 

Télégraphiques,  à  Berne. 


(A.VEC     -A.r)lDIX10  3SrS). 


SOMMAIRE  DES  CABLES  POSSEDES  PAR  LES  ADMINISTRATIONS 

GOUVf]RNEMENTALES. 


PAYS. 


Nombre 

de 
câbles. 


Longueur  en  milles  nautiques. 


Autriche 

Brésil . . . . 

Belgique .    .  

Canada  (voptz  la  liste  de  ses  câbles,  p.  49) 

Cochin-Chine 

Danemark 

Danoises,  les  Indes    

France 

Allemagne 

Giande-Bretagne  et  Irlande  (roiies  Liste  des  câbles,  pp.  46  à  49). . . 

Grèce 

Hollande 

Indes,  Département  du  télégraphe  Indo-Européen,  rég^  par  l'Etat  \ 

(  i-o>icz  Liste  des  câbles,  pp.  48  et  49) J 

Italie 

Japon 

Nouvelle-Calédonie 

Nouvelle-Zélande 

Norvège 

C^ueensland 

Russie  d'Asie 

Russie  d'Euroiie,  et  le  Caucase 

Sénégal 

Australie  du  Sud 

Espagne 

Suéde 

Turquie  d'Europe  et  d'Asie 


89 

38 

11 

1 

3 

236 

13 

1 

8 

1 

5 

3 

11 

10 


816 


Des  câbles. 

31 

97-700 

19 

19-288 

2 

54  250 

21 

220-500 

2 

795 -000 

47 

192-372 

1 

.SI -310 

51 

3,269  143 

43 

1,579-328 

103 

1,488-818 

46 

459-710 

20 

59  020 

1,911  ti50 


1,027 

55 

1 

196 

30 

162 

70 

212 

3 

49 

135 

88- 

331- 


100 
498 
000 
315 
620 
350 
017 
680 
000 
900 
.530 
170 
660 


Des 
conducteurs. 


12,741-929 


106 

36 

278 

220 

795 

568 

31 

3,697 

2,876 

5,071 

459 

79 


190 
019 
500 
.500 
000 
9il8 
310 
143 
627 
941 
710 
970 


1,911  650 


1,091 

103 

1 

284 

230 

165 

70 

236 

3 

49 

135 

149 

334 


300 
■3()8 
-000 
-945 
620 
050 
017 
240 
000 
-900 
530 
-280 
-660 


18,988-468 
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SOMMAI RK  DES  CABLES  APPARTENANT  À  DES  COMPA(rNIES 

PARTICULIÈRES. 


Vdir  le»  liHtvs  (les  câbles,  jiageH  51  k  58. 


I. 

II. 

III. 

IV. 

V. 

VI. 

VII. 

VIII. 

IX. 

X. 

XI. 

XII. 

XIII. 

XIV. 

XV. 

XVI. 

XVII. 

XVIII. 

XIX. 

XX. 

XXI. 

XXII. 

XXIII. 

XXIV. 


CoinjKi^'iiie  fur  Le^'iin^f  und  Uiittrlialtuns?  (feu   lViitnch| 

Xi)rvcj,nstlifii  Kiilx'ls ! 

Din-ct  S|i;iiii.sli  Tclfjîraiph  Cuiniiauy ' 

K|iiii)iMli  Niitluiial  SiilmiariiK'  'IVh'grapli | 

West  Afiicaii  'IVli-L'raiih  (  Viiiii>any. 
lilack  Sca  Tt'lHtîrapli  Ci)in|)aiiy. 


(  Ircat  XortlitTii  'IVlci^rapli  (Jonipany 

Kasterii  'IVlfgrapli  C'<>iiii>any. 

Ka^t^■rn  aiid  South  Afrioaii  Tele(?raph  Company 

Kastern  Kxtciisioii,  Australa.sia,  aud  China  Telegraph 
Coiiipany 

Anglo-Aineiican  Telegraph  Company 

Direct  l'nited  States  Cable  Company ^ . . . 

ComiKigiiie  Française  du  Télégrapne  de  Pari»  à  New- 
York    

American  Telegraph  and  Cable  Company 

Commercial  Cal  île  Comjiany 

Bra/.ilian  Sulunarine  Telegraph  Company 

African  Direct  Telegraph  Company 

Cuba  Submarine  Telegraph  ('omi)any 

West  India  and  Panama  Telegrajdi  Company 

Six;iété  Française  des  Télégraphes  Sous-niarin.s 

Western  and  Bra/ilian  Telegraph  Company*   

Hiver  Plate  Telegraph  Company 

Mexican  Telegra))h  Company 

Central  and  South  .\merican  Telegrai)h  Company 

West  Coast  of  America  Telegraph  Company 


Nombre 

de 
c&ble8.  I 


3 
4 

7 
12 

1 
22 
70 

<l 


22 

13 

2 


I^)ngueiir 

en  milles 

marins. 


24M  ()4 
707  73 

1,2!I4  t;r.!t 

3,(tir)  42 
.•{4t! 

(i.llO- 
21,8.")!»  .}3(; 

6,571 

12,!).")8 
1(».1!M!  45 

3,101  :a 


Total. 


4 

3,40!)  .34 

4 

,5, 5,37 

6 

(i,!).37  61 

6 

7,»J4 

( 

2,743 

3 

1)40 

20 

4,11!) 

:> 

•M) 

!) 

3,762 

1 

32 

2 

70!» 

!> 

3,178- 11 

1 

1,6!I8  72 

248 

107,817  !t45 

Capital. 


73,640 
143,724 

;w.").o<H) 

5;<1,0!M) 

1»»,(KM) 

l,«25,fHH» 

5,722,4."i() 

8i8,:i<H» 

:î,32!),4()0 
7,(K)(),(MH) 
1,214,2<K» 

1,68<),(K)0 
2,H<K),(KM> 
2,(HH),(KH) 
1,474,(KM) 

475,  (  H  K) 

220,000 
1,32.5,530 

220,000 

2,404,4!K) 

55,.5(X) 

2(N),000 
l,(KK),0<m 

4.50,00(3 


X),427,414 


•Comptant  les  compagnies  Platino-Brésilienne  et  Montévidéenne  et  Brésilienne,  de  Londres. 


SOMMAIRE  GÉNÉRAL. 


Propriété  des  Etats   

Propriété  des  compagnies  particulières. 


Nombre 
!      de 
I  câbles. 


816 
247  \ 
IJ 

1,064 

Longueur  en  milles  marins 


Des  câbles. 


Des  conduc- 
teurs. 


12,741  ■929     ;      18,987  568 
107,817  iMô     î    108,589  fWS 


120,559-874       127,577  473 
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I. — Cables  appartenant  aux  administrations  gouvernementales  britanniques. 


A■lTl■:nl^^.sA(i^:s. 


U  4 

sjs  -• 

"0    0   5 
fl       .S 

O  i/  V 


Date 

l'iminer-     e  £ 

T3  3 


Hion. 


(iRANDK  BRKTAGXK  ET  IRLAXDK. 

Cablks  kk  i.a  Mkk  vv  Noki>. 

Ii<)went<»ft  à  Zaii(iv()<)rt  (HiiHhikU-) 1     IWW 

Bfiiacre,  prt-K  KcMsiiiffliind,  .'i  Ziiiulv<x>rt  (Hollande) j     1884 


A.— Mer  h'Iklaxdk  kt  Dktkoit  hk  SAixr-tiKOKiiK. 

Port  Mora  t  KcoHHe)  A  Whitf  head  (  Friande) 

Port  Kail  (KcoHse)  à  Donai^liadee  |Irla:ide) 

Knock  Hay  (KcosMe)  à  Whitehead  (Irlande) 

8t-lieeH,  près  W'hitehaven,  à  Port  Cornah  (Ile  Man) 

Carnarvon  Hay  à  Howth,  preM  Dublin 

Abennawr,  près   Haverfortlwest,  à  Blackwater,  près  W^xford 

(  Irlancle) 

Fixlignard  Bay  ((ialles  du  Sud)  à  Blackwater,  près  Wexford 

(  Irlande) 

Abergereirch,  près  Port  N'evin  (dalles  du  Nord),  à  Newcastle, 

comté  Wicklow  (Irlande)   


B.— La  Manche  et  ses  îles. 

Compass  Cove,  ])rès  Dartmouth,  à  Fort  Doyle  ((iuemsey) 

Aldeniey  à  Fort  Doyle  ((iuemsey) 

Pointe  t>aint-Martin  ((iuenisev)  à  (Jrève  au  Lançon  (Jersey). 

Hurst  Castle  à  Sconce  Point  (  Île  de  Wight) 

Hurst  Castle  à  Yarniouth  (Ile  de  Wight) 

Porthcurno  à  Sainte- Marie  (Iles  Scilly) 

Ile  Sainte-Marie  à  l'Ile  de  Trescow  (Scilly) 


C— Iles  Obkney  et  Shetland. 

Sinclair  Bay,  Wick,  à  Sandwick  Bay  (Shetland) . 

Dunnet,  près  Thurso,  à  Rackwick  Bay,  Ile  Hoy  (Orkney). 

Hoy  (Orkney)  à  Houton  Head  (Terre  ferme) 

Hoy  (Orkney)  à  Htmton  Head  (Terre  ferme) 

Workhead  (Terre  ferme)  à  l'Ile  Shapinshay  (Orkney) 

Rerwic-k  Head  (Terre  ferme)  à  Stronsa  (Orkney) 

Stronsa  à  Sanda  (Orkney) 

Scatha  Bay  (Orkney)  à  Sandwick  Bay  (Shetland) 

Mo8s  Bank  (Shetland)  i\  Yell  (Iles  Shetland) 

Terre  ferme  (Shetland)  h.  l'Ile  Yell 

Yell  à  Uist  (Shetland) 

Burra  (Orkney)  h  South  Ronaldsha  (Orkney) 

Burra  (Oikney)  à  Howequay  Head  (Orkney) 


1888 
1870 
1879 
1885 
1871 

1880 

1883 

1880 


18^:^ 
1870 
1884 
188(i 
1885 
188H 
1886 


18a") 
187« 
1873 
1876 
1884 
1885 
1884 
1881 
1S82 
1887 
1887 
1887 
1884 


D. — Les  Iles  Hébrides  et  les  Côtes  Occidentales 

D'FiCossE  ET  d'Irlande. 

Loch  Ewe  (Ecosse)  à  Branahuie  Bay,  près  Stomoway  (Ile  de 

Lewis,  Hébrides) 

Harris  (Lewis)  à  North  Uist  (Hébrides) ... 

South  Uist  à  Castle  Bay,  Barra  (Hébrides) 

Port  na  Cross,  Fairlie,  à  Corrie  (  Arran) 

Ross-shire  à  l'Ile  de  Skye 

Ganovan  Bay,  près  Oban,  k  l'Ile  de  Muli 


Reix)rt . 


1872 
1886 
1884 
1885 
1872 
1871 


>5 


LoNCiUKLR   EN   MILLES 
MARINS 


Des  cAbleH. 


'        Dm 

conducteurs. 


110-481 
108  21(5 


83 


25 

3.5<) 

22  040 

22-884 

31  110 

64  444 

55  530 

61-845 

54-860 

67-236 

18 

5<>3 

1(J 

2tW 

1 

2.30 

2 

327 

27 

534 

1  104 

122  120 

20 

595 

o 

360 

2 

360 

1 

930 

9 

848 

3 

0 

65 

883 

2 

580 

2 

7.35 

1 

223 

1 

644 

2-710 

32-553 

11 

468 

16 

510 

9 

562 

0 

778 

6  400 

1,008 

•267 

441  924 
4.33  180 


101  424 
91  760 
91  r»36 
93  .%57 

4.51  108 

222  120 
247  380 
219-440 


201708 

18  563 

48-780 

8  610 

6-981 

27-534 

l  104 


122 -120 

20-595 

2-360 

2  360 
1  930 
9-848 

3  0 
65-883 

2 -.580 
2-735 

1  223 
1-644 

2  710 


.32-5.53 
11-468 
16-510 

38-248 
0-778 
6-400 

3,051-454 


47 


AlTÉHIHHAUKM. 


Rfjiort . 


(ilt-iiacarniic'k  Point,  Cniityre,  à  l'Ile  Islay. 

Port  Cninait,'.  C'antyrc,  îi  Arraii 

Lar^s  à  (  îivat  Cuiiil)rii»' 

Arfliiif  Point  à  Anilx'ix  Point,  Bute 

MiillàColl 

Tircfa  Coll _ 

Kiiglia  Ht-n  (KcoHUf)  à  l'Ile  Bute 

Renard  Point  (Irlande)  à  l'Ile  Valentia 


Date    ;  fï 

d»'  ô  ;  ç 

l'innner-  t  £.5 

HÏon-    I  "^ 


IxnKueiir  en  milles 
marin». 


I 


y. 


E.— CôTK  Orikxtalk  de  l'Ecosse. 

Burffhead  à  Ham^dale 

F.   -lu  1  ES  ET   EsTlAIRES. 


1871 

1H85 
1887 
1881 
1888 
1888 
1872 
1870 


1885 


1884 
1888 
1871 


I 


A  travers  la  rivière  Dart  à  Chain  Ferry 

A  travers  la  rivière  Dart  à  Chain  Ferry 

A  travers  le  inirt  de  Milford 

A  travers  la  Tees  à  M  iddlesbrough 

A  travers  la  Tees  îi  Middieslirough 

A  travers  la  Tees  à  Middleshrough 

A  travers  la  Tees  à  Middleshrough 

A  travers  la  Tees  à  Middleshrough. 

A  travers  la  Tees  à  Middleshrough 

A  travers  la  Tees  à  Miildleshnnigh 

A  travers  la  Tees  à  MiddU-ahrough 

A  travers  le  canal  (îloucester  et  Mharpne.ss,  à  Sharimess. 
A  travers  le  canal  (iloucester  et  Sharpness,  à  Sharpness. 
A  travers  le  canal  (îloucestei  et  JSharpness,  à  Sharimess 
A  travers  le  canal  (îloucester  et  Sharimess,  à  Shar|me»«. 

A  tra\ers  le  canal  des  Bassins  Swansea  à  Swansea 

A  travers  la  rivière  Yar  (ile  de  Wight) 

A  travers  la  rivière  Medine  (lie  de  Wight) 

A  travers  la  rivière  Dee  à  t^ueensferry,  près  Chester  .... 

A  travers  la  rivière  Dee  à  (^ueensferry,  près  Cheater 

A  travers  le  Firth  of  Fortli  à  Alloa 

A  travers  le  L(X;h  Etive  à  Conuel  Ferry 

A  travers  le  Loch  Etive  à  Connel  Ferry 

A  travers  le  Loch  Eil  à  Corran  Ferr.y 

A  travers  le  Loch  Creran  à  Shian  Ferry 

A  travers  le  Loch  Creran  à  Shian  Ferry 

A  travers  le  Loch  Creran  à  Shian  Ferry 

A  travers  le  Ixx;h  Leven  à  Ballachulich  Ferry 

A  travers  le  Loch  Leven  à  Ballachulich  Ferry 

A  travers  le  Loc-h  Leven  à  Ballachulich  Ferry 1882 

A  travers  le  Loch  Leven  à  Ballachulich  Ferry 1882 

A  travers  le  |X)rt  de  Waterford  (port  de  WSterford,  Irlande)..  1871 
A  travers  le  t)ort  de  Waterford  (jKjrt  de  Waterford,  Irlande) ..  1871 
A  travers  le  iK)rt  de  Waterford  (|)ort  de  Waterford,  I^-lande) ..      1871 

A  travers  la  rivière  Suir  au  [wiit  de  W  .'terford  (Irlande) 

A  travers  la  rivière  Suir  au  jwnt  de  Waterford  (Irlande) i . . 

A  travers  la  rivière  Suir  au  i>ont  de  Waterftjrd  (Irlande) 

A  travers  la  rivière  Suir  au  ])ont  de  Waterford 

A  travers  la  rivière  Suir  au  |X)nt  de  Waterford 

A  travers  la  rivière  Slaney  à  We.vford  (Irlande) 1880 

A  travers  la  rivière  Slaney  à  Wexford  (Irlande) 1883 

New  HoUand  à  Dairycoates,  près  Hull 1870 

DevoniKjrt  à  Torjxjint 

Devonport  à  TorjKiint 

Granton  (Firth  of  Forth)  à  Bumtisland .      187i 

Granton  (Firth  of  Forth)  Jv  Aberdour 1882 

Cove  il  Blaimiore,  Loch  Long 1885 

Cove  à  Blairmore,  Loch  Long 1885 

A  reixjrter 


188<5 
1882 
1884 
188Ô 
1882 
1882 
1888 


83 

l 
3 


3 
4 
4 

7 
7 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
7 
4 
4 
4 
1 
1 
4 
1 
1 
1 
4 
1 
1 
1 
1 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
7 
4 
7 
1 
1 
4 
7 
7 
7 


I  I       Des  cllhle 


284 


1,<«»«  2<J7 

lit  140 
3  2tht 
1  403 

1  358 
»  3î>4 

2  175 
0  443 
0  444 


20  147 


0  2î»5 
0  281 
0  5!n 
0  KK) 
0  160 
0  IGO 
0  IfiO 
0  160 
0  100 
0  KiO 
0  160 
0  04ît 
0  049 
0  049 
0  049 
0  074 
0  ()7J 
0  078 
0  103 
0  103 
0-275 
0  276 
0-280 
1120 
0-611 
0  631 
0-658 
0  196 
0  196 

0  177 
0196 

1  353 
1  420 
1  510 
0  147 
0  147 
0  147 
0  147 
0  147 
0  340 

0  343 

1  396 
0  377 

0  359 
5 -071 
4  510 

1  550 
1-558 


Des 

coniliicteurs. 


3,<»r>l  454 


It 


140 

9  7!»2 

1  403 
5  4.12 
9  3!t4 

2  175 

0  443 

1  776 


78  441 


0  885 

1  124 

2  364 
1  120 
1  Î20 
0  1 -.40 
0  MO 
0  640 
0  WO 
0  (^ 
(I 
0 
(» 
(» 
0 


(;40 

l'.Wj 
l!«i 

1!m; 

l'.Mi 
0  2iH) 
0-518 
0.312 
0  412 
0  412 

0  275 

1  27() 

0  120 

1  120 
0  OU 
0  (m 

2  («2 
0  19<J 
0  196 
0  177 
0  1!M> 

5  412 
5-680 

6  ()40 
0-588 
0-588 

0  588 
0.588 
0.588 
2380 

1  372 
9-772 
0  377 
0-359 

20-284 
31-570 
10-a50 
lOôOo 


1,097  248  I     3,305  009 
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ATTAllIHMAfllW. 


Date 
(le      I 
riniiiicr- 
nion.    I 


l{i-|><>rt 


N<irth  l/iu'«'n«ft'rry  h  .S<iutli  <^iu"»'iii*f<'rry 1873 

North  (JiicfiisfiTry  i\  Moutli  (}iii>ciiMf<'iry 1H84 

North  (^iK'ciisfiTry  à  South  <}iii'fiiHft'rry 

Htriiclnif,  I.iK'li  Kyii<'  ù  Ki'iiiimri' 

Htriii'lnir,  I<<k'Ii  Kyiif  ii  Kfimiiir»' 

Kkw  il  CliicliHii  (liiirliicli 

K«w  k  Clacliiiii  (tiiirloch 

R<iw  il  f'Iiu'Iiaii  (liiirliich 

Wliit»"|K)iiit  à  Ila\illH)\vliin' (Irliiiiilr) 

Wliitt'|Kiiiit  h  HiiullMiwliiif  (  Irliiiidfl 

HHiillH)wliii«'  à  S|>ikc  Isliiiid  (  Irliiiiili-) 

('roHM  ll;iM-ii  il  WcKt  Sf;iiiii>imt  (Irliuidc) 

Fuylf  Koiul  11  Wattruiiif,  Loiidondt-rry 

iM/ylc  Koail  il  Wiitci-Hidc,  Loiidtindi-rry 


II 

'Il 

y, 


2S4 


IMH»; 
l«7o 

1KS2 

1S7« 

1HH2 
18«7 


Totaux 
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SYSTKMK  INTERNATIONAL. 

C.\m,Ks  An(;i.o-Fran(;.\i«. 


Calai»  i\  Donvrfu. 

l{<mlo(îiit'  fi  Douvres 

Dit'plH'  il  lîciicliy  Hfiul 

Havre  i'v  Heachy  Heiid 

Pirou,  près  Coutance,  à  la  Haie  FIic<juet  (Jersey), 

C  A  BLKs  A  M  ;  i.o-  Hei.(  ;  k«. 

Middelkerke,  prés  Ostende,  à  Kanisgate 

Panne,  prt'8  Furiie«,  à  Douvres 


C'aiii.e»  Anolo- Allemands. 
Norderney  à  Lowestoft 


Greetsiel,  près  Einden, à  Lowestoft,  comprenant  les  sections: 

(Apporteniint  au  ijouremenitnt  AUetiutml). 

Greetsiel  à  I}t)rkun» "I 

Borkuin  à  liowestoft i 

Greetsiel,  près  Eniden,  à  Valentia  (Irlande) 


Totaux  , 


A  soustraire  la  moitié  de  la  longueur  des  ciîl  îles  qui  sont  la  pro- 
prié-té  coniniune  de  la  Grande-Bretagne,  cie  la  France  et  de 
la  Belgique   ' 


Longueur  réelle  des  câbles  appartenant  à  la  Grande-Bretagne. 

Totaux 

INDE  ANGLAISE. 

A.— Départemknt  du  Télégraphe  Iniw-Européen. 

[Bureau  :  4^1  et  30  rue  du  Parlement,  Lundre»), 

système  international. 

Fao  (Turq\iie  i'"  Vsie)  à  Bushire  (Perse) 

Bushire  îi  J a.sk  \  l'erse) 

Bushire  à  .lask  (Perse) 

Jask  à  (îwadur  (Belouchistan) 

(i wadur  îi  Kurrachee 


1851 
1S.-)'.I 

\mi 

1870 
18«0 


1853 


imG 


1871 
1882 


42 


Totaux 


1864 
18(Î9 
1885 
18fi4 
1864 


UmatRIR    KN    MM.LRH 
MAKIVH. 


DeM  cAhleM. 


Des 

«inducteurs. 


1,0!  «7  248 

1  22» 
r4<N) 

1  322 

1  115 

1  OiM 

0  422 

0  31W 

0  434 

0  25!l 

(t  25!» 

0  ;«4 

»  185 
0-24(J 
0  246 


3,:«».">  (KKt 
8  .'VW 

U  m) 

!t  2.54 

6  6!)<) 

7  :(78 
2  !I54 
1  ,VJ»Î 
1  3«)2 
(»  2.5!» 

0  25!» 
(»  384 
(»  185 

1  722 
I)  !I84 


1,10«>  15)3  I     3,3.">»i  316 


21  750 
20  250 
62  (K)0 
OU  5(»0 
16-750 


61-500 
47000 


232  250 


87 
121 
372 
417 

16 


(MM) 
500 
000 
000 
750 


ai!»  1)00 
188000 


i)21)-000 


i")31  000  i     2,500  250 


149  375 


785  625 


381-625  {     1,714  625 


1,488-818        5,071 -!»41 


152  0 

5020 
.519-0 
267  0 
274 -0 

.1,714  0 


152-0 
5020 
.519  0 
2<>7  0 
274  0 

1,714  0 
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ArrÉHiHaAiiCit. 


Dat..   I    .  5  I 
riniiiH'r- 1  ^ 


LoNlil  Rt  ■  EN  Mll.t.KH 
MAHI.NH 


H.— Akminimtration  Ini>iknnk. 

Qiiartirr»  r/i'iiéritux  :     Calcutta  et  Sitiila, 

«VSTKMK  INTÉRIKIR. 


A  travers*  lu  rivitTt'  Myii 

A  truvirN  lit  riviiTc  Myii . 

A  travers  lu  rivièri'  |{riiliiimimtriv  K  Dhilbri.  . . . 

A  traviTH  If  (  iainfi'  ^  '  '•■'k'ali  <  îhat 

A  travf'H  11'  (iaiijff  à  I)ftitali  (îhat 

A  travtTH  If  <  iaii(,'f  à  l)aiiiul«liu 

A  travers  If  (iaiigf  à  Ihniiiikilia 

A  travers  If  (  ianj^f  à  I  (iiiiiiikditt 

A  travers  le  (  iaiifff  à  I  >aiimk(lia 

A  travers  le  I  !aii>re  à  Matiiliari 

A  travers  la  rivière  l'iulila  à  (î(ialnii<lii 

A  travers  la  rivière  l'uiMa  à  ( roalmidii 

A  travers  la  rivière  l'iidcja  à  Kuriuaeliar   ...... 

A  travers  la  rivière  l'\iil<la  à  Kuriiiafliar 

A  travers  la  rivière  l'iulila  à  Kiiriiiaeliar 

A  travers  la  rivière  l'iulila  à  Kiiriiiaclittr 

A  travers  la  rivière  (Imlavery  à  Kajaliimindrj'  . 
A  travers  la  rivière  (îiKlavery  à  Hajahtiiiinilry 
A  travei-s  la  rivière  Cixlavery  à  Kajaliiimnilry 

l'ajîiKia  à  UiaiiiDiid  Islaïul 

Kihiin  (  Himiliay  )  ;\  Keiiiiery  Island 

A  travers  le  di'-troit  de  l'alk 

A  travers  le  détroit  de  l'alk 

S<ii.\antt'  et  un  eàblen  long»  de  niuins  de  2  mille! 


Totaux  , 


TÉLÉGRAPHES  DU  OOUVKRNP^MENT  CANADIEN, 

BuriiiH  princijxil  :  Montréal,  Canada. 


Gaspé  à  la  Pointe  S.-f).,  Ile  d'Anticosti 

Méat  Cove  (Caj)- lire  ton)  à  Old  Harry  (Iles-de-la-Marleleine). . 

(îrosse-Ile  au  Rocher  des  Oiseaux  (Iles-de-la- Madeleine) 

GrindstoiiÉ-  à  l'Ile  AH  Riifht  (Iles-de-la-Madeleine)      

Lac  du  Grand  Hras-fl'Or,  Caii-Breton  (Nouvelle-Ecosse) 

Lac  du  (irand  Bras-d'Or,  Cap-Breton,  (Nouvelle-Ecosse) 

Havre  de  Ste-Anne,  Cap- Breton,  Nouvelle-Ecosse) 

Havre  de  In^'onish,  Cap  Breton  (Nouvelle- Ecosse) 

Ile  du  Cai>  de  Sable  h.  Barrington,  (Nouvelle- Ecosse) 

Grand-Manan  à  Tde  Can!|ioBell(),  (Nouveau-Brunswick) 

Cani|Ki-Bello  à  East|Mirt  (Etat  du  Maine,  E.-U.) 

Rivière  Sapuenay  (Rive  nord  du  Saint-Laurent) 

Bersiniits  à  Manicouivgan  (Rive  nord  du  Saint-Laurent) 

Pointe  à  Paradis,  ;i  Gmlliout  (Rive  nord  du  Saint-Lauient)... . 

Ile  d"()rléans  à  l'Ange-Gardien  (Rive  nord  du  Saint-Lau- 
rent)  

Bras  de  la  Saanich  (Colimibie-Anglai.se) 

Ile  Vancouver  ii  l'Ile  Cabriola  (Colombie- Anglaise) 

Ile  Valdès   il  Port  Gray  (Colombie- Anglaise) 

Rivière  Fraser,  traverses  de  la  (deux  câbles) 

Ile  Vancouver  au  Territoire  Washington,  E.-U 

Gros.se-Ile  (Station  de  (Quarantaine)  à  l'Ile  d'Orléans  (Rive 
nord  du  Saint-Laurent) 

Terre  ferme  .'i  l'Ile  Amherst  (Lac  Ontario) f... 


1H71 
1871 
1874 
IKMi 
18«« 
1877 
1H81 
18HI 
188:{ 
1871 
187i» 
1882 
1888 
1888 
188!» 
188!» 
1877 
1877 

I88ri 

1877 
188«> 
I88(i 
1885 


18K0 
1880 
188<) 
1880 
1880 
188() 
1880 
1880 
1880 
1880 
1883 
1883 
1883 

1883 

1881 
1881 
1881 
1881 
1881 
1884 

1885 
1886 


'A 


Dph  cAbli'N. 


84 


Totaux 


21 


2  44 

2  r.7 
4  r>o 
2  •'.<» 

2  <» 

3  2ti 
3  H,-) 
3  !»1 
3  4)i 
<i  11 
ti  2<» 
(•  ») 
(>  0 
ti  01 

)>() 

2  CiO 

2  tM) 

2  W) 

8W 

2  77 

28  3») 

2!»  14 

40  72 


197  «5 


44  27 

.54  !tO 

18  20 

0  14 

0.50 

0  50 

0  50 

1  75 
7  23 
1-90 
10 

12  0 
26  0 


22050 


I)«-H 

cttnduc!- 
teurn. 


2  44 

2  57 

4  tW 
2  tiO 

2  0 

3  26 
3  8.") 
3  <,»l 
3  46 
6  11 
6  20 
(•>;«) 
6  () 
t;  01 

5  97 

6  0 
2  tM) 
2  60 
2  60 
8  .'•18 
2  77 

28  3«i 
2i>  14 
49 -72 


197  65 


44  27 

54  90 

18  26 

0  14 

0  .50 

0-.">0 

0  .50 
1-75 
7  23 

1  !K) 
10 

12  0 
26  0 


0  75 

0  75 

2  0 

2  0 

10 

10 

10 

10 

21-30 

21  30 

10 

10 

17  0 

17  0 

6  50 

20 

220-50 


50 


Attérissages. 


AUSTRALIE  SUD. 


Normanville  \  Kingscote  (Ile  Kang^roo) 

Edithburg  au  Phare  (Ile  Trowbridge) 

Cap  Siwncer  au  Phare  d'Althorpe 

Baie  Largs 

Baie  Largs 


Totaux  , 


QUEENSLAND. 


Cleveland  à  Peel  Island 

Peel  Island  à  Dunwich 

Dunwich  à  South  Passage 

Pialha  à  Woody  Island 

Woody  Island  à  WhitecliflFs 

Rockhampton  h  Keppel  Bay 

Lytton  au  Phare   

Mackay  à  Flat-Top  Island 

Paterson  à  Tliursday  Island 

Cap  Pallarenda  à  Magnetic  Island 

Townsville  k  Magazine  Island 

Magazine  Island  au  Cap  Cleveland. 
Gatcombe  Head  et  Facing  Island  . . 


Date 

de 

rimmer- 

sion. 


1886 
1886 


1886 


Totaux  , 


NOUVELLE  ZELANDE. 


Wellington  h  Whites  Bay  (Cook  Straits) . 
Wellington  à  Whites  Bay  (Cook  Straits). 
Wanganui  à  Blind  Bay 


Totaux . 


1866 
1877 
1880 


DUO 
il     ■* 


19 


Longueur  en  milles 

MARINS 


Des  cibles. 


38-50 
50 


3-20 
3  20 


4!) -90 


5 
2 

12 
7 

13 

77 
5 
5 

18 
2 
0 

11 
2 


Des 

conduc- 
teurs. 


38.. 50 
5  0 


3  20 
3  20 


49  90 


5 
2 

12 
7 

13 

77 
5 
5 

18 
2 
3 

11 
2 


0 

15 

20 

65 

45 

35 

0 

0 

0 

75 

15 

10 

25 


162  35 


165  05 


44  315 
44  G 
1080     I 


132  945 
44  0 

108  0 


196-315 


284-945 


51 


IL — Cables  appartenant  aux  compagnies  particulières. 


Attérissages. 


— OESELLSCHAFT    FI^R   LEGUNG  ITND  UNTER- 
HALÏUX(i  DES  DEUTSCH-NORWEGISCHEN 
UNTERSEEISCHEN  KABELS. 

(Compagnie  Allemande-Norvégienne  de  Télégraphe.) 

Bureau  principal,  4,  Werderstrasse,  Berlin. 

|Hoyer(Schle8wig)à  Arendal  (Norvège),  comp.  tout,  lessections  : 

I   1.  Hoyer  à  Westerland  (Silt  Island) 1 

lu.  Westerland  à  Arendal j 


IT.— COMPAGNIE  ESPAGNOLE  DE  TELEGRAPHE 
DIRECT. 

lureau  principal.  Winchester  Hoitse,  Old  Broad  Street,  L<mdres, 

je  Lizard  à  Las  Arenas,  près  Bilbao 

iBarcelone  à  Marseilles 

Petits  câbles 


III. -COMPAGNIE  NATIONALE  ESPAGNOLE  DE 
TELEGRAPHE  SOUS-MARIN. 

Bureau  principal,  106  Cannon  Street,  Londres,  E.C. 

Cadix  (Espagne)  à  Santa-Cruz  de  Ténériffe 

Tejita  (Ténériffe)  à  Saint-Louis-de-Sénégal 

Santa-Cruz  de  Ténériffe  h,  Las  Palmas,  Grandes  Canaries 

Éi.as  Palmas  à  Arrecife  de  Lanzarote 
rarachico  de  Ténériffe  à  Santa-Cruz  de  la  Palmas 
anta-Cruz  de  Ténériffe  à  Tejita  (Ténériffe) 

"Saint-Louis  (Sénégal),  à  Dakar  (Sénégal) 


IV. -COMPAGNIE  DU  TÉLÉGRAPHE  DE  LA  COTE 
OUEST  DE  L'AFRIQUE. 

Bureau  principal,  50  Old  Broad  Street,  Londres,  E.G. 

Dakar  (Sénégal)  à  Bathurst  (Possession  Anglaise) 

Bathurst  à  Bolama  (Possession  Portugaise) 

Bolama  à  Bissao 

^olama  à  Conakry  (Possession  Française) 

^onakry  à  Sierra  Leone  (Possession  Anglaise) 

Prand  Ba^sam  (Possession  Frana)  à  Accra  (Possess.' Anglaise) 

Accra  à  Kotonou  (Porto  Novo)  (Possession  Française) 

otonou  à  San  Thome  (Possession  Portugaise) 

in  Thome  au  Gabon  (Freetown)  (Possession  Française), 
lan  Thome  à  l'île  du  Principe  (Possession  Portugaise). 

ian  Thome  à  Loanda 

rincipé  à  Bonny 


Date 
de 
r  immer- 
sion. 


=  s  B 


©  t-  u 
•3  si 

S?; 


1879 


1884 
1874 
1881 


1884 
1884 
1883 
1884 
1883 
1884 
1885 


1886 
1886 
1885 
1885 
1886 
1886 
1886 
1886 
1886 
1886 
1886 
1889 


LONGCECR  EN   MILLES 
MARINS 


Des  câbles. 


248  04 


486-55 

220-38 

80 


707 


Des 
conducteurs. 


744  12 


486  .55 

220  38 

-80 

707-73 


864  27 


67 
171 
69 
32 
90 


24 
95 
05 
149 


1,294  659 


106  60 
363-77 

42 
238 

70  70 
241  30 
215 
486 
176  50 
126-25 
759-60 
189-70 


12 


3,015  42 


864-27 

* 

67-24 
171  95 
69  05 
32  149 
90 


l,2!)4-659 


106-60 
363-77 

42 
238 

70  70 
241  30 
215 
486 

176  50 
126  25 
759  60 
189  70 


3,015-42 


4è 


•Exploité  par  la  France. 
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ArrÉBissAGKs. 


V.— COMPAGNIE  DU  TELEGRAPHE  DE  LA  MER 
NOIRE. 

Bur.  princip..  Winchester Hdum,  O/dBroail  Street,  Londrc»,  E. C. 

Od«'.ssa  (Rvis.si»')  à  Kilia,  pn-s  Constantinople 


VI.— GREAT  NORTHERN  TELEGRAPH  COMPANY 

Bureau  principiil,  JS  KoniittiK  Niitorv,  Copiiihaf/ue.     Agence 
de  Londreti,  -i  place  .Ste-Helene,  Bisltopuijate  Utrect. 

1.— Caiile.s  en  Europe. 

Peterhead  (Ecosse)  à  Ekers^und  (Norvèire) 

Newbiffg-iu  (Anglt-terw)  à    Mari^trand  (Suède)  comptant  les 
sections  : 

I.   Ne\vl)ijj:^n  à  Arendal  (Norvège) 

TI.   Arendal  à  Mars^rand  (Suède) 

Newhi'^'gin  à  Hirtshals  (Danemark) 

Newliiggiii  à  Sondervig  (Danemark) 

Oye,  près  Calais  (Franoe),  à  Fano  (Danemark) 

Hirtslials  (Danemark)  h  Arendal  (Norvège) 

.Skagen  (  Danemark)  à  Marstrand  (Suède) 

Moen  (Danemark)  à  l'île  de  15ornhohn  (Danemark) 

Bornholm  ( Danemark)  à  Liban  (  Russie)    

Grisslehanni  (Suède)  à  Nystad  (Russie) 

Grisslehamn  (Suède)  à  Nystad  (Russie) 

(rrissleliamn  (Suède)  à  l'ile  de  Aaland  (Russie) 

Aaland  (Russie)  à  Nystad  (Russie) 

2.— Cables  ex  Asie. 

Hongkong  (Chine)  à  Amoy  (Chine) 

Amoy  (Chijie)  à  Woosung,   {)rès  Shanghai  (Chine),    comptant 
les  sections  : 

I.  Amoy  à  (iutzlaff  (Chine) .  .  •. 

II.  (  iutzlaff  à  W(K)sung 

Gutzlaff  à  Nagasaki  (  ' ai>on) 

Woosung,   près  Siianghai  (Chine),  à  Nagasaki  (Japon),  comp- 
tant les  sections  : 

I.  Wix)simg  à  (rutzlafî 

II.   (xutzlatf  à  Nagasaki. 

Nagasaki  (.faiMin)  à  Wladiwostock  (Russie  d'Asie) 

Nagasaki  (.la])on)  à  Wladiwostock . 

Ile  de  Kiusiu  (Yobuko)  (.Taixm)  à  la  Corée 

Kowloo  (Chine)  à  Hong  Kong 


VIL-COMPAGNIE  DU  TELEGRAPHE  ORIENTAL. 

Bureau  principal.  Winchester  House,  Old  Broad Street,  Londres. 

].— Système  Anglo-Espagnol-Portugais. 

Porthcumo,  Land's  End,  à  Carcavellos,  pr.  Lislwnne (Portugal) 
Porthcurno,  Land's  End,  à  Carcavellos,  pr.  Lisbonne  (Portugal) 

Porthcurno  à  Vigo  (Espagne) 

Vigo  ;\  Caminha  (Portugal) , . 

A'igo  à  Carcavellos,  près  Lislwnne  (Portugal) 

Carcavellos  à  (Gibraltar  (n°  1  ) 

Carcavellos  à  Gibraltar  (n'  2) 

Villa-Real  de  Saint- Antonio  (Portugal)  à  Cadix 

Cadix  a,  Gibraltar 


A  reporter . 


Date 
de 
l'immer- 
sion 


1874 


18GÏ) 


1S80 
ISSO 
1873 
18(),S 
1873 
18ti7 
1873 

is(;8 

18(iît 
18(1!) 
1883 
1877 
187G 


1871 


é  s  -:  I 

E  3^  c  I 

2)  T.-~   I     Longueur  EN  MILLES 

ï  s  'S  MARINS. 

1=1 


Des  câble.s. 


!  Des 

conducteurs. 


1871 

1 

590 

1871 

1 

57 

1871 

1 

427 

1883 

3 

57 

1883 

1 

416 

1871 

1 

7(iO 

1SS3 

1 

753 

1883 

1 

111 

1884 

2 

2 

2!» 

0,110 

1870 

aôO 

1887 

802 

1873 

622 

1876 

38 

1873 

259 

1870 

383 

1887 

3.S7 

1888 

83 

1888 

83 

34<; 


267 


424 

98 

420 

337 

381 

70 

34 

78 

226 

96 

104 

28 

57 


311 


3,547 


3,547 


53 


Attérissaces. 


RfjKirt . 


[Câble  à  travers  le  Tivfni-'  • 
lielein   (l'ortiij^iili   (n" 
lielein   (Portugal)    (n" 


Date 

de 

riinmer- 

sioii. 


2— SVSTKMK  A  lV)UEST  DE  MaLTE. 
I  Gibraltar  h,  Tulipier 

(iibraltar  à  Malte  (n"  1) 

[(iibraltar  à  Malte  (n"  2) 

Marseilles  (France)  à  lîona  (Algérie)  (n'' 
rMarseilles  (Kraiice)  à  Bona  (Algérie)  (n" 

Bona  à  Malte  (n"  1) 

Bona  à  Malte  In"  2) . .  .    .  .*«( 

INIalte  à  Tri|i<ili  (Afrique) 

Valetta  (Malte)  à  Algagrande.  jirès  Modica  (Sicile). 

J  Valetta  (Malte)  à  Pozzallo,  près  M(Kiica  (Sicile) 

i Malti  à  Zante 


1) 

2). 


3.- -Système  Italo-Orec. 

jOtranto  (Italie)  à  Zante  ((irèce)   

[Torre  del  Orso,  près  Utranto,  à  la  Baie  Sidari  (Corfoii). 

4.— Système  Austro-Grec. 
iTrieste  (Autriche)  à  Corfou 


5.— Système  Grec. 

iZante  à  Kataeolo  (Morée)  

[Kalaniaki  (Mon-e)  au  Pirée 

iKalaniaki  (Morée)  au  Pirée 

jCoriuthe  (>Ior<''e)  à  Patras  (.XForée)  (n"  1) 


jCorinthe  (Morée)  à  Patras  (Morée) 
iPatras  (^Iorée)  à  Zante  (n"  1). 
iPatras  (Morée)  à  Zante  (n"  2) 

IZante  à  Corfou   

^yra  à  la  Piraïce 

{Détroits  de  Patras 


(n"2). 


lS(i!» 
18(i9 


1887 
1H70 
1SS7 
1H70 
1H77 
1870 
1877 
1882 
18.-.0 
18(i!» 
1887 


1874 
18(51 


1882 


1884 
1884 
188!) 
1881 
188!» 
1881 
1887 
1871 
187.S 
1887 


G.— Système  Turco-Grec.  ' 

îante  à  Canée  (Candie) '  l,s!73 

ISyra  à  la  Candie ,  i,s78 

ISyra  à  Chio  (n"  1) 1  ],s73 

3yra  à  Chio  (n»  2) '.'.'.'.'.'..'.'.'.'.  1885 


7. — Système  Turc. 

|Canée  à  Rettimo  (Candie) 

^ettimo  à  la  Candie 

Candie  à  Sitia  (Candie) 

Sitia  à  Rhodes,  eonijrtant  les  sections  : 

I.  Sitia  à  Searpanto 

II.  Searpanto  à  Rhodes   

^hio  à  Tchesmé  (Turquie  d'Asie) 

::!hio  à  Tchesmé  (Turquie  d'Asie) 

;!hio  à  Ténédos 

rénédos  à  Lemnos 

.ieinnos  à  Salonique 

rénédos  à  Chanac  (  Anatolie) 

^hanac  à  Kartal  (Bo8i)hore) 

lumOie  Hissar  à  Anatolie  Hissar  (Bosphore)   . 

8.— Sy.stème  Eoypto-Européen. 

laite  à  Alexandrie  (Egypte)  (n"  1) 

Malte  à  Alexandrie  (Egypte)  (n"  2) 

5itia  (Candie)  à  Alexandrie ... 

jarnac  (Chypre)  à  Alexandrie 


A  reporter . 


1871 
1871 
1871 

1871 

1871 
1H88 
1878 
1884 
1884 
1878 
1878 
1878 


1868 
1870 
1873 
1878 


Longueur  en  Mii.r.Ks 
marins 


||| 


60 


Des  câbles. 


3,.-)47 


33 

1,118 

l,12(i 

447 

4thî 

381 

383 

204 

(iO 

54 

374 


18!»  13 
64 


503 


26  .57 

30  .54 

31  22 

68, 1(! 
75  45 
.57-26 
.5() 
175 
81-4!) 
1  20 


2.56 

1.34 
!I6  22 
!»0-267 


34 
42 

56 

145 

10 

8 

08 

.58 

140 

31 

145 

1 


927 
!»14 
360 
328 


Des  conduc- 
teurs. 


13,424-507 


3,547 


33 
1.118 
1,126 
447 
463 
.381 
.^83 
204 

m 

54 
374 


18!)  13 
64 


.5t)3 


26-57 
30  .54 
31-22 
67 

75-45 
.57-26 
,56 
175 
81-49 
1  20 


256 

134 
96-22 
!»0-267 


34 
42 

56 

145 

10 

8 

!)8 

.58 

140 

31 

145 

1 


927 
914 
360 
328 


13,429-347 


54 


Attérissagks. 


Date 
de 
l'immer- 
sion. 


Report 

9.— Système  Egyptien. 


Alexandrie  à  Port-Saïd 

10.— Système  Egypto-Indien. 


Suez  (Egypte)  à  Suakim  (Soudan). 

Suakim  à  l'Ile  Perim   

Perim  h  Aden 

Perim  à  Obock -   

Suez  (Egypte)  k  Aden  (n"  2) 

Suez  (Egypte)  à  Aden  (n"  3) 

Aden  à  Bombay  (n"  1) 

Aden  à  Bombay  (n"  2) 


VIII.— COMPAGNIE  DU  TELEGRAPHE  DE  L'EST 
ET  DU  SUD  DE  L'AFRIQUE. 

Bureau  principal.  Winchester  Hanse,  50,  Old  Broad  Street, 
Londres,  E.  C. 

Aden  à  Zanzibar 

Zanzibar  à  Mozambique  (n"  1) 

Zanzibar  à  Mozambique  (n"  2) 

Mozambique  à  Lourtnço-Marques  (Baie  Delagoa) 

Lourenço-MarqueN  à  Durban  (Natal) 

Cape  Town  à  Port  Nolloth 

Port  Nolloth  h  Mossamedes 

Mossamedes  à  Benguela 

Benguela  à  Loanda 


IX.~EASTERN  EXTENSION,  AUSTRALASIA  AND 
CHINA  TELEGRAPH  COMPANY. 

Bureau  principal.  Winchester  Hanse,  50,  Old  Broad  Street, 
Londres,  E.C. 

Madras  h  Penang ,    

Rangoon  à  Penang 

Penang  à  Malacca 

Malacca  à  Singajwur 

Penang  à  Singapour 

Singapour  à  Saigon  (Cochin-Chine) 

Haïphong  (Tonkin)  à  Hong  Kong 

Saigon  à  Hong  Kong  (Chine) 

Hong  Kong  à  Macao . 

Hong  Kong  au  Cap  Bolinao  (Ile  de  Luzon) 

Singapour  à  Batavia  (.Java) 

SingaiK)ur  à  Banjoewangie  (Java) 

Banjoewangie  avi  Port  Darwin  (Australie)  (n"  1) 

Banjoewangie  au  Port  Darwin  (Australie)  (n"  2).  .    

Banjoewangie  h  Roebuck  Bay  (Australie) 

Flinders,  près  Melbourne  (Victoria),  à  Low  Heads  (Tasmanie) 

(n°  1) 

Flinders,  près  Melbourne  (Victoria),  à  Low  Heads  (Ta.smanie) 

(n°2t 

Botany  Bay,  près  Sydney  (Nouvelles-Galles-du-Sud),  h  Blind 

Bav,  près  Nelson  (N'ouvelle-Zélande) 

Hong  Kong  à  Foochow . 

Fooenow  h,  ShanghaL 


1882 


1884 
1884 
1884 
1889 
1870 
1876 
1870 
1877 


1879 
1879 
1885 
1879 
1879 
1889 
1889 
1889 
1889 


1870 
1877 
1879 
1879 
1870 
1871 
1884 
1871 
1884 
1880 
1870 
1879 
1871 
1879 
1889 

1869 

1885 

1876 
1883 
1883 


ï  £  o 

-a  Ê  i 


4^     . 


60 


69 


Longueur  en  milles 

MARINS 


Des  câbles. 


Des  conduc- 
teurs. 


13,424-507 


1.55 


9.S6 

597 

104 
,52  029 
1,444 
1,403 
1,859 
1,885 


21,859  ^S»! 


I,(t09 
644 
686 
970 
345 
433 

1,052 
236 
2!t6 


13,429-347 


155 


936 

597 

104 
.52  029 
1,444 
1,403 
1,859 
1,885 


21,864-376 


1,909 
644 
686 
970 
345 
433 

1,0,52 
236 
296 


6,571 


6,571 


20 


1,455 

864 

275 

116 

415 

6.37 

464 

983 

38 

529 

,539 

920 

1,137 

1,1.33 

890 

180 

180 

1,283 
475 
445 

12,958 


1,455 

864 

275 

116 

415 

637 

464 

983 

38 

529 

539 

920 

1,137 

1,133 

890 

180 

180 

1,283 
475 
445 

12,958 


55 


ATTÉRI.S8AGK8. 


X.-CIE  DU  TELEGRAPHE  ANGLO  AMERICAIN. 

Bureau  pr'ncipal,  26,  Old  Broad  Street,  Londres,  E.C. 

».— Système  transatuvntiqce. 

Valentia  (Irlande)  à  Heart's  Content  (Terreneuve) 

Valentia        do  do  do  

Valentia        do  do  do         

Minou,  près  Brest  (France),  à  St-Pierre 


2e— Communication  européenne. 

Salcombe  (Angleterre)  à  Brignogan  (France) 

3e — Communication  sur  les  côtes  de  l'Amérique. 


Heart's  Content  à  Plaisance  (Terreneuve) 

Hfart's  Content  à  Plaisance  (Terreneuve) 

Notivoau-Brunswick  à  l'Ile  du  Prince-Edouard 

Plaisance  à  Saint-Pierre 

Saint-Pierre  à  Sydney  (Cap- Breton) 

Plaisance  à  Sydney 

Plaisance  à  Sydney 

Saint-Pierre  à  Duxbury,  près  Boston  (Massachusetts). 


XT.-CIE  DU  CABLE  DIRECT  DES  ETATS-UNIS. 

Burcav  principal,  Winchester  Housc,  50,  Old  Broad  Street, 
Londres,  E.C. 

Ballinskellig's  Bay  (Irlande)  à  Halifax 

Tor  Bay  à  Rye  Beach  (New-Hampshire,  E.-U.) 

XII.-COMPAGNIE  FRANÇAISE  DU  TÉLÉGRAPHE 
DE  PARIS  À  NEW- YORK. 

Bureau  principal,  53  bis,  Bue  de  Chateaudun,  Paris. 

Brest  (France)  à  Saint-Pierre 

Saint-Pierre  au  Cap-Cod  (Massachusetts) 

Saint-Pierre  à  Louisbourg  (Nouvelle-Ecosse) 

Déolin,  près  Brest  (France),  à  Porcella  Cove  (Comwall) 


XIII.- WESTERN  UNION  TELEGRAPH  COMPANY. 

Bureau  principal,  Broadioay,  New-York. 
Aycnce  de  Londres,  SIS,  Gresham  House,  Old  Broad  Street,  E.C. 

1er— Système  TRANs.\TLANTiyuE. 

Sennen  Cove,  près  Penzance,  à  Dover  Bay,  près  Canzo  (Nou- 
velle-Ecosse) Câble  du  Nord 

Sennen  Cove,  près  Penzance,  à  Dover  Bay,  près  Canzo  (Nou- 
velle-Ecosse), Câble  du  Sud 


2e— Système  du  golfe  du  Mexique. 

Punta-Rassa  (Floride)  à  la  Havane  (Cuba),  comptant  les  sec- 
tions : 

I.  Punta-Rassa  à  Key  West \ 

II.  Key  West  à  la  Havane  / 

Punta-Rassa  (Floride)  à  la  Havane  (Cuba),  comptant  les  sec- 
tions : 

I.  Punta-Rassa  à  Key  West  \ 

II.  Key  West  à  la  Havane / 


Date 
de  l'im- 
mersion. 


1873 

1874 
1880 
1869 


1870 


1873 
1880 
laôO 
1880 
1880 
1873 
1873 
18G!) 


74- '75 

1875 


187'J 
1879 
1879 
1880 


1881 
1882 


1868 


1873 


1 
1 
1 

3 
3 
1 
1 
1 

17 


Longueur  en  milles 

MARINS 


Des  câbles. 


1,885  W 
1,846  13 
l,8i)0-49 
2, 685 -24 


101 


61  80 
61 


12 
111 
187 
314 

280 
759 


■11 
12 

51 
•12 


10,196  45 


2,  .565 -24 
536  09 


.3,101  33 


Des  conduc- 
teurs. 


1,8A5  97 
1,846  13 
l.S'H)  49 
2,685  24 


101 


61  80 

61 

12 
3.^5  88 
.561  33 
314  12 
280  51 
759  12 


10,794-59 


2,  .565  24 
536  Oi» 


3,101-33 


2,242  37 

827  30 
188-77 
1,50 -tW 


3,409  34 


2,531 
2,576 


215 

215 
5,537 


2,242  37 
827 -30 

188-77 
150  90 


3,409  34 


2,531 
2,576 


215 


215 


5,537 


56 


Longueur 

EN   MILLES 

Attérissacks. 

Dat« 
de  l'im- 
mersion. 

marins 

Noiiibr 
duct 
chaq. 

Des  câbles. 

Des  con- 
ducteurs. 

XIV.-LA  CIE  DIT  CABLE  POUR  LE  COMMERCE. 

1,  Broadicdii,  Km-    York;    i'I  Airnitc  dt  l'Opéra,   FurU  ;    2J 
Jioi/dl  Exrh'ui'jc,  Londres,  E.G. 

lEU— Communications  kn  Europe. 

Hîivrt'  à  Watt'rv'illf  (TrLiiKlc).   ...       

1885 
1885 

1 
2 

.^)10  15 

328  88 

.510  15 

Watt-rvillf  à  \Vf.-<toii-siii«r-Miue  (près  Bri.stol) 

(557  '  76 

2e— Système  transatlantique. 

Watcrvillc  (Irlande)  à  Canso  (Xoiivflh-Ecos.se) 

Waterville  (Irlande)  à  Canso  (Nouvelle-Ecosse) 

1884 
1884 

1 

1 

2,3.")0-36 
2,388  35 

2,3.50  36 
2,388  35 

3e— Communications  sur  les  cûtes  Américanes. 

Canso  (Nouvelle-Ecosse)  Jl  New- York 

Canso  à  Rock|)ort  (i)rès  Boston) 

1884 
1885 

1 
2 

840-93 

518-94 

840-93 

1037-88 

XV.-COMPAGNIE  DU  TÉLÉGRAPHE  SOUS-MARIN 
DU  BRESIL. 

8 

6,937-61 

7,785  43 

Bur.  princ.  Winchester  Housc,  Old  Broad  Street,  Londres,  E.C. 

Carcavellos,  près  Lislwnne  (Portugal),  à  Madère 

1874 

1882 
1874 
1884 
1874 
1884 

1 
1 
1 
1 
1 
1 

626 

ti27 

1,209 

1,168 

1,872 
1,862 

626 

Carcavellos,  i)rès  LisUmne  (Portuffal),  à  Madère 

Madère  à  Saint- Vincent  (une  des  iles  du  Cap  Vert) 

627 
1,209 

Madère  à  Saint-Vincent  (une  des  îles  du  Cap  Vert) 

1,1(J8 

Saint- Vincent  à  Pernambouc  (Brésil) , 

Saint-Vincent  à  Pernanilxjuc  (Brésil)   

1,872 

1,862 

XVL— CIE  DU  TÉLÉGRAPHE  DIRECT  D'AFRIQUE. 
Bur.  princ..  Winchester  House,  Old  Broad  Street,  Londres,  E.G. 

6 

7,364 

7,364 

Saint-Vincent  à  Santingo  (Ile;-  du  Cap  "\ert) 

■f884 
1886 
1886 
1886 
1886 
1886 
1886 

1 

1 
1 
1 
1 
1 
1 

193 
471 
463 
1,020 
259 
269 
68 

193 

Santiago  à  Bathurst  (po.sse-ssion  anglaise) 

Bathurst  à  Sierra  Leone 

471 
4<;3 

Sierra  Leone  à  Accra 

Accra  à  Lagos 

1,020 
2.59 

Lagos  à  Brass 

Brass  à  Bonny 

2t>9 
68 

XVII. -COMPAGNIE  DU  TÉLÉGRAPHE  SOUS- 
MARIN  DE  CUBA. 

7 

2,743 

2,743 

Bureau  pri ne ip(d,  50  Old  Broad  Street,  London,  E.C. 

Batabano  (Cuba)  à  Cienfuegos  (Cuba) 

Cienfuegos  à  Santiago  (Cuba) 

1870 
1870 
1875 

1 

1 
1 

120 
400 
420 

120 
400 

Cienfuegos  à  Santiago  (Cuba) 

420 

XVIII.-COMPAGNIE  DU  TÉLÉGRAPHE  DES  INDES 
OCCIDENTALES  ET  DE  PANAMA. 

3 

940 

940 

Bur.  princ.,  Dashwood  House,  9  Neio  Broad  St.,  Londres,  E.C. 

Santiago  (Cuba)  à  Kolland  Bay  (Jamaïque) 

1870 
1878 
1870 
1870 
1871 

160 
146 
630 

683 

72 

160 

Santiago  (Cuba)  à  Holland  Bay  (.Taniaique) 

Kingston  (Jama-ique)  à  Colon  (Isthme  de  Panama) 

146 
630 

Holland  Bay  à  Saint-Juan  (Porto-Rico) 

683 

Saint- Juan  à  Saint-Thomas 

72 

A  reporter 

5 

1,691 

1       1,691 
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Attékissagem. 


Report. 


Ilolland  Bay  \  Ponce  (Porto-Rico) 

l'once  h,  .Ste-Croix 

Stt'-Oroix  à  St-Thotnas 

Ht-Thotnas  à  St-Kitts 

fSt-Kitts  h  Antigna 

Anti^na  à  Basse-Terre  ((  !na(lelou]>e) 

Basse-Terre  à  la  Doniiniciue 

La  I)(iniini(iue  à  la  Martini(iue   

La  Martinùiiie  à  Ste-Liicie 

Ste-Lucie  à  St-Vincent 

St- Vincent  aux  Barliades 

St-Vincent  à  (irenade 

(  îrenade  à  Trinidade 

•Ste-f 'roix  au  Port-d'Espagne  (Trinidade) 
Trinidade  à  Demerara  ((iuinée- Anglaise). 


Date 

de 

l'innner- 

sion. 


1874 
1S75 
lS7r> 
1H71 
1H71 
1H71 
1H71 
1H71 
1H71 
1M71 
1,S71 
1S7I 
1871 
1875 
1871 


XIX. -SOCIETE  FRANC AI.SE   DES    TELEGRAPHES 
SOUS'MARINS. 

Bureau  principal,  .^2  rue  Cuumnrtin,  Paris. 

Aguadores  (près  Santiago  de  Cuba)  à  Cainianera  (Cuba). . . . 

Cainianera  (Cuba)  au  ^lôle-St- Nicolas  (Haïti) 

Mole-St-Nicolas  (Haïti)  à  Puerto- Plata  (Dominique) 

St-Douiingiie  (Dominique)  à  Curaçao 

Curaçao  à  La  Ciuayra  (  Venezuela) 


XX.-COMPAGNIE  DIT  TELEGRAPHE  DE  L'OUEST 
ET  DU  BRESIL. 

Bureau  principal,  19  Great  Winchester  Street,  Liondres,  E.C. 

Para  (Brésil)  à  Maranham  (Brésil) 1873 

Maranhani  à  Ceara( Brésil ). '     1873 

Ctara  à  Pernanilwiic  (Brésil) 1873 

Pernambouc  à  Bahia ....    ;     1873 

Bahia  à  Rio-de-.Taneiro 1873 

Rio-de- Janeiro  à  Santos 1874 

Santos  à  Ste-Catherine  (Brésil) 1874 

Ste-Catherine  à  Rio  (irande  do  Sul  (Brésil) 1874 

Rio  (jrrande  do  Sul  à  Montevideo  (L^ruguay),   comptant  les 
sections  : 

I.  Rio  Grande  do  Sul  k  Chuy  (Brésil) 

II.  Chuy  h,  Maldonado  (Uruguay') 

III.  Maldonado  à  Montevideo  (L  ruguay) 


•1 


187 


XXL— COMPAGNIE  T)U  TELEiiRAPHE  DE  LA 
RIVIERE  PLATE. 

Bureau  principal,  Montevideo. 

Montevideo  à  Buenos-Ayres  (République  Argentine) 


XXIL— CIE  DU  TELEGRAPHE  DU  MEXIQUE. 

Bureau  principal,  37  et  39,  Wall  Street,  New- York. 

Galveston  (Texas)  à  Tampico  (Mexique) 

Tampico  à  Vera-Cruz  (Mexique) 


1882 
1880 


@  «  e 


y. 


1888 
1888 
1888 
1888 
1888 


LoXcrKlH  KN  MIM.K.S 
M.VRI.N'.S 


Des  câbles 


20 


l.tWl 

t;47 

48 

Hil 

411 

7:i 

51 

40 

55 

58 

<«( 

84 

8!» 

541 

21)8 

4,11!» 


.50 
12(i 
188 
4.53 
!•« 

!»80 


381 
40fi 
47li 
3!MJ 
837 
2:i0 
2112 
3i»4 


a50 


Des 

conducteurs. 


l.O'.tl 

«47 

135 

48 

ICI 

4!» 

73 

51 

40 

55 

,58 

!)!) 

84 

8!» 

.541 

2!  18 

4,11!) 


50 
12(1 
188 
45:5 
1(13 


!)80 


3,7G2 


32 


490 
219 

709 


asi 

406 
476 
3!)6 
837 
2») 
2!)2 
394 


350 
3,762 


64 


490 
219 

709 
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ATTÉRI8HAUEH. 


Date 

de 

l'immer- 

sion. 


XXIII.-CQMPAdNIK  DU  TP:LKf;RAPHE  DE 
L'AMERK^UK  CENTRALE  ET  HUD. 

Bureau  principal,  J7  et  3!)  Wall  St.  :et,  New-  York. 

1er— SYSTÈME   DE   L'ATLANTIyUB. 

Vera  Cruz  (Mexique)  à  Goatzacoalcos  (Mexique) 

2k— SYSTÈME  nu  Pacikique. 

Salina  Cruz  (Mexique)  à  Libertad  (Salvador) 

Libertod  à  San  .Tuan  del  Sur  (Nicaragua) 

San  .luan  del  Sur  à  San  Pedro  Gonzalez  (Iles-des-Perles). 

San  Pedro  (îonzalez  h.  Panama 

San  Pe<lro  Gonzalez  \  Buenaventura  (Colombie) 

Buenaventura  à  Ste-H».'léne  (Equateur) 

Ste.  Hélène  à  Payta  ( Pérou) 

Payta  à  Chorilloa,  prè.s  Callao-Lima  (Pérou) 


XXIV.— COMPAGNIE  DU  TELEGRAPHE  DE  LA 
COTE  OUEST  DE  L'AMÉRK^UE. 

Bureau  principal.    Winchester  Houae,   50   Old  Broail  Street, 
Lomires,  E.C.  Aijence  ijénéralc,  Plazuela  de  Micheo,  Lima. 


Chorillos,  près  Callao-Liina  (Pérou)  à  Mollendo  (Pérou), 

Mollendo  k  Arica  (Pérou) 

Arica  à  Iquique  (Pérou)    

Iquique  à  Antofagasta  (Bolivie) 

Antofagasta  à  Caldera  (Chili) 

Caldera  h  Serena,  iirès  Coquimbo  (Chili) 

Serena  à  Valparaiso  (Chili) 


1881 


1882 
1882 
1882 
1882 
1882 
1882 
1882 
1882 


1875 
1875 
1875 
1875 
1875 
1876 
1876 


il 

a  = 


i 


Longueur  en  milleh 

MARINS 


Des  câbles. 


De» 
conducteurs. 


129  50 


434 

2»j'.t 
671 

48 

a57 

484 
230 
553 


50 
3«i 
19 
37 
14 
•68 
37 


3,178  11 


510  08 

14(i  42 

128-35 

250-50 

229 

215  34 

219-03 


1,698-72 


129  50 


434 
2»)9 
671 
48 
357 
484 
230 
553 


50 
36 
19 
37 
14 
68 
37 


3,178  11 


510-08 
146  42 
128  35 
2.50  50 
229 
215  34 
219  03 


1,608-72 


LIGNES  TELEGRAPHIQUES  SUR  TERRE,  PAR  L'UNIVERS. 


Pays. 


Europe 

Amérique  du  Nord — 

Western  Union 

Autres  lignes 

Amérique  Centrale  et  du  Sud 

Australasie 

Asie 

Afrique 

Totaux. 


Longueur. 


2,002,402 


Valeur. 


Milles. 

£ 

1,002,794 

25,069,850 

616,130 

107,347 

62,517 

71,717 

128,928 

12,969 

17,240.000 
5,367,350 
3,125,850 
3,58.5,850 
6,446,400 
648,450 

61,483,750 
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Distances  comparatives  de  Liverpool  i\  Yokohama. 


Routes. 


Canadn — Amérique  du  Nord. 

1.  Québe<;    et   Vancouver — Route    d'été   actuelle,    la    iilus    courte    h   travers  le   continent, 

y  compris  3,054  M.  S.,  ou  2,(549  M.  (».  de  chemin  de  fer  en  n'arrêtant  |>a«  h  Montréal. . . 

2.  Saint-.Iean,  Montréal  et  Vancouver — Par  la   ligne  ccnirte    vid  Mattawanikeag,    Ktat  (fu 

Maine,  et  Sherbrooke,  en  comptant  3,387  M.  M.,  ou  2,938  M.  IJ.  de  chemin  (le  fer 

3.  Halifax,    t^uélwc  et   Vancouver—  Par   l'Intercolonial   et   le   Pacititpie   Canadien.     Route 

d'hiver  actuelle,  en  comptant  3,732  M.H.  =3,237  M. G.  de  chemin  de  fer  directement 

États-Unis — Amérique  du  Nord. 

4.  Boston,  Chicago  et  San  Francisco — La  plus  courte  route  des  Etats-Uniw,  y  compris»  3  432 

M.S.  =2,977  M.U.  de  chemin  de  fer .'. . . 

Europe  et  Asie. 

5.  Gibraltar,  canal  de  Suez,  Détroit  de  Malacca  et  Singapour 

6.  do  do  do         Sunda 

Amérique  Centrale. 

7.  Bermudes  et  Jamaïque  B>ir  l'océan  Nord- Atlantique  et  la  mer  des  Caraïbe»,  le  canal  de 

Panama  et  l'océan  Pac^ifique-Nord 


Milles 
gt'H)gra- 
phicpies. 


9,673 
10,001 
10,100 

10,342 


11,043 
11,629 


12,814 


Liverpool,  Angleterre,  à  Yokohama,  Japon. 


Routes. 


Louisbour<j  et  Montréal,  via  la  Ligne  Courte. 

Liverpool  à  Louisbourg — Océan  Atlantique 

Louisbourg  \i  Vancouver  via  Saint-Jean  et  Sherbrooke 

Vancouver  à  Yokohama — Océan  Pacifique 


Halifax  et  Québec. 

Liverpool  à  Halifax — Océan  Atlantique 

Halifax  à  Vancciver,  directement — Chemin  de  fer  Canadien  du  Pacifique . 
Vancouver  à  Yokohama — Océan  Pacifique 


Halifax  et  Montréal  via  la  Ligne  Courte. 

Liverpool  à  Halifax — Océan  Atlantique.    

Halifax  à  Vancouver  vid  Saint- Jean  et  Sherbrooke 

Vancouver  à  Yokohama — Océan  Pacifique 


Saint-Jean  et  Québec. 

Liverpool  à  Saint- Jean,  N.-B. — Océan  Atlantique 

Saint-Jean  à  Vancouver  via  Moncton — Chemin  de  fer  Intercolonial . 
Vancouver  à  Yokohama — Océan  Pacifique 


Louisbourg  et  Québec. 

Liverpool  à  Louisbourg,  C.-B. — Océan  Atlantique 

Louisbourg  k  Québec,  par  le  chemin  de  fer  Intercolonial 

Québec  à  Vancouver,  directement  par  chemin  de  fer  Canadien  du  Pacifique. 
Vancouver  à  Yokohama^Océan  Pacifique 


Milles 
statutaires. 


10,076 


2,a50     i 

3,300 

4,363 


2,709 

823 

3,054 

5,029 


11,615 

2,709 
3,804 
5,029 


10,013 

11,542 

2,500 
3,237 
4,363 

2,882 
3,732 
5,029 

10,100 

ll,r>43 

2,500 
3,179 
4,363 

2,882 
3,664 
5,029 

10,042 

11,575 

2,700 
3,153 
4,363 

3,112 
3,635 
5,029 

10,216 

11,776 
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LiVERPOOL,  Angleterre,  î\  Yokohama,  Japon — Fin. 


KoUtCH. 

MilIeH 
Iféojn-a- 
phitpieH. 

MilleH 
Htatutaires. 

Siiint-Jean  rt  Montréal  via  la  Liijne  Courte. 

I  ivi-riKW)!  à  Saint-Jean,  N.-B.— Otvan  Atlantic  \w 

.Saint-.lt'iin  îi  Vancouver  via  VancelK)ro  t-t  Sher  )r<x)ke 

Vancouver  à  Yokohama — Océan  l'aciii(iue  

2,700 
2,!t38 
4,3«3 

3,112 
3,.'W7 
5,02<) 

Snint-Andrt'  H   Quehrc  via  Témineountn. 

LiverixKil  .\  Saint- André,  N.-H.     Océan  Atlanticpie 

Saint-André   via  «lieinin  de  fer  K<lniunston  et  TiMniMCouata,  l'Intercolonial  et  le 

clipuiin  de  fer  tîimadien  du  Paciticiue,  à  Vancouver 

Vancouver  à  Yokcjhama — Oct'an  Pacificjue 

10,001 

2,080 

3,007 
4.3<)3 

11,528 

3,089 

3.4(>7 
5,02!) 

Suint-André  et  Montrent  vii'i  lu  Liijnt  Courte. 

10,050 

2,080 
2,!»f»5 
4,3«53 

Il,5a5 

LiverixK)l  k  Saint-André,  N.-B. — Océan  Atlantique 

Saint- André  à  Vi.ncouver  riû  Vancelnmi  et  Sherorooke 

Vancouver  \  Yokohama — Océan  Paciticiue 

3,0S!» 
3,34!» 
5,029 

Québec  et  Vancouver. 

9,!>48 

2,<>fil 
2,(i49 
4,303 

11,407 

Liverpool  à  Québec  vid  Belle-Ile— Océan  Atlantique 

Quél)ec  à  Vancouver,  directement — chemin  de  fer  Canai'ien  du  Pacifique 

Vancouver  ii  Yokohama — Océan  Pacifique 

3,0<)7 
3,  (KM 
5,020 

Total  riû  détroit  de  Belle-Ile 

0,073 
158 

11,  IM 

Ajoutez — Si  l'on  passe  par  le  Cap  Race,  Terreneuve 

182 

Total  par  le  Cap  Race  

9,831 

11,332 

DETAILS. 


Louislwurg  à  Québec,  par  l'Intercolonial 

Halifax  do  do  

Saint-.fean       do  do  ' 

Saint- André   do  i)ar  chemin  de  fer  Témiscouata i 

Quél)ec  a  Montréal,  par  Chemin  de  fer  Canadien  du  Pacifique 

Loui.sbourg  à  Montréal,  par  la  Ligne  Courte  

Halifax  do  do  

Saint-Jean  do  do  

Saint- André       do  do  ; 

Montréal  à  Ottawa — Chemin  de  fer  Canadien  du  Pacifique : 

do        Winnipeg  do  \ 

Winnipeg  à  Vancouver  do  ' 

Québec  à  Winnijteg  viû  Montréal    

do  via  Saint-Martin,  directement 

Québec  à  Vancouver  do  do 

do  via  Montréal  

Sydney,  Cap- Breton,  à  (Québec — par  l'Intercolonial 

do      à  Montréal  viA  Moncton,  Saint-Jean,  Vanceboro'  et  Sherbrcx)ke — par  la' 
Ligne  Courte  à  travers  l'Ktat  du  Maine,  E.-U ' 


823 

078 

581 

413 

172 

898 

758 

481 

443 

120 

1,424 

1,482 

1,.59G 

1,572 

3,054 

3,078 

832 

î»07 
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Distances   coniparutives  entre  Lîverpool,  Angleterre,  et  Yokolianm,  Jupon, 
par  les  difti-rentes  routes  du  (!!ana(la,  riû  l'ort-Moody  et  Vanct)uvcr. 


RolltPH. 


MillM 

|>)li(|IU-M. 


Htiitiitiiiri'H, 


1.  (/ut-bt-c,  Ottawa  et  Vancouver  riiJ  Dt'trdit  de  Relie-Ile . 

2.  tlo  (lo  Cap  Race 

'A.  (^iiflxf,    Ottawa,    Owen-Mouml,    LacM   Iliircm   et   Hui»érieur   et   Vancouver 

ii('i  f 'ap  Kaee 

4.  Chathani,  t/iiélx'C,  Ottawa  et  Vancouver  rii'i  Cap  Ka<'e     Projetée 

5.  Saint-André,  Mattawanikeag,  Siierl)riH)ke,  Montréal,  Ottawa  et  Vancouver.  . 
H.  Saiiit-.Iean  do  do  do 

7.  J/>uiMl>our)^  do  do  do 

8.  Halifax,  Saint-.Tean    do  do  do 

!l.  Saint-André,  Kdiiiundston,  Kivièredu  I.,iiup.  (j>uélH'0, Ottawa  et  Vancouver. . 
10.   L(iui.'*li<i\irtf,  l^uélwc,  Moutré-al,  Ottawa  et  N'alicouver 

12.  t^uélx'c,  .\Iontreal,  Toronto,  Détroit,  Chica>,'o,  Saint-Paul,  \Vinni|)eg  et  Van- 

couver viû  Cap  Kace 

13.  Halifax,  <iuél)ec,  .Slontréal,  Ottawa  et  Vancouver 

14.  Saint-tlean,  Moncton,  (Québec,  Montréal,  Ottawa  et  Vancouver 


!),(i73 
!t,831 


11.  !.■.<» 
H, .•(.•« 


i»,H4t5 

ii,.rH) 

»,H47 

ii.;î.m 

!t,!t4H 

ii,it;7 

l(»,(l()l 

ll..-)28 

10,01.'{ 

11,. ".42 

10,042 

ii.:.7r) 

10,(l;V) 

1I,.-.H.5 

l(»,07ti 

ii,t;i.-> 

10,07(1 

u.tiir. 

10,1(N> 

li.r,4.'< 

lo,21ti 

11, 770 

Distances  comparatives  entre  Liverpool,  Angleterre,  et  Yokohama,  Japon, 
par  les  dift'érentes  routes  des  Etats-Unis,  riâ  San  Francisco. 


Routes. 


Milles 
^''■"Kia- 
phi((Ue.s. 


3. 

4. 

5. 

(J. 

7. 

8. 

!t. 
10. 
11. 
12. 
13. 
14. 

ir.. 
k;. 

17. 


lioston,  Chicaffo  et  San  Prancisco 

Portland,  Chutes  Niagara,  Chicago  et  San  Francisco  . .    . 

Portland,  Montréal,  Chicago  et  San  Francisco 

ÎS'ew-York,  Chicago  et  San  Francisco. 

New-York,  Indiana|K)lis,  Saint-Louis  et  San  Francisco. . . 
New-York,  Cincinnati,  Saint-I.iouis  et  San  Francisco  .... 

Boston,  Saint-Louis  et  San  Francisco 

Philadelphie,  Chicago  et  San  Francisco 

Philadelphie,  IndianajKili.s,  Saint-Louis  et  San  Francisco. 
Philadelphie,  Cincinnati,  Saint-Louis  et  San  Francisco. . 

Kichniond,  Louisville,  Saint-Louis  et  San  Francisco 

Baltimore,  Chicago  et  San  Francisco 

Riclmumd,  Cincinnati,  Saint-Louis  et  San  Francisco 

Baltimore,  Cincinnati,  Saint-Louis  et  San  Francisco   .... 

Richniond,  Nouvelle-Orléans  et  San  Franei.sco 

Baltimore,  IndianaïKjlis,  Saint-Louis  et  San  Francisco. .  . 
Nouvelle-Orléans  et  San  Francisco 


10,342 
10,404 
10,41ti 
1(»,4!»3 
10,t»0 
10,(137 
10,(J41 
10,(W3 
10,703 
10,740 
10,757 
10, 7W; 
10,82») 
10,830 
10,845 
10,8t>l 
11,339 


Mill.s 
statutaires. 


11,!»21 
I1,!I!I2 

12,o<m; 

12,0!t5 
12,21!l 
12,202 
12,2(M) 
12,314 
12..'W7 
12,380 
12,3!»7 
12,410 
12,478 
12,484 
12,400 
12,510 
13,0(J9 


Note.— Le  trajet  le  plus  long  par  le  Canada  est  moindre  que  le  plus  court  par  les  Etats  LTnis. — G.F.B. 


PARTIE    III. 


TABLEAU   CHRONOLOGIQUE 


DES 


DÉCOUVERTES  ET  DE  LA  FONDATION  DES  DIVERS  CITÉS,  POSTES 

DE  TRAITE,  Etc.,  EN  L'AMÉRIQUE  DU  NORD,  COLONISÉE 

PAR  LA  FRANCE  ET  LA  GRANDE-BRETAGNE. 
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TABLEAU  CIIROXOLOGIQUE  DES  DÉCOUVERTES 

Eii  Islande,  au  Groenland,  au  Tùibrador,  à  Terrcncuve,  en  l'Amérique  du  Nord 

et  au  Canada. 


Lieux. 


Découvreurs. 


Dates. 


Islande  (Thule) 


Pytheas.  géographe  et  navigateur  né  ;i  Alarseilles, 
I     France 


do      (Snowland) Hommes  d>i  Xoni,  sous  le  ^'iking  Xadriixhl 

(lo      ((îardar's  Ilolm) (iardar,  ini  Suède  -  la  découvre  de  nouveau 

Groètdand (uumlijoru,  tils  d'I'lf  Krage,  d'inlaiide 

do         Kxjilori'  par  Kirek  (  Erick)  le  Kouge,  de  Norvège  et 

d'Islande 

Cote  duTjal)radi'r  et  Terreneuve  (Hellu- 
land)  terre  de  larges  pierres,  d'où  les 
voyageurs  allèrent  à  .Slarkland,  Non  ' 


velle-Keosse   (Terre  ;il><)is|,   \'uil 
Massacluisetts,  Etats-l'nis 


imd, 


D'après  les  tradit.  seandin.,  ces  côtes  furent  d'aUord 
vues  |)ai'  Biorn  (  lîiaruiK  et  14ans  après,  par  Erik, 
I     le  Kouge,  et  Leif,  son  Kls,  apjielè'  par  Humboldt, 

le  ■' découvreur  du  Nouveau-Monde." . 

Amé'rique Clnistoplie  Colomlie 

Lahrador,    Terreneuve,    Cap-I5n'ton    et 

cotes  des  Etats-Unis Jean  Caltot  et  St'hastier.,  son  tils,  de  Venise,   virent 

d'alM)rd  !<•  Cup-Nord  du  Cap-Breton    

Baie  d'Hudson    On  rapporte  (jue  Séliastien  Caliot  y  précéda  Hudstm 

'     en 

Terreneuve,  (  îrot-nland,  Labrador (iaspard  forte-  Ké'al,  navigateur  portugais 

Terreneuve,  Labrador,  Canada .raccjues  Cartier — Vit  d'abord  l'île  aux  Oiseaiix.  .  .  . 

Stadatona  (<^Mié'l«'c)   do  

Hochelaga  (Montréal) !  do  

Tadoussac,  einlH)Ucli.  delà  riv.  Saguenay  Sanuiel  De  Champlain  et  Pontgravé 

Lac  Champlain,  ou  "  Lac  des  Iro(juois  " .  :  do  

]?  lie  d'Hudson Henry  Huùson.     (Voir  plus  loin) 

Kivière  (  )tta\va  on   "  Rivière  des  Algon-' 

Samuel  De  Chami>lain  

do  

do  

do  

.Tean  Nieolet 

Pères  jésuites,  Pierre-.Tosei)h-Marie  Chaumonot  et 
Jean  de  Brébieuf 


Avant 
Jésus-Christ . 
340 
Après  J, 


qums     

Lac  Xipissing 

Lac  Huron  (Mer  Douce) 

Lac  Ontario  ou  "  Frontenac  " 

Lac  -Michigan  ou  "Lac  des  Illinois" 
Lac  Erié    


Lac  (  Jeorge,  or    "  Lac  du   Saint-Sacre 
ment,"  en  amont  du  lac  Cham]ilain.  .  . 

Saint-.Iean,  "  Piekouaganii  " 

Lac  Supérieur  ou  "Lac  de  Tracy  '" 

Baie  d'Hudson 


Détroit  de  Behring.     Voijc:  phis  bas.. 


Père  jésuite,  Isaac  .Togues 

Père  jésuite,  Jean  De  t^uen 

Traiteurs  français 

Henry  Hudson.  (Certains  auteurs  prétendent  que 
Sébastien,  tils  de  Jean  Calx>t,  découvrit  cette 
baie  vers  14!t(S) 

Jean  Bourdon  la  conquit  à  la  France 

Pierre  Le  Moyne  d'Ilierville  s'empara  des  forts 
Albany,  de  la  factorerie  de  l'Orignal,  de  Ruiiert 
et  de  la  factorerie  de  York 

Le  russe  Deschnew  le  parcourut  avant  Beh- 
ring. .  .  .    

Père  jésuite  Charles  Albanel 


Baie  Jaînes,  .à  la  tète  de  la  B.  d'Hudson. 
Kivière  Missijssippi  ou  "  Fleuve  de  Col- 

l.)ert. " Louis  Jolliet  et  le  jière  jésuite  Jacques  Marquette.. 

Chutes  Niagara .". Rév.  iWie  récollet,  Louis  Hennei)in  qui  accompa- 
gnait René-Robert  Cavelier  de  La  Salle 


Rivière  Mississippi,  parcourue  jusqu'à  la 

nier 

Détroit  de  Behring — Nouv.  découverte.. 

Montagnes  Rocheuses — Accès  au 

Rivière  Mackenzie  parcourue  jusqu'à  la 

mer  Polaire .... 

Ile  Vancouver 


R.  R.  Cavelier  de  La  Salle 

Behring,  navigateur  danois  employé  {«r  Pierre  le- 

tJrand 

Pierre  Gaultier  de  Varennes  de  La  Vérandrye .... 

Sir  A.  Mackenzie  descendit  jusqu'à  l'ile  à  la  Baleine 
Vancouver,  navigateur  anglais,  cingla  tout  autour. 


C. 
520 

mi 

876 

984 


1000 
12    oct.      14!»2 


24    juin     14!»- 


25    juin 
|14     sept. 

2    oct. 
■24     mai 
'Juillet 

1498 
]5(K) 
1534 
1.5'« 
1535 
1(;03 
ICid!) 
1010 

Juin 
Juillet 

1013 
l(il5 
1015 
1015 
1034 

1040 

16  juillet 

1040 
1047 
10.59 

1010 
1056 

1085 
1094 

28    juin 

1648 
1072 

17    do 

1G73 

1678 

9    avril 

1683 

12  janvier 

1729 
1743 

15  juillet 

1780 
1790 
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Tableau  chronologique  des  découvertes — Fin. 


Lieux. 


Découvreurs. 


Montajfi»*'"  Rocheiwes,  traverst-es  fiVî  riv. 

(If  hi  l'aix.  Fraser  et  des  Saumons.    . .  Sir  Alexander  Mackenzie,  de  la  Cie  du  Nord -Ouest. 
Mer  l'oliiire,  de  la  rivière  de  la  Mine-de- 
Cuivre  au  Cap-Turiiagain,  à    l'extré- 
mité ouest  du  Détroit  de  Dease Sir  John  Franklin  et  le  1  )r  Richardson  durant  leur 

première  exjjédition 

Mer  Polaire,  de  l'emliouchure  de  la  Mac- 
kenzie,    ffa>înant    l'ouest     jusciu'.'i     la 

l'ointe  Beecliey,  dans  l'Alaska Franklin  et  son  1er  iissistant,  le  lient.   Back,  mon- 
tant deux  chaloui>es 

Mer  Polaire,  de  l'embouchure  de  la  Mac- 
Miifkenzie  vers  l'est  jusqu'à  l'endKJU 

Dr  Richardson  envoyé  jjar  Franklin  partit   'ivec 
deux  chalouj>es 


chure  de  la  riv.  de  la  Mine-de-Cuivre. 


Dates. 


9  mai  au 
'£>  juil.,  1793 


18  juillet  au 
18  août,  1821 


8  juillet  au 
17  août,  1H2() 


8  juillet  au 
«   août,  1826 


Fondation  des  cités,  etc.,  en  la  "  Nouvelle-France 

Britannique  du  IS'ord. 


et  dans  l'Amérique- 


Lieux. 


Fondateurs. 


l'ort-Royal,  sur  le  ci^té  nord  du  bassin 
AnnaiK)lis,  vis-à-vis  l'Ile  aux  Chèvres. 

(jUicbec 

Suiiit-.Iean,  Terreneuve 

Trois-Kivieres 

Puit-Kiiyal  (AnnaïKilis),  site  de  la  ville 
a<-tuelies\ircôtésud  du  bassin  Annaplis 

Ville-Marie  (Montréal) 

Fort-Richelieu  (Sorell 

Cataracoui  (  Kingston)   

Pontchartrain  (  Détroit) 

Loiiislx)urg,  Cap- Breton 


M.  De  M(  nts  (site  concédé  à  M. 

Samuel  de  Chaniplain 

Whitbourne 


de  Poutrincourt). 


Date^ 


Nouvelle-Orléans 

Fort-La  Reine — Fort-(îarry—  Winnijjeg 

La  Présentation  (Ogdensburg) 

CliilMmctou  (Halifax) 

Cliarlottetown,  Ile  du  Pritice-Edouard, 
\  isitéf  par  Catot  en  1497,  et  nommée 
Ile  Saint-Jean,  par  Chaniplain 


Saint- Jean,  Nouveau-Brunswick., 

Frédéricton  do  

Sydney,  Cap- breton 

Fort- Rouillé  (Toronto) 


Toronto  (York) 

Belleville 

Preseott 

Sainte-Catherine  (Welland). 
H\ill.  comté  d'Ottawa,  P.Q. 

Sherbrooke,  P.Q 

Hamilton,  Ontario 

Ottawa,  do       


Brantford,      do 

Lundon,         do       

(iiielph,  do       

Victoria,  Colombie- Anglaise   

New-Westminster,  Colombie- Anglaise. . 

VaiK'iniver 1 

Fstuaire  de  Burrard )' 


Itk» 
3  juillet,   l<i08 
l(il3 
Laviolette 4  juillet,  l(i34 

D'Aulnay  de  Charnisay  (Charles  de  Menou) 1636-4.5 

Paid  de  Chaumedey  de  Maisonneuve 18  mai,  1642 

Charles-.Tacques  Huault  de  Montmagny 13  août,  1642 

Louis  de  Buade,  comte  de  Palluau  et  de  Frontenac  13  juin,  1673 

Lamothe  Cadillac,  sous  de  Callières 24  juillet,  1701 

Français  de  Plai.sance,  Terreneuve,  puis  ])ar  M.  De 
Costebelle,  qui  y  dé[)ensr  30  millions  de  francs  en 

fortifications Août,  1713 

Le  Moyne  de  Bienville 171H 

Pierre  (Jaultier  de  Varennes  de  la  Vérandrye \  1737 

Abbé  Picquet i  1748 

Lord  Comwallis 30  juin,  1749 


Morris  et  Descham])».  L'île  reçut  le  nom  de' 
"Prince-Edouard"  en  1799.  Habitée  d'atord, 
par  des  Acadiens  après  1715.  Prise  définitive-! 
ment  par  les  Anglais  en  1758 ! 

Loyalistes  de  l'Empire-L^ni '.....  18  mai, 

po  do  ] 

Lt.-(  îovemeur  Des  Barres 

.Jacques-Pierre  de  Taffanel,  Marquis  de  la  Jon- 
quière,  16e  govemeur  of  La  Nouvelle  France, 
1749-52 

(ioverneur  John  Graves  Simcot^ 

Capitaine  Myers 

Major  Edward  Jessup 

Fondée 

Philemon  Wright 7  mars, 

David  Moe  et  autres 

Hamilton 

Nicolas  Sparks  et  autres,  9  ans  avant  le  commence- 
ffent  du  canal  Rideau 


Peter  McGregor. 

.John  Galt 

Govemeur  sir  James  Douglas 

Col.  R.  C.  Moody 

Cie  du  chemin  de  fer  Canadien  du  Pacifique 


Vers 

23  avril, 
16  mars. 
Février, 


1768 
1783 
1784 
1785 


1793 
1790 
1797 
1797 
1800 
1800 
1813 

1817 
1820 
1826 
1827 
1843 
1859 

1887 


^itnE.—Pmtr  cr  (jui  precidi' et  autres  inforuuitions  (Tintérêt,  voir   h  ^' Hiit'.d  Book  of  Canatlian  Dates,' 
par  F.  A.  McCord,  asuistunt  greffier  en  lois,  Chambre  des  Com7n.unes,  Ottawa. 
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Forts  Français,  du  Lac  Supérieur  au  Fort  Cumberland,  et  sur  la  Baie 
d'IIudson,  avant  la  cession  de  la  dite  Raie  à  la  Grande-Bretagne,  par  le 
traité  d'Utrecht,  11  avril  1783— et  les  Forts  Anglais  qui  existaient  alors, 
ou  qui  y  ont  été  bâtis  depuis. 


Français. 


Anglais. 


Kaministigouia William . 


Situation — Rcinarques. 


Saint- Pierre Frances 


Saint-Charles 

Maure]  )as Alexander 

I 

Kuuge 

Selkirk  . . . , 

La-Reine ftarry 


Bourlxin Norway  House . 


Daui)hin  . 
Faskovac . 


Bourbon 


C'uinl)erland  House. 

Churchill 

York  Factory.  .  . . 


Niewasavane Severn . . 

Sainte- Anne Albany. 


Saint-Louis  ou  Monsoni..  ^loose-Factory. 


Saint-Charles iRui)ert's  House  . 


Le  Fort  fVanyais  se  trouvait  sur  la  rive  sud  de  la  riv. 

Kaiuinistifjuia. 
Le  Fort  Anglais  est  sitiié  sur  la  rive  nord,  en  amont  de 
la  décharge  de  la  rivière  dans  le  lac  Su|)érieur,  près 
des  ascenseurs  du  chemin  de  fer  du  Paciti(iue. 
Le  Fort  Anglais  est  sur  la  rive  nord  de  la  décharge  du 

lac  Lapluie  dans  la  rivière  Laphiie. 
Le  Fort  Français  était  sur  la  rive  ouest  de  la  décharge 
de  la  rivière  Laphiie  dans  le  lac  des  Bois,  h  son 
extrémité  sud  ou  (ramont. 
Fort  Fiançais  ;i  la  tête  du  lac  des  Bois,  sur  sa  rive 
j         ouest,  et  :\  sa  partie  damont. 

Le  Fort  Français  sur  la  rive  nord  de  la  décharge  de  la 
I  riv.  Maurei)asou  Wiiiniiieg  dans  le  lac  Winnipeg, 
I  ])rès  de  sa  tète  et  sur  sa  rive  est. 

jLe  Fort  Anglais  sur  la  rive  sud  de  la  décharge  de  la 
I         rivière  Winnii)eg. 

Fort  Français  sur  la  rive  est  de  la  dé'charge  de  la  rivière 
Rouge  dans  l'extre.  sud  ou  damont  du  lac  \Vinnii)eg. 
Fort  Anglais  sur  la  rive  ouestde  la  riv.  Rouge  envir.  14 
milles  au  sud  del'extrém.  damont  du  lac  Winiii]ieg. 
Fort  Français  bâti  par  De  la  Vérandrye  eu  1737,  sur  la 
!  rive  nord  fie  la  décharge  de  l'AssinilMjine,  sur  la 
1  côte  ouest  de  la  rivière  Rouge. 
Fort    Anglais,    dans   la    cité    de    Winnipeg,    presque 

démoli  en  18SH. 
Fort  Anglais  à  l'extrémité  nord  et  sur  le  côté  est  du 

pied  du  lac  Winni])eg. 
[Fort  Français  sur  la  rive  ouest  du  même  lac  et  sur  la  rive 

I  sud  de  la  décharge  de  la  rivière  Saskatchewan-nord. 
.  A  l'extrémité  nord  et  sur  la  rive  ouest  du  lac  Winnipeg. 
.  Fort  Français  sur  la  rive  sud  de  la  Saskatchewan. 

JFort  Anglais,  i)rès  du  lac  des  Pins,   sur  la  rive  nord  de 

j         !a  .Saskatchewan-Xord. 
.  .Fort  Anglais,  à  la  décharge  de  la  rivière  Churchill,  sur 

!         la  côte  ouest  de  la  Baie  d'Hudson. 

Sur  une  langue  de  terre  îi  l'emlKJUchure  des  rivières 
Nelson  et  Hayes,  ou  des  rivières  Bourl)on  et  Sainte- 
Thérèse,  sur  la  côte  ouest  de  la  Baie  d'Hudson. 

Pris  par  d'Iberville  en  l(i!)4,  et  nommé  Bourbon. 

Le  premier,  sur  la  rive  est,  et  le  second  sur  la  rive  ouest 
de  la  décharge  de  la  rivière  Severn,  sur  la  côte  ouest 
de  la  Baie  d  Hudson. 

Fort  Français,  sur  la  côte  ouest  de  la  Baie  James,  et  au 
sud  du  Fort  Albany,  quia  été  bâti  j)ar  les  Anglais 
sur  une  ile  à  leinbouchure  de  la  rivière  Alban}'  ou 
(Juitchitchouan. 

Fort  Anglais  pris  par  d'Il)erville  en  168.5. 

Fort  autrefois  bâti  sur  la  rive  est  de  la  décharge  de  la 
riv.  Abitibi,  sur  la  côte  ouest  et  k  l'extrémité  .ud  de 
la  Baie  .lames.  Aujourd'hui  il  est  sur  une  île  à 
l'emlxiuchure  des  rivières  Moose  et  Abitibi.  Bâti 
par  les  Anglais. 

Fort  pris  par  d'Iberville,  20  juin,  1685. 

Bâti  par  les  Anglais  sur  la  rive  nord  de  la  riv.  Ruiiert, 
qui  est  plus  grande  que  la  rivière  Saguenay. 

Ce  fort  est  sur  la  rive  est  et  près  de  l'extrémité  sud  de 
la  Baie  .Tamf  s. 

II  fut  pris  par  d'Iberville,  2  juillet,  168,"). 
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Los  plus  hautes  latitudes  atteintes  au  Nord — Réi^ions  arctiques  et  mer  Polaire. 


Dates. 


! 

y     .gation  Arcticuif.  Latitiidfs.       Longitudes. 


Remarques. 


14!tH  Séhawtit-n  Calx)t,  tils  de  Jean.        (iS     0     0    (). 

1(K)7  Henry  Hiidson sn  23    0    K. 

ItW  do  72    0    0   (). 


,,.,,,              ,                                         f   (13    0  0  (). 

1773C.  .1.  Phii)ps 80  48  0  K 

\m;  W.  Scoresl)y,  aine 81  12  42  i 

r.)  août,  1818  Amiral  W.  Parry  et  Capit.  7(i  M  0  [O. 
•Tohn  Ross. 

Juillet,   1827  Amiral  W.  Parrv 82  43  0  iK. 

1845  Sir  John  Franklin 77     0  0  O. 


80    0    0    Baie  d'Hudson.     Incertain. 

15     0     0    Nord  d\i  Spitzherj;. 

20    0    0  .Côte     orientale     dn     tîriienland. 

!     Hold-\vith-Hoi>e. 

80     0     0     I  ,,   .     ,,„     , 
,,-     ..     .^     ,  liaie  d  Hndson. 

Nord  de  la  Terre  de  Fianz-.Toseph. 


27  aoftt,  1852  .\miral  Ingletield 

24    do     1853  Klisha  Kent  Kane 

Vr  juin,  18.54  Dr  Hayes.  de  l'Exp.  de  Kane. 

11  mai,  18t;i  Dr  Hayes.    

;!1  août,  1871  Cajiitaine    F.      Hall,    sur     le 

"Polaris."   mourut    <ra])0- 

plexie  le  8  nov.,  1871,  av;i.nt 

de  terminer  son  voyage. 

1872  Lient.  .Iulius  Payer 


08  21  0  O. 

78  37  0  O. 

7!»  43  0  O. 

80     0  0  (). 


82  11     0    O. 
82    7    0    E 


31     do    1875  Capit.  (leorge  Nares,  avec  le        82  25     0    O. 
1     "  Alert  "  et  le  "  Discovery.  " 


27  sept.,  1875  Lient.  Aldrich,  de  l'E.xp.  dej 


Nares . 


83    7    0    O.      (13    5    0 


30 


O.  87 

12  mai,  1870  Commandeur     Markham     et        83  20  26    ().  (13     5    0 

It.  Parr,  de  TExp.  de  Nares 

18    do     1870  Lient.  Aldrich  do  82  10     0    O.  85  33    0 


21    do     187fi  Lient.    L.    A.   Eeauim)nt,  de       82  20    0    O.      50 

I     l'Exp.  de  Nares. 
13  juin,  1881  Lieut.Com.Cieo.W.  De  Long,        77  15    0    E.    155 

I     K-U. 


13  mai,  1882  Lieut.  Adolphus  W.  Greely,        83  24    0  :0.      40  40 
E.-U. 


72  .30    0    Nord  de  l'Ile  Carey. 

10  15    0    Nord  du  Soitzlwrij. 

07     0    0    Monta  le  clienal  Wellington,  sur  la 

I      cote  est  lie   l'Ile  Coniwallis    j\is- 

!     (pià  la  tête  de  l'Ile   lîatiiurst    et 

(ieseendit    par   la   cote   ouest   de 

■     l'Ile  Cornwallis. 

74  45     0    Découvrit  le  Détroit  de  .Smith. 

70  40    0    Havre  de  Van  Hens.slaer. 

72     o     0    Cap  Frazer  et  Terre  de  (îriiniell. 

74     0    0    Caj)  Hawks. 


.54    0    0    N.O.  du  Havre  de  Repuise. 

Cap     Fligely,     Terre     de     Franz- 

Jose])h,  voyag»'  en  traineau. 
(il  30    0    II   ancra   1'  '•  Alert  "   près   du  Cap 
.Sheridan,    Floeherg   ISeach,  .i  la 
!     latitude  la  plus  élevi'-e  ipii  ait  été 

atteinte  par  uu  vaisseau. 
Voyage   en    traineau    sur    la    mer 

Polaire. 
Vit  le  Cap  Colombie  (  ). 
Planta   le    pavillon  anglais  sur  la 

mer  Polaire. 
Voyage  en   traîneau  juscpi'au   Cap 
.\lert,    près  le  ('.   .Ùfred  Ernest, 
Teri'e  (irinnell,    vers   l'ouest,    le 
long  de  la  mer. 
0    Fiord   Sherard   ()stM)rn.     En   tral- 

neaii. 
0    Mer    Polaire    à    l'ouest     de     l'Ile 
Bf'nnett,  an  nord  de  la  Sibérie,  où 
!     son  vaisseau  la  "Jeannette"  fut 
écrasé  par  les  glaces. 
0    En  traîneau  jiistpi'à  ITle  Lockwixid 
I     atteinte  par  le   2iid  Lieut.  .1.   B. 
!     L(X:k\V(iod     et   le   Sergt     D.    L. 
I     Brainard. 
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APAniF  ou    .[^'w*-Ecosse. 

ALAuit     -  INoiiveaii-Bi'linswiek. 

ILE-ROYALE    «^    Cap.g|.pton. 

PORT-ROYAL  '^^    km\éi 

ILE  ST-JEAN  o^    lie  du  Priiiee-Edoiiaii 

1604  à  1783. 
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ACADIE  (XOUVELLE-ECOSSE). 


La  preniiëri'  tentative  de  coloinsatioii  de  l'Acadle  (N'ollvelle-Eco^<8e),  qui 
ait  nhissi,  est  celle  de  Pierre  de  (iluast,  Sieur  de  Monts,  sous  Henri  (Quatre,  Roi 
(le  France.  Le  pays  l'tait  alore  iriMiuentr  par  les  Sauvages  Mikniaks  à  la 
recherche  du  gibier  et  du  poisson.  De  Afonts,  (pii,  en  1003,  fut  nommé  lieute- 
nant-gént'ral  de  la  Xonvellc-France,  i)ar  le  même  souverain,  arriva  en  1<)04,  au 
Port  Rossignol,  aujourd'hui  Liveri>ool,  X.-E.,  où  résidait  alors  un  commerçant 
fran(,ais  du  nom  de  Rossignol,  qui  traitait  avec  les  Sauvages,  sans  permission. 
De  Monts  conlisqua  ses  propriétés. 

Il  fonda  de  nombreux  étal>lissement.-;  et  construisit  des  forts  à  divers 
endroits  de  la  Xouvdle-Ecosse  et  du  Xouveau-Brunswick. 

Après  avoir  examiné  la  Baie  de  Fundy  (Jîaie  du  Fcjud  ou  Baie  des  Fran- 
çais), J)e  Monts  y  fonda  \u\v  ville  que  l'on  nomma  Port-Royal  (IdOô),  et  que  le 
moiuvniue  français  donna,  par  la  suite,  à  AL  de  i'outrincourt,  (jui  avait  accom- 
gné  C'hamplain  en  Acadie  ;  il  était  associé  à  De  Monts  qui  avait  le  privilège 
exclusif  de  la  traite  des  pelleteries  peur  une  période  de  <lix  années.  Ce  pre- 
mier Port-Royal  se  trouvait  sur  la  eôte  nord  de  la  Baie  [trescpie  vis-;\-vis  l'Ile- 
aux-Chèvres  :  il  fut  abandonné  vu  1007,  réoccupé  en  1010,  et  dt'truit  en  1013, 
par  les  Virginiens,  sous  le  capitaine  Argall,  gouverneur  de  la  Virginie,  obéis- 
sant aux  ordres  de  la  Grande-Bretagne. 

Le  second  Port-Roval  fut  bâti  entre  1.t!34-4r)  pur  D'Aulnav  de  Charnisav, 
sur  la  cote  sud  de  la  Baie,  à  six  milles  environ  à  l'est  du  premier. 

En  1021,  tout  le  territoire  à  l'est  d'une  ligne  tirée  de  la  rivière  Sainte- 
Croix,  vers  le  nord,  jiisqu'au  Saint-Laurent,  fut  accordé  par  Jacques  1er,  à 
sir  William  Alexantler,  par  la  suite  comte  de  Sterling.  Ce  noble  changea 
k'  nom  d' Acadie  pour  celui  de  Xouvelle-Ecosse. 

Le  comte  de  Sterling,  concéda  à  Claude  de  la  Tour,  un  Français  trans- 
fuge, marié  à  une  dame  anglaise,  et  Tun  des  baronets  de  la  Xouvelle-Ecosse, 
toute  cette  province,  moins  l'Ile-Royale  (Ca[)-Breton). 

Par  le  traité  de  Saint-Germain-en-Laye,  29  mars  1632,  Charles  1er 
s'engagea  de  rendre  l'Acadie  à  la  France.  C'est  alors  qiie  Louis  XIII  la 
partagea  entre  un  certain  nombre  de  ses  sujets. 

Le  10  août,  10 ")4,  Sedgewick  s'empara  du  second  Port-Royal. 

Le  !•  août,  1<!56,  le  }tays  ayant  été  conquis  pendant  l'administration  de 
Cromwell,  celui-ci  le  concéda  à  sir  Thomas  Temple,  William  Crowne  et 
Charles  de  la  Tour. 

Le  3  novembre,  1055,  la  France  et  l'Angleterre,  signèrent  le  traité  de 
"Westminster  qui  se  rapportait  aux  forts  de  Pentagouet,  de  Saint-Jean  et  de 
Port-Royal. 

Par  le  traité  de  Bréda  (cité  de  Brabant)  31  juillet,  1067,  cette  province 
revint  à  la  France.  La  population  française  à  cette  époque  y  (comptait  près 
de  1,000  habitants,  é;tablis  surtout  au  Port-Royal,  à  La-IIève,  à  Cliédabouetou, 
et  sur  les  côtes  des  rivières  qui  se  jettent  dans  la  baie  de  Fundy.  Les 
guerriers  Mikniaks  comptaient  environ  3,000. 

En  1080,  la  Grande-Bretagne  déclara  la  guerre  à  la  France.  En  mai, 
1690,  sir  William  Phipps,  natif  du  Massachusetts,  attaqua  Port-Royal,  qui 
tombait  en  ruine  et  qui  n'était  défendu  que  par  90  soldats  ;  il  attaqua  aussi 
Chédabouctou  ;  ces  deux  places  capitulèrent. 
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Le  gouverneur  franrais,  Villobon,  qui  arrivait  alor?»  do  France  pour  com- 
maiider  ï'Acadie,  prit  possession  de  Port-Royal.  En  1600,  il  capturait  le  Fort 
Peniaquid  entre  les  rivières  Konncbec  et  Penol)Scor. 

Le  traité  de  Ryswick,  2()  scj)tenil»ro,  lti!»7,  rendit  TAcadic  k   la   France. 

Louis  XIV  ayant  reconnu  le  prétendant,  roi  «l'Anirlcterre,  la  irnerre 
fut  de  nouveau  déclarée,  le  4  mai.  1710  ;  elle  dura  on/.e  ans. 

En  septembre,  1710,  le  «rénéral  Xicholsou,  assiégea  Port-Royal  aviu-  li!) 
ti'aiisports,  4  frégates  et  des  vaisseaux  portant  cinq  régiments  ;  l'etlectit"  de 
l'ort-Royal  étaitde  260  hommes,  aussi  le  commandant  capitula-t-il  le  13  octobre. 
Nicholson  alors  baptisa  la  [ilaci'  du  nom  d'Aïuiapolis.  vu  rhonneur  de  la  reine 
Anne,  ({ui  était  sur  le  trône  d'Angleterre.  Le  11  avril.  171i',  la  paix  fut  signée 
entre  la  France  et  l'Auffleterre. 

Par  le  traité  d'Utrecht,  11  avril.  1713,  la  Xouvelle-Ecosse  fut  detiniti- 
veiiient  cédée  à  la  Grande-Bretagne,  jusqu'à  l'Ilc-lvoyaU'  (Cap-Pn-ton)  que  la 
France  retint. 

M.  de  Costebelle,  sous  les  Français,  y  fonda  Louisbourg,  en  août  171-), 
l'entoura  de  fortiti cations  et  construisit,  d'année  en  année,  des  forts  aux 
alentours  ;  ces  fortifications  à  leur  acbèvemcnt,  '2ô  ans  après,  avaient  coûté 
i;l. 50(1,000  sterling. 

Après  la  cession  de  la  Xouvelle-Ecosse  en  1713,  une  partie  des  At-adiens 
éinigrèrent  au  Cap-P>reton  et  ailleurs.  Ceux  qui  restaient  étaient  établis  à 
différents  [lostos  sur  les  L'ôtes  de  l'Atlantic^ue  et  de  lu  Paie  de  Fundy. 

En  1744,  la  France,  sous  Louis  XY,  déclara  la  guerre  à  l'Angleterre,  où 
rt'gnait  George  IL  Du  Quesncl  fini  avait  succédé  à  M.  Constable,  coniine 
gouverneur  de  l'Ile-Royalc  (Cap-Breton)  lit  partir  une  armée  de  Louisl*)urg, 
sous  le  commandement  de  Du  \'ivier,  (pii  s'empara  de  la  garnison  anglaise  de 
Canseau.  Du  (^uesnel  expédia  aussi  quelques  corps  d'irréguliers  contre 
Aniiapolis  et  autres  points  ;  il  mourut  la  même  année  et  fut  remplacé'  par 
jMu'liambon 

Le  27  mai  1845,  Louisbourg  fut  assiégé  par  les  Hottes  réunies  du  com- 
mandant Warren,  des  Indes  occidentales,  et  du  général  Peiiperrell,  du  Massa- 
chusetts, qui  avait  une  armée  de  4.000  hommes  ;  la  forteresse  fut  rendue  le  IfJ 
juin  suivant. 

Pendant  l'été  de  cette  année,  la  France  expédia  une  flotte  de  70  vaisseaux 
l'urtant  3,150  hommes  disciiilinés.  sous  le  commandement  du  duc  D'Anville 
atiii  (le  n'tablir  sa  suprématie  en  l'Améri(|Ue  du  Xord  ;  la  tlottc  fut  sé[)arée 
par  de  nombreuses  tempêtes,  tellement,  qu'ajirès  90  jours  de  voyage  il  n'arriva 
(pie  7  vaisseaux  au  havre  de  Chibouctou.  Une  partie  de  cette  flotte  retourna 
eu  France  sous  l'amiral  Jonquièrc,  fut  renforcée  })ar  oS  voiliers  et  s'en  revenait 
à  la  Xouvelle-France  lors(pi'elle  fut  rencontrée  le  3  mai,  1747,  vis-à-vis  le  cap 
Finisterrc,  par  les  amiraux  anglais  Anson  et  AVarren,  qui  la  défirent  ; 
La  Jonquière  fut  fait  prisonnier. 

Les  colonies  anglaises  apprenant  le  désastre  do  la  première  flotte,  avaient 
expédié  470  soldats  contre  les  Acadiens  de  Grand-Pré,  mais  iU  furent  terri- 
blement battus,  le  11  février  1747. 

Par  le  traité  d'Aix-la-Chapelle,  le  7  octobre,  1748,  le  Cap-Breton  fut 
remis  à  la  France. 

Le  17  août,  1749,  La  Jonquière  fut  nommé  gouverneur  de  la  Xouvelle- 
France,  qu'il  administra  jusqu'à  sa  mort,  le  17  mars,  1752. 

Vers  1749,  plus  de  1,000  familles  acadionnes,  comprenant  environ  6,000 
Ames,  occupaient  une  étendue  de  8  radies  des  terrains,  sur  la  cote  ouest  de  la 
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riviëre  Avon,  qui  se  décliarge  à  lu  tète  du  Bassin  des  Mines,  Bras  de  la  Baie 
de  Fundy  ;  Grand-Pré,  leur  principal  village,  s'appelle  aujourd'hui  Lower 
Ilorton,  et  se  trouve  une  des  stations  du  chemin  de  ter  "Windsor  et  Annapolis  ; 
les  habitants  du  pays  l'appellent  encore  Grand-Pré;  il  est  situé  à  un  mille  de 
la  stiition  du  débarcadère  Ilorton,  à  15  milles  de  Windsor  et  GO  milles 
d'Halifax,  par  chemin  de  fer. 

PREMIÈRE    EXPULSION    ET    DÉPORTATION    DES    ACADIENS. 

Durant  la  lutte  entre  la  France  et  l'Angleterre  pour  obtenir  la  supré- 
macie  en  l'Amérique  Britanni(jU(ï  du  Nord,  et  durant  celle  de  l'Angleterre 
avec  ses  colonies,  dirigées  par  "Washington,  et  tendant  à  l'indépendance  de 
cette  partie  du  continent  qu'on  appelle  aujourd'hui  les  Etats-Unis,  1732  à  1783, 
les  Acadiens  de  la  Nouvelle-Ecosse,  sous  le  régime  anglais,  étaient  au  nombre 
des  "  Neutres."' 

En  1755,  sous  le  règne  de  Georges  II,  le  colonel  Charles  Lawrence, 
gouverneur  anglais  de  la  Nouvelle-Ecosse,  et  son  conseil,  craignant  que  les 
Acadiens  cherchassent  à  rétablir  le  régime  français  dans  sa  province, 
imaginèrent  un  moyen  de  les  expulser  forcément,  (pioique  leur  crainte  eût  dû 
être  faible  vu  que  la  population  française  de  la  Nouvelle-Ecosse  et  du  Nouveau- 
Brunswick  atteignait  à  peine  10,000. 

Les  Acadiens  reçurent  l'ordre  de  se  réunir  à  une  heure  donnée,  le  10 
septembre,  1755,  dans  leurs  localités  respectives,  afin  d'entendre  la  lecture 
d'une  proclamation  du  roi,  dont  on  leur  cacha  soigneusement  la  nature  ;  aussi 
soupçonnèrent-ils  peu  que  c'était  pour  recevoir  l'ordre  de  leur  bannissement  et 
pour  subir  la  confiscation  de  leurs  biens. 

tes  Français  du  Port-Royal  (Annapolis)  du  Beau-Bassin  (Cumberland)  à 
la  tête  (le  la  l)aie  de  Fundy,  refusèrent  d'obéir  à  cet  ordre  arbitraire,  croyant 
qu'il  n'y  allait  pas  de  leurs  intérêts  ;  2,200  de  leur  nombn'  gagnèrent  Shédiac 
et  l'île  Saint- Jean  (Ile  du  Prince-Edouard)  encore  sous  le  régime  français. 

Quelques-uns  furent  forcés  par  la  faim  de  se  rendre  à  leurs  établissements, 
et  furent  par  la  suite,  déportés  avec  leurs  compatriotes  à  divers  points  de 
l'Amérique  du  Nord  ;  d'autres  se  retirèrent  chez  les  Sauvages,  et  quelques-uns 
atteignirent  la  province  de  Québec  actuelle,  et  s'établirent  à  la  Baie  des 
Chaleurs,  aux  Iles-de-la-Madeleine,  à  l'Ile-du-Prince-Edouard  et  au  Nouveau- 
Brunswick,  etc. 

Au  bassin  de  Cumberland,  les  soldats  envoyés  pour  les  subjuguer,  brûlè- 
rent leur  église,  258  de  leurs  maisons,  ainsi  qu'une  grande  quantité  de  blé  et 
de  lin. 

Au  Grand-Pré,  1,923  personnes  s'assemblèrent  et  furent  saisies  par  les 
Bostoniens  et  autres  du  Massachusetts,  qui  étaient  les  principaux  instigateurs 
de  cette  mesure  tyrannique  sans  égale  ;  on  brûla  255  de  leurs  maisons,  276 
granges,  185  dépendances,  leur  église  et  11  de  leurs  moulins  ;  le  gouvernement 
de  la  Nouvelle-Ecosse,  de  son  côté,  confisqua  20,858  têtes  de  bestiaux,  chevaux, 
moutons,  cochons  et  toutes  leurs  propriétés. 

A  d'autres  établissements,  plus  de  5,000  Acadiens  se  rendirent  à  l'assem- 
blée convoquée  et  furent  faits  prisonniers,  puis  on  confisqua  ou  l'on  détruisit 
leurs  biens. 

Le  nombre  total  d' Acadiens  surpris  et  faits  prisonniers,  le  10  septembre, 
1755,  fut  d'environ  7,000. 

Les  chefs  de  famille  dans  plusieurs  cas,  furent  séparés  les  uns  des  autres, 
et  les  enfants  séparés  de  leurs  pères  et  mères.     On  les  entassa  pèle  mêle,  sans 
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égard  à  l'âge,  ni  au  sexe,  dans  les  cales  de  vieilles  goélettes  trouées,  louées  de 
l'agence  de  A^thro])  et  Hancock,  de  Boston,  et  sur  d'autres  vaisseaux,  puis  on 
les  dirigea  sur  diverses  parties  dos  Etats-Unis,  jusqu'à  la  Nouvolle-Orléans. 

Pendant  le  trajet  qui  dura  un  ou  deux  mois,  ou  plus,  près  de  1,000  mou- 
rurent et  leurs  corps  devinrent  la  pâture  des  poissons. 

Les  Acadiens  d'un  des  vaisseaux  s'emparèrent  du  capitaine,  de  son  second 
et  des  matelots,  et  tournèrent  voile  vers  Saint-Jean,  Nouveau-Brunswick,  où 
ils  furent  re(,'us  cordialement  par  le  commandant  M.  do  Boisliébert. 

Les  autres  malheunnix  turent  dirigés  sur  le  Massachusetts,  la  l'einisyl- 
vanie,  le  Marvland,  la  Viiginie,  la  Caroline,  la  Géorgie  et  la  Louisiane.  Dans 
la  majorité  des  cas,  les  colons  s'opposaient  à  leur  débarquement,  à  moins  de 
mesures  spéciales  prises  pour  leur  entretien.  Six  cents  de  ceux-ci,  turent  plus 
tard  expédiés  de  New- York  k  Saint-Domingue,  à  une  époque  ou  une  épidémie 
mortelle  ravageait  l'Ile.  Dans  la  Pennsylvanie,  qui  en  avait  re(;u  415,  les 
citoyens  do  l'hiladelphie  proposèrent  de  les  vendre  comme  esclaves.  Coux-ci 
et  leurs  compatriotes,  qui  survécurent  aux  soutlrances  du  voyage  de  la  mer, 
turent  débarqués,  çà  et  là,  sans  aucune  ressource,  parmi  une  poi)ulation  hostile, 
et  durant  une  des  jtlus  rigoureuses  saisons  de  l'année.  Un  grand  nombre 
d'entre  eux  moururent  plus  tard  des  effets  de  leurs  souffrances  et  quelques-uns 
même  d'inanition. 

Dans  la  Caroline  du  Sud,  où  il  en  avait  été  expédié  2,000,  900  des 
survivants  furent  forcés  de  (juitter  leurs  demeures  et  de  s'embarquer  sur  doux 
vieux  vaisseaux,  dont  un  qu'ils  abandonnèrent  et  l'autre  qu'ils  réparèrent 
pendant  2  mois.  Us  arrivèrent  plus  tard  chez  leurs  compatriotes  établis  sur  la 
rivière  Saint-Jean. 

Ilaliburton,  parlant  des  Acadiens,  fiiit  remarquer  que  l'ignoble  conduite 
que  l'on  a  eue  vis-à-vis  d'eux  est  une  tache  pour  le  gouvernement  provincial 
(le  la  Nouvelle-Ecosse,  que  rien  ne  peut  justifier,  et  que  tout  homme  qui  a 
quoique  peu  le  sens  do  l'humanitc',  doit  condamner. 

En  mai,  1756,  le  gouvernement  fran(;ais,  ému  sans  doute  par  le  traitement 
inique  des  Acadiens,  déclara  la  guerre  à  l'Angleterre. 

De  bonne  heure,  en  mai  1758,  l'amiral  Boscawen,  arriva  à  Halifax,  rendez- 
vous  des  forces  anglaises,  d'où  il  mit  voiles,  peu  à  près,  pour  Louisbourg,  où  il 
arriva  le  2  juin,  avec  une  flotte  de  151  vaisseaux,  portant  une  armée  de  14,000 
hommes  sous  les  généraux  Amhorst,  Whitmore,  et  "Wolfe. 

Louisbourg  se  rendit  le  26  juillet,  1758. 

La  forteresse  renfermait  231  pièces  de  canons,  18  mortiers  et  une  grande 
quantité  de  provisions  et  de  munitions. 

La  population  de  la  ville,  outre  les  troupes,  était  de  5,000  âmes. 

La  garnison  avant  le  siège,  comptait  2,500  hommes  de  troupes  régulières, 
300  miliciens,  340  Canadiens  et  Sauvages. 

Les  officiers,  soldats  et  citoyens,  comptaient  en  tout  5,637  personnes  ;  les 
premiers  furent  envoyés  en  Angleterre,  et  les  derniers  en  France. 

Les  Anglais  craignant  que  la  forteresse  retombât  un  jour  aux  mains  des 
Français,  la  démolirent. 

Les  Français  avaient  des  établissements  à  divers  endroits  de  l'Ue,  dont 
les  principaux  étaient  Bras-d"Or,  Sydney,  Saint-Pierre  et  Arichat,  où  leurs 
pêcheries  occupaient  27,C0O  hommes  et  600  vaisseaux,  à  part  les  chaloupes. 

La  chute  de  Louisbourg,  donna  tout  le  Cap-Breton,  avec  ses  mines  et  ses 
pêcheries  importantes,  à  la  Grande-Bretagne.  ' 


74 


Apres  la  prise  du  Cap-Iinton,  Lord  Rollo  tuf  «'uvoyé  h  l'Ile  Saint-Jean 
où  4,1'><^>  Acadicns  mirent  bas  les  armes,  en  ITôS.  Le  nom  de  l'Ile  fut  changé 
en  celui  de  l'île  du  Priiu-o-P^douard  en  1700. 

Cette  île  a\ait  été  visitée  par  Cal>ot  en  14!»7  :  elle  tut  nommée  Ile  Saint- 
Jean,  i>ar  Samuel  de  Champlain,  vers  1»!08  et  elle  fut  habitée  premièrement  par 
des  Veadiens  expulsés  de  l'Acadie  (Xouvelle-Eeosse)  ;  reprise  par  les  Aiii^lais 
en  174'),  elle  fut  remise  à  la  France  par  le  traité'  d'Aix-la-Chapelle,  le  IH  octoi)re, 
174H,  et  finalement,  prise  par  les  Anglais  en  17')8. 

La  irrande  partie  des  Acadiens  furent  alors  chassés  de  leurs  propriétés  et 
forcés  de  (piitter  l'Ile.  (Jiielciues-uns  gai^iuVent  les  Iles-de-la-Madeleine,  la 
liaie-des-Chaleurs,  Shédiai-  et  (l'autrc-s  endroits. 

Par  le  traité  de  Paris,  le  10  février,  176-'5,  toutes  les  possessions  fran(;aises 
furent  ct'dées  h  l'Angleterre,  moins  les  Iles  Saint-Pierre  et  Mi(pU'lon. 

En  17(!3,  la  population  de  la  Xouvelle-Ecosse,  ((ui  comprenait  le  Xouveau- 
Brunswiek,  .'tait<le  18,000  liai/itants. 

En  1772,  la  population  de  la  Nouvelle  Ecosse  et  du  Cap-Breton,  compre- 
nant 2.100  Acadiens  et  805  Sauvages,  était  de  19,08.')  habitants. 

En  1784,  la  population  de  la  Xouvelle-Ecosse,  proprement  dite,  était  de 
20,000  âmes  environ. 

L'indépendance  des  Etats-Unis  ayant  été  reconnue  par  la  France  en  1778, 
et  par  la  (Trande-Bretagne,  eu  1 788,  20,000  réfugiés  loyalistes  arriveront  en  la 
Nouvelle -Ecosse,  dont  5,00i)  s'établirent  dans  le  X'^ouveau-Brunswick.  Les 
Acadiens  qui  se  trouvaient  alors  établis  dans  la  vallée  de  la  rivière  Saint-Jean 
curent  à  abandonner  leurs  propriétés  au  profit  des  loyalistes. 


RESUME. 

EXPULSION  DES  ACADIENS. 

On  calcule  api»roxiniativement  le  nombre  d'Acadiens  expulsés  des  pro- 
vinces maritimes,  aux  différentes  époques,  de  la  f:»çon  suivante  : — 

1.  En  17.JÔ — 7,000  de  la  Xouvelle-Ecosse,  sous  le  gouverneur  Lawrence, 
qui  leur  ordonna  de  se  réunir  dans  leurs  diverses  localités,  à  une  heure  fixée, 
le  10  septend)re  1750.  afin  de  leur  communiquer  un  ordre  du  roi,  dont  il  leur 
cacha  soigneusement  la  luiture. 

Les  colons,  sans  soupçon,  qui  obéirent,  furent  saisis  par  des  ofhciers  et  des 
soldats  venus  surtout  de  Boston,  Massachusetts  ;  on  brûla  leurs  églises, 
maisons  et  granges;  on  confis(iua  leurs  biens,  puis  on  les  exporta  sur  de 
vieilles  goélettes,  à  divers  points  des  colonies  anglaises,  en  Amérique.  Ils 
furent  tellement  entassés  dans  les  cales  de  ces  vaisseaux  et  eurent  à  subir  tant 
de  souffrances  durant  leur  voyage  de  00  jours,  en  février  et  mars,  que  1,000 
d'entre  eux  moururent  sur  nier.  Un  autre  millier  furent  chassés  de  la  Caro- 
line du  Sud,  où  on  les  avait  descendus,  et  rembarques  à  bord  de  deux  vieilles 
goélettes  avec  ordre  de  quitter  le  pays  ;  ils  gagnèrent  Saint-Jean,  X.-B,  ;  050 
autres  furent  chassés  de  Xew-York  et  envoyés  à  Saint-Domingue  pendant 
qu'il  y  régnait  un  fléau  pestilentiel. 

2.  En  1758 — ^^3,000  furent  faits  prisonniers  de  guerre  à  Louisbourg,  trans- 
portés en  Angleterre  et  de  là  en  France,  par  ordre  du  gouvernement  anglais. 

3.  Eu  1758 — 4,100  Acadiens  de  l'Ile  Saint-Jean  (aujourd'hui  l'Ile  du 
Prince-Edouard)  furent  chassés  et  leurs  propriétés  confisquées  par  lord  Rollo, 
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lorsqu'il  prit  possession  de  l'Ilo  nu  nom  de  la  Orande-Hretairtu'.  IMiisiiMirs 
«l'outre  eux  allèrent  s't'tahlir  sur  la  cAtc  int'ridionule  du  Xoiivcaii-JJrunswick 
et  aux  Iles-de-la-.\[adelc'ine,  qui  sont  aujourd'hui  surtout  peuplées  par  leurs 
descendants. 

4.  En  1783 — 2,000  Acadiens  ou  plus,  étal)lis  dans  la  valli'e  de  la  rivière 
Saint-Jean,  furent  bannis  et  leurs  propriétés  livn'-es  aux  loyalistes  de  l'Knipire- 
Uni,  dont  5,000  s'établirent  au  Nouveau-lirunswick. 

FAMILLES   ACADIENXES    ÉTABLIES    À    HELLE-ILE-EN-MER,    FRANCE,    17t!5. 

Lorsque  l'al^bé  Le  Loutre  revint  en  Kranee  après  sa  longue  eajitivité  à 
l'Ile  Jersey,  il  eontinua  de  s'occuper  des  Acadiens  avec  la  même  ardeur  et  la 
même  persévérance  qu'il  avait  déployées  lorsqu'il  était  leur  missionnaire  en 
Acadie. 

Le  8  novembre,  1705,  il  débarqua  ;\  Belle-TU'-en-Mer,  où  il  fut  suivi  i»ar 
78  familles  acadiennes  (pie  le  Roi  voulait  y  établir.  l>eIU'-Ile-en-Mer,  est  une 
])etite  île  située  à  ([Uelciues  lieues  de  la  cAte  occidentale  de  la  France,  vis-à-vis 
le  Morbihan.  Elle  renferme  quatre  paroisses:  Le  Pclms,  ou  centre  nord; 
Bangor,  ou  centre  sud  ;  Siiiiznn,  à  l'extrémité  ouest,  et  Locindria,  à  l'extré- 
mité est. 

A  leur  arrivée,  les  Acadiens  furent  divisés  entre  ces  quatre  paroisses. 
Chacune  des  78  familles  re(,ut  une  concession  de  terre,  puis  ensuiti',  sur  la 
demande  de  l'abbé  Le  Loutre,  le  Koi  lit  bâtir  ime  maison  pour  chaque  famille, 
((ui  re(;ut  en  outre,  un  cheval,  une  vache,  trois  moutons  et  une  somme  de 
400  livres. 

Atiu  de  suppléer  à  l'absence  de  registres  paroissiaux  touchant  l'origine 
des  Acadiens,  les  Etats  de  l^retagne,  qui  gouvernaient  alors  Belle-Ile-en-Mer, 
ordonnèrent,  le  12  janvier  17G7.  de  jirendre  e!i  écrit  la  déclaration  atfirmée 
sous  serment  des  chefs  des  familles  aeadiennes  alin  de  retracer  leur  origine  et 
leur  liliation  en  France.  On  re(;ut  soixante-([uatre  déclarations,  dont  quelques- 
unes  se  rapportaient  à  plus  d'une  famille. 

Voici  la  déclaration  de  l'abbé  Jje  Loutre,  ancien  vicaire-général  du  diocèse 
lie  Québec,  au  Canada,  faite  le  1er  mars,  1767: 

"  Les  Acadiens,  établis  sur  cette  île,  ont  été  transportés  par  les  Anglais, 
d'Aradie  à  Boston,  et  à  d'autres  endroits  des  colonies  anglaises,  pendant  le 
mois  d'octobre,  1755.  Ils  furent  ensuite  envoyés  en  l'auciemie  Angleterre  et 
dispersés  en  diverses  parties  du  Royaume,  en  175ti.  Après  17ti3,  lorsque  la 
paix  fut  conclue,  ils  vinrent  en  France  sur  les  vaisseaux  du  Roi,  et  débar- 
([uèrent  à  divers  ports  de  mer;  en  1765,  durant  le  mois  d'octobn-,  ils  s'éta- 
blirent sur  cette  île  par  ordre  de  Monseigneur  le  duc  de  Choiseul,  ministre  de 
la  Marine." 

Voir  Narrations  do  l'abljé  IL  R.  Casgrain  et  de  M.  E.  Rameau,  "  Canada- 
Français,"  octobre  1889,  p.  165,  et  janvier  1890,  p.  26  des  "  L>ocumonts  sur 
l' Acadie." 

XoTK. — Pour  ilaiitivs  détail»  touchant  l'Acadif,  «te,  voir  partie  VI. 


LOYALISTES  DE  L'EMPIRE-UNI, 


COLONS  ET  CONCESSIONNAIRES  DE  TERRES  PUBLI((UES, 


DANS  LA 


PKOVIISrCE   Dp]    QUÉBEC 


KT  DAN'8  LEH 


PROVINCES  MARITIMES. 


78 


LOYALISTES  DE  L'EMPIRE  UXI. 


L'indépendance  des  Etats-Unis  reconnue  par  la  France  sous  Louis  XVI, 
en  1778,  fut  acceptée  par  la  Grande-Bretairne,  et  la  paix  fut  rétablie  entre 
celie-ci  et  les  colonies  révoltées,  par  le  traité  de  Versailles,  le  3  septembre  1783. 

Ceux  qui  étaient  restés  tidMes  à  la  cour  d'Angleterre  furent  nommés 
Loyalistes  et  furent  rémunérés  pour  leur  loyauté. 

Plus  de  40,000  de  ceux-ci  s'établirent  au  Canada  et  dans  les  Provinces 
Maritimes,  à  peu  près  de  la  manière  suivante  : 

10,000  dans  la  province  actuelle  de  Québec. 
15,000  dans  la  province  de  la  N'ouvelle-Écosse. 

5,000  dans  le  Nouveau-Brunswick. 
10,000  dans  la  j^-'^vince  actuelle  d'Ontario  (surtout  le  long  du  Saint- 
Laurent,  à  ^^artir  du  lac  Saint-François  jusqu'à  Détroit.) 

DaiiS  les  provinces  de  Québec  et  de  la  Xouvelle-Ecosse,  les  Loyalistes 
rer'irent  des  gouvernements,  de  200  à  1,200  acres  de  terre,  par  famille,  des 
instruments  aratoires,  de  la  nourriture  et  des  vêtements,  pendant  deux  années. 

Le  9  novembre,  1789,  le  gouvernement  de  la  province  de  Québec  passa 
un  Arrêté  du  Conseil  pourvoyant  à  l'établissement  des  enfants  des  Loyalistes, 
à  l'âge  de  majorité,  par  un  octroi  de  200  acres  de  terre,  plus  ou  moins,  à  chacun, 
Quél)ec  et  Ontario  ne  formaient  alors  qu'une  seule  province  ;  ce  n'est  qu'en 
1791,  qu'eut  lieu  la  division  ue  la  province  de  Québec,  en  Haut-C?nada  et  Bas- 
Canada. 
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DISTAXCES. 


PROVINCES   MARITIMES. 


XoniH  (les  lieux. 


^[il^■s. 


Saint-Jean  à. . 
do 
Ho 

rlo 

(lo 
EastjMirt  à.. .  . 
Saint-Jean  h. 

(lo 

do 

do 

do 
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(lo 
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(lo 

do 

do 

(lo 
Sht^diac  à.  . 

do 

do 

do 

do 

do 

do 

do 

do 

do^ 
lîaie-Wrte  à  c. . 
Caj)  Tonnnentin  . 
Halifax  à. . . 

do 

do 

do 

do 

do 

do 

do 

do 
Frt'dericton 
do 
do 
do 
do 


Fredericton,  rive  ouest  de  la  rivière. 

do  rive  est.  ...  

do  par  bateau  à  vai>eur. . . 

St-André 

Kastixirt,  par  bateau  ;i  vaixnir  .  . . 

l'ortland  do  

IViston  do 

do      par  terre  et  par  eau 

AV  asliin),'t<m,  par  terre  et  par  eau.    . . 

.\iinaiK)lis,  par  bateaii  à  va|i«'Ur 

Anilierst  do  


do 
Truri 


(lo 
Halifax 


par  terre 

do  

l)ar  eau  .  .    .         

d 

(lo         par  terre 

'     do         |)ar  terre  et  par  eau  n'd  AniiaiK)lis.  .  . 

I5"nd,  par  terre.    

I     do     par  l)ateaii  à  va|)enr    

MartiiTs  Head,  par  terre 

Slie|Mi(ly 

Sack  ville 

Sliediac .  .  . 

Kicliil^>uctou 

j        do  par  eau    

|Chathani  (^liranliclli)  ]iar  terre    

1         do  do  ])ar  eau 

Bathurst  (Baie  des  Cliakuis)  par  terre 

Dalhousie,  par  terre 

I         do  par  eau 

Bedetpie.  I.P.-K.,  par  l)ateau  à  va|)e\U' 

C'harlottetown,  [.l'.-E.,  par  bateau  ;i  vapeur 

Cap  Ray,  Terreiieuve 

Cliarlottetown,  par  paquebot ....... 

C'aji  Traverse     .    ... 

Boston,  ])ar  pafjuelHjt. 

l'ortland 

Ea.st]K)rt  ou  St-.\iuhv , 

CapCanso,    .      .."Canseau." 

Cliarlottetown 

Pict(Mi 

Baie  Verte 

Sliediac 

Pictou,  par  terre 

AV(jodstock 

jCirandes  Chutes 

l'^uébec 

jChathani  (Miramichi) 

jSt-Andrt^,  via  Harvey  Settlenient 
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PARTIE    I^^. 


LATITUDES,  LONGITUDES,  CLIMAT,   ETC. 

])'APRÈS  LES  OBSERVATIONS  DE  PLUSIEURS  VOYAGEURS  AUX  RÉGIONS 
ARCTIQUES,  ET  D'AUTRES  EXPLORATEURS. 

STATIONS  CIRCUMPOLAIRES  INTERNATIONALES. 


TABLEAU    COMPARATIF 


DES 


LATITUDES,  LONGITUDES,  VARIATIONS  DE  LA  BOUSSOLE  ; 
DÉCLINAISON  ET  INCLINAISON  DE  L'AIGUILLE  ; 
TEMPÉRATURE— QUANTITÉS  DE  PLUIE  ET  DE  NEIGE  ; 
ÉPAISSEUR  DE  LA  GLACE  D'EAU  DOUCE  ET  D'EAU  SALÉE; 
JOURS  DE  TEMPS  NUAGEUX; 
HEURES  DE  LUMIÈRE  SOLAIRE  ; 

Aux  principaux  endroits  de  l'Amérique  Britannique  du  Nord, 
depuis  Terreueuve  jusqu'aux  Océans  Pacifique  et  Arctique. 


OBSERVATIONS. 


EXPEDITIONS 


DE 


SIR  ALEXANDER   MACKENZIE. 


lo_Départ  du  Fort  Chipewyan,  le  3  juin,  1789. 

Retour  au  Fort  Chipewyan,  le  27  septembre,  1789. 

2° — Départ  du  Fort  de  la  Fourche,  Rivière-de-la-Paix,  en  mai,  1793. 
Retour  au  Fort  de  la  Fourche,  Rivière-de-la-Paix,  le  24  août,  1793. 
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PREMIER  VOYAGE  DE  MACKENZIE  À  L'OCÉAN  ARCTIQUE, 

1789. 

Sir  i^lexander  Mackenzie,  le  célèbre  explorateur,  naquit  à  Inverness, 
Ecosse,  vers  1755.  Il  vir.t  au  Canada  bien  jeune  et  fut  employé,  comme 
commis,  par  la  Compagnie  de  Fourrures  du  Nord-Ouest,  au  Fort  Chipewyan  et 
à  d'autres  Postes  de  Traite. 

Tourmenté  du  désir  d'explorer  le  grand  Xord-Ouest,  alors  inconnu,  il 
retourna  en  Angleterre,  y  étudia  l'astronomie  et  la  navigation.  Il  revint  au 
Fort  Chipewyan  (lac  des  Côtes),  aujourd'hui  lac  Athabasca,  en  1789.  Il  avait 
déjà  vécu  9  ans  à  ce  fort,  faisant  la  traite  avec  les  Sauvages.  Le  3  juin  1789, 
il  partit  du  fort  pour  sa  première  expédition,  accompagné  de  12  hommes, 
montés  sur  4  canots  d'écorce. 

Le  5  juin,  iin  vendredi,  il  entra  dans  une  rivière  à  l'extrémité  ouest  du 
Grand  lac  des  Esclaves,  à  laquelle  il  donna  son  nom.  Il  l'explora  jusqu'à 
l'Océan  Arctique,  qu'il  atteignit  le  12  juillet.  Il  se  rendit  jusqu'au  69°  de 
latitude  nord,  qu'il  ne  dépassa  pas  à  cause  de  la  glace.  Il  revint  au  Fort  Chi- 
pewyan, le  27  septembre. 


SECOXD  VOYAGE  DE  MACKENZIE  X  TRAVERS  LES  MONTA- 
GNES ROCHEUSES  JUS(iU'À  L'OCÉAN  PACIFIQUE. 

En  octobre,  1792,  Mackenzie  entreprit  un  autre  voyage  plus  hardi  et  plus 
hasardeux,  sur  la  côte  ouest  de  l'Amérique  du  Nord.  Il  quitta  le  Fort  Chipe- 
wyan, le  10  octobre,  1792,  avec  10  hommes  et  un  grand  canot  ;  monta  la  rivière 
de  la  Paix  et  atteignit  le  Fort  de  la  Fourche,  près  la  Montagne  du  Chevreuil, 
par  le  56°  9'  lat.  nord,  et  le  117°  35'  15''  long,  ouest,  où  il  hiverna. 

En  mai,  1793,  il  partit  de  ce  fort,  continua  de  remonter  la  rivière  de  la 
Paix  à  travers  les  Montagnes  Rocheuses,  puis  la  rivière  aux  Panais,  et  de  là 
vers  l'ouest  jusqu'à  la  rivière  au  Saumon  et  l'Océan  Pacifique. 

Il  arriva  au  Pacifique  après  de  nombreuses  attaques  de  la  part  des  Sau- 
vages campés  le  long  des  cours  d'eau  qu'il  avait  suivis.  Son  retour  au  Fort  de 
la  Fourche,  qu'il  atteignit  le  24  août,  1793,  fut  presque  aussi  dangereux  pour 
sa  vie  que  pour  celle  des  Sauvages  qui  l'accompagnaient. 

Il  revint  à  Chipewyan  et  se  remit  à  son  poste  de  chef  des  traiteurs.  De 
tous  les  explorj\teurs  des  régions  du  Nord-Ouest  Canadien,  Mackenzie  a  été  le 
ylus  hardi  et  le  plus  exposé  aux  armes  oflensives  des  Sauvages. 


OBSERVA.TIOKS. 


EXPÉDITIONS  DE  FRANKLIN,  ETC. 


Ire.— 1819,  1820,  1821,  1822. 

De  la  Baie-d'Hudson  à  la  riviî^re  de  la  Mine-de-Cuivre  et  jusqu'à  la  Mer 
Polaire. 

2e.— 1825,  1826,  1827. 

De  Kew-York  au  Fort  "William,  de  là,  via  le  lac  Winnipeg,  le  Fort 
Cumberland  et  la  chaîne  des  lacs  qui  conduit  à  la  rivière  Mackenzie, 
puis  en  descendant  cette  rivière  jusqu'à  la  Mer  Polaire  dont  il 
explora  les  côtes  orientale  et  occidentale. 

3e.— 1845,  1846,  1847. 

Par  le  Détroit  Davis,  la  Mer  Baffin,  la  Sonde  de  Lancaster,  l'Ile  Beechey, 
le  Chenal  Wellington  jusqu'à  la  tête  de  la  Terre  de  Grinnell,  par  le 
71°  de  latitude  nord  ;  puis  en  descendant  le  chenal  sur  la  côte  est 
de  rile  Bathurst  et  la  côte  ouest  de  l'Ile  Cornwallis  ;  de  là  en  des- 
cendant par  la  Sonde  de  Peel  jusqu'à  Boothia  Félix  et  l'Ile  du  Roi 
Guillaume,  à  la  recherche  d'un  passage  à  la  Mer  Behring  et  à 
l'Océan  Pacifique,  avec  les  deux  vaisseaux  "  Erebus  "  et  '•  Terror  ". 
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A-1. 

PREMIER  VOYAGE  DE  FRANKLIN. 

Par  le  Dt'troit  et  la  Baie  d'Hudsou  à  la  Factorerie  de  York,  de  là  par  terre  en 
suivant  une  série  de  rivières  et  lacs,  jusqu'au  lac  Athabasca,  au  Grand 
lac  des  Esclaves,  aux  rivières  du  Couteau-Jaune  et  de  la  Mine-de-Cuivre, 
puis  jusqu'à  la  Mer  Polaire  qu'il  parcourut  en  allant  vers  l'est — et  son  retour. 

1819-1820-1821-1822. 


I)at»'.s. 


Teiiif  «♦■ra- 
ture 

Falirt-iilifit 
varie 


181!» 

23 

mai  .  . . 

30 

août.  .  . 

(!  <ic't 

22  do    . . . 

(i 

nov. .  . . 

18 
l'.l 

1820 
janv.  .  . 
do    .  . . 

2t; 

mars  . . 

18 
21» 

juillet., 
do     .. 

2 

août.  .  . 

20 

do     ... 

1821 
7  juin.  . 

14    do     . 

18  j\iillft. 

21    do     . 

23  do  . 
27  do  . 
18  août.. 


Alliiiit  II  lu  M(r  Piilitirc .  ! 

Franklin  et  s»-»  couipaffnons  laissent  (Jrave«end,  Antî., 
s\ir  le  "Prince  of  Walew,"  vaisneau  de  la  Cie  B.  d'H. 

Arrivent  à  Factorerie  de  York,  y  «éjournent  jus(in'au 
!l  sept 

Xorway  Hmise,  extrémité  X.K.  du  lac  \Vinni|H>^' 

FortCuinU-rland,  lac  des  Pins,  rive  nord  de  la  Sa.skat- 
chewan r. 

Pont  de  glace  formé  sur  le  lac  des  Pins       


Ils  quittent  Cumberland,  en  traîneaux  et  en  rafjuettes. 


De 


Latitu- 
des 
Nord. 


Lon- 
gitudes 
Ouest. 


5-;  0 
03  41 


3     92 

38      i»8 


2»)   0 
124 


Î53  50  4O   10216  41 


I 


-40 


Atteignent  Fort  Chi|H'wyan,  rive  nord   et  extrémité, 
ouest  du  lac  Athaha-sca,  prés  de  sa  décharge  dans  la 
rivièn-  Mackenzie,  y  séjournent  environ  3A  mois. .  . . 
Départ  avec  Ki  lionnnes  et  3  canots. 
Ancien  Fort  de  la  Providence,  ])<)ste  de  traite  le  i>li;s 
septentrion,  de  la  Cie.  du  Xord-Ouest,  22  m.  en  ani. 
I     du  Bnvs-Nord,  et  sur  la  rive  X.  du(îr.  lac  des  Esclaves 
Ce  fort  est  7(>  milles  à  IK.  <lu  t  >rt  de  l'île  Moose-Deer. 
Départ  avec  (>  otticiers,  17  voyageurs,  3  interprètes  et  3 
femmes  sauvages.ses  et  leurs  ;'  enfants,  3  grands  et  2 
)«  tits  canots. 
Fort  Enter])ri.se  via   la  rivière   du  Couteau-Jaune  q\ii 

gagne  le  nord-est,  lôli^  milles 

Franklin  érige  une  bàti.sse  de  ."»0  x  24  pied.s. 

Le  parti  est  forcé  d"y  séjourner  0  mois  à  cause  de  la 

rareté  des  provisions. 
Les  sauvages  et  d'autres  hommes  refasent  de  continuer 

le  vovage  à  cette  saison. 
Dr  Kicliardson  et  quelques  hommes  du  jiarti  se  dirigent 
vers  la  rivière  de  la  Mine-de-Cuivre  et  la  Mer  Polaire. 
Franklin  et  le  reste  du  parti  le  suivent. 
[Arrivée  à  IVmliouchure  de  la  ri  v.  de  la  Mine-de-Cnivre, 

!      Mer  Polaire.     Renvoi  de  4  hommes 1 

jCommencement  du  voyage  vers  Test,  sur  les  côtes  de' 

l'Océan  Arctiq\ie,  20  jiersonnes  en  tout ] 

{Arrivée  au  Pf)rt  E])\vorth I 

,\rrivét  au  Port  de  la  Détention  (Détention  Harhour) 
Fin  du  voyage  vers  Test.  Arrivée  a>i  Cap  Turnagain, 
j     Mer  Polaire,  au  delà  du  détroit  de  Mel ville  et  au  sudi 

I     de  celui  de  Dea-se ; 

550  milles  géog.  parc4)ur\is  sur  les  cotes  depuis  l'em-j 
bouchure  de  la  rivière  de  la  Mine-de-Cuivre.  | 


Distance 
mrcourue. 
Milles  sta- 
tutaires. 


58  42  381  11118  20 


[621719 


-1-31  -f  42  64  30 


-h  73 


114 


9  28 


112  30 


67  47,50 


-^43  -f  45 


-1-38 


. .  (i8  18150 


115  49  33 


11230 
11041 


109  25i  0 


Distonce  totale  parcourue  en  allant  à  la  Mer  Polaire  et  en  longeant 
les  côtes  de  la  mer  vers  l'est 


3,458 
690 


857 


32ti 


217 


450 


638 


6,6.S6 


NoTK  — Durant  le  voyage  de  retour  un  homme  fut  perdu,  quatre  moururent  d'épuisement  et  de  faim  et 
cinq  furent  tués. 
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PREMIÈRE  EXPÉDITION  DE  FRANKLIN— 6fuj7e. 

1810-1820-1821-1822. 


Dates. 


1821 
août 


25    cIo 
2(i    <lo 


31     (lo 
K»  sept. 
1!)    do 
21     fio 
25    do 


30     cto 


0  oct. 


I 


■" 

do 

i» 

do 

11 

do 

20 

do 

23 

do 

2!) 

do 

1er  nov. 
2    do 
7    do 


K)    do 

2(i  do 
11  déc. 
17    do 

1822 

2  juin 

4  juil. 

14    do 


LocalitéH. 


Il 

Si 


RitDiir. 

Du  Clip  Tiinitiiiiiiu,  sur  In  M(r  Polaire, 

(lu  Fort  Entirpriw. 

Il  jette  k  la  dérive  une  boîte  de  ferblanc  scellée  conte- 
iiiiiit  \ine  relation  de  «on  voyage,  esiiérant  qu'elle 
gajfnera  l'Est. 

Quitte  le  Cap  Turuagain  (Kiur  s'en  revenir 

Coucher  sans  dîner  ni  s<m|K'r. 

Trajet  sur  nier  Kni.     Mousticpies  disparaissent 

Tenii>érature  de  l'eau  salt'f  durant  le  voyage 

Commence  à  monter  la  rivière  Hood. 

Variation  41"  43'  22"  K.  Inclinaison  de  l'aiguille,  88° 
58' 48" 

Construit  2  i)etits  canots 

Abandonne  la  Ixnissole,  etc.  Troj)  faible  i)our  la  iH)rter. 

Rupture  d'un  cauol.     2  i)ie<ls  de  neige 

Kicliardson  al>andonne  ses  siK-cimens. 

On  tue  5  chevreuils,  après  s'être  nourris  8  joiirs  durant 
sur  de  la  Tripe  de  Roche,  esi)èee  de  mousse. 

Créflit  revient  sans  Junlus  cpii  n  est  jamais  revenu. 

On  canii)e  70  milles  environ  au  nord  du  Fort  Enter 
prise 

On  se  nourrit  de  vieilles  chaussures  et  de  morceau.x  de 
cuir. 

Crédit  et  Vaillant  incapables  de  continuer. 

Franklin  jKHirsuit  sa  co\ir.se. 

Richardson,  Hepburn  et  H(kh1,  incapables  de  voyager, 

Michel,  le  voyageur  inKjuois,  est  soup(;onné  d'avoir  tué 
.1.  Bte.  Bélanger,  Ft)ntana  et  Perrault  après  avoir 
quitté  Frankhn. 

Michel  donne  de  la  chair  humaine  à  manger  disant  que 
c'est  du  loup. 

Michel  tue  Ho<k1  àla  porte  de  la  tente  lorsqu'ils  étaient 
seuls. 

Richardson,  Hepburn  and  Michel  rei)rennent  leur  voy- 
age.    Richardson  tue  Michel  afin  de  se  protéger. 

Ils  arrivent  au  Fort  Enterprise,  où  Franklin  était 
arrivé  le  10,  et  que  celui-ci  laissa  le  20  jxjur  y  reve- 
nir le  21. . ...      ... 

On  tue  >me  jwrdrix  que  l'on  divise  en  (5  ;  première  viande 
depuis  31  jours,  dit  Franklin. 

Peltier  meurt  de  misère  et  de  faim. 

Hamandré  do  do 

Arrive  d\\  secours  envoyé  par  Back  ;  jusque  W  le  parti 
s'était  nourri  d'os  écrasés  de  chevreuils  morts,  et 
de  Trijje  de  Roche. 

Franklin   et   le    i)arti  lais.se  le  Fort  Enterprise   avec 
les  Sauvages  venus  à  leur  secours. 

Arrivent  au  camp  d'Akaitcho  ;  y  séjournent  5  jours. 

Arrivent  au  F'ort  de  la  Providence  ;  y  séjournent  4  jours 

Arrivent  au  Fort  de  l'île  Moose-Deer  ;  y  séjournent  jus- 
qu'au 2G  mai  1822 


De 


+42 
-1-43 


-f34 

-f25 


Arrivent  au  Fort  Chiitewyan  ;  y  passent  3  jours 

Arrivent  à  Norway  House,  au  pied  du  lac  Winnij^eg. . . 

Arrivent  à  la  Factorerie  de  York,  Baied'Hudson,  et  de 

là  en  Angleterre 


y. 

•6 

3 


08  18  ,50 


-f-48 


67  19  %i 


-f30 


05 


s5 


100  25 


100  44 


30 


Distance 
parcounu». 

Milles 
statutaires 


112  20 


112 


.30 


19 


114 


s!  113 


58  42  38 
53  4138 


111 

98 

92 


28 

5l'37 

18  20 
124 


28 


Distance  totale  iiarcourue  sur  terre  et  sur  la  Mer  Polaire,  d'après  F^ranklin. 


5,  .550 
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B-1. 
DEUXIÈME  EXPÉDITION  DE  FRANKLIN. 

1825-1826-1827. 


Route  |>arc()uinc  et  t-n  iKirtie  explon-t". 


'     Mille» 
statutaireM 


Durant  l'éU  de  tXJÔ. 

De  New  York  h.  renetiinpruiHtiine,  vid  All>aiiy,  le»  Chute»  Niiigara,  Toronto,  le  lac  Simooe  à 

la  lniie  (le  Kenipenfelclt,  lue  Huroii,  15  iiuirn  au  23  avril 

Lac  Huron.     l'eiietaii({uinhine  a\i  Saiit-Hte-Miirie,  23  avril  au  1er  mai 

Lac  SiijM'rieur.     Sa>it-.Ste-Marie  au   Fort  W'illiiiin,  1er  mai  au  10  uiai 

Fort  \V  illiain,  im  lac  La|iluie,  le  lac  des  IJois,  le  liu;  Winiiii»'g  et  la  rivière  Sa»katchewan-Nord 

au  Fort  CumU-rlaud,  10  mai  a,\\  15  juin 

Fort   Cuml)erlau(l,  li'i    une   suite   de  lac«  au  Fort  ChiiH-wyan,  au  contliient  du  lac-  Athaba«ca 

et  <le  la  rivière  des  KNclave»,  l(i  juin  au  15  juillet 

Fort  Chi|M'\vvan  au  F'ortdela  KèMolution,  au  confluentde  l'embouchure  de  la  rivière  de«  KHclaves 

et  du  (  îrand  lac  deM  Ksclave»,  25  au  20  juillet 

Fort  de  la  Kèsohition  au  nouveau  fort  de  la   Providence,  au  pied  du  (Irand  lac  de»  KnclaveH,  et 

en  amont  de  »a  décharKe  dan»  la  (Jrande  Rivière  Maekenzie,  31  juillet  au  2  août 

Nouveau  Fort  de  la  Providence,  (où  réside  Mgr  Clut,  IHHit)  en  (lescendant  la  rivière  Mackenzie 

jusqu'au  Fort  Sim|>son,  2  au  4  août.      Mgr  Clut  se  pro|>ose  (rétal)lir  ses  (juartiers  généraux 

au  Fort  Chi|)e\vyan  en  ISiM),  près  de  l'extri-mité  d'aval  (i\i  occidentale,  et  sur  la  rive  nord  du 

liw  Athal lasca 

Fort  Simpson  au  confluent  de  la  rivière  du  (irand  lac  de  l'OurHi  "(Jrert  Bear  Lake  River  "  5  au 

8  août   . 

Rivière  du  (Jrand  lac  de  l'Ours  à,  et  retour  de,  l'Ile  (Jarry,  À  l'embouchure  de  la  Mackenzie, 

en  août  1S25.     Ce  fut  la  première  fois  fjue  Franklin  descendit  la  Mivckenzie.     Il  renouvela 

ce  voyage  en  182(J 

Longue\ir  de  la  rivière  du  lac  de  l'Ours  au  Fort  Franklin,  prèsdel'emlKJUchnredu  bras  sud-ouest 

du  (îrand  livc  de  l'Ours,  8  août  au  5  septembre 

Fxcursion  du  Dr  Richardson  ii  l'extrémité  nord-est,  ou  d'amont,  du  (Jrand  lac  de  l'Ours,  près  du 

Fort  Confidence,  4  juillet  au  1er  septembre 


Distance  parcourue,  estimation  de  Franklin. 
Milles  explorés,  estimation  de  Franklin 


700 
250 
40«> 

1,018 

84t) 

240 

135 

103 
271 

l,20r. 

!tl 

483 


5,803 
2,5!)3 


Fort  Simpson,  près  du  confluent  des  ri\ières  aux  Liards  et  Mackenzie,  en  aval  du  (îrand  lac  des  Esclaves' 

Lat.  G2°  11'  0"  X.  — Long.  121    38'  O.  d'ai)rès  Franklin. 
Ancien  Fort  Norman,  vers  la  sortie  de  la  rivière  de  l'Ours  du  (îrand  lac  de  l'Ours. 

Lat.  «4"  40'  38"  N.— Long.  124   44'  47  "  O.— Var.  3!i^  57'  52"  E.  d'après  Franklin. 
Fort  ï"ranklin,  près  de  la  sortie  du  (îrand  lac  de  l'Ours  dans  la  rivit-re  de  l'Ours. 

^  Lat.  ^f  11'  5()"  N.— Long.  123'  12'  44"  O.— Var.  3!»;  9'  0"  E.  d'ai)rès  Franklin.^ 
Ancien  Fort  de  Bonne  Esix-rance,  sur  la  Mackenzie. — I)ernier  [Kiste  ie  traite,  312  milles  en  aval  du  Fort 
Norman.      Lat.  t!7'  28'  21"  N.— Long.  130'  54'  .38"  O.— Var.  47\28'  41"  E. 
Pour  plus  de  détails  touchant  la  rivière  Mackenzie  et  la  région  qu'elle  arrose,  voir  la  Partie  'VII. 
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DEUXIÈME  EXPÉDITION  T)K  FRAXKLIN. 
1825-182«-1H27. 


DateH. 


RouteH . 


TeniiKTatun-  Fah.         m-,. 

HtatiitnireM 


Ik- 


1826 


Fort  Franklin  ii  la  Mer  Piilairc. 


A     iMciyt-nV 


1er  janv 

Icr  iiu  7  juil. 


Hi.'i  -  31.3    -23  S 


Fort  Franklin.     Ti'in|HTaturf  iilw>'rv(''i'  fluriint  le  moi». . . 

(Quitte  Flirt  Franklin  [Miur  la  Mer  l'ulaire. 

Ancien  Fort  rie  Iîonne-FM|iérance  à  IV-nilKincInir»'  ofciden- 

tale  (le  la  Maokenzie [ +41  .ti  +55.8 


Viii/ai/i'  Il  lu  Ml r  Pnliiiri,  niiiin  Frunkliu. 

— A  rihii.it  iti-  lu  rir.  Afiickinzic. — 

Arec  le»  chalou/ii n  "Lion"  it  "  Rilinnev,"  vutntée 

chiicune  pir  S  Iiomvkk. 


I 


H  au  l(i  juil.  KnilKHK-hure  de  la  Mackenzie  k  l'Ile  Herschel   '  +47. 3'  +53.3! 

17  au  31  juil.  Ile  Herschel  au  Récif  de  (ilace  f  Iri/  Riif)..  . +3!t.3j  +5«.5 

leraul7aoùt  Récif  de  (llace  au  Récif  du  Retour,  |>rè»  la  Pointe  Beechey. 

Lat.  70  2tl'.     Lon^r.  14S' .■)•_>' i +38. il +  44. « 

+  35.7i+45.(i 
+  31.1  +45.8 


18  au  31  a(jût  Reto\ir  du  Récif  de  (ilace  \\,  la  Mackenzie. 

1er  au  21  sept  Embouchure  de  la  Mackenzie  au  Fort  Franklin. 

I  Total  en  allant  et  revenant .... 


374 
374 
••.74 


2,071! 


1826 

VoijiiiH'  il  la  Mer  Polo  in;  .wuk  le  I)r  Richunlmn. 

-A  l'Eut  (Il  lu  Miickinzir. — 

Ai'ic  Icn  chalonpin  ^^  iJoIjihin"  et  "  Union,''  montée 

chacune  pitr  <i  hoiiiincs. 

+  32 

+  26 

+  46.)i8 

Milles 

nauticpies. 

8  juillet  au 
8  août.... 

9  au  18  août 

Embouchure  orientale  de  la  Mackenzie  ou  de  la  Pointe  de 
la  Rencontre  à  renilxiuchure  de  la  rivière  de  la  Mine- 
de-Cuivre,  vers  l'Est 

Embouchure  de  la  rivière  de  la  Mine-de-C\iivre,  i)ar  terre, 
jusfiu'au    Fort   Confidence,  à   l'extrémité   nord-est   ou 
d'amont  du  Grand  lac  de  l'Ours.       ....                

8(U^ 
115 

18    août    au 
1er  sept. . . 

Fort  Confidence  au  Fort  Franklin,  à  l'extréinit**  d'aval  ou 
occidentale,  et  à  remlxnichure  du  Grand  lac  de  l'Ours, 
en  chalou]te  et  en  canot  (175  milles  en  ligne  directe) 

318 

Arrivée  au  Fort  Franklin  après  une  absence  de  71  jour».                   j 

Total.  1,29()  milles  nautiques  =  1,400  M.  stat 

i,2<.m; 

N.B.— 

D'a})rès  l'exploration  de  Franklin,  en   1825,  la  distance  de 
remb<ni''hure  N.E.,  de  la  Mackenzie  au  Grand  lac  des 
Esclaves,  est  de  1,045  milles  statutaires. 

90 


c. 

TROISIÈME  EXPÉDITION  DE  FRANKLIN. 

1845-1846-1847. 

Par  le  Détroit  de  Davis,  la  mer  de  Baffin,  la  Sonde  de  Lancaster,  l'île  Beechey, 
le  chenal  Wellington,  jusqu'à  la  tête  de  la  Terre  Grinnell,  latitude  77 
degrés  non.,  de  là  en  descendant  le  chenal  le  long  de  la  côte  orientale  de 
l'île  Bathurst  et  la  côte  occidentale  de  l'île  Cornwallis,  puis  en  descendant 
le  détroit  de  Peel  jusqu'à  Boothia  Félix  et  l'île  du  roi  Guillaume,  à  la 
recherche  d'un  passage  à  la  mer  de  Behring  et  à  l'océan  Pacifique,  avec 
les  deux  vaisseaux  "  Erebus  "  et  "  Terrer." 

Franklin  n'est  jamais  revenu  de  cette  Expédition.  Il  périt  avec  tout 
son  monde  avant  l'arrivée  des  secours  qu'on  lui  envoya. 

Les  premières  marques  du  passage  de  Franklin,  consistèrent  en  des 
inscriptions  faites  sur  trois  pierres  tumulaires  qui  furent  découvertes  sur  l'île 
Beechey  au  mois  d'août,  1850,  par  le  capitaine  Ommaney,  M.  R.,  du  V.  de  S. 
M.     r  ''  Assistance  "  et  par  le  capitaine  Penny  du  "  Lady  Franklin." 

En  octobre  1854,  le  Dr  Rae  apprit  des  Esquimaux  de  Boothia  Félix 
qu'un  parti,  d'environ  quarante  hommes  blancs,  avait  été  vu  sur  la  côte  occi- 
dentale de  l'Ile  du  roi  Guillaume  et  se  dirigeait  alors  vers  la  rivière  du  Grand- 
Poisson,  où  ils  moururent  tous  de  faim  vers  le  printemps  de  1850. 

Le  capitaine  McClintoek,  M.R.,  L.L.D.,  durant  son  voyage  sur  le  "Fox," 
petit  bateau  à  vapeur  de  170  tonneaux,  du  30  juin,  1857,  au  21  septembre, 
1859,  apprit  d'une  façon  certaine  la  mort  de  Franklin  et  le  sort  des  équipages 
de  1'  "  Erebus  "  et  du  "  Terror." 

D'après  un  mémoire  trouvé  sous  un  monceau  de  pierres,  près  de  la  tête  de 
l'Ile  du  roi  Guillaume,  en  mai,  1859,  par  le  lieutenant  W.  R.  llobson,  sous 
McClintoek,  il  appert  que  Franklin  mourut  le  11  juin,  1847,  alors  que  la  mort 
avait  déjà  enlevé  9  officiers  et  15  hommes  de  son  équipage  de  105  personnes 
qui  y  avait  atterri  le  22  avril  1847,  leurs  vaisseaux  ayant  été  emprisonnés 
dans  les  glaces,  depuis  le  12  septembre  1846. 

Ce  document  était  daté  du  28  avril  1848,  et  signé  par  le  capitaine  F.  R. 
M.  Crozier  du  "  Terror  "  et  par  le  capitaine  James  Fitzjames  de  1'  "  Erebus." 
Ils  y  avaient  ajouté  une  note  disant  qu'ils  partiraient  le  lendemain  pour  la 
rivière  au  Poisson  de  Back  (Back's  Fish  Hiver). 

Pour  plus  amples  détails,  voir  la  narration  du  capitaine  McClintoek  con- 
cernant ses  découvertes  et  celles  de  Franklin,  publiées  à  Londres,  1859. 

Voyez  aussi  la  liste  des  Expéditions  envoyées  au  secours  de  Franklin,  de 
1848  à  1859,  inclusivement,  à  la  fin  de  la  partie  IX. 
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D-1. 
PREMIERE  EXPÉDITION  DE  FRANKLIN. 

Température  de  la  Région — Du  Fort  Enterprise  à  la  Mer  Polaire. 

De  la  Latitude  64°  à  68°  et  de  la  Longitude  109°  à  116°. 

1819-20-21-22. 


Dates. 


Localités. 


Thermomètre 

Fahrenheit. 
Variable. 

ri 

De    1     A 

1820 
24  aortt . . . 
Sf])tenibre 
Octobre  . . 
Novembre 
Décembre 


1821 
.Tanvier 
Février. 
Mars . . . 
Avril.  . 
Mai . .  .  . 
7  juin  . 
-'1  do 
•23    do 


Fort  Enterpriff.     Maison  en  bois  roml  50  x  24  pieds  oii 

Franklin  séjourna  plusieurs  niois.  , 

A  la  tente  du  Cam|)emf'nt 

Commeneem.  de  laniai.sonle4sei)t,  près  Lat.  (»4' Long.  112A 
Abandon  des  tentes  [xmr  vivre  clans  la  maison  le  (>  oct. . . . 

Au     Fort    Enterprise 

do  do    


do 
do 
do 
do 
do 


do 
do 
do 
do 
do 


Dr  Richardson  devance  Franklin  qui  le  rejoint  le  21 

Rivière  de  la  Mine-de-Cuivre.     Lac  de  la  Pointe 

Lat.  G.5"  12'  IV'.     Long.   113'  8'  25". — 5.5  milles  en  aval  du 

Fort  Knteri)rise 

Glace  éi)ais.'<e  de  <i  à  7  pieds,  le  long  du  chenal 

10  juillet  .  . .  iPortage  conduisant  aii  Grand  lac  de  l'Ours.   Lat.  G7^  1'  10". 

Long.  11(>- 27' 28" 

Inclinai.s()n  de  l'aiguille  87°  31'  18". 

21    do      ...  Mer  Polaire.     Lat.  «7°  47' 50" 

do      ...  Détention  Harlwur  sur  la  Mer  Polaire.    Lat.  07"  53'  45". 
Long.  IIOMI' 20" 


+  3!» 


Variation 

de  la 
boussole. 

Est. 


-^31 

+  42 

+  l(i 

+  53 

--m 

+37 

-    0 

4  23 

+  25 

-31 

+  7 

+  (i 

57 

-29.7 

+  20 

-4!t 

-15.6 

^  1 

-51 

-2;5,3 

+  2(> 

-411 

-11.5 

-40 

-32 

+   4  'j 

+  08 

+  8 

+  32.0 

+  73  . 

-43 


+  45 


45    4 
44  11  43 

40  4!»  34 
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D— 2. 

DEUXIÈME  EXPÉDITION  DE  FRANKLIN. 

1825-26-27. 

Température  au  Fort  Fi-anklin,  observé  par  M.  Dease,  de  l'Expédition  de  Franklin, 
de  sept.  1825  à  sept.  1826  :  à  la  Latitude  65°  11'  56"  Nord,  et  à  la  Longitude 
123°  12'  44"  Ouest.— A  l'extiémité  d'aval  ou  Sud-0.  du  Grand  lac  de  l'Oura,  vers 
sa  décharge. 


Mois. 

Temi>érature 

1    Maxinia. 

Minima. 

Moyenne. 

Septt^mbrc  , . 

+  48  12 

+  38.08 
+  14.18 
+  3.72 
-21.f» 
-31.25 
-21.71 
-22.01 
+  3.99 
+  24.47 

+  42  92 

+24  80 

+  20.28 

N^oveuihrt* 

a-  8. as 

+  2.79 

Décpiiibre 

:       -  8.18 

-13.96 

Janvier 

-16.17 

-   4  95 

-23.78 
12.70 

jNIars . . 

+  3.87 

-   8.2») 

A%ril 

Mai             

+24.83 

4-4S  S!) 

+  15.21 
+  3()  3;5 

*.Tiiin 

+  48.00 

Juillet 

+60.24 

+  42. M 

+  42.98 

+  52.10 

Août 

+.58.21 

+  .51.09 

*Le»  observations  du  mois  de  juin  ont  été  volées  i)ar  les   Ksquiniaux,    mais  la  temi^érature  moyenne, 
donnée  plus  haut,  ne  peut  être  erronnée  f^ue  d'un  ou  deux  defçrés. 
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E— 1. 


Température  moyenne  d'été  et  d'hiver. 
A  diverses  Stations  Polaires. 


Années. 


Stations. 


t.-?  S  ^ 


Au-dessus  Au-rr«sou8 


13  mai 

188211e  LockwiKxl. 


1,S,SM883  Terre  de  c;rinn<-ll,  liaie  de 
!     Lady      Franklin    ;    Fort 

Conger. 
ls-'.l-1883  DijnipliTia   (mer   de    Kara) 

Cote  S.  Nouvelle-Zemble. 

ISli)  1820  lie  Melville 

ISL'l   1822  Ile  Winter  (Parry) 

1N22  1823  Igloolik  (Parry) 

1S24  1820  Port  Ikiweu 

1S2'.>  18.32  IJootliia  Félix 

I.s4((  18.")4  Baie  de  la  KejKHisse — Fort 
de  l'Ksijérance. 

1S48  1840  Port  Lt^)iH)ld 

1S4S  18411  l'ointe  de  la  Prf)\  idence  .  .  . 

1S4!)  18r)»»  Péninsule  de  Chloris 

lS4i)  185()  Baie  de  l'Etoile  du  Nord. . 


Remarques. 


d'olj-  Extrême  nord  atteint  par  le 


servation. 


70  10  0 
74  47  0 
m  11  0 
(J!»  21  0 
73  13  0 

(iV)  5!)  0' 
Wi  32  0[ 

73  .50  o| 
t;4  14  (I 

m  r)8  0' 

7G  34  0 


92 

87 


0  0 
00 


00  1.5  0 
Kk)  0  0 
173    0  0 

(W    0  0 


;«.o 

35.7 

34.0 
37.3 

40.0  août. 
37.7 


27  7 
23.3 

'31.7 
20 


Lient.  LiKkwood  de  Tex- 

jH'dition   de   (  Jreely— rote 

N.-t).   du  (iroéidand    sur 

la  mer  Polaire. 

f  C«He    O.-liiissin     de     Hall 

-J        conduisant  au  elienal    Ho- 

l       heson.     Var.  IKr  12'  (). 

Côte    S.     Nouvelle-Zemble, 

Russie. 
Détroit  de  Melville. 
Chenal  Fox,  15aie  d'Hudson. 

do  do 

Mer   de   Baftii-,   Détroit  de 
I     rEclii).«e. 

!  Esquimaux, (iolfe  de  Binithia 
jN.  de  Kowes  Welconie,  Baie 

d'Hudson. 
lAnse  du  Régent. 
)  janv.  Mer  de  Behring 


1S4'.)  18.51  Fort  Simpson* 62    7  0' 

1,^8  1851|Fort  Confidence CO  40  OJ 

I  ! 

18.-)(H8Ô2'PointeClarence   I  00  45» 

lS.-)0  18.51 'Ile  Griffith 74  34  0 

lS.-)()^18;53!Détroit  du  Prince  de  Galles  72  47  0 

1S.-.0  1853  Baie  de  la  Miséricorde 74    (i  0 

lS5M852'Baie  Walker 71  A5  0 

lS.-)i!  18.53! Baie  Cambridge (i!)    3  0 

1S53  1854:Baie  Camden  .    70    8  0 


122 
11!» 


0  0 
0  0 


165    0  0 
il5  3<»  0 

118    0(» 


118 
118 
105 
145 


0  0 
0  0 
0  0 
0  0 


62.  !l 
43.7 

45.0 
.34.5 
36.7 
36.7 
37.0 

37.7 


juin 
do 


12.0  janv.  ISiWrie  Orientale. 
25.7  " 

14.7 
2<».0 


de 


juin 


1S.-)1-18;52  Baie  Battv 73  12  0 

1S52  1854  Ile  Beechey 74    5  0 

1 S 52  18.53  Détroit  de'Northuml>erland  74  31  0 

18.53  1854  Chenal  de  Wellington 75  31  0 

18.53  1855  Havre  de  VanRens.slaer. . .  78  37  0 

18.58-1850  Port  Kennedy 72  01  Oj 

1S(!0  18<>1  Foulke '  78  18  o' 

186!»  1870  Ile  Sabine 74  .32  0; 

1871  1872  Havre  de  Thank-(  Jod 81  a5  Oi 

1872  1873  Poste  du  Polaris I  78  18  0 

1S75  1876  Havre  de  la  Découverte.. . .  î  81  44  0 

1875-1876  Floeberg  Beach 82  27  0 


1872-1874 
1882-1883 


Teri-e  de  Franz  Joseph . . . .  |    79  51  0 
FortRae 62  39  0 


91  0  0 

92  0  0 
97  0  0 
'12  0  0 
70  53  0 
94    0  0 

73  0  0 
19  0  0 
61  44  0 
72  51  0 
m  0  0 
6122  0 
Est 
.59  0  0 
Ouest 
115  44  0 


28 
31 
31 
17 
31 
21 

,18. 


24.1  sept. 
39. 4 juillet  28.3 
.34.3  .32.3 

;i5.1  14.2 

33.0  29.  (i 

40.1  juillet  |35. 3 


36.8 

33.2  août. 
37.7 
Pasd"obs"vl21.2 
34.1  M.7 

34.3  131.0 


21.2 
10.0 
30.5 


32.9 

55. 5  juillet 


20.5 
17.6 


Extrémité     N.-E.     mer 

Battin,  (Groenland. 
Riv.  Mackenzie. 
Partie   N.-E.   du  Grand  lac 

de  l'Ours. 
Mer  de  Behring. 
Détroit  de  Peel. 
Mer  de  Beaufort  et  Détroit 

de  Melville. 
Détroit  de  McClure. 
Cote  N.  Dé'troit  de  Dease. 
Côte  de  la  mer  Polaire — O. 

de  la  R.  Mackenzie. 
Côte  E.  Ile  Somerset. 
Franklin  y  hi vernaen  1845-46 
O.  du  Dt'troit  liarrow. 
Franklin  le  remonta. 
Côte  O.  du  (îrot-nland. 
DétroitdeBellot— Le  "Fox" 

y  hiverna. 
Détroit  de  Smith. 
Côte  E.  du  (Jroénland. 
Chenal  Rol)eson. 
1 

Chenal  Robeson. 
Mer  de  Lincoln  ou  Polaire. 
i 

Entre   le    Groenland    et    la 

Nouvelle-Zemble. 
Tête  du  Bras  Nt)rd  du  Grand 

lac  des  Esclaves. 


Le  Capit.  Lefroy,  1842-44,  donne  la  lat.  61°  52'  N.,  et  la  long.  121=  25'  2"  O,  au  Fort  Simpson. 
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E— 2. 


Tableau  comparatif  de  la  Températura,  aux  Stations  Polaires  de  la  côte  ouest  du 

Groenland,  de  la  Ilussie  et  du  Canada. 


Stations. 


Latitude. 


Temi>érature 

en  été  : — 

juin,  juillet, 

août. 


Température 

en  hiver  : — 

décembre, 

janvier, 

février. 


Variation 

totale  de  la 

teini)érature. 


1.  Stations  Ritsgcg  de  In   Siljérie  et  du   Nord  de 
l'Amérique.  i 


Yakoutsk,  Sibérie 
Yukon,  Alaska. . . , 


S.  Stations  sur  la  Côte  Ouest  du  Oroënland. 


Havre  Rensslaer . 

Westenholm 

Uiiernavik 

Onjenak 

Jacobshavn 


3.  Statioiis  à  l'Ouest  de  la  Baie  de  Baffin. 

Ile  Melville 

Baie  de  l'As-sistance  

Port  Bowen 

Boothia  Félix 

Igloolik 

Ancien  Fort  de  Bonne  Espérance.  R.  Mackenzie. 

Winterinsel 

Fort  Franklin,  à  l'extrémité  occidentale  du  Grand 
lac  de  l'Ours 


Moyenne  . 


02  2 
«i  0 


78  37 
7H33 
72  48 
70  41 
G9  12 


74  47 
74  40 
73  14 
6!»  59 
fî!t  21 
07  28 
60  11 

05  12 


+  58.3 
+  59.7 


+a'?.o 

+  38.0 
+  35.2 
+  40.7 
+  42.4 


+  37.1 
+  35.9 
+  37.0 
+  38.0 
+  35.2 
+  39.7 
+  35.1 

+  .50.2 


-30.6 
-23.9 


-29.6 
-28.7 
-12.5 
-  5.1 

+  0.8 


-28.2 
-20.7 
-25.1 
-27.7 
-21.3 
-25.1 
-20.5 

-17.0 


94.9 
83.0 


02.6 
00.7 
47.7 
45.8 
41.6 


65.3 
02.6 
02.1 
05.7 
.50.5 
04.8 
55,0 

07.2 


02.3 


Tableau  basé  sur  les  observations  faites  par  Chs.  A.  Schott  de  l'exploration  des  Côtes  des  Etats-Unis. 
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PREMIÈRE  EXPÉDITION  DE  FRANKLIN. 
1819-1820-1821-1822. 


Variation  de  la  boussole  et  inclinaison  de  l'aiguille,  observées  par  Franklin. 


Date». 


Lieux. 


Variation 

de  la 

boussole 

Est. 


1819 

(! 

oct 

22 

do     .. 

1820 

23 

fév.... 

1 

mars 

10 

do 

2<; 

do 

28  juill. 

2i» 

do 

15 

aoAt. 

1821 

23 

juin.... 

27 

do     .. 

18 

août. 

, 

26     do 


Première  Expédition. 
Entre  Winnipetf  et  la  Mfr  Polaire  par  la  rivière  de  la  Mine-de-Cuivre,      ° 
et  de  là  sur  la  Mer  Polaire. 

Norway  House.     Pied  du  lac  Winnii^eç 14  ;  12     41 

Fort  Cumbeiland.     Saskatchewan-nora 17      17     29 


lie  à  la  Crosse 22  ,  15  48 

Rivière  au  Castor.     Côté  ouest  du  lac  Clair 22  33  22 

Lac  Methye.     Poste  de  traite 22  .tO  28 

Fort  Chipewyan.     Extrémité  ouest. — Emlxnichure  lac  Athabasca .  22  4'J  32 

Ile  à  la  Cache.     Grand  lac  des  Esclaves 31  2  6 

Ancien  Fort  Providence.     Bras  nord  du  Grand  lac  des  Esclaves. . .  33  35  '  55 

Lac  Grizzly  Bear.     Au  sud  du  Fort  Enterprise 3G  50  47 

Port  Epvk-orth.  A  l'est  de  la  ri  v.  de  la  M.  -de-Cui  vre,  sur  la  ^L  Polaire.  44  37  42 

Détention  Harbour            do                        do                    do                   .40  49  54 
Caj)  Turnagain.  Extrême  iwint  oriental,  sur  la  Mer  Polaire,  atteint 

par  Franklin 44  15  46 

Riv.  Hood — Embouchure — sur  la  Mer  Polaire — Voyage  de  retour..  41  43  22 


Inclinaison 

de 
l'aiguille. 


83     40     10 
83     12     50 


84     13     35 


86 
87 


89 
88 


88 
20 


31 

58 


2 

35 


12 

48 
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DEUXIÈME  EXPÉDITION  DE  FEANKLIN. 
1825-1826-1827. 


ObBervations  des  Latitudes,  Lotif^itudes  et  de  la  Variation  do  la  boussole  par  Franklin, 
durant  ses  deux  voyages  à  la  Mer  Polaire,  1825  et  1820. 


Date. 


Li*:ux  d'observation. 


Penctaugiiishiiie,  lac  Huron  ...    .    Avril 11 

Fort  William,  lac  SuiitTienr . .    Mai 12 


Rivière  Laplnie.     Fort  de  la  Cie.  de  la  Baie  d'H. .    do 

Lac  des  Bois Juin. . . 

Fort  Cuniberland,  SaHkatchewan-nord do 

Fort  de  l'Ile  à  la  Crosse !  do     . . 

Fort  Chii>ewyan,  sortie  du  lac  Athabasea Juillet . 

Fort  Résolution,  confluent  de  la  rivière  des  Esclaves] 


avec  le  (irand  lac  des  Esclaves, 

Décharffe  du  susdit  lac  dans  la  Mackenzie 

Ancien  Fort  Xonn.xn,  rivière  Mackenzie 

Ancien  Fort  de  lk)nne-Es])érance,  riv.  Mackenzie. 


do 

Août . 

do    . 

do    . 


1826 

Pointe  Leith,  (irand  lac  de  l'Ours Avril. . 

Fort  Franklin,       do  do         Juiii. . . 

Ancien  Fort  Xonnan,  riv.  Mackenzie do  . .  . 

Ancien  F.  cie  B. -Es])érance,  dernier  1K)^  te  de  traite.  Juillet 
Près  de  l'embouchure  occid.  de  la  Mackenzie. .    ..    ;     do 

A  l'Ouest  de  la  rivière  Muck(  nzie. 


Ile  au  Brouillard  (Foggy  Island). 
Récif  du  Retour  (Return  Reef) 


A  VE»t  de  ht  rivière  Mackenzie. 


Caj)  Bathurst 

Ca|i  Lyon 

Pouite  Clifton 

Cap  Sir  W.  Hope 

Cap  Kendall 

Embouchure  de  la  riv.  de  la  Mine-de-Cuivre 


do 
do 


Juillet . 

do     . 

Août . . 


Ile  Barter Août . . . 


23 

1 

22 

27 
11 

30 
1 
7 

11 


22 
7 

27 
1 


4 

8 
17 


18 

25 

1 

4 

8 
8 


Latitude 
nord. 


Longitude 

ouest,  Variation 

l>ar  le  est. 

Chronomèti-e 


O          f           If 

0         /         // 

°     '     " 

44  48  42 

HO  (H»  52 

0  5()  Itî 

48  23  40 

8!»  k;  8 

7  17  28 

48  3«18 

ns  28  ;« 

10  42  33 

4!t  21  1!» 

!i4  :w  ItJ 

12  13  3!» 

-,3  07  33 

102  21  4t; 

1!»  14  21 

r>ô  25  25 

107  54  3f> 

23  19  20 

58  42  38 

111  18  20 

25  29  37 

01  10  2fi 
(il  30  (K) 
«4  40  38 
«7  28  21 


05  40  4!» 
65  11  ,5«! 
64  40  38 

07  28  21 

08  52  05 


70  5  11 
70  16  27 
70  25  53 


70  30  40 
09  40  25 
09  13  15 
08  .58  23 
07  58  26 
07  47  50 


113  45  00 
118  47  5(5 
124  44  47 
130  51  48 


119  13  53 

123  12  44 

124  44  47 
1.30  51  38 
130  18  15 


143  54  iw 

147  38  04 

148  52  00 


127  30  0 
122  50  55 


115  18  00 
115  36  49 


2219  9 
33  13  21 

39  .57  52 
47  28  41 


44  54  H: 
39  9  0 
39  57  52 
47  28  41 


45  3(;  04 
43  15  12 
4120  00 


52  30  00 

48  00  00 


N.  B. — La  longitude  du  Fort  Will'am  telle  que  déterminée  par  la  Commission  des  frontières,  après  le 
départ  de  Franklin  iK)ur  l'Angleterre,  est  de  89'  22'  40". 
Le  nouveau  Fort  Norman  est  à  23  milles  en  aval  de  l'ancien  Fort,  qui  était  situé  sur  la  rive 
occidentale  de  la  Mackenzie. 


y? 

H— 1 

HYÉTOMÉTRIE. 

— Puissante  du  Canada. — 


Lieux. 


S\ir  le  versant  occidental  de  la  Montagne  de  la  Cascade  et  de  l'Ile  Vancouver 

Sur  le  versant  oriental  de  la  Montagne  de  la  Cascade 

Sur  le  versant  (K-cidental  des  Montagnes  Rt)cheuses 

Sur  le  versant  oriental  do  

N'allée  de  la  Saskatctiewan 

Kntre  la  Rivière-Ronge  et  le  méridien  de  100  degrés  de  longitude  ouest 

A  l'est  de  la  Riviere-Rouge,  y  compris  le»  lacs  .Sui)érieur,  >uchigan,  Huron  et  Erié 

Dans  Ontario,  <à  l'est  de  Hamilton,  y  comnris  le  lac  Ontario,  les  provinces  de  C^uébec,  Nr 

veau-lîrunswick,  Nouvelle- Ecosse  et  llle  du  Prince- Edouard.  ^ 

Fort  Conger— Lat.  81°  44'  Long.  tUMô 

.'{.!•;")  a  3  H2  t>ouces  jiar  année 


Coviche 

d'eau, 

en  jxjuces. 


Pendant  rExjKHlition  de  Greely.  1881-82  1882-83— 


f)0 
20 
2.5 
20 
l") 
25 
30 

3« 
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H— 2. 


Nombre  moyen  de  jours  de  pluie,  par  saison,  dans  le  Canada  et  Terreneuve,  et 
nombre  de  jours  de  neige,  dans  chaque  mois,  pendant  lequel  il  en  est 
tombé,  durant  l'année  1886. 


Jour»  (le  iiluie. 


Jours  de  neige. 


Ontario .  .  13 

C^iu-Ih^c I  '.» 

Nouviiui-Brunswick Iti 

Nouvelle- KcoHse 21 

Tle  (lu  Prince- Kdouiird 23 

Manitoha 0 

Territoires  du  Nord-(Jue»t '  1 

Coloinliie-Britanni(iue 23 

Terreneuve 26 
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Epaisseur  maxima  «le  lu  ijluce  d'caii  saléo  ot  d'eau  douce. 
OI>.soiv<?e  à  diverses  stations  polaires. 


Stations. 


Latitude 
nord. 


Uate. 


Ki>aiH.-<f\ir 

IWUCfS. 


Ki'iiiiinuR'H. 


Illacc  il'tiiu  Kolér.  l 

1  II..  Mflville 

•_'  Ilr  Wiiiter 

:t  l'<iit  Howcn 

4  (  Jolfe  (If  H<H)thi!i 

.')  (lo  • 

t;  (lo  

7  Haie  (le  r.\s.sintance 

«  liait-  WalkiT 

!Mlc  l).'aly. 

Kl  l'aie  Cainliriflge 

1 1  liaie  Caniiien 

Il'  Chenal  de  Wellington 

i;{  }'()rt  Kennedy 

14  Ile  Sabine 

!.">  Floeberg  Beach 

1  11  Havre  de  la  Découverte  (Dis- 
covery  Haibour.  )  i 

17  do  ! 

1«  do  i 

I  Glace  d'eau  douce. 

1!)  liac  Alexandra 

'in  do I 

21  Igloolik    


74  47 

17  mai  1H20 

•M) 

(iti  11 

7  inarN  1S22.  .  .  . 

■  h) 

73  l.S 

4  mai  iHil 

8(i.5 

ti!»  5!! 

:Vt  avril  1H;«) 

00 

(•>!»  ."iit 

.SO  avril  1H:M 

72 

tl!)  ôil 

•M  mars  ISIVJ... 

84 

74  40 

Kl  mai  1H.J1 

01 

71  .S.-) 

l.T  avril  1852  .  . 

07.5 

74  .*)»; 

15  mars  1H5.3 

H4 

()!»  m 

1er  mai  1S5.S  , . . 

08 

70  08 

1er  juin  1854. . . 

8«) 

75  .31 

24  mars  18.54,... 

r.8 

72  01 

11  avril  18511 

74 

74  ;« 

21  mai  1870 

70 

82  27 

4  mai  1870 

70.2 

8144 

'.30  avril  1870 

30.2 

8144 

21  mai  1882 

.50.8 

8144 

1er  juin  1883... 

57.8 

VA  40 

!»  mars  1882..  .. 

80 

8140 

21  mai  1883 

07 

(59  21 

Juin  1823 

(M).  8 

Pote  N.  d.-tr.iit  de  M.lville. 
(  V.te  N.  ehenal  de  Fox,  I!.  d'H. 
Cote  K.  .\il.-<e  du  Hejfent. 
C(')te  ().   l{(M)tliia  Fcli.v. 

do  (io 

,         do  do 

'Ile  Cornwallis. 
Détroit  de  MeClur-. 
fViteS.   Ile  Melville. 
Cote  N.  Détroit  Dease. 
Ci'ite  Mer  Polaire.     A  l'ouest  de 

la  Mai'ken/.ie. 
Remonté  |)ar  Franklin. 
Détroit  de  Hellot. 
C('*te  E.  (iroenland. 
Côte  Mer  Polaire.     A  l'ouest  du 

chenal  Kol)e.son. 
Haie  Ladv    Franklin.     Côte  O. 

Hassin  tiall. 

do  do 

do  do 


Près  Havre  de  la  Découverte. 

do  do 

Côte  O.  Chenal  Fox. 


H 
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EÉGIONS  DES  RIVIÈRES  YUKOX  ET  MACKENZIB. 

1887-1888. 
OBSERVATIONS  MAOXÉTKiUES. 


Lieux. 


Date. 


Réfiinn  (le  1(1  Yukon: —  1887. 

Lac  Lyiideiiiaii 25     juin 

Lac  (lu  Marai.s 17  juillet 

Car.(  m 24    do 

Kivicrc  Lewes 7     août 

Fort  Sclkirk 18      do 

Rivit-re  lilanche 26     do 

Rivière  Stewart ...  27     do 

Rivière  de  (^uarante-Milles ....  12     sept 

I  1888. 

Frontière I  3  janv . 

do        27  fèv. . 

do        .^ ,28  do  . 

Rivière  au  Porc- Epie 116  mai . 

do                  20  do  . 

Poste  LaPierre 7  juin . 


Jîfi)i(iii  il(  Iti  Mdckrnzic  : 
Mi-Pherson 


22     do 


Bonne-Es])érance  (Good  Hope).  13  juillet. 

Norman    ]20  do 

Rivière  Mackenzie I   5  août. 

Simpson '27  do    . 

Résolution    |20  sept. 

Chipewyan i22  nov. 

do  23       do  . 

do        . .    . .  24       do  . 


Latitude. 


50 
60 

m 

62 
62 
63 
63 
64 


471 

21  1 
42  3 
04  5 
47  6 
11  0 

22  3 
25-5 


64  41 

64  41 

64  41 

6;5  43 

(i5  43 


67  23  0 


67  2t) 
()(>  16 
(!4  54 
64  2(î 
(il  52 
61  10 
58  43 
58  43 
58  43 


Longitude.   Déclinaison  i  Inclinaison 


1.^5  04 

134  17 

135  04 
l;«i  04 
137  24 
130  ;^7 
130  28 
140  31 


140  \ 
1  '  M 
140  54 
130  40 
130  40 
Inconnue. 


134  57 
128  31 
125  43 
125  03 
121  25 
113  46 
111  18 
111  18 
111  18 


32 
32 
30 
33 
34 
34 

:« 

35 


16-8 
46  1 
55  2 
54-8 
17  0 
27  0 
52-8 
01  1 


!Pa8  de  lect 
35  45  3 
.35  47  5 
37  44  3 
37  23  7 

Pas  de  lect. 


46  00 
41  30 
33  30 
41  34 

37  42 
.38  10 
27  15 
27  00 
27  17 


77  05 
77  32 

77  43 

78  l(i 
70  08 


Force 
totale. 


1 

12 

.5 

13 

0 

12 

4 

13 

6 

13 

4 

12 

6 

12 

2 

12 

78  40  0 

IS- 

78 40-4 

IS 

78  40-4 

13 

70  57-3 

13 

70  52  4 

12 

81  24-7 

12 

81  48 

0 

13 

82  18 

4 

13 

82  00 

5 

13 

81  56 

1 

13 

81  10 

o 

13 

82  00 

1 

13 

81  21 

8 

13 

81  22 

0 

13 

îtfiO 
076 

■884 
()68 
040 
950 
933 

•885 


•002 
012 
018 
053 
062 
098 


205 
2C>4 
a50 
360 
501 
680 
708 
72it 


Non  observée. 


RÉGION  de  la  rivière  Mackenzie  comparée  avec  Ottawa — Observations 

magnétiques. 

HEURES  DE  LUMIÈRE  SOLAIRE. 


Ottawa. 

Chipewyan. 

Simpson. 

Bonne- 

Esfjérance. 

((Jood  Hoi)e) 

McPherson. 

Latitude 

Heures  de  lumière  solaire  1er  mai 

do              do            1er  juin. . . . 

do              do           21     do 

do              do              1er  juil 

do              do              1er  août   .... 
do              do            31    do    

45°    26' 

H.    M. 

14  08 

15  16 
15    30 
15    24 
14    32 
13    08 

58°     43' 

H.    M. 

15  34 

17  m 

18  44 
18    3(î 

16  16 
13    52 

61°    52' 

H.    M. 

16    05 

18  30 

19  14 
19    02 
16    5<; 
14    08 

66"    16' 

H.    M. 

17  0(i 

21  04 

22  48 
22    04 

18  16 
14    36 

67^    26' 

H.    M. 

17    30 
24    00 
24    00 
24    00 
10    24 
14    44 

Heures  de  himière  solaire— mai  .    .     ... 

do              do              juin 

do              do              juillet 

do              do              août 

Totaux 

Heures. 
456 
462 
464 
423 

Heures. 
514 
549 
530 
467 

Heures. 
538 
570 
558 
481 

2,147 

Heures. 
592 
662 
625 
519 

Heures. 
706 
720 
684 
527 

1,805 

2,0(!0 

2,398 

2,637 
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DEUXIÈME  EXPÉDITION  DE  FRANKLIK 
1825,  1826  et  1827. 

PÔLE  Magnétique. 


La  position  du  Pôle  Magnétique,  telle  qu'estimée  d'après  les  observations 
de  Franklin,  se  trouve  à  la  latitude  69°  16'  nord,  parla  longitude  98°  8'  ouest  ; 
d'après  celles  du  capitaine  Parry,  à  la  latitude  70°  43'  nord,  par  la  longitude 
98°  54'  ouest,  la  moyenne  étant  à  la  latitude  70°  nord,  par  la  longitude  98° 
3T  ouest,  située  entre  Port  Bowen  et  le  Fort  Franklin,  le  premier  étant  à  la 
latitude  73°  14'  nord,  par  la  longitude  88°  54'  ouest,  et  le  dernier  à  la  latitude 
de  6ô°  12'  nord,  par  la  longitude  123°  12'  ouest. 


N 
STATIONS  CIRCUMPOLAIRES  INTERNATIONALES. 

ÉTABLIES  EN  1882-1883 


Gouvernement. 


Station. 


Latitude.       Longitude. 


Chef. 


ilongrie- Autriche '.Tan  Mayen  . 


70  59  N. 


Danemark Ciodthaab 

Finlande    Sodankyla 

France Baie  Orange,  Cap  Horn 

Allemagne Kingawa  i  iord,  Détroit  Cum- 

I     berland | 

Allemagne Baie  Royale,  au  sud  des  îles: 

i     Géorgiennes 

Grande  -  Bretagne     et 

Canada iFt.  Rae, Tète  de  la  Branche  N.- 

E.  du  Grand  lac  des  Esclaves 

Hollande Dicksonhaven 

Norvège Bossekop 

Russie Delta  de  la  Lena 

Russie    Nouv.  -Zemble,  baie  Kamarluc 

Suède Spitzlnrg 


Etats-Unis 
Etats-Unis 


Danemark . 


Pointe  Barrow 

Baie  de  Lady  Franklin . 


Mer  de  Kara (Environ) 


()4  11 
67  24 
53  31 


N. 
N. 

S. 


66  36  N. 

53  31    S. 


62  3!»  X. 
73  30  N. 

6!)  56  N. 


*73 

*7'> 


30  N 
28  N, 
71  18  X 

81  44  X 


71    0  X. 

*  Estimée. 


8    28  O.  Lieut.   Emil  von-Wohlge- 

muth. 
51  4t  O.  Asst.  A.  F.  W.  Paulsen. 
26  3t)   E.  Asst.  E.  Biese. 
70  21  O.  Lieut.  Courcelle-Seneuil. 

67  14  O.  Dr.  W.  Giese. 

36    5  O.  Dr.  C.  Schrader. 


115  44   O.  Capt.  H.  P.  Dawson,  R.A. 

81         E.  Dr.  M.  Snellen. 

23         E.  Asst.  A.  S.  Steen. 
124  40   E.  Lieut.  Jtirgens. 

53         E.  Lieut  Andrejew. 

15  45  E.  Aspirant  X.  Ekholm. 
h  Ai  24  O.,  Lieut.  P.  H.  Rav,  8e  inf. 

64  45  0.  Lieut.   A.  W.  tïreely,  5e 
cav. 

64    0  E.  Lieut.  A.  P.  Havgaard. 


1>A.IITIE    V. 


RESSOURCES    NA.TURELLES 


PRODUITS  ET  COMMERCE,  Etc. 
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QUANTITÉS  DR  CHARBON  IMPORTÉES  PAR  LA  PUISSANCE,  1885-86-87-88. 


Provinces. 


Ontario 

C/tiélx'c 

Noiivellt-f'cossc     ,    .    . 
Nouveiui-Brunswick.. .  . 

Manitolia 

Colombit- Anglaise 

Ile  du  Prince- Etlouard 

Total. 


1885. 

1886. 

1887. 

1888. 

Tonnes. 

Tonnes. 

Tonnes. 

Tonnes. 

I,4!t2,459 

l,.-)87,372 

2,180,a56 

2,0i»6,512 

355,158 

344,ir)0 

413,370 

431,017 

2.5,51() 

20, 040 

2;},040 

24,346 

45,  .500 

43,7t)7 

3«,435 

5.5,789 

12,2<K) 

3,4i»7 

i,8;m 

2,816 

870 

«15 

1 1 1 

a55 

l,!t!)0 

1,783 
2,001,230 

2,()73 
2,6.58,485 

2,  .518 

1,933,C<.I3 

2,613,353 

PRODUCTION^  DIT  CHARBON  DES  PRINCIPAUX  PAYS  DE 

L'UNIVERS. 
En  1887,  pour  la  plupart. 


Pays. 


Grande-Bretagne.  . . 

Etats-l'nis 

Alleni.agne 

Fronce 

Autriche  et  Hongrie, 

Belgique 

Ru.ssie     

Australie 

Canada 


Quantité. 


Pays. 


■i 

a 


Tonnes 

1887 

162,119,812 

1887 

116,049,604 

1886 

73,tî,37,596 

1887 

21,402,949 

1886 

20,779,441 

1887 

19,216,031 

1386 

4,6.50,000 

1886 

2,830,175 

1887 

2,3(>8,8{K) 

Quantité. 


Espagne 1886 

Indes,   Bengal 1886 

Japon 1884 

Nouvelle-Zélande 188() 

Italie 1886 

Suède 1885 

Bornéo 1884 

Autres  pays 1887 


Total . 


Tonnes. 

1,000,000 

951,001 

!KX),000 

534,353 

314,145 

264,000 

5,866 

5,000,000 


4.S2,023,863 


Production  du  charbon  des  principaux  pays  de  l'univers  en  1888,  pour  la 
plupart  d'entre  eux.  : — 


Pays. 


Année. 


Quantité. 


Grande-Bretagne 1888 

Etats-Unis 1888 

Allemagne ;  1888 

France :  1888 

Autriche  et  Hongrie '  1886 

Belgique i  1888 


Russie . 

Australie 

Canada. . . . 
E.ipagne .... 

Italie 

Suède 

Autres  pays . 


Total . 


1886 
1886 
1888 
1887 
1887 
1887 
1888 


Tonnes. 

169,93,5,219 

126,819,406 

81,863,811 

22,951,940 

20,779,441 

19,185,181 

4,650,000 

2,830,175 

2,658,134 

977,559 

243,325 

300,000 

10,000,000 


457,705,882 


En  Grande-Bretagne,  aux  Etats-Unis,  en  Australie,  aux  Indes,  h  la  Nou- 
velle-Zélande et  en  Russie,  la  tonne  pëse  2,240  livres  ;  les  autres  pays  icntinpr- 
taux  se  servent  de  la  tonne  métrique,  2,204  livres.  L'augmentation  reuràe  de 
la  production  en  Angleterre  et  aux  Etats-Unis  excède,  de  18,585,209  tonnes,  la 
production  de  1887. 
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PRODUCTION  DU  CHARBON  AU  CANADA,  1888. 


Tonnes 

de 

2,000  livres. 

Valeur. 

Nouvelle- Ecosse 

I,980.2fi3 

54H,017 

115,124 

.      5,730 

3,1(18,224 

Colombie- Anglaise 

Tirritoires  rlu  Nord-Oue-st 

Xouveau-Iîrunswick 

l,!tr)7,2(>4 

lf<3,;i->4 

11,()5() 

Total 

2,6r)8,134 

S,25!l,832 

PRODUCTION  DU  CHARBON  EN  LA  NOIj  V^ELLE-ÉCOSSE  ET  LA 
COLOMBIE-ANGLAISE,  DE  1874  À  1888. 


Année. 


1S74.. 
1S75., 
is7ti.. 
1S77.. 
1S78.. 
lS71t., 
IMSO.. 
ISSl.. 
1H.S2.. 
1SH3.. 
1S84., 
18S5., 
]S8t)., 
1.SS7.. 
1888., 


Totaux . 


Nouvelle- 
Ecosse. 


Tonnes. 

!t77,44(i 
874,!>05 
7!>4,803 
848,3!»5 
8C3,0K1 
882, 8(S 
,1.5(>,0a5 
2.")!»,  182 
521  (,708 
,5'.»3,25!t 
,5.50,010 
,.514,470 
,HS2,!t24 
,871,338 
,98!»,2(>3 


19,394,282 


ColomV)ie- 
Anglaise. 


Tonnes. 

81,000 
110,000 
139,000 
1.54,000 
171,000 
241,fHK) 

a;8,o(X) 

228,0(.tO 
282, 0(H) 
213,(MH) 
394,070 
3(iô,0()0 
320,  C3<) 
413,3(Î0 
548,017 


Prodtiction 
totale. 


3,934,083 


Tonnes. 

1,058,446 
984,905 
933,803 
1,002,395 
1,034,(»81 
l,12;i,803 
1,424,0*5 
1,487,182 
1,811,708 
1,800,2.59 
1,950,080 
1,879,470 
2,<K)9,.5(W 
2,284,098 
2,537,280 


23,328,365 


PÊCHERIES  DU  CANADA,  1889. 


PrOVINX'E.S. 


Valeur. 


Colombie- Anglaise 

Manitoba  et  Territoires  du  Nord-Ouest . 

Nouvea,u-Bruns\vick 

Nouvelle- Ecosse . 

Ontario 

Ile  du  Prince-Edouard . . 

t^uébec , 


Consommation  locale  —Estimée  h 

Production  totale  outre  la  pêche  des  pêcheurs  étrangers . 


•S 
3,348,067 

107,079 
3,007,039 
6,340,722 
l,i«;3,122 

88<),430 
1,870,197 


17,6.55,2.56 
13,400,000 


31,0.55,256 


N.B. — Ce  tableau  indique  la  "  f)èche  "  de  moins  de  la  moitié  des  pêcheries  Canadiennes  qui  ne  sont 
quVn  partie  développées,  spécialement  celles  de  la  Colombie-Anglaise,  sur  le  Pacifique,  qui  sont  très 
étendues  et  de  grande  valeur.  • 
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PRODUCTION  DE  L'OR  EN  CANADA,  DE  1862  X  1888  (inclusivement). 


Année. 

Colombie- 
Anglaise. 

Nouvflle- 
Kcosse. 

Qtiébec. 

Tt-rritoire» 
(hi  Xord- 
Oiicst,yc(>rn- 
pri.s  !•'  dis- 
trict Yukon. 

Ohtario. 

Total. 

18IJ2 

9 

\       4,24«,2tMi 

3,7.3.5,850 
3,4!tl,20.5 
2.(i(;2,l(Mi 

2.48<t,8t)8 
2,372,!t72 
1,774,!»7H 

i,.33»),!»r)<; 

1,7!«»,440 

l,(il(t,!)72 

l,;<i)r),74!t 

1,844,(!18 

2,474,!t04 

1,78(;,648 

l,ti<)8,182 

1,275,2«;4 

l,21K),0r)8 

1,01.3,827 

l,(>4t!,737 

!t.54,08.5 

7!»4,252 

73(;,1()5 

713,738 

90.3,  (i.51 

6SM  559 

010,731 

9 

i          141,871 

1          272,448 

3!)0,.34!> 

4!H;,a57 

4i»l,4!ll 

.532,r.<a 

400,555 
348,427 
;W7,.3!>2 
.374,1)72 
2.55,.34!t 
231,122 
178,244 
218,li2!l 
2.3.3,585 
.32!»,205 
245,2.53 
2<W,328 
257,823 
20!»,  755 
275,  OW 
301,207 
31.3,554 
432,971 
455,5<)4 
413,(531 
43t),939 

S 

8 

9 

9 

1       4,(!(;o,5K5 

4,12f!,l!)9 
.3,987,.5«)2 
.3,1.53,597 
3,013,431 
2, 77.3,  .527 

IHta 

mi4 

m».. 

IHtHÎ 



lKt>7 

1H(W 

ISfi!» 

1870 

2,123,405 
1,724..348 
2,174.412 

l,8i;(!,321 
1,5.36,871 
2,022,862 

2,693,r);« 

2,02(»,2.3;5 
1,949,444 
1,5:W,394 

1871 

1872 

1873 

1874 

1875 

187(; 

12, 057' 

17,9.37 

.32,972 

33,174 

.56,6«1 

17,093 

17.787 

8,720 

2,120 

3,981 

1,604 

3,740 

1877 

1878 

187!» 

188() 

1,591, .358 
1,304,824 

1881 

1,313,153 

1882 

l,24(i,2tW 

1,11.3.24<> 

1,058,439 
1,148,82!» 
l,;iti.3,l!M) 

1884 

188.5 

im; 

2,472,!»73 

1888 

(;2,i66 

6,700 

1,126,210 

Totaux 

44,570,721 

8,892,675 

207,846 

62,100 

6,700 

55,103,220 

MINÉRAUX. 

Productions  du  Canada,  1889. 


Antimoine 

Asliestn 

Briques 

Pierre  à  biitir 

Ciment 

Charlx)n  de  bois. . . 

Houille 

Coke 

Cuivre 

Feldspath    .      ... 
Engrais  artificiels 

Argile  à  feu 

Dalles 

Verre 

Or 


(iramt '. 

(îraphite 

Meules . . 

Gyi)se 

Fer 

Minerai  de  fer 

Plomb 

Chau.x 

Pierre  calcaire,  pour  fondant . 


8 

1,100 

424,350 

1,252,667 

899,105 

69,790 

83,573 

5,570,742 

155,043 

8.55,424 

5,100 

26,606 

4,800 

1,400 

150,000 

1,116,145 

78,624 

l,(i30 

30,063 

193,658 

2,210,0«J2 

151,640 

5,863 

266,208 

21,909 


Minerai  de  manganèse 

Marbre  et  seri)entine.s 

Peintures  minérales 

Eaux  minérales 

Divers  produits  d'argile   

Pétrole 

Phosphate 

Fer  en  gueuses 

Platine   

Pyrites 

Sel 

Sable  et  graviei'  (exportations) 

Argent 

Ardoise . . 

Pierre  à  savon 

Acier 

Acide  suif urique 

Tuiles. ... 

On  estime  la  valeur  des  produits  miner, 
dont  on  n'ai)asfait  rapp.,  etquicom- 
prenn.  surtout  le  nickel,  le  fer,  le  mica 
et  des  matériaux  de  construction,  à 

Total .♦ 


S 

31,814 
!t80 

15.280 

37,360 
239,385 
672,!»78 
312,182 
499,859 
4,500 
396,212 
110,387 

69,;50<; 

343,848 

11!»,  160 

1.020 

17,822 
148,482 
130,871 


1,933,752 


19,500,000 


N.B. — La  branche  géologique  du  département  de  l'intérieur,  n'avait  pas  encore  reçu  tous  les  rapports 
voulus  lors  de  la  préparation  de  ce  tableau. 
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EXPORTATIONS. 

Tableau  résumé  représentant  la  valeur  totale  des  exportations  des  provinces 

(lu  Canada,  1388-89. 


Pn>vince8. 


P("fheritiB . 


ForétB. 


^"7"*"/     PnKl,.its 
et  leurs         _.     , 

produit*».       " 


Coldiiihie-AnjjlaiMe. 
Manit(il)a 


!H«,(I23     2,.S77,Oi)2        44'.l,()2(>        3!»7,t;H5  14,8.^1 

71,2«!4;  314  41»        '>i:>,m:^         ,S(i,443 


Nouv.HniiiMwick..]       705,1171       105,«!(2     4,!»r),S,67!l 

Territi>ire.sfliiN.-() 

N..uvell.-Kcc.ss.'.  .        4,:K<,r>«2        (i74,0;ir)     IJIO.HVS 

Ile  (lu  P.-K(ti)uard . 

+()iitari() 

•t^Ut'lK'C 


:MG,2ir)        171,444 


.'««i,72S        (■.!W,042 

4(;4,iiir>      -îH.Hor) 


Mauufac-    Divers     ^^'7**- 

ture».       articleH.     ^  .'",'" 
I  i    totalei4. 


8         '  8       '  8 

4r),!i7ii  nn.ii.s  4,3.34.30(; 

(;i,r)47  17,024  782,»>(J<J 

3(i2,7r)!t  r)(),!n)2  (i.Tixnsos 


!)28,0H:V      4(J,ir)H     K,832.2«l 
!l7,tilil;        1,H!K;        !t78,; 


Totaux 


r)<17,4:«;     8,478,tll()     (•.,802,(127;    r.,7!«,288l    2,141,882    4!I4,1(;4  :27,()ir),8!l2 
1,0(>8,:«I'.>     8,8(^1,228   15,740,4x8     7,218,21H>'    1,2ÎK),180    21(!,!l28,'34,8'.)5,r)<)3 


,32î),735     4,(;73,203  24,4(;!>,25ti  24,()!t3,lt5;^;  17,1!»2,149;    4,8'J!»,088Î   882,875'  84,140,259 

I  I  I  I 


*  Ajoutez  la  val.  (lelamonnaieetdeslingotsàmonn.  exix>rtéHàla  (ir.-Breta^e  8        17,0751 

do                              do                              do                   aux  Kt:it.s-Unis. .  l,949,27'i| 

•  Ajoute/,  la  valeur  estimée  des  exi>ortations  .aux  Ktats-Unis,  non  enregistrées  | 

aux  jK)rts  intérieurs .3()l,751i 


î  Ajoutez  la  valeur  estimée  des  exjwrtations  aux  Etats-Unis,  non  enregistrées 

aux  iKirts  intérieiir.s 

î  Ajoutez  la  val.  (le  la  monnaie  et  des  lingots  h  nionn.  ex^xjrtés  aux  Etats-Unis 


2,708,901 
11,903' 


•2,328,102 


Î2,720,8()ti 


I  89,189,167 


COMMERCE,  ETC. 


PÉKIODK. 


Importations. 


EXPORTA- 

TION.S. 


Valeur 

totale. 


I  Valeur  des 
I    marchan- 
I dises  entrées 
p.  laconsoni-, 
{      uiation. 


Année  terminée  le  30  j  uin  1 8(!8 

73,459,644 

do 

do 

18<i9 

70,41.5,165 

do 

do 

1870 

74,814,339 

do 

do 

1871 

96,092,971 

do 

do 

1872 

111,430,527 

do 

do 

1873 

128,011,281 

do 

do 

1874 

128,213,.582 

do 

do 

1875 

123,070,283 

do 

do 

1876 

93,210,346 

do 

do 

18771 

99,327,9(52 

do 

do 

1878! 

9.3,081,787 

do 

do 

1879j 

81,964,427 

do 

do 

1880i 

86,489,747 

do 

do 

1881! 

10.5,330,840 

do 

do 

1882 

119,419,300 

do 

do 

1883 

132,2.54,022 

do 

do 

1884 

116,397,043 

do 

do 

1885 

108,941,48(i 

do 

do 

1886, 

104,424,561 

do 

do 

1887  i 

112,892,236 

do 

do 

18881 

110,894,630 

do 

do 

1889 

115,224,931 

71,9a5,306 

67,402,170 

71,237,603 

86,î>47,482 

107,709,ll(i 

127,-514,594 

127,404,169 

119,618,6,57 

94,7.33,218 

«J.  .300, 483 

91,199,,577 

80,.341,()08 

71,782,349 

91,611,6041 

112,648,9271 

12.%  1.37,019 

108,180,614 

102,710,019 

99,602,694 

ia5.639,428 

102,847,100 

109,673,447 


Deite  publique. 


Valeur 
totale. 


Dette  brute.  1     Actif.      Dette  nette. 


.57,5(57,888 
(50,474,781 
73,."i73,490 
74,173,(518 
82,(539,(563 
89,789,922 
89,a51,928 
77,886,979 
80,!H56,435 
75,875,393 
79,323,(567 
71,491,255 
87,911,4.58 
98,2<K),823 
102,137,203 
98,085,804 
91,406,4% 
89,2.38,361 
85,251,314 
89,31.5,811 
90,203,000 
89,189,167 


96,89(5,(56(5 
112..361,998 
11.5,993,706 
11.5,492,(582 
122,400,179 
129,743,432 
141,16.3,531 
151,663,401 
161,204,(587 
174,673,834 
174,957,268 
179,483,871 
194,634,440 
liW,861,537 
205,3(55,251 
202,159,104 
242,482,416 
264,703,607 
273,164,341 
273,187,626 
284,513,842 
287,722,063 


21,139,,531 

3(5,302,(579 

37,783,964 

37,786,1(55 

40,213,107 

29,894,970 

32. 838,  .586 

a5,6.5.5,023 

3(5,(5.53,173 

41,440,.525 

34,59.5,1!(9 

3(5,493,6a3 

I2,182,a52 

44,465,757 

51,703,601 

43,692,389 

60,320..565 

68,29.5.915 

,50,005,2.34 

45,872,8311 

49,982,4831 

30,192,0211 


75,7.57,135 

75,8.59,319 

78,209,742 

77,706,.517 

82,187,072 

99,848,462 

108,324,!H>5 

116,008,378 

124,5.51.514 

133,2*5,309 

140,362,069 

142,990,188 

1.52,451,588 

155,395,780 

133,6(51,6.50 

158,466,715 

182,1(^1,851 

19«5,407,692 

22.3,1.59,107 

227,314,775 

234,5.31,358 

237,530,042 
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CANADA. 


Finances  du  gouvernement  fédéral  pour  l'année  fiscale  terminée  le  30  juin, 
1890,  et  Revenu  pour  les  années  1888-1889. 


Douanes  

Accise 

Bureaux  de  jKjste . 
Travaux  jniblics. . 
Divers 


Totaux 3ô,!K)8,4C.3 


188!». 


18;X). 


22,105,!»26 
G,071.48«i 
2,37'.l,241 
3,r);"iC..101 
l,7!tô,7(>'.t 




8 

8 

23,72fi. 

783 

23,!»71 

X)\ 

(i,8«(i. 

7;« 

7,tM)1.42ti 

2.L''-H>, 

'Mi 

2,:{r.7 

;i88 

3,ti42, 

;V)7 

3,8<KI 

110 

2.;«Hi. 

28!t 

2,131.(»<.I3 

38.782, 

870 

3î»,8<Jl 

3(W 

Revenu ! 3!t,8(;i,3(i8 

Dt'iwnse 3r),8r>7, KK) 


Surplus   ! !      4,(XM,238 

I ■ !_ . 

Note. — Pour  plus  'le  détails  touchant  les  i>roduits  et  le  conuiierce,  etc.,  du  Canada,  tels  fpi'indifpifs 
par  les  tableaux  (jui  i)rtk;è(ier.l,  voyez  les  "Annuaires  Statistiepies  du  Canada"'  compilés  pur  S.  C.  D. 
Koi)er,  iKiur  le  département  de  l'Agriculture,  à  Ottawa,  durant  les  cinq  dernières  années,  jusqu'au  31  mai 
lt".tO,  et  d'où  nous  avons  tiré  la  plupart  des  tableaux  de  la  j)artie  V. 


PARTIE   VI. 


STATISTIQUES  AGRICOLES. 


1605-4888. 


Limite  septeiiti'ionale  de  la  pi'oduction  des  crains,  etc.,  telle 
quon  a  i^vi  ss'eii  assiirei*,  en  Europe  et  an  Canada. 
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L'AGRICULTURE  AU  CANADA. 


Depuis  la  découverte  dti  Canudu,  par  Cartier,  on  l.')84,  jusqu'au  commen- 
i'omont  du  17o  sif'cle,  l'on  accorda  peu  d'attention  h  l'agriculture.  Le 
commerce  des  pelletericB  était  lu  grande  attraction  des  colons,  ('hamplain, 
en  1603,  fut  le  premier  qui  comprit  la  nécessité  de  cultiver  le  sol,  si  l'on 
voulait  peupler  le  Canada  Parlant  des  environs  de  (iuéhec,  il  disait  :  ''  les 
terres  sont  pleines  d'arlires  comme  chênes,  cypri'S,  bouleaux,  sapins,  trembles 
et  autres  arbres  t'ruitiiTs  sauvages  et  de  vignes,  qui  fait  (ju'à  mon  opitdon,  si 
elles  étaient  cultivées,  elles  seraient  bonnes  comme  les  nôtres."  (Suite). 

En  1004,  Champlain  choisit  l'Ile  Saiiite-Ooix,  X.-B.  ;  il  y  sema  du  blé 
satis  le  récolter.  Les  ravages  sérieux  produits  par  le  scorbut  dans  la  colonie 
décida  les  habitants  h  se  rendre  à  l'ort-Royal,  vis-à-vis  l'Ue-aux-Chèvres,  sur 
la  côte  nord  du  Bassin  Annapolis,  en  1605.  Port-Royal  doit  être  considéré  le 
berceau  de  l'agriculture  moderne  au  Canada.  Poutrincourt,  Lescarbot  et 
Louis  IIél)ert,  qui  avaient  suivi  De  Monts,  étaient  des  geiis  instruits  c|ui  don- 
naient toujours  le  bon  exemple  iï  leurs  compagnons  ;  ils  détrichaient  la  terre, 
semaient  les  grains  et  cultivaient  les  champs. 

En  1«!07,  on  bâtit  à  Port-Royal  un  moulin  à  farine  mû  par  l'eau,  destiné 
à  remplacer  la  pénible  "  ([uerne."  Pendant  la  même  année.  De  Monts,  à  son 
arrivée  à  Paris,  présenta  au  roi  de  France,  des  échantillons  de  blé,  orge,  seigle 
et  avoine,  récoltés  à  Port-Royal.  Cette  année,  cet  établissement  fut  abandonné. 

1608.  Champlain  défriche  de  la  terre  au  Cap  Diamant,  à  Québec  ;  il  y  sema 
du  blé  le  1er  octobre,  et  du  seigle,  le  15. 

1609.  Champlain  rapporte  que  son  jardin  potager  est  florissant  ;  le  blé-d'inde, 
le  blé  et  l'avoine  qu'il  avait  semés,  étaient  splendides. 

1610.  Poutrincourt  renouvelle  ses  tentatives  de  culture  à  Port-Royal. 

1611.  Champlain  arrive  à  la  Pointc-ù-Callières,  à  Monti'éal,  défriche  de  la 
terre  et  sème  des  graines,  qui  toutes  levèrent  fort  bien. 

1012.  Le  grain  récolté  à  Port-Royal  ne  suffit  pas  à  la  nourriture  des  habitants, 
— la  famine  règne  dans  l'établissement.  On  se  nourrit  pendant  l'hiver 
de  racines  appelées  "  chiben  "  (topinambours). 

1613.  Champlain,  dans  un  de  ces  rapports,  parle  du  blé  qu'il  récolta  dans  les 
limites  de  la  ville  de  Québec.  Port-Royal  ayant  été  détruit,  cette  année 
même  par  Argall,  de  la  Virginie,  l'agriculture  y  cessa  pour  un  temps. 

1617.  Louis  Hébert  que  nous  avons  déjà  vu  à  Port-Royal,  étant  retourné  en 
France,  lors  de  l'invasion  de  cette  place  par  Argall,  eu  1613,  vint  à 
Québec.  Il  fut  le  premier  habitant  du  Canada.  Il  mourut  en  1626.  Le 
mariage  de  sa  tille  Anne,  avec  Etienne  Couillard,  à  Québec,  en  1617,  fut 
le  premier  mariage  célébré  chrétiennement,  en  Canada. 

1628.  Le  premier  labourage  fait  par  des  bœufs,  fut  sur  la  terre  de  Mme.  veuve 
Louis  Hébert,  à  l'endroit  occupé  aujourd'hui  par  le  séminaire  et  la  cathé- 
drale de  Quél)ec. 

Kirk  ou  Kirke  brûle  les  bâtiments  de  la  ferme  du  Cap-Tourmente,  30 
milles  en  aval  de  (Québec  ;  40  à  50  têtes  de  bétail  périssent  dans  les  ilammes. 

1629.  Québec  pris  par  les  Anglais. 
1632.  Québec  rendu  à  la  France. 

1664.  La  Nouvelle-France  produit  plus  de  blé  qu'elle  n'en  a  besoin. 
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lHfi6.  L'intendant  Talon  exporte  rloa  pois,  des  plancher  et  du  poia^on  aux 
Antilles;  enoouraj^r  lîl  culture  du  «liaiivri'  et  du  lin,  lu  nmnutucture  de!* 
cordes  et  des  toiles. 

It)ti7.  Talon  t'crivait  "  Im  Xouvelle-Fnmce  peut  fournir  les  Antilles  do  fleur, 
poisson,  l)ois  et  huile." 

Rkcensements  agricoles  de  la  Nouvelle-France,  1067-17^)5,  empruntés  an  re- 
censement de  la  Puissance,  pour  ramiée  1871. 


Aiiiit'-f. 


Ar|i»*iitH    Ar|it>ntM 

wmH         fil  |i:i-  Hlf. 

cultur»-.      turit(;c. 


1M17 

lliT!". 
h\H\  . 

M  Kl. 

liiifj. 
1(!1C>. 
ItHIM. 
i:<Hl. 
171!l. 

1721 . 
1734 
17t>-" 


11.44S 
21,!»00 
24.827 
24,71K) 
2H.lifi3 
2tt.fi«H« 
28.110 
32,524 
43,671 
(î3,n.Ti 

<ii,;i">7 

«2,145 
163,111 


Avciim". 


Aiitn'M 
^ruiiiH. 


Chi'vi 


MiiiiitH. 


2,(M2 
3,5!»5 
5,15!) 


«,01H 
10,132 
12,203 
17,657 


100,1171 

«♦,762 

129,1.54 

160,978 


MiiiutM. 


MiiiotH. 


l.%«10 
13,!I.Vi 
21.797 


28,.V>4 
11)  1«.8<»7 

(2)  27,200 

(3)  33,."m2 


I 


234,566 
1.34,439 
282,700 
737,892 


50,  n6 
62,0.-^ 
()4,o:{.-) 

iti;i,!iHK 


(4)  52,895 

(5)  55, 4! K) 
(ti)  69,190 
(7)  72.2.S4 


145 

94 

156 

218 

4i'0 

:M) 

tW4 

1,872 

4.024 

5.270 

5,(iO;{ 

5,056 

13,488 


IW-tCM  A 

corn»it. 


.■<,107 

6,98;» 

6.8!I8 

7,474 

7,719 

7,4.')<i 

9,181 

10,209 

14,191 

18,241 

24,8«-,6 

23,  .'W8 

;«,179 

78,015 


Mouton» 

Cocluiim 

85 

719 

"iT'> 

787 

1,0*11 

.3,701 

'.t03 

.3,045 

918 

!I94 

1,820 

8.435 

12,175 

13,823 

19,  SI,-) 

28,023 


5,:i;« 

5,147 

14,418 
1 7,944 
16,25<t 
23,046 
28,ii»î2 


(1.)  Compris  4,.597  iiiinots  de  maÏH. 

(2.)        do       «,4!Mt  do 

1.3.)        do    10,251  do 

(4.)        do      6,487  do 

(4.)         do     4ri,408  luiiiotM  de  lM)is. 

(4.)  45,970  ll)s.  <lf  lin  et  .5,080  Uw.  de  chanvr*-  m-  sont  pas  c<>mpt»'fs. 

(5.)  Compris  4,159  niinots  de  maïs  ;  .55,;<31  iiiiiiots  dt-  |K)is.  Non  compris  67,264  Ibs.  de  lin,  et  1,418  Ibs. 
(If  chanvre. 

(6.)  Compris  4,585  ininots  d'orge,  .57,4(KI  minots  de  |>ois  et  205  minots  de  inaïs  ;  non  comprises,  54,t>50  11  is. 
i\>-  lin,  48,038  Ibs.  de  tabac  et  2,100  Ibs.  de  clianvre. 

1 7.  )  Compris  3,462  minots  d'orge,  (53,549  ininots  de  iH)is,  5,223  minots  de  maïs  ;  non  comiffises,  92.24<i  Ibs. 
(il'  lin.  2,221  Ibs.  de  chanvre  et  16t>,0.54  Ibs.  de  talmc. 

La  Nouvelle-France,  en  1765.  comprenait  les  trois  districts  de  Québec, 
Trois-Rivières  et  Montréal,  contenant,  sur  la  rive  nord  du  Saint-Laurent,  58 
paroisses,  de  Flle-aux-Coudres  aux  Cèdres,  et  54  sur  la  rive  sud,  de  LaPrairie 
k  (iaspé. 

Après  1765,  le  nom  de  Nouvelle-France  fut  changé  en  celui  de  la  Province 
do  Québec.  En  1791,  on  substitua  à  celui-ci  le  nom  de  Bas-Canada,  puis  celui 
(le  Canada-Est,  en  1841,  et  en  1867,  l'ancien  nom,  de  "  Province  de  Québec,'' 
lui  fut  redonné. 

Note. — Pour  plus  d'informations,  voyez  la  Partie  IV. 
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PROVINCK  DE  LA  XOUVELLE-KCOSSE. 

Appelée  Acadie  par  les  Fran(;ais  :  de  1710  à  1763  elle  n'était  formée  que 
(le  la  Péninsule.  A  partir  do  1768,  elle  comprit  l'Ile  Saint-Jean*(Iledu  Prince- 
Kdouard),  le  Cap-Breton  (Ile-Royale)  et  le  Nouveau-Brunswick  jusqu'à  1784. 
Kn  1819,  le  Cap-Breton  fut  réuni  h  la  Xouvelle-Kcosse. 

Nous  avons  déjà  vu  la  fondation  de  Port-Royal,  Acadie,  en  1605,  son 
abandon  en  1607,  sa  ré-occupation  en  1610,  et  sa  destruction  par  Argall,  en 
1613,  pendant  que  la  paix  existait  entre  la  France  et  l'Angleterre,  l'endant 
le  siècle,  1613  à  1713,  la  province  passa  quatre  fois  sous  la  couronne  d'Angle- 
terTe  et  trois  fois  sous  celle  de  la  France.  Le  traité  d'Utreclit,  en  1713,  donna 
FAcadie  à  l'Angleterre  pour  toujours.  L'agriculture  ne  pouvait  donc  pas  s'y 
développer  lorsque  les  vrais  colons,  les  cultivateurs,  qui  formaient  la  classe  la 
|ilus  pauvre,  subissaient  les  plus  grandes  pertes  qu'amenaient  ces  nombreuses 
guerres  et  ces  fréquents  changements  de  maîtres.  Le  recensement  de  1871 
(Canada)  contient  les  statistiques  agricoles  qui  suivent  : 


Année. 


Acadie. 


1(171. 
ItW!. 
I(i!l3. 
If.DÔ. 
Iti!l8. 

1701. 


Acadie [ 

do     1 

do     ! 

Riv.  St. -Jean.,  i 
Beaiibas.sin  et 
Port-Roval  . 
Port-Royal  .  ^ 
Beaubassin  .  !- 
B.  des  Mines  j 


Arjjents 

sous 
culture. 


420 

8!»tj 

1,832 

KUi 

1,072 

1,13« 


Ar|)entH 

eu 
pâturage. 


73 


Bêtes 
à  ctjiues. 


Moutons 


me, 
'.m; 

1,G4.S 
3« 

1,334 

1,807 


407 

759 

1,910 


1.314 

i,7ih; 


Oochons.     ;Chè\  res,  etc. 


(M)8 

1,1(Î4 

IKÎ 

3(1 
361  volailles 

74(5 
1,173 

l,(îlt'>    arhrns 
fruitiers. 
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i-         O          in 

• 

Mou- 
tons. 

173,731 
282,180 
332,653 

-* 

110,818 
243,713 
262,297 

Che- 
vaux. 

12,951 
28,789 
41,!I27 

Divers 
grains. 

Minots. 

•r 

Patates. 
Minots. 

3,278,280 
1,986,789 
3,824,814 

NOUVELLE-ECOS 

s  AGRICOLES, 
à  1861. 

Maïs. 
Minots. 

37,475 
1.5,529 

Sar- 
rasin. 

Minots. 

170,301 
195.340 

mlation. 

Pois 

et 
fèves. 

Minots. 

21,638 

Pois. 
21.333 

g. 

^  'a 
^  < 

1— 1 

> 

o 

Avoine. 

Minots. 

1,384,437 
1.978.137 

9 

î 

"3 

Seigle. 
Minois. 

61,438 
59.706 

Orge. 
Minots. 

196,097 
269.578 

■    1 
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Blé. 
Minots. 

i    S    i 
t    i    l. 

3S 

•3 

■5) 

Il 

11 

3        S 

1    ^ 

Acres 

MOUS 

culture. 

g           o           î= 

5         «         X 

1       «      r.      t 

listes  "  e( 

i 

1 

1 

1" 

1          îf 

1               01 
A                1- 

\     i 

H               1- 

C3 
H 

\ 

119 


O 

H- '        T-(     X 

2  2 


I 


K^     «  '^  S 
fi   -^^ 

> 
c 


ôi 


0,  2 

SI 


à 

■3 


5 


es 


3; 
'S 


S3         S? 


IN 


S 

c 
o 

cl 


c 


c 


s 


c 

s 


1< 
ç 
■3 


s 


s 


3; 
i5  Ç 


ÎC  C  =1 

"^      5 


I 

< 


s 


92 


3 

1 

fi 

•r 

5 

*-H 

f-H 

»— 1 

N 

1 

X 

cl 

sa 

S 

F-- 

fm 

tH 

1-^ 

55         c<î 
cm'         1-' 


S 


1< 


ç5 


.-H  15 


Cî 


i^ 


.2     S 


S        ■« 


120 


-3 
es 

O 

-/. 

C  -M 


os 


!> 


;^  o 
„  o 

^- 

^      02 

s  Si, 

,      T-t 

t-       fi 

^    .^ 

--^     +^ 


SU(X)UOJ^ 


•SalUOD  IJ  H*}^    I 


•\U«A.>1(3 


3j 


:-î 


■f-(        5g        i^~ 

?î    ^    8 


Ë  ?  i  â 


=a 


."t    * 

Î5     i-l 


© 


-f       oc       ^1 
X        5-1        6l 

?5        Cs        M 


-î  I-  X  -r  o  ç>  -c     -^     i-     r-.     o 

^".  St  '^  X  ï5  f'  "      ^      -^      5      '- 

îi  ï)  ■-I  5  îj  *)  -^      fî      o      w      — 

2*  2^  îÊ  '-f  '^  "-î  ;  ' 

^  ^  ^  »o  irî  o  l 


-      M      .^      l-l 
"     s     lï     « 


t- 


•"i'>.-i 


•ssuio'BJ  s.ujnY" 


•ssjtîiiîj 


•s.reK  I  g 


■r»l3l^ 


•uisuajBS 


SPJ 


•^uiOAy 


•aajf) 


î'M 


o 


IM 


•s^Ainua  iK'X        '-• 


S<1 


55 

%     î      -^      c., 


00 


■X. 


je 
5 


(M  -J  O 

O  •»>  w 

Th  e<5  w 

='  rH  M 

S  ii  fe 

x"  "T  -r 


S 


« 

m 


'a    Ë 


1—1      1-. 

r-.     ce 


S5 


i-H         i-(         W 


N 


55 


■M 

ÎO 

ni 

« 

■* 

t^ 

1^ 

^ 

•* 

1- 

35 

•  * 

M 

'î 

1- 

X 

d 

s 

Tl 

î) 

* 

X 

c*5 

5 

N 

o 

ce 


X 
X 


ce 


x' 
N 


t-       IM 


i 


?î 


ce 
t- 


t^ 


o5  M 

;s  X 

i;5  -r 

IM  © 


^     r-i     ce 


X 


o 


©      ce 
-r      1-H 

X         r-l 


ce  ce 

in  © 

x"  t~ 

r-  s 

frt  © 


a:  C  ce  ^   j:  z 

~£_o  "i_-©  "  J,x 
H'ce*  S'x'  s''* 

o  ■-■    CM    CJ  "3 

u  -r  _o  X  a  ce 
C  x"C  — rO  ce 


5 

IM 

C5 

s 

i 

?s 

fZ 

^ 

S 

i 

1^ 

S 

1—1 
ce 

?§ 

?, 

5 

t- 

l- 

o 

^r 

1^ 

t^ 

t^ 

» 

T- 1 

-I' 

O 

tH 

-{no  snos  nMoy 

-*< 

o 

1—1 

1- 

X 
1— 1 
X 

5 

35 

g 

i 

i 

5 

1 

1— i 

X 

i 

1—1 

i 

tH 

l-H 

TH 

rH 

l-H 

iH 

T-t 

tH 

T-t 

ce 

o 

s 
s 

< 


(M 

X 


t-         30  r-l  IM 

N     55     ce     ce 

X       X        X        X 


ce      ce      f      -î"       - 

ce       X       X       X       X       X 


121 


PROVINCE  DU  MANITOBA. 
(Appelée  Assiniboïa  jusqu'à  1870.) 


Année. 


1831 
1834. 
1.><;î8. 
1840. 
1843. 
184t). 
•849, 
185(>, 


Teuues 
en  culture. 


Acres. 


2,1. -.2 
3,230 

3,8(;2^ 
4,041" 
5,003 

5,:wo 

(i,.3!t2 

8,8(_Ki 


Chevaux. 


410 

1,113 
l,21t2 
1,570 
2,3(» 
2,085 
2,(>81 


AnIM.WX    riE   EER.MF. 


B»"tes 
à  cornes. 


2,9.\S 
.5,003 
.5,340 
.5,915 
«,201 
ti,217 
«,014 
9,015 


Moutons. 


Cochons. 


•M\2 

2,or):{ 

4.57 

l,ti98 

1,897 

2,149 

3,.5<>7 

1,970 

4,223 

3,800 

3,0!t« 

l,.5<i5 

2,245 

4,929 

VKOVIXCE  DE  LA  COLOMBIE-ANGLAISE, 

(Autrefois  noiiiniée  Nouvelle-Calédonie — Colombie- Anglaise,  1858-1871.) 

Les  rapports  des  animaux  de  ferme  et  dos  réeoltes,  publiés  en  1870,  sont 
si  certainement  incorrects  qu'on  no  peut  les  croire.  Les  mines  occupaient  une 
grande  partie  de  la  population.^ 

*   Recenseuieut  de  1871. 


PROVINCE  DE  L'ILE  DU  PRINCE-EDOUARD. 

(Appelée  Ile  Saint- Jean.) 

En  1 763,  elle  fut  annexée  à  la  Nouvelle-Ecosse  pour  en  être  séparée  en 
1770.     On  lui  donna  le  nom  d'Ile  du  Prince-Edouard  en  1798-1800. 

STATISTIQUES   AGRICOLES. 


Année. 

Acres 
cultivé.s. 

Acres 
occupés. 

Chev.iux. 

Bêtes 
à  c<iriies. 

Moutons. 

Cochon.s. 

1861 . . . 
1S71... 

118,417 
44.5,103 

.306,055 
1,018,240 

.5,800 
25,329 

18,951 
62,984 

3.3,  .V)8 
147,3«i4 

10,!H;2 
52,  .514 
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Rendement   coniiianitif  du   blé   et   des   patates,  à   l'acre,  en   Canada, 
il  dittércnteri  époques. 


Provinck. 

ih:.i. 

Wil. 

IH 

-1. 

181 

SI. 

Pa- 
tates. 

1888. 

Blé. 

Pa 

ta  te». 

Blé. 

Pa- 
tate». 

Blé. 

Pa 

UteH. 

Blé. 

Blé. 

Pa- 
tates. 

Ontiiric) 

(^uéln-c 

Nuu.-Iinniswick 

Minots. 

1.5-8 
7  4 

Minots. 

637 
00-4 

MinotH. 

17  7 
10  S 

Minuti). 

111  (J 
107  5 

MinotH. 

10  4 
8-3 

10  8 

11  7 

MinotH. 

!tK  1 
140  !l 
137  t> 
105  7 

MinotH. 

14  (1 

!»  0 

12  7 

11  7 

130 

20  1 

21  2 

21-8 

MinotH. 

104  1 
104  1 
135-5 
122-5 

154  6 

129  1 

110  1 

141  7 

MinotH. 
(Moy. 

1882-8!).) 
18  0 

MinotH. 
118  7 

Non  vellf  -  Kcosse 

Ilf    du    Prince- 

Kdouard 

Manitoba 

1 

i 

1 

(Moy. 
1883-87.) 

20  « 

(1884.) 

21  tî 

192-0 

Territoires  du 
Xord-Ouest. 

202!» 

Colombie-An- 
glaise   



L'absence  de  statistiques,  nous  empêche  de  connaître  le  rendement  des 
autres  grains  à  l'acre,  de  même  que  l'on  ne  peut  pas  savoir  quelle  est  la  pro- 
portion de  la  quantité  récoltée,  à  la  quantité  semée,  etc. 

Tableau  indiquant  le  rendement  du  blé,  à  l'acre,    dans  les  pays  à  blé  de 
l'Univers,  qui  publient  des  statistiques  agricoles 


Pays. 


Année. 


Angleterre li!85 

Hollande 1871-1880 

Norvège. ...      Moyenne. 

Danemark 1876-1881 

Belgique 1878-1882 

Suéde    1878-1881 

Allemagne ...  1878-1882 

Moyenne. 

France 1874-1883 


Autriche 
EsiJagne . 


1876  1889  ! 


Ren- 
dement. 


Minots. 
30-8 
24-7 
24  3 
24-2 
23  6 
19-8 
18-2 
IG  4 
15-5 
15  4 


Pays. 


|i  Egypte 

I 

i    Canada 

!    Grèce 

Etats-Unis 


Année. 


Ren- 
dement. 


1871 

1881 

1867 

1878-1882 


Italie I  1875-1880 


Hongrie 

Australie 

Indes- Anglaises 

Russie 

Portugal 


I 


1876-1880 
1878-1882 

1884 
Moyenne. 


1 
Minots 

15 

2 

13 

7 

13 

0 

11 

9 

11 

8 

11 

3 

10 

7 

9 

3 

8 

1 

8 

0 

Estimation  de  la  production  du  blé,  par  tout   l'univers,  en  1889,  2,041,- 
07r>,G27  minots. 
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Ci-8uit  le  rondement  moyen  du  blé,  si  l'acre,  dans  quelques-unes  des  contrées  à 
blé:— 


Pays. 


<  Jrande-IJretagiie 

Aiitriclie 

HonffT'** •  • 

France      

Alleniatfne 

KtinHie 

Inde 

KtatH-Unis i       1888 


Rendp- 

Année. 

j    ment,  à 

1      l'acre. 

:      Min. 

1889 

1       11)- 8!» 

1887 

17  tiT) 

IHHH 

1!»  24 

1HK8 

IS  18 

1H8H 

1!»  47 

1887 

8  !Mi 

1888 

!>  21 

10  80 


Nouvelle  <calles-(lu-Su(l 

Victoria 

AtiKtralie  du  Sud 

(^iiej'HNland 

Australie  (  )ccidentale 

Tasiuanie 

Nouvelle-Zélande   

Canada  * 


Rende- 

AnniV. 

ment,   à 

l'acre. 

Min. 

1889 

13  !« 

1  -2 

11  &■> 

7-78 
10  .•>♦! 

11.71 

18  31 

i  ■   9* 

2»i(i4 

1883-87 

18  78 

•Ontario  et  Manitoba. 
COMMERCE    ET   CONSOMMATION    DU    BLÉ  EN  CANADA. 

Récolte  de  1881 32,'350,260 

Importations  8,522,724 

Total 40,872,093 

A  déduire  pour  semence 4,141,120  1     i-  -11171 

Exportations 11,000,054/    A''î.'41,W4 

Talance 25,131,819 

Population  canadienne,  4,324,810  ;  5*82  minots  par  tête  ou  349  livres  par 
tête  et  par  année. 

rRODUCTiON  des  céréales — Blé.  orge,  .avoine,  blé-d'inde,  t^arrasin  et  seigle  dans 
les  divers  pays  qui  ont  des  statistiques  agricoles,  suivant  le  rang  qu'ils 
occupent.     Moyenne  de  1^81  à  1887. 


Pays. 

Prfxlucticm 
(en  niinots.  ) 

1 .   Etats-Unis 

2, 720, 024,  (H  M) 

2.  Russie 

3 .  France 

4.  Allemagne 

î>.   Royaume-Uni... 
(i     Honcrrie 

1,7I10,(X)0,(HX» 
830,000,000 
737,  «00,000 

338,.500,000 
318,2ir),(J(iO 

7 .  Autriciie 

310,.50O,O00 

8     Italie               ....           

273,737,000 

'.( .  Canada 

10 .  Danemark 

136,000,000 
75,52.5,000 

11 .   Belgique 

t>8,(>00,000 

12     Australie 

Total 

52,.500,0O0 

13.  Hollande 

3«:,000,(XK) 

7,657,801,0f)0 

Voyez  la  statistique  agricole  de  la  France,  par  Tisserand,  publiée  en  1887. 
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lîftCOLTE  DU  BLf:  PANS  L'UNIVERS,  1888. 


P»y». 


Aint'ri<|nf  du  Nord  :  — 

*Ktats  rnin 

TuniMliidHSl) 

Ani('Ti«nic  <lii  Siiil  : 

*K»'|ml>lii|iii'  Argentine  et  Chili 
Kiii'u|H'  : 

•Autriche 

*H<«nfrie 

Iielgl<|Ue 

I>iiueiuivrk  

F'rauee 

Alleniiifflie .  , 

(îrande-Bretugiie 

Irlande    

(îréc*   

Italie 

Pays-lian 

Portugal     

"Rinnunnie 


MinotH. 


4ir),s(W,ooo 

32,3ri<l,2»H» 
28,375,(HJ(I 

r>i,07r),(xt() 

131,74ti,S7!t 

14,«7<>,1.«> 

4,H2.S,7;V» 

27;i,tJ2t).12r) 

ior),0(H),(io<) 

7(J,7f.(»,tJ71 

4,823,7."^) 

l(Mi,07!>,370 

4,2r)«i,2r)<) 

7,(>!W,7r)(> 

51,(»7">,0(M) 

•RuHsie,  à  part  la  Pologne 254,til'.i,<XK) 


•Serbie 

KM|>agiie 

Snèfle 

Norvège 

Suiiwe 

Turqi.'e 

Asie  :- 

•Indes 

Asie  Mineure 

Perse 

Syrie    ... 

Asie  Sud-Est 

Afri(nie  : 

Cap  de  Bonne- KM|)érance. 

•Algérie 

•Kgvpte 

*Australasie 


4,r>4(»,tHX» 

101,  !;■)(•.,  87") 

4,2r.<),2r)() 

312,125 

\,7(t2,Mt 

2()*),H«2,112 

38,3(MJ,2rK) 

22,700,<HX) 

14,1H7,5<M> 

«,512,500 

3,819,(;K<i 
l!»,8«i2,5<M) 
14,187,500 
47,588,1(51 


Total I     2, 153,04!),  403 


Ces  pays  sont  exi)ortateurs,  c'est-à-dire  ont  ini  surplus  de  blé. 


127 


rJMITK  SEPTENTKIOXALK  DE  LA  PRODUCTION  DKS  CftKftALKS, 

ETC. 

Canaka  kt  Eirope,  kto. 


Lieux. 


I^ititU(U-H    '  LoiiKitiidfH 
nord.  iiiit'Nt. 


A/iink'i,  E.-U. 

l'iirt  Vukon,  au  cDiiflufiit  des 
livieifH  Vukiiii  l't  l'(irc-K|iii', 
eiiviruii  l,;ilN)  iiiilIeH  un  nord- 
est  de  la  nier  de  He)irin)(. 

Coniiilii. 

l'"iirtniiuveii>ideH<pnne-K.-i|)<'ran('e, 
>ur  la  ••ivière  Maeken/.ie,  l'J» 
milles  au  .sud  del'aneien  foit,  .'ilO 
niillesa\i  svid  de  l'endHiuch.  de  la 
Mackenzie,  sur  l'iKi'an  l'oluire  , 

Fort  Norman,  .sur  la  Mackenzie, 
ir'Muilles  au  sud  du  nouv.  fort 
de  lionne- Ks|»'ranee,  'M\  milles 
au  nord  ilu  fort  Simpson. 

l'iirt  .Simpson,  s>ir  uiu  île  ati  eon 
Huent  (le  la  Maekenzie  et  de  la 
rivière  aux  Liards,  7!W mille»  au 
s'.id  de  l'eml).  de  la  Mackenzie.  • 

K'irt  delà  Providence,  4(> milles  en 
aval  du  (irand  lac  des  K.s<laves, 
107  milles  en  aval  du  fort  le 
la  Résolution  et  158  milles  en 
amont  du  fort  Simpson. 

Fort  ChilH-wyan,  îv  l'extrémité 
inférieme  ou  occidentale  du  lac 
.Vtlial)a.sca,  3(Mi  milles  en  amont 
du  fort  de  la  Résolution.  1!U 
milles  en  aval  du  fort  McMurray. 

l'iirt  a\ix  Liards  ou  Halket,  2t).5 
millesen  amont  du  fort  Simpson, 
au  confluent  des  rivières  aux 
Liards  et  Mackenzie.  I 


Fort  Dunveffan,  sur  la  rivière  de 
la  l'aix,  bras  de  la  \Lickenzie, 
t>()4  milles  au  sud-ouest  du  fort 
Cliii)ewvan,  lac  Athalja.sca,  13.") 
milles  ,à  l'est,  du  Portage  des 
Montagne»-Roc-heu.*es.  1 


Kdnionton,  s\ir  la  Saskatchewan- 
uiird,  l!Kj  milles  .au  nord  de  Cal- 
icary. 


l'nMluits  ugricoleN. 


l'if!  ;<7    0       14.")  IMI    0   Ony  rt'H'oltederor(?«'ainHi<iued"autr«'scén''ales, 

des  fruits,  etc.    f  ,es  ré^fistres  russes  accusent 

\uie  teniitt'rat.  de(>.")'7"p.  juillet,  (><>"  p.  août, 

.*)ii'7"  p.  la  moyenne  de  juin,  juillet  et  aoiU. 

Altitude  au-dessus  de  la  mer,  41'.'  ikIs,  mesu- 

ri-eproliaMem.  parle  capit.  ('.  W.  Raymond, 

du  ?orps   des  ini^'en.   des    Ktats-l'nis,    lH)i!l. 

I>l>     m  0        12.S  ;U     (»    Navets.  oij;nons,  salade  et  patates,  de  la  jfrus- 

,     senrd'un  ie\if  de  ixdde.  Idliarilsde  10  L^allons 

I  en  pnKhiisent  2.")  de  même  capacité.   Temi»- 

ratiu'e  moyenne  en  juillet,   an    vieux  Fort, 

+  :);")•«<». 

(>4  .'">4  IH        12.")  4."<     <)  Orge,  |)atates,  na\etset  autres léffmnes.TemiH'- 

I     nvture  moyenne,    t  ")'.t.H7  .  La  Mackenzie,  au 

Fort  Norman,  est  îi  !.")()  pieds  a'idessus  de  la 

I     mur  Polaire. 

(il   .")2     (•        121   2.")  12    Hlé,  orge,  [Hitates,  navets,  oignons,  laitue,  etc. 
L'orge  nulrit  du  12  au  2()  août.    (^uel(|uefois 
j     le  l)le  mûrit.     Tem|s''rature  moyenne  d'été 
]  !     -f  ").")'.S7".     Altitude  de  la  rivière,  241  pieds, 

aiidessus  de  la  mer  Polaire, 
(il   'M)    0        117  12     (t    nié,  orge,  patates,  navets,  oignons,  laitue,  etc. 
I     L'orge  mûrit  sûrement.  CM»  barils  de  patates 
I  I     en  |iroduisent  1,4(H).     TemjHT.   moyi'ime  en 

août,  •  4;i(XI  .    Altit.  <lu  Crand  lac  des  Es- 
claves au-de.ssus  de  lauier  Polaire,  .'{'.tl  pieds. 
.")X  42  38  I     111  18  20    151é  de  (iK  à  (i'.l  livr.  au  minot,  remiK.rta  le  1er 
I  I     prix  . à  l'exiKisition  centenaire.   (  )rgeet  toutes 

'     sortes  de  légumes.   Temp.  estivale  moyenne, 
'      -  ."i;<";i7".     Pluie,  .">2  jours.     Neige,  li"  joins. 
I     Altitude  du  lacaii-dessus  de  la  mer  l'olaire, 
environ  (i<K)  pie<ls. 
5!l     0    0        123  40    0    Blé,    orge,    avoine,    maïs,    patates,  navets  et 
aïitres  légumes,    .semés    vers  le  10  mai  sont 
généralem.  mûrs  à  la  tin  d'août.      Les  Heurs 
fleurissent  dans  la  liremière  senuiine  de  mai 
Le  lilé  réussit  4  sur  :">  ans.  Climat  iilentiipie 
à  celui  du  Manitolia,  mais  amélioré  par  les 
vents  ChiniK)k.     La  gelée  [x'^nètre  .à  4  pieds 
dans  le  sol.     La   rivière  se  congèle  vers   le 
milieu  fl'octolire. 
56  08     0        118  1,'{    O    Blé,  orge,  [K  lis,  maïs,  patates  ont  été  récoltés  ici 
iiendant  100  ans  et  ont  rarement  mancpié.   50 
livres  de  hlé  semées  le  IGavril,  ont  cU)nné  27 
minots,le27août  ;151iv.  d'orge  d'Kgypte  sent- 
ie 18  avril  ont  donné  15  minots  (pii  jiesè- 
I     rent  CiOliv.  ch.,  après  le  battage.   Citnoudles, 
l)etteraves,    carottes,    choux-fleurs,    cho)ix, 
I     oignons,  fèves,  salatle,  concombres  et  navets 
j     sontalxindants.  (  Voir  Ra|)p.  d'Ogilvie,  188!l.  ) 
Tenijiér.  estivale  moyenne,  -(-.52".5".  TeiniK-- 
I     rature  annuelle  moyenne,  -^28'8'.  Altitude 
'     de  la  rivière  de  la  Paix  au-dessus  de  la  nier 
Polaire,  à  ce  fort,  probablement  l,(i00  pieds. 
.53  ;V)    0  '     113  .30    0    Blés  Red  Fife  et  Club,  à  part  d'autres  grains 
et  beaucoup  de  légume» y  jioussent  bien.   Le 
I     blé  de  Ladoga  mûrit  2  semaines  l^ûs  tôt. 
I     Temiiér.    estivale   niax.,    -!-88'0".     Tem])ér. 
I  d'hiver  la  plus  ba.s.se,  — 57'0'.     Elévation  de 

la  Sa.skatche\van  au-dessus  de  rAtlantitjue, 
I  I     2,253  pieds. 
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JJMITK  SKITENTRIONALK  I)K  LA  rKODUCTIOX  DES  CftRftALES, 

ETC.— Soit,: 

Canada  ct  Ei'kopk.  ktc. 


Lifiill 


Ciiniiilii     Siiitt'. 

Fort  OuinU'rland,  r\\<'  kiuI  ilii  lac 
(l«'H  l'iiiN,  Miir  la  cùti-  iKinl  <lt'  la 
Sa»kaU-hfwau-tiiiril,  tiiH»  inillt'H 
uii  Mud-niK-Mt  <li'  la  KiM'toifrii'  df 
V'ork,  distaïui'  imrcduruc  par 
Franklin  42.">  millrs  an  niird- 
(«ii'Ht  (If  Winnii>»x  rt  tHK  inilIeH 
à  l'cHt,  (rK<hiiiint(in. 

Valléf  (if  la  rivitTc  t^u'Aiii»'!!»' "\ 
l'ouest  (lu  fort  Kllic'»'. 

i,'n  rit/H , 

l'art  ie  nord 

Il 

I* 

Norvt'fff,   Drontheiin 

Suéde 

RuMsie,  veix  Saint-Peternb(mrg. . . 

HuNMie  (  "entrale 

AlleniiiKiie,  anS.K.  du  Danemark 


LatitudeH 
noril. 

TiontritiideM 

olicut. 

u          t        tt 

•3            1           If 

Xi  m  44» 

Hrj  11)  41 

ôl    0   0 

lui)     1)     1) 

to              1 

lur>   0   0 

l'nNiuitM  »Kric<ilfN. 


Itlé,  orge  et  uiaÏM,  f\v 
vi'gétanx.    TeniiH-r.  d'ét»! 


KéciilteH  aliondanteH  d 

toIltl-H     H<irt»>M     d 

moyenne,  i  (l'J'iil"'.  Klévatioii  du  lac  di-K 
l'iuMet  de  laSaNkatcl.ewaniiord  au-desHUNde 
r.\tlanti(|ue,  detirni.  |i.  col.  I^efroy,  !K)l)|idH. 


Houlilon  Niiuvage  |>ouHMe  alH>ndaninient  dant 
leM  valleei.  den  rivièifen  KoUKeet  l^u'Ahlielle, 
de  inènie  (|\ie  dans  celle  de  la  rivière  Kanii- 
niNti(|uia,  prèn  du  41)"  lat. 


•17  .'«1»  I)    Avoinf. 

H7     0  0  } Orge. 

liô     I)  0    SeigK 

M    0  0  1 ;Ble. 

(i'J    0  0  j I  " 

IK)  15  «  ; " 

r>!)   0  0   '  " 

52    U  0    MaïH. 

I 


12'J 


ltmtte  seitentrtonale  de  la 

ci^:rI^:ales,  etc. 


PRODUCTION   DES 


CANADA    ET    AI  TRFS    PAYS. 


CéréiUtw,  etc. 


l'iijr». 


()r(r«*    [Ijiixmie 70  0  0 

(1. r.)l.«ii.- 70  0  (» 

<lo    JKuHMe-.N'fird.    .        (W  0  0 

do    i    do      Knt.. tw  0  0 

do    I    d(>     OiitMt (("  0  0 


Fahhrn- 

B   3 

H  KIT. 

g-f 

i 

1 

•à 

X-O 

i   s 

il  \k 

•il 

J 

«'.  ^. 

-.;♦' 

4        /       Il 

Pdfc 

Kentiii'i>ifM. 


do    Alaxka,  K.U. 


do    Canada . 


do    . . . .' I    do 

Sf  iglo      Norvège 


do    Suéd«< . . 

do      '.  RUMNIP  . 

do      ICanada. 


(kJ  37  0  145  20    0    ...  T)!!  70 


<U  54  .S  125  4.3    K 


58  25  0  110    0 
67    0  0    


(W  0  0 
(>4  0  0 
50    0  0  123  40 


Avoine Europe,  Nord . 


(i7  30  0 


50  87 
!I0  (il  (K)  1,000 


L'iirt^f  «'t  11'  H»-!);!!'  niCtriNsi'iit  gé- 
iicralciiient  .'>  |)Iiim  hii  iKinl  «iii** 
II'  lilf  ;  Ij-h  |uktHt)'-<t<t  It'K  iiiivftn 

!  1  |i|iiM  un  l'iird  i|ui'  l'urjft', 
diiii»  (liffért'iitcn  localité». 
412  Au  Fort- Yukdu.auc'oiiflufutilfK 
riv.  Vukiini'tdu  l'urt-Kiiii',  à 
1,.'<00  m.  (If  lu  nu'rdi'  IV'hrinK 
l.">0  Au  Fort-Noniuiii.  rivière  .\laf- 
kenzie. 

A\i  Fort-V'erniill(in,  r.  delà  l'uix 

L'orbe  eut  lu  |>rin('i|i!tle  eiTéiile  ; 
elle  croit  juH(^u'au70  lut.  iionl 


05  62  02 


do         Norvège (>5    0  0  I 

do       Suède ra  ,3(M)  I  I 

do      Caiiada 50    (I  0  123  40    0     95  62«2 


do 
MaÏH 


Ec<iH»e 5«  40  0 

Europe 52    0  0 


do    Canada. . 

do   î    do 

Blé Norvège 


5«)  8  0  118  13 
.53  .56  0 113  30 
04    0  0    


. .    .52.50  1,000 
...  02-52    .. 
«o' 


do    Suède 62    0  0 

do Canada (il  52  0  121  25 


5  12 


do    RuHsie,  Occidentale  00  15  0        . .    . 

do    do     Centrale. ..  59    0  0 

do    Canada .59    0  0123  40 


AuFort-Halket  riv.  aux  Liard», 

prèM  deH  .Mdiit.-KcK'lieu»'». 
L'avoine,    le   Meij^le    et    l'orge    y 
,     niûriiwetit  juiu).  68'  lat.  nord. 


Au  F'ort-Halket,  Rivière  xww 
Liards,  )>raiiche  de  la  Macken- 
zie. 

Ueniaiide  \uie  teni|«'rature  de 
05   Fahr.  avec  un  luoiM  de  07° 

Fort-Dunvegan,  riv.  delà  l'aix, 
branche  de  la  Mackenzie. 

Fort-Cunil)erland,  prè«  la  Sa«- 
katchewan-Nord. 

En  Euroi)eon  cultive  \ye\x  de  blé 
au  delà  du  OO'de  lat.,  et  cette 
limite  diminue  en  gagnant  vent 
l'est.  Il  mûrit  pretMju'à  coup 
HÛr  généralement  au  .58". 


Oi     95 


do    Grande-Bretagne . . 

do    Canada 


Houblon 


Patates 


Canada . 


T'ilande . 


.58    0  0 

.53  35  0  113  30 


0, 
.51    0  0 100    0    0 


88 


fi  13    0 
6(;  30  à 

i     24    0 


62  62 


57-20 


241  Au  Fort-SimpHon,  rivière  Mac- 

kenzie. 
. .  ..|  Voisinage  de  St-Petersbourg. 


Au  Fort-Halket. 
sur  5. 


Réussit  4  fois 


2,253  A  Edmonton.  blés  Red  Fyfe  et 

Club.  Temp.  minima  en  hiver 

—.57"  F'ahr. 
Vallée  de  la  rivière  Qu'Aprjelle. 

Où  croît  le  houblon,  le  climat 

oonvient  au  blé. 

Grosseur  de  noix. 
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LIMITE    SEPTENTRIONALE    DE   LA    PRODUCTION  DES 

CÉRÉALES,  ETC.— Siutc. 


CANADA    ET   AUTRES   PAYS. 


Céréales,  vU: 


Pav«. 


3 


(8 


!x 

S 


Fahren- 
heit. 


Renianiuew. 


Patates  . 


Canada . . 


«)  K;  0  128  31    0 


Navets Lai)onie , 

do        Canada . 


72 


Raisins . 
do 
do 


Autriche  . . 
Allemagne  . 
Canada .... 


53 

.jô4 
.51 


Pommes Eurojje  . 

do        Canada . 


64 

m 
(il 


0  0 
Ki  0  128  31  30 


0  0 
0  0 
0  0 101  30    0 

0  0  i 

à 

0  0 
50  0  125  25    2 


Juil. 
55-80 


Nouveau    Fort  de  Bonne- K.s])é- 

raiioe,  riv.  Mackenzie.  (Tro.s.ses 

connue  de.s  ceuf.'*  de  poule.    La 

j     temiiérature  donnée   est  celle 

I     observée  par  Franklin  en  juil- 

I     let,  ]82(J,  à   l'ancien   Fort  de 

15onne-Ks|)érance,  à  120  milles 

en  aval  du  nouveau  Fort.     La 

tenipi'rature    à    celui-ci    doit 

donc  être  plus  élevée. 

i  Au  n(  niveau  Fort  de  Bonne-  K8|)é- 
'  rance  en  mai,  juin,  juillet  et 
I  août,  le  soleil  luit  i)endant 
î  2,3it8  heiuvs  A  Ottawa  i)en- 
!     dant  1,805  heures. 


Sur   rAs.sinibH)ine,   au   nord   du 
i     Fort-Kllice. 


Au  Canada,  le  iKimmier  croît 
presfju'aussi  a\i  nord  que  le 
blé.  Les  juges  de  rexjiosition 
industrielle  de  Londres,  en 
1862,  déclarèrent  ((ue  les  i>om- 
mes  exhiW'es  et  venant  d'Ha- 
niilton.  Ont.,  "égalaient  les 
meilleures  de  tout  ])ays."  La 
Vallée  (le  TAnnaixilis,  Nou- 
velle-Ecosse, (la  Terre  d'Evan- 
géline)  est  renommée  [wur  la 
quantité  de  ]>omnies  qu'elle 
produit  et  i)our  leur  qualité. 
En  1889,  les  comtés  d' Annaixi- 
lis,  Kings  et  Hants  en  [irodui- 
sirent  300,000  barils.  Voir  la 
note.  * 


*  Note. — Hamilton  est  situé  iiar  le  43°  .54'  lat.  nord,  et  le  79°  57' long,  ouest,  à  372  pieds  au-dessus  de  la 
mer.  La  vallée  de  l'Annapolis  se  trouve  entre  les  latitudes  44°  45'  et  45  15'  nord  et  entre  les  longitudes  64^ 
et  66°  ouest. 
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CULTURE  DES  CÉRÉRALES. 

L'Europe,  sous  ce  rapport,  comprend  3  zones  parallèles  du  sud-ouest  au 
nord-est,  de  l'Athintique  aux  Monts  Durais. 

La  première  ou  la  zone  septentrionale  renferme  les  Iles  de  l'Océan  Arctique, 
l'Ecosse  et  ses  îles,  la  Norvi'ge,  la  grande  partie  de  la  Suède,  la  Finlande,  la 
Russie-nord  et  les  Monts  Ourals,  jusqu'au  59e  degré  de  latitude  nord.  On 
y  cultive  surtout  l'avoine. 

La  seconde  ou  la  zone  centrale  embrasse  l'Angleterre,  l'Irlande,  la  nord 
et  le  centre  d*  la  France,  l'Allemagne  et  la  Pologne.  Les  principaux  grains 
semés  sont  le  sarrasin,  l'orge  et  le  blé,  soit  généralement  ou  isolément,  ou 
mélangés  d'avoine  vers  le  nord  et  de  maïs  vers  le  sud. 

La  troisième  ou  la  zone  méridionale,  comprend  l'Espagne,  le  sud  de  la 
France,  l'Italie,  Carniole,  la  Grèce,  la  Turquie,  les  principautés  du  Daiuibe,  la 
Hongrie,  le  sud  de  la  Russie  et  la  Crimée.  Le  maïs,  et  en  plus  petite  quantité, 
le  blé,  sont  les  principales  semences. 

Voir  "Dictionnaire  général  des  sciences  tliéoriqiies  et  ai)i)li(iuée8  par  Deschanel  et  Foullon." 

MOIS   PENDANT  LESQUELS   ON  RÉCOLTE    LE  BLÉ  DANS  LES 

DIVERSES  CONTRÉES. 

Le  blé  se  cultive  presque  par  tout  l'univers.  On  le  récolte  presque  à 
chaque  jour  de  l'année.  Presque  tous  les  peuples  mangent  du  pain  de  blé. 
Cette  céréale  donne  lieu  à  un  commerce  immense  entre  les  diverses  nations. 
En  ce  siècle  de  vapeur  et  d'électricité,  l'on  n'a  plus  à  craindre  ces  famines  qui 
ravagèrent  autrefois  les  peuples,  le  transport  du  blé  étant  maintenant  si  facile. 


Janvier Australie,  Nou  v.-Zélande,  Chili,  République  Argentine. 

Février  et  mars Indes  Anglaises  et  Haute-Egypte. 

Avril Mexique,  Egypte,  Turquie  d'Asie,  Perse,  Syrie,  Asie 

Mineure,  Cuba. 
Mai Afrique-nord,    Asie-Centrale,    Chine,    Japon,    Texas, 

Floride. 
Juin Californie,  Espagne,  Portugal,  Italie,  Grèce,  Orégon, 

Louisiane,    Alabama,    Géorgie,   Kansas,   Colorado, 

Missouri. 
Juillet Roumanie,    Bulgarie,    Hongrie,    Autriche,    France, 

Ontario,  sud    de  la  Russie,   Nébraska,  Minnesota, 

Nouvelle- Angleterre. 
Août Angleterre,   Belgique,    Hollande,   Allemagne,   Dane- 
mark,    Pologne,     Québec,     Manitoba,     Colombie. 

Anglaise,  Territoires  du  Nord-Ouest. 

Septembre Nord  du  Canada,  Ecosse,  Suède,  Norvège. 

Octobre Nord  de  la  Russie. 

Novembre Pérou,  Afrique  du  Sud. 

Décembre Birmanie. 


H 


P»A.RTIE    VII. 


BASSIN    DE    LA    MACKEXZIE 


ET 


CHAINE  DE  LACS  ET  DE  RIVIKRES  DU  NORD-OUEST. 


l  M  L\  RIÏIÈRE  ïlll]\'  Eî  mm  \\l  m  SÏ-,I£.W. 
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RÉGION  DE  LA  RIVIÈRE  MACICENZIE. 

Lors  (le  la  session  de  1888,  le  Sénat  chargea  un  comité  spécial  de  s'enquérir 
de  la  valeur  de  cette  partie  de  la  Puissance,  au  nord  des  eaux  delà  riviëre  Saskat- 
cliewan,  à  l'est  des  Monta<rnes  Rocheuses  et  à  l'ouest  de  la  Baie-d"Hudson, 
et  de  se  renseigner  sur  le  Bassin  de  la  Grande  rivière  Mackenzie,  sur  ses  cours 
d'eau  et  lacs  navigables,  les  côtes  de  la  mer,  sur  les  terrains  propres  à  l'agri- 
culture, aux  pâturages,  les  pêcheries,  forêts  et  mines  de  cette  contrée. 

Le  rapport  de  ce  comité,  présenté  par  son  président,  l'honorable  John 
Shultz,  M.D.,  le  2  mai  1888,  contient  les  conclusions  suivantes  : 

NAVIGATION. 

1.  La  superficie  de  la  Région,  embrassée  par  l'enquête,  est  d'un  million 
deux  cent-soixante  mille  milles  statutaires  carrés,  sans  compter  les  îles  de 
l'Archipel  Arctique. 

2.  Le  littoral  de  l'Océan  Arctique  et  de  la  Baie-d'Hudson,  mesure  près  de 
5,000  milles  à  part  les  anses  et  les  baies  profondes. 

3.  Plus  de  la  moitié  est  facilement  accessible  aux  pêcheurs  de  baleines  et 
de  phoques. 

4.  Le  littoral  navigable  des  grands  lacs  de  cette  Région  a  près  de  4,000 
milles  de  développement  et  la  sui'perticie  totale  de  ces  lacs  dépasse  pi'obable- 
ment  celle  de  la  chaîne  des  grands  lacs  canadiens-américains  de  l'est. 

5.  La  navigation  fluviale  embrasse  un  parcours  d'environ  2,750  milles, 
dont  1,390  sont  praticables  pour  des  propulseurs,  qui,  avec  leurs  barges  peuvent 
porter  300  tonneaux  ;  les  autres  1,360  milles  ont  une  épaisseur  d'eau  suffisante 
aux  vapeurs  de  mer  d'un  léger  tirant. 

6.  Il  existe  une  route  navigable,  longue  d'environ  6,500  milles,  par  iac» 
et  par  rivières,  où  Ton  ne  rencontre  que  deux  interruptions. 

7.  Celles-ci  se  rencontrent  sur  la  rivière  du  Grand  lac  des  Esclaves  et  sur 
la  rivière  Athabasca  ;  la  première,  est  aujourd'hui  tournée  par  une  route  de 
charrette,  longue  de  20  milles  partant  du  Fort  Smith,  et  gagnant  le  nord,  en 
suivant  le  cours  de  la  Grande  rivière  des  Esclaves,  la  seconde,  sur  l' Athabasca, 
longue  de  70  milles,  offre  une  navigation  douteuse,  en  amont  du  Fort 
McMurray,  en  aval  duquel  elle  est  praticable  à  la  descente  seulement  et  pour 
des  bateaux  plats  ou  chalands,  et  qu'on  pourrait  racheter  au  moyen  d'une 
route  de  charrettes  d'environ  50  milles  ;  mais  eu  améliorant  les  rapides,  on 
pourrait  rendre  toute  la  rivière  navigable. 

8.  Toute  cette  route  fluviale  pourrait  se  relier  à  Victoria  et  Vancouver, 
par  des  bateaux  à  vapeur  convenables,  passant  par  l'embouchure  de  la 
Mackenzie,  l'Océan  Arctique,  le  détroit  et  la  Mer  de  Behring  ;  déjà,  l'on 
communique  au  sud  avec  les  eaux  navigables  de  la  Saskatchewan,  au  moyen 
d'une  route  de  charrettes  de  90  railles,  entre  le  débarcadère  Athabasca  et 
Edmonton. 

TERUES  ARABLES  ET  PATURAGES. 

Etendue  probable 
en  milles  carrés. 

Convenables  à  la  culture  des  pommes  de  terre 656,000 

de  l'orge 407,000 

"  du  blé 316,000 
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On  estime  la  superficie  des  pâturages  à  860,000  niillee,  dont  20,00''  sont 
en  prairies  découvertes,  parsi-mées  de  (jneUiues  bosquets  d'arbres  ;  le  reste  du 
terrain  est  pinson  ni  ms  boisé.  On  peut  estimer  à  27-1,000  milles  l'étendue 
des  terrains  arables,  y  compi-is  les  prairies. 

Les  fleurs  de  printemps  et  les  bourgeons  des  arbres  à  feuilles  caduques, 
paraissent  aussi  tôt  au  nord  du  Grand  lac  des  Esclaves  qu'à  Winnipeg,  Saint- 
i'aul,  Minneapolis,  Kmgston  et  Ottawa,  et  plus  tôt  sur  la  nvii're  de  la  Paix,  la 
rivière  aux  Liarda  et  sur  quelques  autres  utHnents,  h  l'ouest  de  la  Mackenzie, 
où  le  climat  ressemble  à  celui  de  l'Ontario  occidental. 

PÊCHERIES,  FORÊTS  ET  MINES. 

D'après  les  témoignages  reçus  par  le  comité,  la  quantité  de  poisson  de 
mer  et  d'eau  douce  que  renferme  cette  Région,  est  suffisante  pour  alimenter 
une  grande  partie  du  continent  nord-américain. 

La  surface  boisée  renferme  des  bois  propres  à  la  construction  des  maisons, 
navires,  ap])areils  de  mines,  cliemins  de  fer  et  ponts,  en  quantités  qui  i-xcèdent 
les  besoins  du  pays. 

Relativement  aux  mines  de  cette  région,  on  connaît  peu  celles  qui  sont 
situées  à  l'est  de  la  rivière  Mackenzie,  et  au  nord  du  Grand  lac  des  Esclaves. 
Sur  le  côté  ouest  de  la  rivière  Mackenzie,  et  dans  le  voisinage  des  sources  de 
ses  atiiuents,  tels  que  les  rivières  l'eel,  aux  Liards  et  de  la  l'aix,  on  estime  la 
superficie  du  terrain  aurifère,  de  150,000  à  200,000  milles  carrés.  On  trouve 
de  l'argent  sur  le  haut  de  la  rivière  aux  Liards  et  sur  celle  de  la  Paix,  et  du 
cuivre  sur  la  rivière  de  la  Mine-de-Cuivre,  qui  pourrait  être  reliée  à  un  bras 
oriental  du  Grand  lac  de  l'Ours  au  moyen  d'un  chemin  à  lisses  long  de  40 
milles.  Il  existe  notoirement  des  gisements  de  fei-,  graphite,  ocre,  argile  à 
brique  et  à  poterie,  mica,  gypse,  pierre  calcaire,  grès,  sable  à  verre  et  h  moules 
et  d'asphalte.  La  superficie  pétrolifère,  le  long  de  l'Athabasca,  de  la  Grande 
rivière  des  Esclaves,  du  Petit  et  du  Grand  lac  des  P^sdaves,  et  de  la  rivière 
Mackenzie,  est  si  étendue,  qu'il  est  permis  de  croire  qu'elle  est  la  plus  grande 
en  Amérique,  sinon  de  tout  le  monde,  et  qu'elle  su[)pléera  aux  besoins  de  la 
majeure  partie  du  continent  nord-américain,  et  qu'on  expédiera  l'huile  en 
Angleterre  par  le  Port  de  Churchill  ou  quelqu'autre  port  plus  septentrional 
delà  Baie  d'IIudson.  Le  comité  recommanda  de  réserver  une  étendue  de 
40,000  milles  carrés  de  la  superficie  à  pétrole,  entre  le  lac  Athabasca,  la  rivière 
de  la  Paix  et  le  Petit  lac  des  Esclaves.  Les  dépôts  de  sel  et  de  soufre  sont 
moins  étendus,  mais  le  sel  se  présente  tantôt  sous  forme  crystalline  et  aussi 
pur  que  le  meilleur  sel-gemme,  tantôt  dans  des  sources  fortement  saturées, 
tandis  que  le  soufre  existe  à  l'état  de  pyrites.  On  trouve  aussi  de  grands 
gisements  de  houille  et  de  lignite  dans  le  bas  Mackenzie  et  ailleurs.  (  )n  n'a 
pas  encore  fait  d'explorations  scientifiques  au  nord  du  Grand  lac  des  Esclaves. 

Aujourd'hui,  les  pelleteries  constituent  le  principal  commerce,  et  cette 
Région  est  la  seule  qui  puisse  fournir,  eu  quantité  ces  articles  à  l'univei's. 

La  population  sauvage  est  éparse,  n'a  jamais  vécu  en  rassemblements 
nombreux  et  elle  est  paisible. 

D'après  les  dires  îles  témoins,  les  distances  qui  séparent  les  eaux  navigables 
du  Bassin  de  la  Mackenzie  des  côtes  est  et  ouest  de  la  mer,  et  des  rivières 
navigables,  et  des  chemins  de  fer  du  sud  et  du  sud-est,  sont  les  suivants  : — 

De  la  tête  du  Grand  lac  des  Esclaves  à  la  tête  de  l'Austî  de  Chesterfield, 
320  milles  ;  de  la  tête  du  lac  Athabasca  au  l'ort  de  Churchill,  440  milles  ;  du 
Fort-McMurray,  au  confinent  des  rivières  à  1" Eau-Claire  (Clearvvater  river)  et 
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Athabasca,  en  aval  dos  70  railles  de  iiavig-ation  dangereuse,  aux  points  suivants, 
sur  la  Saskatc'hevvan,  savoir  :  Prince- Albert,  300  milles;  Fort-Pitt,  220  milles  ; 
Victoria,  17'J  milles  ;  Edmonton,  225  milles  ;  de  Calgary,  sur  le  chemin  de  fer 
Canadien  du  Pacifique,  au  débarcadère  Atbabasca,  sur  la  rivicre  Atbabasca, 
250  milles  ;  de  la  tête  du  Petit  lac  des  Esclaves,  à  Peace  River  Landing,  sur  la 
rivière  de  la  Paix,  65  milles  ;  de  Ilazleton,  sur  la  rivière  Skeena,  h  la  Passe  de 
la  rivière  de  la  Paix,  150  milles  ;  du  Fort-Mumt'ord,  sur  la  rivière  Stikeen,  au 
Fort-aux-Liards,  sur  la  rivière  aux  Liardrf,  370  milles. 

Le  comité  fit  observer  que  la  surface  du  pays,  sujet  de  cette  en<iuete, 
occupe  une  étendue  qui  excède  celle  de  l'Australie,  ou  celle  des  deux  tiers  de 
l'Europe,  en  comptant  une  partie  des  Iles  Britanniques,  la  Xorvège,  la  Suède, 
le  Danemark,  l'Allemagne,  l'Autriche,  et  une  partie  de  la  France  et  de  la 
Russie. 

RIVIÈRE  MACKENZIE. 

La  première  descente  de  cette  rivière  a  été  faite  par  Alexander  Mackenzie, 
qui  avait  été  commis,  pendant  8  ans,  au  poste  de  traite  de  Chipewyan,  sur  le 
lac  Athabasca. 

Il  laissa  le  fort,  le  3  juin,  1789,  descendit  la  Grande  rivière  des  Esclaves, 
atteignit  le  Grand  Lac  du  même  nom,  le  9,  et  la  rivière  Mackenzie,  le  29  ; 
il  dépassa  l'embouchure  de  la  rivière  du  Grand  lac  de  l'Ours,  le  5  juillet  et 
toucha  l'Ile  à  la  Baleine,  à  l'embouchure  de  la  Mackenzie,  sur  la  mer  Polaire, 
le  15  juillet.  Durant  son  trajet,  il  rencontra  de  nombreux  campements  de 
sauvages  qui  refusèrent  de  l'accompagner  à  la  mer,  par  crainte  des  Esquimaux 
qui  vivaient  sur  les  côtes. 

Les  divers  forts,  à  partir  de  Chipew^'an,  en  descendant  la  Mackenzie 
jusqu'à  la  mer,  semblent  n'avoir  pas  existé  lors  du  passage  de  Mackenzie,  en 
1789.  Il  paraît  qu'ils  ont  été  bâtis  antérieurement  aux  deux  expéditions  de 
sir  John  Franklin,  1819  à  1822,  et  1825  à  1827,  à  l'exception  du  Fort  de 
Confidence  érigé  en  1825,  par  sir  John  Richardson,  un  des  compagnons  de 
Franklin,  à  l'extrémité  nord-est  du  Grand  lac  de  l'Ours,  et  du  Fort  de  l'En- 
treprise, construit  en  août  et  septembre,  1820,  par  Franklin  lui-même,  durant 
sa  course  à  la  Rivière  de  la  Mine-de-Cuivre. 

Les  compagnies  de  la  Baie  d'IIudson  et  du  Nord-Ouest  bâtirent  des  forts 
en  opposition  l'une  à  l'autre,  jusqu'à  leur  réunion  en  1826-27. 

Franklin  descendit  la  Mackenzie  jusqu'à  son  embouchure,  en  1825,  et  la 
remonta  pour  hiverner  à  un  fort  que  la  Cie.  du  Nord-Ouest  avait  construit  au 
pied,  ou  à  l'extrémité  ouest,  du  Grand  lac  de  l'Ours,  et  que  l'on  nomma 
Fort  Franklin. 

Il  descendit  une  deuxième  fois  cette  rivière,  le  24  juin,  1826,  accompagné 
de  ses  assistants  Back  et  Richardson.  De  son  embouchure,  il  se  dirigea,  sur 
deux  chaloupes,  vers  l'ouest,  en  suivant  la  côte  de  la  mer  Polaire,  jusqu'à  "Icy 
Reef";  Richardson,  de  son  côté,  avec  deux  chaloupes,  procéda  vers  l'est, 
jusqu'à  l'embouchure  de  la  rivière  de  la  Mine-de-Cuivre. 

Franklin  revint,  parla  Mackenzie,  au  Fort  Franklin,  le  21  septembre,  1826. 

Richardson  revint  au  même  fort  par  la  rivière  de  la  Mine-de-Cuivre,  et  ic 
portage  à  l'extrémité  est  du  Grand  lac  de  l'Ours,  le  1er  septembre,  1826. 


(Pour  plus  de  renseignements,  voir  i)artie  IV — Les  trois  expéditions  de  Franklin.) 
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RIVIÈRE  MACKENZIE. 

* 

La  larsfeur  moyenne  de  la  Mackonzie,  à  partir  du  Fort  Simpson,  jusqu'à 
l'0c4an  Arctique,  est  de  Ij  mille. 

Sa  profondeur,  k  l'embouchuro.  dans  l'océan  est  de  16  h  27  brasses. 

En  amont,  dans  ses  parties  les  plus  basses,  7  à  8  pieds. 

Sa  plus  l'troite  larii^eur  est  de  i  mille,  et  sa  plus  grande  de  3  à  4  milles,  là 
où  elle  renfemie  des  îles. 

De  l'embouchure,    sur  l'Océan   Polaire   au   Fort  de 

Bonne-Espérance,  on  estime  la  distance  à  prts  de  310  M.  stat. 

l)e  là  au  Fort  Simpson 484  do 

De  là  au  Fort  de  la  Résolution 324"5  do 

Total 1-118-5 

Il  existe  des  rapides  près  du  Fort  Bonne-Espérance,  environ  310  milles  en 
amont  de  son  embouchure,  mais  on  peut  y  passer  les  chalou])es  à  la  cordelle 
sans  les  déchariirer. 

Juin,  juillet  et  août  sont  généralement  chauds,  et  marqués  par  quelques 
tempêtes  de  tonnerre  et  des  orages  ;  les  nuits  sont  froides  ;  les  pluies  d'été 
commencent  vers  le  1er  mai  ;  la  neige  tombe  vers  le  10  octobre  ;  la  glace  se 
forme  sur  la  rivière,  vers  le  même  temps,  et  la  débâcle  a  lieu  vers  le  1er  juin. 

Arbres  fgrestieks. — Merisier,  peuplier,  sapinsj  pruche,  pin  et  saule  rouge. 

Minéraux. — Terre  rouge,  soufre,  charbon,  sel,  terre  blanche,  pierre 
calcaire,  minerai  de  fer,  grès. 

Plantes. — Fraises,  framboises,  atocas,bluets,  lichens  ou  trippe  de  roche, 
thé  sauvage. 

Gibier  À  poil. — Le  long  de  la  Mackenzie  et  de  la  rivière  Athabasca, 
habitent  le  castor,  la  martre,  le  renard  argenté,  le  loup-cervier.  la  loutre,  le  renard 
croisé,  bleu,  rouge,  le  musquash  ou  rat-musqué,  le  vison,  l'ours  noir  et  brun, 
le  loup,  le  carcajou  ou  glouton,  l'orignal,  et  le  lièvre.  Les  animaux  qui  four- 
nissent la  viande,  sont  le  castor,  l'ours,  l'orignal,  et  le  lièvre. 

Le  long  des  côtes  de  l'océan,  on  rencontre  le  bœuf  nmsqué  et  le  renne. 
Voir  la  liste  des  fourrures  vendues  à  Londres,  en  1887,  et  de  celles  reçues  à 
Montréal,  en  1887-88-89,  sur  la  page  suivante. 

Gibier  À  plumes. — La  vallée  de  la  Mackenzie  abonde  en  gibier,  tels  que 
perdrix  de  bois,  perdrix  blanches,  oies  de  toutes  sortes  (printemps  et  autonme) 
grues,  "  oies  blanches,"  cygnes,  et  canards  ;  les  canards  et  les  outardes  se 
montrent  au  milieu  de  mai  et  disparaissent  au  commencement  d'octobre. 

Poisson. — Le  poisson  consiste  surtout  en  loche,  poisson  blanc  et  une  espèce 
inconnue,  qui  ressemble  au  saumon,  d'un  poids  de  10  à  12  livres,  quelc^uefois 
de  30  à  40  ;  les  lacs  voisins  abondent  en  poisson  blanc  et  en  truite. 

CÉTACÉS  — Le  long  des  côtes,  les  phoques,  marsouins  et  baleines  sont  nom- 
breux. 

Les  bateaux  à  vapeur  peuvent  naviguer  sur  la  rivière,  du  1er  juillet  au  1er 
octobre.  • 
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RÉ.JION  DE  LA  RIVIÈRE  MACKENZIE. 

PELLETERIES  DU  NORD,  VENANT  SURTOUT  DU  BASSIN  DE  LA  MACKBNZiK. 

Capture  d'une  année,  mise  en  vente,  en  1887,  à  Londres,  par  la  compagnie  de 
la  Baie-d'IIudson,  et  par  C.  M.  Lampson  et  Cie,  commissionnaires  de 
plusieurs  marchands  de  fourrures  de  l'Amérique  Britannique  du  Nord. 


Ksjièce. 


Blaireaux 

Ours  [âv  toute»  sortes). 

Castors 

Hermine 

F.'-kaiis    


Renards,  bleus  .... 

(io        croisés. . . 

do        gris 

do        rouges.. . . 

do        ai-gentés . 

do  1  lianes. .  . 
Chiens  de  prairies  . 
Phoques  à  crinière. 


Nombre. 


3,73!) 

15,942 

104,27!» 

4,llti 

7,192 

1,440 

«,7«5 

31,r)!»7 

85,022 

l,!Ki7 

10,257 

2!»0 

13,478 


Ksiwce. 


Louiw-cervier» 

Martres 

Visons 

B(eufs-n:u8riués 

Musquash  (rats-mus(inés) 
(lo        extra-noirs. .  . 

Loutres 

Lièvres 

Martres-Zibelines    

Putois 

Cygnes.      .    

Loups 

Carcajous  ou  gloutons  ... 


Nombre. 


14,520 

!W,342 

376,223 

198 

485.3«)8 

1.3,!»44 

14,43!» 

114,821 

3,517 

682,794 

57 

7,15«) 

1,581 


2, 


On  peut  se  faire  une  idée  delà  grandeur  et  de  l'importance  du  commerce 
des  pelleteries  en  examinant  le  tableau  suivant  qui  représente  le  nombre  de 
peaux  reçues  à  l'entrepôt  de  la  compagnie  de  la  Baie-d'Hudson,  à  Montréal, 
durant  les  trois  dernières  années.  Ces  chiffres  ont  été  généreusement  fournis 
par  le  gérant  de  la  compagnie,  k  Montréal. 


E^pèce. 


Ours 

Castor». . .   

Pékanrs 

Renards 

Loups-cerviers 

Martres   

Visons   

Rats-niu.squés  (niusquash) . 

Loutres    

Putois 

Carcajous  ou  gloutons. .  .. 


Nombre  de  j»eaux. 


1887. 


1888. 


1389. 


Totaux . 


1,3!>!» 

1,.528 

2,037 

22,848 

22,174 

18,787 

1,1!I7 

1,120 

1,377 

66!» 

',5(i 

1,150 

2,(«)5 

3,830 

4,107 

19,2(i4 

18,i)86 

l(i,708 

10,002 

7,757 

6,420 

81,103 

74,572 

55,285 

2,768 

2,550 

3,010 

228 

420 

478 

24 

21 

27 

142,157 


133,714 


10!»,386 


Il  est  facile  de  constater  que  la  quantité  des  pelleteries  diminue,  quoique 
les  peaux  reçues  pendant  ces  trois  années,  forment  un  total  de  385,257,  et  il 
semble  évident  qu'une  mesure  semblable  à  celle  proposée  par  le  comité,  du 
sénat,  devrait  être  adoptée,  atin  de  prévenir  l'extinction  graduelle  des  princi- 
paux animaux  à  fourrures,  si  les  moyens  suggérés  sont  praticables. 


(Voyez  l'Annuaire  Statistique  de  1889,  du  dépt.  de  l'agriculture,  Ottawa.) 
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RÉGION  DE  LA  RIVIÈRE  MACKEXZIE. 
Ouverture  et  fermeture  de  la  navigation. 

FORT  McMlRRAY     Latitude  m"  40'. 


Année. 


DéUcle. 


Preiiiière  glacf  flottante. 


Foniiiition 

du  |Mint 

«ur  la  rivitT»'. 


1878 
1879. 
1880. 
1881. 


1882 

i8as 

1884. 
1885. 


188(5 

1887. 

1888. 


18  avril i27  octobre Vas  d'oltservat. 

Piis  d'observation..  !2(î      do      ler  novenil)re. 

2  mai     14  novembre l*a.s  d"ol)servat. 

21  avril |14  octobre. — La    rivière  devint  entièrement  libre 

de  jrlaces,  jiuis  la  glace  flottante  we  reforma,  le 

I     pont  |irit  et  la  rivière  était  congelée  le 12  noveml>re. 

:1er  novembre 8        do 

30octobre H)        do 

1 18      do     .  28  octobre. 

23       do      La  rivière  devint  entièrement  libre  de 

j     glace,  jmi.s  la  glace  flottante  He  reforma,  le  (Kjnt 

j     prit  et  la  rivière  était  congelée  le 13  novembre. 

4  novembre 14        do 

22  (Xîtobre :24  octobre. 

3  novembre    19  novembre. 


24  do 

2.5  do 

27  do 

9  do 


16    do 

27    do 

4  mai 


RÉGION  DE  LA  RIVIÈRE  MACKENZIE. 

Ouverture  et  fermeture  de  la  navigation,  etc. 

FORT  SIMPSON-  Latitude  01"  52'  N. 


Année. 


I)él)âcle . 


Première  glace  flottante. 


Fonnation  du  |)ont 
«ur  la  rivière. 


1870 14  mai 4  novemi>re 


1877. 
1878. 
1879. 
1880 


8  do 
8  do 
3  do 
7  do 


1881 13  do 


1er      do         ,28 

1(J  octobre i2() 

12  novembre |20 

2  do  2« 

12  octobre 18 


1882. 


1883 lerdo 


do 1er  novembre. 


30 


novembre, 
do 
do 
do 
do 
do 
do 


1384. 

1880 
1880. 


12  do 
2  do 

13  do 


2i)  octobre.  La  i^reniière  glace 
se  montra  le  1er  novembre 
.sur  la  rivière  Mackenzie.  .  20 

11  octobre 18 

28      do         20 

13      oo       


do 
do 
do 
do 


Les  dates  de  la  débâcle  de  la  glace  sur  la  Mackenzie,  en  amont  de  la 
riviëre-aux-Liards,  pour  les  mêmes  années,  sont  les  suivantes  : — 


1871) 

Non  donné 

19niai 

17  do 

1882 

1883   

1884 

188.'>. 

20  mai. 

5  do 
14  do 

7  flo 
27  do 

1877 

1878 

1879 

19  do 

1880 

1881 

19  do 

19  do       

1880 

140 


La  (li'bâcle  de  la  rivière  se  fait  quelque  temps  avant  celle  du  lac,  oii  la 
glace  tlotte  et  séjourne  quelques  journ  avant  sa  descente  à  la  riviëre.  En  1888, 
le  lac  ne  fut  libre  que  pondant  le  mois  de  juillet,  et  encore  le  bateau  h  vapeur 
eut-il  de  la  ditHculté  à  se  rendre  au  Fort  Smith  ;  ce  fut  ce[»endant  un  fait 
extraordinaire  Rëgle  générale,  la  navigation  sur  le  lac  s'ouvre  à  la  tin  de 
juin.  Au  Fort  McPberson,  sur  la  riviÎTc  réel,  la  débâcle  n'est  pas  générale- 
ment faite  avant  le  1er  juin.  Sur  le  lac  Athabasi-a,  elle  se  fait  un  peu  ]ilus  tôt  que 
sur  le  Grand  lac  des  Esclaves,  mais  cet  état  de  choses  n'atfecte  ]>as  la  navigar 
bilité  de  la  Mackenzie  que  l'on  ne  peut  atteindre  que  lorsque  le  Grand  lac  des 
Esclaves  est  libre. 


RÉGION  DE  LA  RIVIÈRE  MACKEXZIE. 
Ouverture  et  fermeture  de  la  navigation,  etc. 

NOirVEAU  FORT  NORMAN-  Latitude  (Î4   54  3"  N. 


Pont. 


Rupture  (le  higliice.         Première  neige. 


1H72 Non  donnée 28Hei)teinl)re. 


187.3. 


17  mai l»S 


(lo 


1H74 25  (lo 

1875 


15  octobre 


Pont  sur  lii  rivière. 


()o 
do 


il3 

118 
!22 
120 
'22 

7 

14 

24     d<i 


do 
do 
do 
do 
do 
do 
do 


24  do    Non  donné  . . 

187(> r.t  do    lOoctohre.    . 

1877 12  do 25 . septembre 

1S78 Non  donnw' 28        do 

187!t !)  mai     3  cKtobre  . . . 

1880 22  do    7      d 

1881 Non  donnée 2 

1882 14niui <J 

1883 11  (lo    La  rivière    ne 

fut  libre  ([ue   le   28 

mai !<      do 

1884 28  mai Reste    d( 

])erdu  . 

1885 Pa.s  enregistrée Pas  enregistrée iPas  enregistrée. . 

188li do  do 

1887 24  mai 23  septembre 

1888 1!»  do   


7  octohi-e |8  novembre. 

21    do     112      do 

2  novembre jlS      do 

23  octobre !!l        do 


!l        do 
Non  donné. 
17  novembre. 

do 

do 

do 

do 


II2 
12 
14 


registres! 


10      do 


I*iis  enregistré. 

18  octobre 13  n()veml)re. 

)        do        8        do 
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RÉGION  DE  LA  RIVIÈRE  MACKENZIE. 


l'OFl'LATloN  HAUVA<;K. 


PlacfH. 


Kt-Holution,  (JranH  lac  de«  Kwlavfi* 

Kort-Sniith,  Ki vièrc  du  (  irand  lac  deH  EaclavfH    

('hil>ewyaii,  Lac  AtlialtaMca 

Fond  (lu  littc  do  

Vermillon,  Rivière  du  la  Paix 

McMurray,  confliient  <h«  rivières  AthalmHca  et  h  rKau-clairp(Clearwat«»r) 

Total 


Total. 


300 
200 

Mn 

2.% 
300 

150 


1,700 


POPULATION  BLANCHE. 


Places. 

H  mimes. 

2 

lï 

8 

2 

7 

5 

14 

13 

8 

r> 

Femmes. 

(JarçtmH. 

Filles. 

Totaux. 

Ram^urt  House,  Région  de  la  Rivière  Yukon  . . . 
La  Pierre  House  et  Fort  McPherson 

1 
6 
4 
2 
4 
3 
6 
14 
4 
4 

1 

12 
6 
1 
4 
5 
9 
8 
8 
9 

2 

9 
8 
4 
6 
3 
10 
7 
6 
8 

6 
38 

Bonne- Esiiérance,  Réffion  de  la  Riv.  Mackenzie. 

Norman                                         do 

Liard,  Rivière  aux  Liards          do 

Nelson               do                       do 

Simpson                                         do 

Providence                                      do 

Rae                                                 do 

Big  Island  (Grosse-Ile)                do 

26 
9 
20 
IH 
39 
42 
26 
26 

Totaux 

75 

48 

63 

62 

24S 

SAUVAGES. 


Rampart  House  (Poste  de  Trait»)   

La  Pierre  House            do                 

80 
36 
93 

178 
74 
46 
44 

130 
92 

128 
80 

68 

41 

87 

142 

76 

47 

42 

136 

106 

147 

100 

73 

25 

95 

132 

58 

75 

66 

124 

142 

188 

80 

65 

2« 
(b 

131 

46 

48 

57 

110 

116 

1.52 

!» 

286 
141 

McPherson                                    Fort 

Good  Hope,  Bonne-Espérance    do     

Norman                                           do  

Liard                                                do     

Nelson             *                                do  

351 
.583 
2.54 
216 
209 

Simpson                                           do 

Providence                                      do  

Rae                                                   do  

Esquimaux  k  McPherson  

500 
4.56 
015 
350 

Totaux 

981 

992 

1,058 

930 

3,9«il 
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DE  MONTREAL  X  L'EMBOUCHURE  DE  LA  MACKENZIE, 
SUR  L'OCftAN  ARCTIQUE. 

Route  actuellk  par  lo  cliornin  de  fer  Canadien  du  Pacifique  jusqu'à  Calgary, 
de  là  par  voiture  jusqu'à  Edmoiiton  et  le  dëbarcad«'re  Athabasca,  puis  par 
eau. 


Situation. 

MlLLKH  .STATITAIKKM. 

Lieux. 

Voiture. 

Chemin 
de  fer. 

Chalou- 

(York 
fiofttii; 
ou  |>or- 
tagen. 

Bateaux 

à 
vajHair. 

Dintance 
totale  de 
Montréal. 

Montn*al 

Fleuve  Saint-Laurent .    ... 
District  AllK-rta,  T. X.O.  .    .. 
Rivièrti  Sankatciiewan-Nord. 
T.imie  flireote.  17'J  niilleti. .  . 

Caliyary 

Kdiiioiittm 



l!Ni 

2,264 

2,264 
2,460 
2,666 

Dél»arca<l»'rf  AthaltHMoa Rivière  Athaliaxcu. 

Liiriie  droite.  S(i  inilleH 

96 

(îraiids  KnpideH 

Fort  McMurray 

Lao  AthahaHca 

Fort  Chi|)ewvan     

Portage  «lu  tort  Hniith 

Fort  Smith, ail  i)ie<i(lu  Portajife 
Fort  de  la  ReHolution  c6té  «ud 
du  (Jrand  lac  deH  Enclave». 
Ext.  ().  dudraiid     do 
Fort  de  1»  Providence 

Rivière   AthaltaNca   

168 

5 
102 

190 
121 

40 

li>8 
134 

180 

02 
160  4 

8-8 
214-6 

28  0 
67  0 

2,724 
2,807 
2,996 
.%001 
3,103 
3,117 

3,307 
3,428 

3,474 

3,632 
3,766 

3,946 
3,946  2 
4,10«î-ti 
4,115  4 
4,330  0 

4,3.58  0 

(lo                  

1 

83 

do                  

Lac  AthaliaHca,  cAté  n<»rd   . . . 



Riv.  (îrand  lac  de»  KHclaves. . 

do               cAté  oueMt . . 

14 

!          1 

do                            ' 

(  Jrand  lac  <leH  EsclaveH ' ! 

Entre  le  lac  au  Ca«tor  et  le 
Petit  lac  deH  Esclave»,  sur 
la  Mackenzie 

F^ort  Simpson Sur  une  Ile  au  confluent  des 

Hiv.aiix  T.iiardHet  Mackenzie 

FortWrigley 

Fort   Norman,   22  milles  en 

aval  de  l'ancien  Fort .   

Riv.dud.lacdel'Ours.côtéest 

RampartH    ...    .... 

Nonv.  Fort,  Bonne-E»i)érance 
Rivière  Rouge,  côté  ouent.. . . 
Confluent  de  la  rivière  Peel.  . 

Rivière  Mackenzie 

do                  1 

do                       

do                       

do                       

do                       

32  milles  en    aval    du    Fort 
McPherson 

Embouchure  de  la  Mackenzie 

Mer  Polaire 

4,425  0 

Totaux 

292 

2,264 

97 

1,772  0 

4,425.0 
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DISTANCES  COMPARATTVKS,  DE  WTNNIPEG  À  LIVERPOOL, 

ANGLETERRE. 


RinitfN. 


Winiiii>r(f  k  Ift  Factr>n'ri«'  de  York,  ou  (>nilKMichiiri'  d»*  la  rivii-r»"  N'ulw'»-   mir 

l<i  oi'iH'  oiitHt  (If  lii  l'mu-  iriluilMiii 

Fiictorcru' <lf  York,  Il  rilf  l)i«KfN,   |)»''troit  d'HiulMon 

Di'tniit  (l'Mudwin  it  r.Vtliiiitii|iif,  à  l'i'Xtri'iiiiti'  mid  di-  l'Ili'  dr  lu  Kt'mihition 
Miir  la  rivi'  iiurd,  ou  au  ('ap  Chudlt'JKlii  "Ur  la  rive  M\id,  d<-  rfUiliouL'hure 
du  «It'troit,  ilan»  !'<  kV-an    

Détniit  d'HudHon,  Ji  travern  l'AtUiitùiue,  A  LivHr|Kx)l,  Anglftenf 

•Total— Winnijiejf  4  Livfr|Miol,  rUt  Factorerie  du  York,  liaie  il'Hiuliwm 

WinnijK'ff  à  (/ut-lx-c,  j>ar  cticiiiin  df>  f»T  Oan.  du  PiMifi<iut<,  dirw;tenn*nt  vid 

nu-'conU'infnt  di'  Ht-Murtin,  «aiin  pimwr  |>ar  Moiitri'id 

Qut-liKc  à  Liver|KK)l,  riVÎ  l)étroit  de  Helle-Il»- 

tTotal—  WinniiJeg  à  Liveri>(H)l,  rirf  (^uéV)ec-  -Route  dV-té 

Winniiietf  i\  Montréal,  ri<i  chemin  de  fer  Can.  du  Paeifique 

Montréal  à  St-.lean,  Nouveau- BruuHwick,  liâ  la  Ligiie  Courte,  Sherbr«K>ke 

et  Mattawninkeag 

8t-Jean  à  Liver|><H>l 


Total — Winni|»eg  à  Liverpool,  via  St-Jean,  Nouveau-BruiiHwick- 
Route  d'hiver 


MilleH  M  die» 

iltat\ltuireH.      gé-ogTa|>hli|UeH. 


030 
2.162 

«i-il 
A47 

434 

l.HTft 

4.042 

3,fti)7 

1,5«!» 
3,067 

l,36t 
2,6»il 

4,«i36 

4,022 

1,423 

4H1 
3,112 


1,2!U 

417 
2.700 


5,010 


4,351 


•  La  baie  et  le  détroit  d'Hudson  wnit  généralement  navigables  dvi  15  juillet  au  15  octobre.     Août  et 
ëeptenibre  nont  les  meilleunt  moi«  |Hmr  naviguer  «ur  le  détroit. 

t  Pour  la  route  vùî  Cap  Race,  ajoute/.  1H2  milles  utatutaireti,  qui  égalent  158  millex  géographique». 


DESCRIPTION 


DES 


PRINCIPAUX  LACS  ET  FORTS   OU  POSTES  DE  TRAITE 


DANS   LES 


TERRITOIRES  DU  NORD  DU   CANADA. 

{Par  ordre  alphabétique.) 


10 
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LAC  ABITIBL 

A  MI-CHEMIN  ENTRE  LE  LAC  NIPISSIN(i  KT  LA  BAIE  JAMES. 

Par  la  latituck"  48^=  38'  à  40°  X.  et  lu  longitude  78°  25'  à  80°  20'  0.,  à 
245  \nv(h  au-ilcssiis  du  lac  Témiskaniing,  ot  857  pieds,  supitose-t-on,  au-dessus 
de  Fonde  luan'e,  à  Trois-Rivières. 

Mission  eatlioli(ine  Romaine  dans  le  vicariat  apostolique  de  Mijjr  Lorrain. 
Le  rév.  J.  M.  Xédelee,  O.^LL,  visite  ce  jtoste. 

Sauvages — 7  familles,  renfermant  24  persomies  en  tout,  le  long  de  la 
riviî^re,  et  80  familles,  contenant  820  ]>ersonnes,  résidant  dans  le  voisinage 
du  lae. 

Les  terres  autour  du  lac  sont  argileuses  et  planes,  sans  collines  vers  le 
nord  et  surtout  vers  le  nord-ouest. 

Kntre  ce  lac  et  la  baie  James,  le  sol  est  fertile  et  le  climat  tempéré,  con- 
venable à  la  récolte  de  tous  les  grains  et  à  Télevage  des  animaux.  L'orge, 
Tavoine,  le  seigle  et  les  fèves  y  viennent  bien.  On  a  déjà  cultivé  du  blé  aux 
postes  Abitibi,  Flying  et  Nouveau-Brunswick.  sur  ou  près  du  49e  parallèle,  et 
au  lac  Seul,  entre  le  ôOe  et  le  •'Av  ]iarallMes.  Le  maïs,  plante  ])lus  tendre  que 
le  bit',  a  mûri  au  poste  Osna bourg,  sur  le  lac  Saint-Joseph,  au  nord  du  51e 
parallèle. 

Arbres — Il  existe  du  pin  blanc  et  du  pin  rouge  sur  toute  la  région  entre 
le  lac  Témiskaming  et  le  lac  Al)itil)i,  en  (juantité  abondante,  et  d'excellente 
qualité,  sur  les  deux  versants  de  la  hauteur  des  terres.  (Quelques-uns  de  ces 
arbres  ont  de  8  à  9  pieds  de  circonférence.  L'épinette  blanche,  le  merisier 
jaune  et  le  cèdre  sont  aussi  fn'quents  et  de  bonnes  dimensions.  L'érable  à 
sucre  abonde  près  de  la  tête  du  lac  Témiskaming,  mais  on  ne  le  rencontre  pas 
plus  au  nord.  Le  bois  le  plus  abondant  de  cette  région,  au  nord  de  la  limite 
de  l'érable  à  sucre,  est  le  tremble,  puis  le  bouleau  à  canot,  l'épiuette,  le  pin  et  le 
sa})in  du  Canada.  On  trouve  <[Uel(iuefois  de  l'orme  et  du  frêne  sur  des  bas-fonds 
aussi  loin  au  nord  que  le  lac  Al)itibi. 

Une  compagnie  fut  incorporée  en  1884,  par  l'acte  47  Vict.,  chap.  80, 
amend('  par  la  49e  Vict..  chap.  77,  en  1886.  pour  la  construction  d'un  chemin 
de  fer.  de  North  Bay,  sur  le  lac  Xipissing,  au  lac  Témiskaming,  de  là  au  lac 
Abitilii  et  à  la  Factorerie-de-l"Orignal,  sur  la  baie  James,  à  l'extrémité  sud  de 
la  baie  d'Hudson,  distance  de  350  milles,  en  ligne  droite. 

Les  animaux  sauvages  et  le  gibier  à  i)himes  abondent  dans  la  région  (pii 
gagne  la  baie  dames. 

DÉBARCADÈRE  ATHABASCA. 

SUR   LA  PARTIE    SUPÉRIEURE  DE    LA  RIVIERE  ATHABASCA,  ET  NAVIGATION    PAR  BATEAU 
À  VAPEUR,  VERS  LE  NORD,  JUSQU'À  l' EMBOUCHURE  DE  LA  MACKENZIE. 

Du  débarcadère  à  Edmonton,  il  y  a  une  route  de  charrettes,  longue  de 
96  milles,  (86  milles  en  ligne  droite)  par  où  la  Compagnie  de  la  Baie  d'Hudson, 
charroie  les  eUèts  pour  ses  postes  du  nord. 

Le  taux  du  transport  du  fret  entre  ces  deux  endroits  est  d'environ  2 
eentins  la  livre. 

D'Edmonton,  part  une  autre  route  par  terre,  conduisant  à  Calgary,  qui 
est  la  station  la  plus  voisine  sur  le  chemin  de  fer  Canadien  du  Pacifique, 
longue  de  196  milles,  que  l'on  parcourt  en  4  jours. 


147 


Du  débarcadère  Atliabasca,  le  bateau  k  vapeur  "  Athabasea"  remonte  la 
rivière  du  même  nom  jusqu'à  celle  du  Petit  lac  des  p]selaves,  68  milles  en 
amont,  puis  cette  dernière  sur  un  parcours  de  plusieurs  milles,  jusqu'à  près  de 
60  milles  du  Petit  lac  des  Esclaves  ;  d'ici  au  poste  situé  à  l'extrémité  ouest  du 
même  lac,  il  y  a  une  distance  de  60  milles,  puis  une  lonijcueur  de  63  milles,  par 
voie  cbarretière,  jusqu'au  débarcadère  de  la  Rivière  de  la  Paix. 

Du  débarcadère  Athabasea,  le  bateau  de  ce  nom,  dans  son  voyairo  vers 
l'est  et  le  nord,  descend  la  rivière  Athabasea  jusqu'à  la  tête  des  (Irands- 
Rapides,  distance  de  168  milles.  Entre  ceux-ci  et  le  fort  McMurray,  la  rivière 
sur  un  parcours  de  83  milles  est  occupée  par  des  rapides,  où  ])assent  les 
chalands  de  îa  Compagnie  de  la  Baied'lludson,  dont  chacun  peut  porter  10 
tonneaux.  Cette  compagnie  possède  un  autre  bateau  à  vapeur  le  "  Graham  '' 
qui  va  du  Fort  McMurray,  en  descendant  la  rivière  Athabasea,  jusqu'au  lac  de 
ce  nom,  et  jusqu'au  Fort  Chipewyan,  distance  de  194  milles,  et  delà  par  la 
rivière  du  Grand  lac  des  Esclaves,  jusqu'à  la  tête  du  portage  du  Fort  Smith, 
autre  distance  de  102?,  milles. 

Uii  troisième  de  leurs  bateaux,  le  "  "Wrigley,"  va  du  Fort  Smith  au-delà 
de  la  Mackenzie,  distance  de  1,273  milles.  Les  parties  les  moins  profondes 
de  la  rivière  sur  cotte  partie  de  son  cours  ont  de  7  à  8  pieds  d'eau. 

Si  le  delta  avait  une  profondeur  égale,  l'étendue  nuvigal)le  de  la  Mackenzie 
depuis  le  Fort  Sm.ith  juscpi'à  la  Mer  Polaire  serait  longue  de  1,340  milles. 

DU  LAC  ATIIABASCA  AU  GKAX.>  LAC  DES  ESCLAVES. 

RIVli^;RE  ATIIABASCA 

Du  débarcadère  Atliabasca,  en  descendant  la  rivière  Athabasea.  jusqu'au 
Fort  Chipewyan,  sur  la  côte  nord  du  Lac  Atliabasca,  distance  de  445  milles,  la 
navigation  à  la  vapera*  est  interrompue  sur  une  longueur  d  aviron  83  milles, 
depuis  la  tête  des  Grands-Rapides  jusqu'au  Fort  McMurray,  en  aval.  En 
juillet,  lorsque  l'eau  est  haute,  certaines  parties  de  la  rivière  ont  près  d'un 
mille  et  demi  de  largeur. 

Arbres. — Bouleau,,  peuplier,  sapin,  pruche,  pin,  et  saule  rouge,  qui 
])0ussent  généralement  dans  le  voisinage  de  la  rivière. 

Minéraux. — Terre  rouge,  soufre,  huile  de  pétrole,  sel,  terre  blanche, 
piore  calcaire,  minerais  de  fer  et  grès. 

Les  indices  de  pétrole  observés  dans  la  région  à  l'ouest  de  l'Athabasca, 
entre  la  rivière  de  la  Paix  et  le  Petit  lac  des  Esclaves,  sont  si  nombreux  que  le 
comité  Schultz,  de  1888,  croit  que  ce  produit  existe  en  quantité  sufiisante  pour 
subvenir  aux  besoins  de  la  majeure  partie  de  l'Amérique  du  Nord.  Ce  comité 
recommande  au  gouvernement  d'y  réserver  environ  40,000  milles  carrés  de 
terrains. 

Animaux. — Le  castor,  la  martre,  le  renard  argenté,  croisé,  bleu  et  rouge, 
le  rat-musqué,  le  vison,  le  loup,  le  carcajou,  les  ours  noir  et  brun,  le  loup-cervier 
et  autres. 

LAC    ATIIABASCA. 

Elévation  au-dessus  de  la  mer,  environ  600  pieds,  la  même  que  celle  du 
lac  Supérieur. 

Longueur  maxima,  180  milles  statutaires,  du  bout  de  l'extrémité  est  au 
Fort  Chipewyan,  près  de  sa  décharge,  d'après  la  carte  du  capitaine  Deville, 
arpenteur  général. 

Largeur  maxima,  55  milles  statuaires,  d'après  la  même  autorité. 

Largeur  ordinaire,  5,  20,  30  milles  statuaires,  d'après  la  même  autorité. 

10* 
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Surface,  environ  4,400  milles  carrés. 

D'aprëa  Mgr  Clut,  c'est  un  magnifique  lac,  navigable  par  les  plus  grands 
bateaux  à  vapeur. 

Lo  pays  au  sud  et  au  sud-ouest,  est  sablonneux,  plan,  boisé,  fertile  en 
quelques  endroits,  tandis  qu'au  nord,  il  est  rocheux  ou  couvert  de  cailloux, 
montagneux  et  en  grande  partie  stérile. 

L'honorable  M  Christie,  disait  au  comité  de  M.  Scl^ultz,  en  1888,  que  le 
pays  des  environs  du  lac  Atliabasca  et  du  Grand  lac  des  Esclaves  n'était  pas 
cultivable. 

La  contrée  au  nord  du  lac  Athabasca  est  traversée  par  la  partie  inférieure  de 
la  rivière  de  la  Paix,  dont  l'élévation  est  de  600  à  700  pieds  au-dessus  de  la  mer. 

L'eau  du  lac  est  profonde  et  claire,  excepté  à  l'extrémité  ouest  où  se 
déchargent  les  eaux  bourbeuses  de  la  rivière  Athabasca,  et  aussi  une  partie 
de  celles  de  la  rivière  de  la  Paix,  à  l'eau  haute. 

La  glace  du  iuc,  en  hiver,  dans  le  voisinage  de  la  Mission  Catholique 
Romaine,  mesure  4  pieds  d'épaisseur. 

Elle  s'y  rompt  plus  tôt  que  celle  du  Grand  lac  des  Esclaves,  où  la  navi- 
gation est  ouverte  généralement  vers  la  fin  de  juin. 

Poisson. — Poisson  blanc,  truites  de  toutes  sortes,  brochets,  carpes,  etc.,  en 
grandes  quantités. 

FORT  CIIIPEWYAN  (Chipiouyan). 

Lat.,  58°  42'  38"  N.;  Long.,  111°  18'  20"  O.— Franklin,  1820. 
do  58°  42'  32"  K;  do  111°  19'  0"  O.— Franklin,  1825. 
do    58°  43'    0"  K;      do      11J°  18'    7"  O.—Lefroy. 

Variation,  25°  29'  37".— 11  juillet  1825. 

Près  de  la  décharge,  extrémité  ouest  du  lac  Athabasca,  côte  nord. 

Elévation  au-dessus  de  la  mer,  600  pieds. 

Mission  Episcopalienne,  sous  l'évêque  R.  Young. 

Mission  Catholique  Romaine — î^ativité  de  la  Vierge  Marie,  comprenant 
un  couvent  habité  par  6  Sœurs  Grises  et  fréquenté  par  25  élèves.  Cette  mis- 
sion est  sous  la  direction  des  Rév.  Albert  Pascal  et  L.  Ledoussal,  O.M.L,  et 
sous  la  juridiction  de  Mgr.  Henri  Faraud,  O.M.T.  (Celui-ci  est  mort,  le  27  sep- 
tembre 1890,  depuis  la  préparation  de  ces  notes.) 

Mgr.   Isidore  Clut  son  auxiliaire  doit  y  aller  demeurer  en  1890. 

Franklin  y  séjourna,  du  26  mars  au  18  juillet,  1820. 

Alexander  M  ackenzie  eut  la  charge  de  ce  fort  en  1781,  et  y  résida  plusieurs 
années.  Ce  fut  son  point  de  départ  lors  de  son  expédition  à  la  mer  Polaire, 
en  1789,  et  de  son  second  voyage  à  travers  les  Montagnes-Rocheuses,  jusqu'à 
l'Océan  Pacifique  en  1792-93. 

Franklin  et  Richardsony  revinrent  le  15  et  le  quittèrent  le  25  juillet,  1825, 
lorsqu'ils  descendirent  la  M  ackenzie,  pour  la  première  fois. 

Le  Fort  Chipewyan  fut  construit  par  la  Compagnie  du  îford-Ouest  et  flan- 
qué d'une  haute  tour  élevée  en  1812,  afin  de  surveiller  les  Sauvages  qui 
avaient  fait  la  menace  de  massacrer  tous  les  Blancs.  Le  fort  est  grand  et  repose 
sur  une  Haute  colline,  sur  la  rive  nord  du  lac. 

Les  Sauvages  des  environs  sont  près  de  500  en  nombre. 
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1886.  Température  moyenne — Juin,  juillet  et  août  +53'97  à  +  ô8*70. 

do  do  Janv.,  fev.  et  décembre         +13"")7  à  -  3.33. 

do  maxima— Eté,  +  83-30. 

do  minima — Hiver,  -  49"00. 

do  moyenne — Année,  +24"41  à  27"52. 

Jours  de  pluie  par  année,  52. 
(lo     neige,         do        67. 
Pouces  de  pluie         do        6-74. 

do      neige        do        78*40. 
Percentage  de  temps  couvert,  Ô4-00. 

1887.  Heures  de  lumi(ire  solaire;   514  en  mai,  549  en  juin,  530  en  juillet,  467 

en  août. 
Total    de?  heures  de  lumière   solaire   à  Chipewyan   durant   les   mois 

d'été— 2,060. 
Total  des  heures  de  lumii>re  solaire  à  Ottawa  durant  les  mois  d'été 
—1,805. 
Sur  la  côte  nord  du  lac  Athabasca,  autour  de   Chipewyan,  il  y  a  peu  ou 
point  de  terre  d'aucune  espèce,  le  pays  n'étant  formé  que  de  roche  Lauren- 
tienne  aride. 

Autour  du  fort,  on  rencontre  du  pin,  de  l'épinette  blanche,  de  l'épinette 
rouge  et  du  peuplier. 

La  Cie.  de  la  Baie  d'Hudson  possède  au  fort,  un  jardin  de  près  d'un  acre 
en  étendue  ;  la  mission  épiscopalienne  en  a  un  qui  est  plus  petit  et  dont  le  sol 
est  sablonneux.  La  mission  romaine  catholique  s'en  est  fait  un,  dont  une 
grande  partie  résulte  de  l'assèchement  d'un  marais. 

En  1883,  qui  fut  une  saison  favorable  pour  ce  district,  c'est-à-dire,  sans 
gelées,  la  Cie.  de  la  Baie  d'Hudson  a  récolté  400  minotsde  patates;  la  mission 
épiscopalienne,  30,  sur  un  tout  petit  morceau  de  terre  et,  la  catholique,  environ 
500. 

Plusieurs  des  employés  retirés  de  la  Cie.  de  la  Baie  d'Hudson  ont  aussi  de 
petits  jardins  qu'ils  cultivent  ;  les  patates  et  le  poisson  sont  les  principaux 
comestibles  durant  l'hiver.  Le  blé,  l'orge,  le  seigle  et  l'avoine  semés  vers  le 
10  mai,  y  mûrissent  vers  le  10  août.  Les  navets  et  autres  légumes,  les  fraises 
et  les  groseilles  y  viennent  aussi  bien.  Le  blé  que  l'on  y  récolte  pèse  généra- 
lement de  68  à  69  livres  au  boisseau  ;  on  lui  accorda  un  prix  à  la  dernière 
exposition  centenaire. 

Poisson  blanc. 
A  l'automne  de  1888,  la  Cie.  de  la  Baie  d'Hudson  avait  besoin  de  36,000 
poissons  pour  l'usage  de  son  poste  ;  la  mission  catholique,  de  12,000,  et  le  reste 
de  la  population,  de  30,00.>  au  moins.  L'on  prit  la  grande  partie  de  ce  poisson 
en  moins  de  3  semaines,  pendant  que  M.  Ogilvie  s'y  trouvait.  (  Voir  son  rap- 
port, 16  juillet,  1889). 

Le  poisson  frais  abonde  à  tous  les  postes,  le  long  de  la  côte  ;  on  le  gèle 
pour  l'usage  en  l'hiver. 

Odtardes. 

On  y  tue  chaque  automne  de  30,000  à  40,000  outardes. 

Charbon. 

Le  charbon,  de  4  ou  5  pieds  d'épaisseur  se  rencontre  dans' la  pierre  calcaire 
de  la  montagne  ;  il  est  plus  âgé,  plus  dur  et  meilleur  combustible  que  le 
lignite. 
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FORT  CHURCHILL,  HAVRE  Y.T  RIVIÈRE  CHURCHILL,  COTE 
OUEST  DE  LA  BAIE  D'HUDSON. 

1886— Lut.  58'  43'  X.— Lonj?.  94°  10'  0.— Expédition  du  lieutenant 
Gordon,  1884,  1885  et  1886. 

Quelques  navets  y  poussent  ditiicilement. 

On  y  nourrit  et  élève  du  bétail  et  l'on  y  fait  de  bon  beurre. 

Voir  le  témoignage  de  l'honorable  M.  Christie,  comité  Schultz,  1888. 

En  été  le  crépuscule  y  dure  2  heures  ;  il  fuit  jour  le  reste  des  24  heures. 
En  hiver,  les  nuits  sont  très  longues  ;  les  ténèbres  commencent  vers  3J  à  4 
heures  de  l'aprës-midi  et  durent  jusqu'au  lendemain  matin,  vers  9  heures. 

Température. 

Juin,  juillet,  aoiit  1886 — moyenne  J  40.00. 

Décembre  1885,  janvier,  février  1886 — nioyenne-42.89. 

Juillet,  août  1^86 — maxima  .  48.83. 

Février  188G— mininia-  55.00. 

Le  sol  est  toujours  gelé,  excepté  de  10  à  80  pouces  à  la  surface. 

Jours  de  pluie,  de  se[)tembre  1885  à  septembre  1886,  »  5. 

Jours  de  de  neige,  do.  do  37. 

Heures  de  brume,  do  do  418. 

Epaisseur  de  neige  sur  terrain  uni,  de  2  à  3  pieds. 

Vitesse  movennc  des  grands  vents,  24  milles  à  l'heure,  durant  les  12  mois, 
1885-86. 

La  glace  se  forme  dans  le  havre  vers  le  15  novembre.  Elle  se  brise  sur 
la  rivière  vers  le  28  juin,  et  celle-ci  est  libre,  vers  le  15  juillet. 

Dans  le  havre  elle  se  brise  vers  le  15  juin.  Près  de  l'île  de  Marbre,  elle 
mesure  7A  pieds  d'épaisseur. 

Le  facteur  au  Fort  Churchill  dit  que  la  glace  ne  couvre  jamais  la  baie  au 
point  de  cacher  toute  la  surface  liquide.  La  baie  est  navigable  au  commence- 
ment de  juin. 

Les  ii-randes  mers  v  montent  de  15i  pieds. 

Les  petites  mers  de  8  pietls. 

HAVRE  DE  CHURCHILL. 

C'est  le  meilleur  et  le  seul  havre  sûr,  sur  la  côte  ouest  de  la  Baie  d'Hud- 
son.     Il  se  trouve  à  2,841  milles  géog.  =3,272  milles  stat.  de  Liverpool. 

L'étendue  propre  au  mouillage  des  vaisseaux  est  d'environ  1,500  verges 
nord  et  sud,  par  près  de  1,000  verges  est  et  ouest,  et  profonde  de  4  brasses  à 
l'eau  basse. 

Le  fond,  étant  vaseux,  tient  bien  les  ancres,  et  quoique  le  courant 
de  la  marée  y  soit  fort,  environ  six  nœuds  à  mi-marée,  ce  havre  est  éminem- 
ment sûr.     Il  est  admirablement  situé  pour  un  terminus  de  chemin  de  fer. 

Les  bassins  nécessaires  pourraient  y  être  construits  facilement,  et  à  bon 
marché  et  le  bassin  à  eau  profonde  pourrait  y  être  agrandi  à  peu  de  frais.  Le 
bord  de  la  baie  est  couvert  de  pierre  convenable  pour  la  construction  des  bas- 
sins et  des  jetées,  et  la  nature  semble  n'avoir  laissé  que  peu  à  faire  si  l'on  vou- 
lait y  faire  un  vaste  port  dont  le  commerce  serait  considérable. 

RIVIÈRE  CHURCHILL. 

Les  baleines  blanches  (marsouins)  montent  la  rivière  avec  la  marée,  tous 
les  jours,  en  grand  nombre.     Chaque  marsouin  vaut  environ  $100. 
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En  1883,  la  compagie  en  captura  200,  en  une  seule  man'e,  à  ChuRliill. 

Le  poinson  bhuu-,  le  saumon  et  la  truite  y  abondent,  de  même  que  dans 
toutes  les  rivières  qui  se  jettent  dans  la  baie. 

Pour  plus  de  renseignements  voir  "Baie  d'IIudson." 
FORT  CONFIDENCE  À  L'EXTRÉMITÉ  NORD-EST  DU  GRAND 

LAC  DK  L'OURS. 

C'est  riiabitation  la  plus  septentrionale  de  l'homme  blanc,  ce  fort  est 
situé  au-delà  du  cercle  arctique,  ou  par  le  00^  53'  36"  de  latitude  nord,  et  le 
118°  40'  0"  de  longitude  ouest. 

Erigé  et  baptisé  par  Simpson  en  1837. 

Simpson  et  Dease  y  passèrent  les  trois  hivers  de  1836-37,  1837-38, 
1838-39. 

Il  n'y  manquèrent  jamais  de  nourriture.  Quoique  le  lac  fut  gelé  pendant 
10  mois  de  l'année  et  que  la  température  tut  exceptionnellement  rigouri'use, 
ils  eurent  toujours  une  abondance  de  poisson,  chevreuil,  Ijœut's  musqués  et 
viande  de  toute  sorte. 

FORT  CUMBERLAND 

Sur  la  cAte  du  lac  des  Pins,  rive  nord  de  la  Saskatchewan-Nord. 

Lat.  .')3°  5»;'  40"  N,  ;  long.  102°  16'  40"  0.—Fr,inhlii>,  22  nov.  1819. 

Var.  17°  17'  29"  ;  inclinaison  nord  83°  12'  50"         do  do 

Lat.  53°  57'  33"  N.  ;  long.  102°  21'  4(!"  O.—        do       28  juin  1825. 

Var.  19-  14'  21"  E.  ;  inclinaison,  nord  80'  21'  7"    do  "     do 

Telles  sont  les  observations  de  Sir  John  Franklin  qui  séjourna  à  ce  poste, 
du  22  octobre,  1819  au  18  janvier,  1820,  lorsqu'il  se  dirigeait  vers  la  Mer  Polaire, 
à  son  premier  voyage,  et  où  il  revint  le  15  juin  1825,  lors  de  sa  deuxième 
expédition  vers  le  même  endroit. 

Lefro}^  suppose  ce  poste  à  900  pieds  au-dessus  du  niveau  de  l'Atlantique. 

Il  est  à  690  milles  au  sud-ouest  de  la  Factorerie  de  York — distance  par- 
courue par  Franklin. 

425  milles  au  nord-ouest  de  "Winnipeg. 

648  milles  à  l'est  d'Edmonton. 

Température  moyenne  d'été  -h  62  62°. 

Température  observée  par  le  chef  des  facteurs,  John  Lee  Lewis,  en 
1839-40,  du  23  au  30  mai,  78  à  93  Fahr.,  le  premier  octobre,  68^  Fah.  au- 
dessus  de  zéro. 

On  y  cultive  du  blé,  de  l'orge,  du  maïs  et  toute  sorte  de  légumes,  en 
abondance. 

Les  Sauvages  catholiques  romains  du  district  de  Cumberland,  sont  des 
^[uskegans,  au  nombre  de  490,  en  1890  ;  ils  appartiennent  au  diocèse  de  Mgr 
Vital  Grandin,  dont  la  résidence  est  à  Saint-Albert,  9  milles  au  nord-ouest 
d'Edmonton. 

En  1840,  on  récolta,  le  1er  octobre,  des  patates  mûres,  que  l'on  avait  semées 
le  13  mai. 

FORT  DLTNVEGAN  SUR  LA  RIVIÈRE  DE  LA  PAIX. 

Latitude  56"^  08'  ;  longitude,  118°  13'  par  Ogilvie.  100  railles  à  l'ouest 
de  l'extrémité  occidentale  du  Petit  lac  des  Esclaves,  en  ligne  droite  ;  604 
milles  au  sud-ouest  du  Fort  Chipewyan,  lac  Atbabasca  ;  60  piilles  à  l'ouest 
en  amont  du  continent  des  rivières  de  la  Paix  et  de  la  Fumée  (Boucane),  vers  le 
débarcadère  de  la  rivière  de  la  Paix  ;  135  milles  à  l'est  du  Portage  des  Mon- 
tagnes Rocheuses  ;  on  dit  qu'il  est  à  1,600  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  mer. 
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Mirtsioii  épicopale  :  Rév.   M.   Brick,  du  dioctNse  de  l'évêque  R.  Young. 

Mission  romaine  catholique  de  Saint-Charles  :  Rév.  Le  Serrée,  sup.,  et 
Le  Treste,  O.  M.  I. 

Ecole  romaine  catholique  pour  les  Sauvages,  sous  la  même  direction,  en 
1886. 

Température  moyenne— Eté  +  52^  -3  ;  toute  l'année  +  28-8°. 

La  neige  fond  vers  la  mi-avril  ;  on  commence  à  semer  vers  mai  ;  la 
congélation  de  lu  riviëre  arrive  en  novembre  ;  la  neige  atteint  2  pieds  d'épais- 
seur, en  hiver  ;  en  1883  il  ne  plût  que  pendant  20  jour^ 

A  Dunvegan  nonohstant  la  sévérité  des  gelées,  les  récoltes  sont  de  bonne 
qualité  et  abondantes. 

Lorsque  j'étais  là  (en  1883)  les  missionnaires  catholiques  romains  avaient 
battu  leurs  grains  dont  j'ai  apporté  des  échantillons.  Ces  grains  donnèrent 
les  rcTidements  suivants  :  50  livres  de  blé  semées  le  16  avril,  récoltées  le  20 
août,  donnèrent  27  minots  de  bons  grains  ;  15  livres  d'orge  d'Egypte,  semées 
le  18  avril,  récoltées  le  20  août,  donnèrent  15  minots,  pesant  chacun  60  livres. 

La  Compagnie  de  la  Baie  d'Hudson  n'ayant  pas  encore  battu  son  grain 
ne  pouv^ait  pas  me  faire  connaître  leurs  rendements  ;  mais  on  était  satisfait  des 
récoltes. 

Le  rév.  M.  Brick,  de  la  mission  épiscopalienne,  faisait  déjà  du  pain  avec 
le  blé  de  l'année  (1883).     (  Voyez  le  rapport  de  M.  Ogilvie,  16  juillet  1889.) 

La  Compagnie  de  la  Baie  d'Hudson  a  récolté  du  blé,  de  l'orge  et  des 
patates  pendant  cent  ans  k  ce  poste,  et  rarement  eurent-ils  des  échecs. 

En  1886,  une  magnifique  récolte  de  blé,  orge,  pois,  patates,  navets, 
citrouilles,  carottes,  choux-fleurs,  choux,  oignons,  fèves,  laitue,  concombres, 
etc.,  fut  faite  k  quelques  36  milles  de  Dunvegan. 

Le  rév.  M.  Tessier,  missionnaire  catholique  romain  pendant  quelques 
années  à  ce  dernier  endroit,  y  essaya  la  culture  de  l'avoine  qui  réussit  au  delà 
de  toute  attente. 

EDMONTOK 

A  196  milles  au  nord  de  Calgary,  par  route  de  voiture. 

413  milles  à  Touest  du  lac  Winnipeg,  par  la  Saskatehewan-nord. 

1,073  milles  de  la  cité  de  Winnipeg,  par  la  Saskatchewan-nord  et  le  lac 
Winnipeg. 

96  milles  au  sud  du  débarcadère  Athabasea,  par  chemin  de  voiture. 

Lat.  53^  35'  K  ;— Long.  113°  30'  O. 

Elévation  an-dessus  de  la  mer  2,253  pieds. 

Température  moyenne  de  l'été  -|-  57*2  ;  année  4-   31*7. 

Trois  églises  y  sont  bâties  :  1  anglicane,  1  catholique,  1  méthodiste.  Il  y 
a  un  moulin  à  scie,  deux  moulins  à  farine,  un  ou  plusieurs  hôtels,  un  bureau  de 
télégraphe  et  des  magasins. 

Mgr.  Vital  Grandin,  évêque  du  diocèse  catholique  romain  de  Saint- Albert, 
réside  à  Saint- Albert,  9  milles  environ  plus  au  nord-ouest.  La  population  sau- 
vage catholique  de  ce  diocèse,  en  1890,  se  chiffre  par  6,485. 

Les  environs  d'Edmonton  sont  riches  en  houille,  or  et  autres  minéraux  ;  la 
houille  est  exploitée. 

Le  pin  rouge  et  l'épinette  blanche,  abondent  ;  les  feuilles  s'y  montrent  en 
mai. 

On  y  récolte  avec  succès  les  grains  et  les  légumes  de  toutes  les  sortes. 
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Trois  l)ateaux  à  vapeur  circulent  réguli^rement  entre  Edmonton  et  AVin- 
iiipeg. 

Pendant  les  saisons  ordinaires,  la  navigation  est  ouverte  en  avril  et  jusqu'au 
milieu  d'octobre.     (Voir  plus  loin  pour  d'autre* détails.) 
Terapi'rature  maxima,  ('té     -r  88°. 
"  niinima,  hiver  -  57°. 

"  moyenne.  "      4- 8-33°. 

Jours  de  pluie,  15  ; — 4.53  pouces  de  pluie. 
Jours  de  neige,  2U  ; — '2H.90     "      de  neige. 

FORT  FOXD  DU  LAC. 

• 

Sur  la  rive  nord  du  lac  Athabasca,  vers  son  extrémité  est. 

Latitude  environ  59°  45'.     Longitude  près  108°. 

140  milles  statutaires,  au  nord-est  du  Fort  Chipewyan,  situé  à  l'extrémité 
•d'aval  du  lac 

Il  y  a,  à  ce  fort,  une  mission  catholique  romaine,  appelée  Notrc-Dame- 
des-Sept-Douleurs,  sous  la  charge  du  révérend  A.  H.  De  Chainbreuil,  O.M.L, 
dans  le  diocèse  de  Mgr.  IL  J.  Faraud,  O.M.I. 

Le  nombre  de  Sauvages  dans  le  voisinage,  ou  qui  fréquentent  ce  poste,  est 
de  250,  suivant  le  révérend  M.  Grouard,  O.M.L,  missionnaire  catholi(iue 
romain,  à  Chipewyan, 

Mgr  Clut  dit  que  ce  poste  sert  surtout  à  faire  la  traite  des  marchandises 
sèches  et  de  la  graisse  avec  les  Chipewyans  qui  chassent  le  caribou  sur  les  terres 
arides.  Le  gibier  sauvage  à  plumes,  dit-il,  qui  gagne  le  sud  en  automne,  de 
même  que  les  outardes  et  les  cygnes,  s'y  arrêtent  par  millions  pour  s'y  nourrir. 

FORT  DIT  LAC  FRANÇOIS. 

Etabli  par  Campbell,  en  1842. 

Campbell  découvrit  la  rivière  Pelly  en  1840. 

Bell  découvrit  partie  de  la  rivière  Yukon  en  1 845. 

Ce  dernier  descendit  la  rivière  au  Porc-Epic  ou  au  Rat,  en  3  jours,  en  1842. 

Yukon,  établi  en  1847. 

Selkirk,  établi  en  1848. 

FORT  FRANKLIX. 

A  l'extrémité  d'aval  ou  sud-ouest  du  Grand  lac  de  l'Ours,  près  de  sa 
décharge. 

Lat.  65^  11'  56"  K  ;  long.  123°  12'44"0.  ;  var.  38°  59'  20"  E.— Par 
Franklin,  19  septembre  1825. 

1826 — Température  moyenne  d'été. —  Juin,  juillet  et  août -I- 50°-20'. 

1825 —  "  "         hiver. — Décembre,  janvier,  février — 17°"00'. 

1826—  "  maxima,  juillet        -^  60°-26'. 

,oor>  u  •   •         fiawvier  -31°-60'. 

1826 —  "         mmima,  < -^      ,  inonn'         i     4.  n  • 

'  \       do      -  49  '00  pendant  2  jours. 

Franklin  quitta  ce  poste,  le  24  juin,  1826,  accompagné  de  Back  et  du  Dr 
Richardson,  pour  la  Mer  Polaire  ;  ils  y  vivaient  depuis  septembre,  1825. 

A  son  retour  de  la  Mer  Polaire,  Franklin  s'y  arrêta  'du  21  septembre, 
1826,  au  milieu  de  mai,  1827. 

(Pour  plus  de  détails, — voir  Grand  lac  de  l'Ours.) 
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TEMPÉRATURE. 

Fort  Franklin  et  Fort  Rac. 


Ti'ini «'•rature  iiioyunne  durant 


Mai. .    , 
Juin    . . 
Juillet 
Août.., 


Fnmklin, 

Fort  Rae, 

.  (m    VS. 

L;it.  tl-J   -W. 

Fah. 

Vohi 

a-.  2 

27-7 

.■)!    4 

5r  4  • 

.")2    0 

til    2 

i")»)    ti 

THl    5 

FORT  DE  BOXXE-ESPfiRAXCE  (Nouveau  ou  d'amont). 

Latitude,  6G'  IG';  longitude,  128°  31'. 

Sur  la  rive  est  de  la  Mackenzic,  120  milles  en  amont  du  site  de  l'ancien; 
fort  de  Boime-Es[)érance  qui  était  sur  la  rive  ouest  ;  2%  milles  en  amont  de  la 
rivière  Hiire-Indian  et  2  milles  en  aval  des  Ramparts  ;  170  milles  en  aval  du 
Fort  Xorman;  274*7  milles  en  amont  du  Fort  MePherson  qui  est  le  plus  au 
nord. 

F'ort  de  Bonne  Espérance,  ((Jood  ITope),  est  pnSs  du  cercle  arctique. 

En  1S:}(J,  on  l'avait  transporté  sur  l'Ile  du  Manitou  supérieure,  d'où  il  fut 
balayé  par  une  inondation.     On  le  rebâtit  ensuite  sur  le  site  actuel. 

Franklin,  en  descendant  la  rivière  Mackenzie  pour  gagner  l'océan  Arc- 
tique, passa  à  l'ancien  fort  le  1er  juillet  1ÎS26,  auquel  il  donna  la  latitude  de 
07^  28'  21"  et  la  longitude  130  r)4'  38"  ;  la  variation  de  la  boussole  étant  de 
47°  28'  41"  est. 

Pendant  son  trajet  de  ce  fort  à  Tembouchure  de  la  Mackenzie,  du  1er  au 
7  juillet  1826,  branklin  observa  une  température  variable  de  -1-41'?  6'  à  -|-55^ 
8'  Fah. 

La  Cie.  de  la  Baie-d'Hudson  y  possède  une  demi-douzaine  de  maisons  et 
quelques  écuries. 

La  mission  catholique  romaine  de  Notre-Dame  de  Bonne-Espérance,  com- 
prenant un  couvent  tenu  par  les  Sceurs  de  la  Charité,  a  été  sous  la  direction  du 
révérend  Jean  Seguin,  O.M.I.,  pendant  les  dernières  30  années  ;  il  est  assisté 
par  le  révérend  M.  Giroux,  O.M.I.  Cette  mission  est  dans  le  diocèse  de  Mgr 
Faraud,  O.M.I.  dont  Mgr  Clut,  O.M.L,  est  l'auxiliaire. 

L'intérieur  de  l'église  de  la  mission  est  un  des  plus  beaux  du  pays. 

Plusieurs  des  bâtiments  et  les  clôtures  sont  peinturés  avec  une  matière 
colorante  rouge  foncé,  composée  de  cendres  de  bois  qui  a  séjourné  plusieurs 
années  dans  la  rivière. 

Les  Blancs,  à  ce  fort  ou  dans  le  voisinage,  sont  au  nombre  de  26,  et  les 
Sauvages,  583  environ. 

Le  soleil  ne  se  montre  pas  du  1er  au  1 1  novembre. 

Les  heures  de  lumière  solaire,  comparées  avec  celles  d'Ottawa,  sont  les 
suivantes  : 

Xouveau  Fort  de  Bonne- Espérance  :  Mai,  ô92  ;  juin,  662;  juillet,  625; 
août,  519. 

Ottawa  :  Mai,  456  ;  juin,  462  ;  juillet,  464  ;  août,  423. 
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Total — nouveau  fort  do  lîonne-Kspt'rance 2,308 

(lo      Ottawa 1,80.') 

Toni[K'- rat  lire  la  plus  buHse,  en  (léoeinl>iv,  janvier  et  février  IHH5,  do -14*^ 
à  -  50    centi^rado. 

Froid   le  plus  vif,  déceinl)ro  1884,  janvier  et   février  188(],  -  14°  à  -  50". 

Froid  lo  pliiH  vif  du  21  au  2'J  janvier  1887,-03  '. 

Fri  juillet  et  août  1H88,  les  jours  furent  assez  chauds  et  agréables,  et  les  nuit» 
pas  trop  froides. 

Les  luivots,  carottes,  oignons,  la  laitue  et  l«>s  patates  y  eroissont  ;  les  roses 
sauvages  sont  abondantes.  Les  patates  atteignent  la  grosseur  de  gros  ceufs  de 
poule. 

Un  sac  de  farine  pesant  100  livres,  coûte  !?30,  livré  ji  ce  fort. 

En  hiver  et  en  été,  les  habitants  du  poste  vivent  principalement  de  poisson 
et  de  soupe  à  l'orge. 
(JRAXD  LAC  DE  L'OURS  ET  RIVIERE  DE  LA  MIXK-DE-CUTVRE. 

Longueur  niaxima  du  lac,  170  milles  statutjiires,  en  ligiu'  droite,  depuis 
le  Fort  ronfidence,  à  la  tête  ou  à  rextrémitt-  est  du  lac,  par  la  latitude 
6t)°  58' 30"  l't  la  longitude  118  40',  jus(|u"au  Fort  Franklin,  i\  rextrémité 
d'aval  ou  sud-ouest,  en  amont  de  la  décharge  du  lac  par  la  latitude  Qô"^  11' 
50"  K  et  la  longitude  173'  12'  14"  ouest. 

Longueur,  en  suivant  la  ligne  de  la  navigation.  250  milles. 

Sa  largeur  varie  généralement  de  2')  à  30,  40  milles  au  plus. 

Sa  plus  grande  largeur  est  do  18')  milles  statutaires,  entre  la  baie 
AIcTavish,  sur  la  rive  sud-est,  et  hi  tête  de  la  baie  Smith,  sur  la  rive  noi-d-ouest. 

Sa  surface  est  d'environ  11,200  milles  carrés.  Son  élévation  au-dessus  de 
la  mer,  telle  que  déterminée  par  le  Dr  Richardson,  do  l'expédition  de  Franklin, 
est  do  200  pieds. 

Le  lac  commenco  à  se  congeler  vers  la  tin  de  septembn".  Sa  p.  fie  cen- 
trale, ceiiendant,  ne  se  congèle  (pi'à  la  tin  de  (U'H'ombre,  et  même,  (prou  janvier, 

La  débâcle  do  la  glace,  se  fait  vers  la  fin  (!».■  juiji. 

Le  Dr  Richardson,  laissa  lo  fort  Franklin,  avec  Franklin,  \v  24  juin  1H2(),  des- 
cendit la  rivière  de  l'Ours  et  la  Mackenzie,  atteignit  l'océan  Arcticiuo,  lo  7  juillet. 

Franklin  partit  alors  avec  Back  et  quehiuos  compagnons,  montés  sur 
doux  chaloupes,  et  se  rendit,  le  31  juillet,  à  374  milles  plus  à  l'ouest,  au 
Récif  de  Glace,  qu'il  laissa  le  lor  août  pour  arriver  au  Fort  Franklin,  lo  21 
septend)TO. 

Le  Dr  Richardson,  accompagné  du  reste  dos  hommes  de  l'expédition, 
montés  sur  doux  chaloupes,  se  dirigea  vers  l'est  ;  et  atteignit  l'endjouchuni 
do  la  rivière  do  la  Mine-de-Cuivre,  par  la  latitude  57°  58'  et  la  longitude  115° 
18',  le  8  août.  Lo  thermomètre,  ce  jour,  mar([uait  80°  au  soleil  ;  Richardson 
remonta  cotte  rivière  jusqu'au  13  août,  puis  traversa  par  terre  jus(pi';ï  l'extré- 
mité nord-ost  du  Grand  lac  do  l'Ours,  où  il  arriva  le  18,  à  115  milles  dorcm- 
bt)Uchuro  do  la  rivière  de  la  Mine-do-Cuivro  ;  il  côtoya  les  rivages  du  lac  sur 
une  longueur  de  318  milles,  partie  on  chaloupe,  partie  on  canot,  et  atteignit 
lo  Fort  Franklin,  le  lor  septembre  182t). 

Il  rapporte  que  les  premiers  40  milles  de  la  rivière  do  la  Mino-de-Cuivre 
sont  rcm[>lis  do  rapides  et  qu'elle  n'est  praticable  (|Uo  pour  dos  chaloupes  tirant 
quelques  pouces  d'eau  seulement.  • 

GRAXD  LAC   DE  L'OURS. 

Température  au  coucher  du  soleil  -+-  02°. 
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Riclmnlson  vit  des  troupi^iiux  do  caribou,  dos  t'pint'ttfs  ruhougries,  et  des 
bosqiiutH  di'  Hiipin  ;  il  cuinpu,  lo  11  août,  au  milieu  de  ]H-tits  pinn,  par  la  latitude 
67°  88' ;  et  vit  pluHieurs  niartnottcf»  ifrisen. 

Lf  l'-\,  il  laissa  la  rivitTr  Mii-c-dt-Cuivre,  et  ,  ifnale  (Jrnndlac  do  l'Ours, 
en  lijçiie  droite,  ))ar  terre.  Il  ohscrva  les  roche»  (pi,  courtistaieiit  en  ^rès  rougo 
aticicii,  aririlc,  ardoise,  trapp  crystaillin-granidcux  ;  renctmtra  «luclques  bos(|Uets 
de  pin  ;  vit  îles  loups  dans  les  montagnes  ;  la  tempiMature  étiiit  de  +53  '.  Les 
moustifpU's  l'-taient  incommodes. 

Du  14  au  17,  t|uel<|Ui.'-  perdrix  se  montrèrent  parla  latitude  67^  10';  il  vit 
quelcpies  vallt'«'s  Ixtisées,  au  loin  vers  l'ouest  et  le  nord.  Les  nnlres  des  tour- 
bières étaii'Mt  abondantes. 

Le  17,  les  Sauvages  vinrent  chargés  de  langues  et  de  viande  iï  demi  i)ri'- 
parée  ;  tua  2  chevreuils. 

Du  17  au  10,  il  traversa  un  terrain  t'ievé  couvert  d'épinettes  blanches. 

Du  20  au  21  il  pêcba  dans  le  Grand  lac  de  l'Ours  ;  prit  du  bto«'het,  de  la 
carpe  et  du  poisson  blanc 

Du  21  août  au  1er  septembre,  il  traversa  le  lac  et  se  rendit  au  Fort  Franklin. 

Ainsi,  durant  son  retour  de  la  Mer  l'olaire,  Richardson  rencontra  des 
vallt'i's  boisées  ;  eut  du  ]>oisson  et  du  chevreuil  prcsc^ue  tous  les  jours,  (juel- 
quctbis  des  perdrix  et  une  t'ois  du  bœuf  mus(|ué. 

Ilearn,  durant  ses  deux  Kxpt'ditions,  17t!9-70,  à  la  recherche  delà  rivière 
de  la  Mine-de-Cuivre,  rencontra  iteaucoup  de  chevreuils  ;  il  tua  des  cygnes, 
outardes,  perdrix  et  trois  Ixeufs  nnisqués  ;  sur  les  landes,  à  l'ouest  de  la  Baie 
d'IIudson,  il  (lit  (pie  les  renards  y  étaient  nombreux,  de  même  que  le  loup- 
cervier.  Tours  polaire  rt  gris  et  le  carcajou. 

Sir  John  Richardson  rapporte  qu'en  1825-26,  lorsqu'il  hiverna  sur  le  bras 
nord  du  (irand  lac  de  l'Ours,  il  jtrit  50,000  poissons  blancs  et  3,800  truites 
pesant  de  ô  à  30  livres  chacune,  [tendant  18  mois,  et  que  les  j)oissons  d'autres 
espèces  y  étaient  en  quantités  incalculables. 

La  température  au  coucher  du  soleil,  y  varie  de  -h  53°  à  62°,  durant  l'été. 

GRAND  LAC  DES  ESCLAVES. 

Sa  jilus  grande  longueur  est  de  300  à  320  milles  statutaires  d'après  la 
carte,  publiée  jtar  le  département  de  l'intérieur,  en  1H87,  à  partir  des  ruines 
du  Fort  Reliam-e,  à  son  extrémité  est  jusi^u'au  Fort  de  la  Providence,  46  milles 
en  aval  de  l'extrémité  ouest  du  lac. 

Sa  plus  grande  largeur  est  de  180  milles  statutaires,  depuis  la  rive  sud  en 
amont  jusqu'à  la  tête  du  Bras-Xord  40  milles  au  delà  du  Fort  Rae. 

Sa  largeur,  en  général,  varie  de  10  à  60  milles  stuiutaires. 

Sa  surface  est  d'environ  10,100  milles  carrés. 

Son  élévation  au-dessus  de  la  Mackenzie,  au  Fort  Simpson,  est  de  150 
pieds.  Ses  eaux  sont  transparentes  comme  celles  des  grands  lacs  du  Saint- 
Laurent. 

On  a  tenté  inutilement  d'atteindre  son  fond,  qui  est  au-dessous  de  la  mer, 
avec  une  sonde  de  65  brasses  (390  pieds).  On  le  suppose  aussi  profond  que  le 
lac  Supérieur. 

Ce  lac,  par  suite  de  sa  grande  profondeur  se  congèle  rarement  sur  toute 
son  étendue,  avant  la  dernière  semaine  de  novembre,  et  la  glace  qui  y  est  géné- 
ralement épaisse  de  7  pieds,  se  brise  vers  la  mi-juin,  trois  semaines  après  celle 
<le  la  rivière  du  Grand  lac  des  Esclaves.  La  navigation  s'y  ouvre  ordinaire- 
ment vers  juillet. 
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La  seule  voie  connue  par  où  se  décharge  cette  iinnion«t'  nappe  d'eau, 
alimentée  par  de  ni  tiouibrcux  affluents,  sur  ses  rives  tjord  et  sud,  est  la 
Macken/.ie. 

Serf  rivi'S  sur  le  cAté  est,  sont  iniparfaiteinent  connues.  Les  Sau vaines  affir- 
ment qu'il  c()nununi<|Ue  par  son  extrémité  est,  avec  une  chaîne  de  lacs  d'où 
part  une  rivièrt'  peu  profonde  qui  va  sejeter  dans  l'océan  Areti(jue  ;  cette  rivière, 
(pi'ils  appelh'iit  Thloiuu'-tcssy  est  navii^ahU-  seulement  pour  les  petits  canots. 

Sur  la  côte  nord  du  lac,  il  y  a  un  l»ras  reiit'ermant  deux  haies  triis  larges 
qui  s'étendent  vers  le  nord-ouest  juscju'à  40  milles  au-<lelà  du  Fort  Uea  ;  la 
haie  Supé-rieure  rec/oit  l'eau  d'ime  rivière  qui  communi([ue  avec  lu  lac  h  la 
Martre. 

Les  Sauvages  rapportent  qu'il  y  a  de  vastes  gisements  do  nnca  sur  le  côté 
sud  du  lac.  On  trouve  encore  auprès  du  lue,  de  la  pierre  calcaire  hitumi- 
neuse  et  des  sources  de  goudron. 

Kn  1HH3,  la  Compagnie  de  la  Baie  d'Hudson  captura  75,000  poissons  hlancs 
dans  le  lac,  pesant  chacun  '2k  livres  environ,  soit  190,000  livres  ;  il  s'y  trouve 
aussi  d'autres  poissons  ;  souvent  l'on  y  prend  des  truites  de  40  livres. 

FORT  IIALKET. 

Sur  la  rivière  aux  Liards,  près  des  Montagnes  Rocheuses,  160  milles  au 
sud-ouest  du  Fort  aux  Liards,  qui  est  par  la  latitude  60°  .')'  et  la  long. 
121°  20'  ou  à  peu  près,  à  14")  milles  au  sud  du  Fort  Simpson,  rivière  Mackenzie. 

Latitude  environ  50°  X.  ;  longitude  environ  123°  40' d'après  la  carte. 

Hkiii.  Keiimifs.  (fivri,'uiiM.  Fillf.s.   Total. 

Population  blanche 7         4         4         5         20     Recensement  de  1881. 

do         sauvage 40       47       75       48       216  do 

53       bï     79       53       236 

La  mission  catholique  romaine  est  sous  lu  direction  des  rév.  II.  Lecomte 
et  J.  Gourdon,  O.M.I.,  dans  le  vicariat-apostolique  de  M  gril.  .T.  Faraud,  O.^LI. 

Le  climat  est  rigoureux  en  hiver  et  jusqu'à  un  certain  point,  identi(jue  à 
celui  du  Manitoba,  ce  qui  dépend  sans  doute  des  vents  Chinook.  Toutes  les 
sortes  de  graines,  de  plantes  potagères  et  de  légumes,  y  viennent  à  maturité, 
suivant  le  chef  des  traiteurs,  M.  McDougall  ;  il  dit  que  l'orge  mûrit  le  plus 
souvent  jusqu'au  cercle  arctique,  eu  au  66J°  latitude  nord. 

Le  blé,  l'orge,  le  seigle,  l'avoine  et  le  maïs  semés  vers  le  10  mai,  les 
navets,  patates  et  autres  légumes  plantés  en  mai,  sont  généralement  mûrs  vei-s 
la  fin  d'août.  Les  fraises  et  les  groseilles  hidrissent  plus  tôt.  Les  fleurs  com- 
mencent à  s'épanouir  vers  la  première  semaine  de  mai.  Le  blé  mûrit,  quatre 
années  dans  cinq. 

La  gelée  pénètre  à  quatre  pieds  dans  le  sol  ;  la  rivière  se  congèle  vers  la 
rai-octobre  et  s'ouvre  vers  le  8  mai. 

BAIE  ET  DÉTROIT  D'IIUDSOK 

Cette  baie  s'étend  du  51°  au  63°  de  latitude  nord,  distance  d'environ  825 
milles  statutaires,  et  du  78°  au  95°  longitude  ouest,  distance  d'environ  600 
milles  statutaires. 

Le  détroit  d'Hudson  est  long  d'environ  500  milles  statutaires  et  large  de 
100,  ou  de  434  milles  géographiques  en  longueur  et  de  87  ea  largeur. 

NAVIGATION. 

La  baie  est  navigable  au  commencement  de  juin,  ses  eaux  étant  plus 
chaudes  que  celles  du  détroit. 
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On  estime  que  pendant  une  année  ordinaire,  la  baie  et  le  détroit  sont 
navigables  du  15  juillet  au  15  octobre,  et  qu'il  est  possible  que  des  vaisseaux 
solidement  bâtis,  ù  petites  bélices,  et  fortement  ealés,  y  circulent  15  jours  plus 
tût,  au  printeTups,  et  15  plus  tard,  h  l'autonnie. 

PÊCHERIES. 

Les  poissoïis  et  les  mammittires  de  ces  eaux  qui  ont  une  valeur  commer- 
<:'iale,  sont  :  la  baleine  tranche,  la  baleine  blanche,  le  narval  ou  Funicorne,  le 
morse,  les  phu(|ues  de  diverses  sortes,  le  saumon,  la  truite  et  le  poisson  blanc. 
La  baleine  franche  remonte  le  golfe  de  l^ootbia  jusqu'au  delà  du  70°  latitude 
nord. 

La  morue  abonde  dans  toutes  les  anses  et  baies  de  la  Baie  Ungava,  mais 
non  au  delà, 

FAUNE. 

Les  manmiifères  terrestres  du  détroit  et  de  la  partie  nord  de  la  baie  sont 
surtout  :  l'ours  polaire,  les  renards  blancs,  gris,  rouges  et  noirs,  le  caribou,  le 
loup  et  le  lièvre. 

Les  oiseaux  sont  :  les  outardes,  cygnes,  canards,  perdrix  blanches  et  autres 
espèces  de  gibier  en  grande  (quantité. 

ARBRES    DES    FORÊTS. 

L'épinette  blanche,  l'épinette  rouge,  le  sapin,  le  bouleau  à  canot,  le  tremble 
et  le  peuplier  existent  dans  l'intérieur,  du  Labrador  du  nord,  à  quelque 
distance  des  côtes  de  l'Atlantique  et  du  détroit,  excepté  le  long  des  rivières  et 
des  ruisseaux  qui  sont  généralement  bordés  d'épinettes  Ijlanches  et  rouges. 

SOXDE  DU  PRIXCE  DE  GALLES— DÉTROIT  D'HTJDSOX. 

FAUNE    ET    FLORE, 

La  faune  et  la  flore  observées  par  F.  F.  Pavne,  assistant  dans  le  corps 
inétéréologique  du  Canada.  lors([u'il  était  en  charge  du  jioste  d'observation  à 
la  Baie  de  8tupart  sur  la  côte  nord-ouest  de  la  Sonde,  sont  décrites  dans  le 
rai>port  du  lieutenant  Gordon  pour  l'année  1886. 

Dans  la  partie  qui  regarde  la  flore,  il  y  a  un  tableau  qui  indique  que  les 
boutons  des  plantes  se  forment  entre  le  i^Omai  et  le  27  juin,  et  les  feuilles  dans 
le  cours  de  juin  ;  les  fleurs  s'épanouissent  en  juillet,  les  grains  mûrissent  en 
août  et  les  plantes  dépérissent  à  partir  du  20  aoiit  jusqu'au  15  septembre. 

GÉOLOGIE   DE    LA  BAIE   ET    DU    DETROIT   d'hUDSON. 

Les  rives  du  détroit  sont  surtout  formées  de  gneiss.  Les  échantillons  de 
roches  obtenues  sur  la  côte  ouest  de  la  baie,  indiquent  que  la  formation  huro- 
nienne  couvre  une  grande  étendue  de  la  région  de  la  baie  d'IIudson  ;  c'est 
dans  les  roches  de  cette  formation  que  l'on  trouve  surtout  des  minéraux  de 
valeur. 

MIMÉRAUX    ÉCONOMIQUES   DES   TERRITOIRES   DE   LA    BAIE   d'iIUDSON. 

Dans  son  rapport  de  1885,  le  Dr  Bell  énumère  les  minéraux  suivants  et 
décrit  les  localités  où  ils  se  trouvent  : 
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Fer,  argile  feiTUgineuse,  cuivre,  plomb, /ino,  molybdène,  argent,  or,  gypse, 
sel,  pierre  à  savon,  lignito,antbra('ite,  pétrole,  aspbalte,  mii;a,^graphite,  asbosto, 
ter  cbromaté,  apatite,  pyrites  <le  ter,  cbaux,  eiment  bydraulique,  pierre  à  bâtir, 
sable  à  verre,  argile  à  feu,  argile  à  brique,  sable  à  moules,  marne  ooquillière 
pour  engrais,  oere,  tourbe,  dalles,  ardoises  à  toiture  et  autres,  ainsi  (jue  des 
pierres  ù  décoration  et  des  minéraux  rares  d'un  intérêt  seientitique. 

Jugeant  d'après  les  reeberclies  faites  et  les  renseignements  qu'il  s'est  pro- 
curés jusqu'à  1887,  il  regarde  la  région  au  nord-ouest  de  la  baie  d'Hudson, 
comme  étant  celle  qui  promet  le  pbis  de  ricbesses,  en  matériaux  économiques, 
que  l'on  puisse  exploiter  parmi  les  U-rrains  inexplorés.  (  Vctr  les  rapports  des 
expéditions  du  lieutenant  Gordon,  à  la  baie  d'Hudson,  1884-1885-1880). 

LAC  LA-BICIIE. 

Lat.  moyenne  54^  48'  X.;  Long,  moyenne  112°.  Long  de  24  milles  près  ; 
est  situé  dans  un  ])assin  d'alluvion  peu  profond  et  est  entouré  de  bonnes 
terres  presque  planes  ;  il  se  jette  dans  l' Atliabasca, 

Il  est  à  70  milles  à  Test,  par  eau,  et  à  40  milles,  en  ligne  droite,  du  débar- 
cadère Atbabasea. 

Il  se  trouve  dans  le  diocèse  catlioliiiuc  de  Mgr  Graiulin  :  c'est  le  Tu-u  de 
la  résidence  de  Mgr  II.  J.  Faraud,  éve(j[ue  du  vicariat  apostoliiiue  d'Atha- 
l)asca-Mackenzie,  évêque  d'Anemour,  consacré  le  30  novembre  18<Jo.  Son 
auxiliaire,  Mgr  Isidori'  Clut,  résidait  jus(|u'en  188!>,  au  Fort  de  la  Trovidi-iice 
près  de  l'extrémité  inférieure  du  (iraud  lac  des  Esclaves. 

La  mission  catb()li(iue  romaine  de  Xotre-Danie-des-Victoires.  à  ce  poste, 
comi)rend  racadéniie  Saiut-Joscpli,  fré(iuentée  par  environ  30  élèves.  Les 
Sceurs  de  la  Cbarité  y  ont  un  couvent,  un  orpbélinat  et  un  liô])ital. 

Les  t^auvages  y  récoltent  une  abondanci'  de  blé  et  d'autres  céréales,  de 
patates  et  d'autres  légumes.  Le  blé  y  soutfre  rarement  de  la  gelée.  Près  de 
1,000  M('tis  et  500  Cris  vivent  autour  du  lac,  ou  dans  le  voisinage. 

Le  bassin  de  la  Mackenzie  est  babité  par  environ  20,000  Sauvages,  en 
tout,  depuis  sa  source  jus(|u"à  la  mer  Arcti(pie. 

EIVIÈRE-AUX-LIARDS. 

Cet  affluent  de  la  Mackenzie  est  uavigal)le  depuis  son  emboucbure  au 
Fort  Simpson.  jus(iu'à  240  milles  au  delà  vers  le  sud  et  l'ouest,  du  côté  des 
Montagnes  Rocbeuses. 

Elle  se  congèle  vers  le  15  octobre. 

De  1870  à  1886,  inclusivement,  la  glace  s'est  brisée  du  5  au  27  mai. 

La  rivière  est  toujours  libre  de  glaires  avant  le  Grand  lac  des  Esclaves, 

La  gelée  pénètre  à  4  pieds  dans  le  sol. 

Les  vents  sont  fréquents  en  liiver  dans  le  voisinage  du  Fort  aux  Liards. 

PETIT  LAC  DES  ESCLAVES. 

Lat.  55}°  à  551°  K  ;  Long.  1143  à  IIGJ:  O. 
Elévation  au-dessus  de  la  mer,  1,800  pieds. 
Plus  grande  longueur,  65  milles  statutaires. 

"  largeur,      12  " 

Largeur  en  général         4  à  8'5  " 
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Surface,  environ  500  milles  carrés. 

Mission  catholique  romaine  de  Saint-Bernard,  à  l'extrémité  onest  du  lac 
et  sur  la  rive  nord,  sous  la  direction  du  révérend  D.  Collignon,  supérieur,  et 
du  révérend  Desmarais,  O.M.  I.  dans  le  diocèse  de  Mgr  Vite'  'jrandin. 

Ecole  catholique  romaine  pour  les  Sauvages, — 45  élevés  Cris  descendants 
de  la  tribu  Algonciuine,  sous  les  mêmes  missionnaires. 

Mission  anglicane  et  trois  ministres  protestants  dans  le  diocèse  de  l'évèque 
R.  Young. 

Poste  de  la  Cie.  de  la  Baie-d'IIudson. 

Température  moyenne  en  été, +  54°.  6. 

On  y  a  déjà  vu  de  l'orge,  en  gerbes,  le  12  août. 

FORT  McLEOD  DU  NORD. 

À  L'OUEST  DES  MONTAGNES  ROCHEUSES. 

Lat,  55°  N.  ;  long.,  123°,  15'  O.,  d'après  la  carte  du  département  de 
l'intérieur,  1887. 

Un  des  plus  anciens  postes  établis  par  la  Compagnie  de  la  Baie  d'IIudson, 
en  1805,  au  pied  du  lac  à  la  Truite,  aujourd'hui  lac  MacLeod,  qui  se  décharge 
dans  la  rivière  aux  Panais,  branche  de  la  rivière  de  la  Paix,  sur  la  route  suivie 
par  sir  Alexander  Mackenzie  lorsqu'il  traversa  les  Montagnes  Rocheuses 
pour  se  rendre  à  l'Océan  Pacifique,  en  1798,  rm  la  rivière  au  Saumon. 

Une  des  branches  de  la  rivière  de  la  Paix  prend  son  origine  au  Fort  où 
on  l'appelle  rivière  aux  Panais.  Il  n'y  a  pas  de  rapides  dans  la  rivière  entre 
les  Fourches  Finlay  et  le  Fort  McLeod. 

FORT  McLEOD  DU  SUD. 

Sur  la  rivière  du  Ventre,  95  milles  environ,  au  sud-est  de  Calgary,  et  55 
milles  près,  par  chemin  de  voiture,  au  nord  des  frontières  des  Etats-Unis. 
De  là  au  Fort  Shaw,  E.-U.,  120  milles. 

Lat.  49°  45'  N.  ;  long.  113°  25'  O.  par  carte  du  département  de  l'intérieur. 
La  population  sauvage  du  voisinage  se  compose  de  : 

1,000  sur  la  réserve  des  Piégans,  au  sud  et  à  l'ouest  du  Fort. 

2,400  do  Gens  du  Sang,      do      l'est  do 

Les  Sauvages  sont  sous  la  direction  des  missionnaires  catholiques  romains 
dont  les  noms  suivent. 

Rév.  A.  Lacombe,  Vic.-Gén.,    O.M.L,  Fort  McLeod. 

L.  VanTighen,  do      Lethbr'dge. 

Emile  Légal,  do      Réserve  du  Sang. 

Donat  Foisy,  do      Rivière  du  Ventre. 

Il  y  a  ici  une  mission  anglaise,  sous  le  révérend  M.  Hilton. 

Ces  réserves,  ainsi  que  celle  des  Pieds  Xoirs  qui  renferme  2,150  Sauvages, 
et  qui  commence  à  mi-chemin  entre  Strathmore  et  Namaka,  ou  à  43  milles  à 
l'est  de  Calgary,  en  suivant  le  côté  sud  du  chemin  de  fer  Canadien  du 
Pacifique,  sont  toutes  dans  le  diocèse  catholique  romain  de  Mgr.  Grandin  et 
dans  le  diocèse  anglican  de  l'évèque  W.  C.  Pinkham. 

Les  Pieds-N'oirs  sont  sous  la  direction  du  rév.  Léon  Doucet,  O.M.L  et  du 
révérend  M.  Tims  de  l'Eglise  anglicane. 
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McMURRAY— FORT. 

Au  confluent  des  rivières  Athabasca  et  h  l'Eau-Claire,  {Clearwater),  225 
milles  environ  au  nord  d'Edmonton,  et  160  milles  au  nord-ouest  du  Lac-à-la- 
Crosse,  poste  de  la  Cie  de  la  Baie  d'IIudson. 

Lat.  56°  40'  N.  ;  Long.  111°  30'  0.,  d'après  la  carte  du  département  de 
l'intérieur. 

Population  sauvage  du  voisinage  du  Fort,  lôO,  d'après  le  Rév.  Grouard, 
O.M.I.,  1888. 

Mission  catholique  romaine — Notre-Dame-des-Sept-Douleurs — Rév.  A. 
II.  DeChambreuil,  dans  le  diocèse  de  Mgr  H.  S.  Faraud,  O.M.I. 

Ce  fort  est  aux  pieds  d'une  longue  suite  de  rapides  sur  la  rivière 
Atliabasca. 

De  1878  à  1888,  inclusivement,  la  glace  s'est  formée  sur  la  rivière,  entre 
le  24  octobre  et  le  14  novembre  ;  la  glace  flottante  s'y  est  formée  du  18 
octobre  au  14  novembre  ;  la  débâcle  s'est  faite  entre  le  9  avril  et  le  4  mai. 

Les  échantillons  d'orge  et  de  blé  qui  provenaient  de  cet  endroit  ont 
étonné  tous  ceux  qui  les  ont  vus  ;  plusieurs  des  épis  renfermaient  100  grains, 
et  le  poids  de  ces  deux  espèces  de  grains  excédait  de  10  pour  100  le  poids 
ordinaire.  Plus  à  l'ouest,  il  y  a  un  vaste  pays,  que  sir  George  Simpson,  un 
des  gouverneurs  de  la  Cie.  de  la  Baie-d'IIudson,  appelle  l'Eden  du  Xord. 

Le  seigle,  l'avoine,  les  patates,  les  navets,  les  fraises  et  les  groseilles,  y 
viennent  facilement. 

Le  grain  semé  vers  le  10  mai,  mûrit  vers  le  10  août. 

McPHERSOX— FORT. 

Vers  lat.  67°  26' K  ;  long.  134°  57'  O.  (  Foir  rappor  t  de  M.  Ogilvie 
Dép.  Litérieur— 1888-80). 

Ce  fort  est  bâti  sur  la  rive  est  de  la  rivière  Peel,  à  14  milles  en  amont  de 
l'endroit  oii  elle  se  divise  et  joint  le  delta  de  la  Mackenzie  qui  est  commun 
à  l'une  et  à  l'autre,  à  environ  32  milles  en  aval  du  fort. 

C'est  le  point  le  plus  septentrional  de  ce  district,  qui  soit  habité  perma- 
nemment  par  l'homme. 

Une  mission  catholique  romaine  doit  y  être  établie  en  1890-91,  par  Mgr 
Isidore  Clut.  L'archidiacre  McDonald,  autrefois  établi  au  Fort  Yukon,  et 
ensuite  au  Fort  Rampart,  avait  la  charge  de  la  mission  antji^licane  de  cette  station 
en  1887. 

20  au  30  juin.  Iit  au  31  juillt-t. 

Température  moyenne -h62*0  -^64*7  en  1888 

"  maxima -t-74-0  -i-78-O       do 

"  rainima    +37-3  do 

"  moy.  des  minima..  -I- 43*33  +45-4       do 

Mai.  .Tuin.    Juil.   Août. 

Heures  de  lum.  solaire...  706  720  684  527=2,637— Ft.  McPherson. 
"  ...  456  462  464  423=1,808— Ottawa. 

Le  sol,  tel  que  celui  vu  le  long  de  la  Mackenzie  convient  aux  fins  agricoles. 

Lorsque  M.  Ogilvie,  arpenteur  fédéral,  arriva  au  Fort  McPherson,  le  20 
juin,  les  arbres  montraient  à  peine  leurs  jeunes  bourgeons,  e;t  le  soir  du  22, 
les  arbres  étaient  presque  tous  en  feuille. 

L'existence  d'une  température  favorable  jointe  aux  longues  heures  de 
lumière  solaire,  dit-il,  est  très  favorable  à  la  végétation,  mais  il  y  a  des  causes 
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de  malheur.  Ainsi.  Jes  tempêtes  de  neige  peuvent  arriver  en  tout  temps  do 
Vannée.  Le  2  juillet  il  est  tombé  cinq  pouces  de  neige,  et  le  thermoniMro 
descendit  à  25°  (7°  au-dessous  du  point  de  congélation)  ;  mais,  fait  étrange,  ce 
froid  n'a  pas  semblé  rien  attaquer. 

On  n'a  pas  cherché  à  y  cultiver  les  céréales  ni  les  racines,  à  ce  qu'il  semble, 
quoique  ce  Fort  ne  soit  qu'à  un  degré  plus  au  nord  que  celui  de  Bonne-Espé- 
rance {Fort  Gootf-Hopc). 

La  popxilation  blanche  du  Fort  en  comptant  celle  du  Poste  La-Pierre  à  la 
tête  de  la  rivière  au  Porc-Epic,  {Porcupinc  fi)  est  de  38  habitants. 

La  population  sauvage  du  voisinage  du  Fort,  351. 

350  Esquimaux  fréquentent  le  Fort. 

MISTASSINI— LAC. 

Entre  50*°  et  51 1°  lat.  N.,  et  le  72A°  et  le  74^  longitude  ouest,  à  environ 
150  milles  au  N.-O.  du  lac  Saint-Jean. 

La  partie  ouest  du  lac  a  environ  92  milles  de  longueur,  et  de  13  à  17 
railles  de  largeur,  avec  une  suite  d'îles,  au  centre  ;  sa  partie  est,  a  environ 
60  milles  de  longueur  et  de  5  à  10  milles  de  largeur.  Sa  surface  mesurée 
sur  la  carte  est  d'environ  2,000  milles.  Il  se  décharge  vers  l'ouest,  par  la 
rivière  Rupert,  longue  d'environ  218  milles,  dans  la  baie  James,  à  son  extré- 
mité sud-est.  Cette  rivière,  dit-on,  est  plus  grande  que  le  Saguenay.  Richardson, 
dans  son  rapport  de  1870,  dit  que  le  terrain  dans  la  région  du  Grand-Lac  est 
une  plaine  unie,  élevée  de  pas  plus  de  30  pieds  au-dessus  du  lac  et  que  le  sol, 
qui  est  calcaire,  est  fertile  et  excellent  pour  la  culture. 

Les  mûres  y  étaient  à  maturité  le  5  et  le  6  juillet  ;  les  framboises,  le  7  et 
le  8  juillet  ;  le  foin  était  long  de  2  pieds  et  l'herbe  longue  de  4  pieds,  le  9 
juillet.     Il  remarqua  beaucoup  de  vignes  sauvages  dans  les  environs. 

MOOSE  FACTORY. 

Vers  la  latitude  51°  10'  N.  ;  long.  80°  45'  ouest. 

A  la  tcte  ou  à  l'extrémité  sud  et  sur  la  côte  ouest  de  la  baie  James  qui 
forme  partie  de  la  Baie  d'Iludson. 

Le  chemin  de  fer  projeté  de  Moose  Factory,  aux  lacs  Abitibi,  Témis- 
kaming  3t  à  North  Bay,  sur  le  lac  Nipissing,  aura  350  milles  de  longueur. 
Une  compagnie  a  été  incorporée  en  1884,  à  la  fin  de  le  construire.  (  Voir 
détails  "  Lac  Abitibi.") 

Température  moyenne,  juin,  juillet,  août 4- 62*20 

do  janvier,  février,  décembre — 12"20 

do  année  entière -,  35*76 

do  maxima,  juin +92*10 

do  minima,  janvier — 35*90 

100  jours  de  pluie.     21  pouces  de  pluie,  en  1878. 

88     do    de  neige.     15*4       do      neige,       do 

Percentage  des  jours  nuageux,  en  12  mois,  66*0. 

La  première  pluie,  de  1877  à  1881,  est  tombée  du  9  mars  au  4  avril. 

La  première  neige,  do  est  tombée  entre  le  16  et  21  octobre. 

La  rivière.  do  s'est  congelée   du  2   novembre  au   9 

décembre. 

Elle  s'est  ouverte,  do  le  9  mai. 

Il  a  tonné  et  éclairé  en  avril,  juin  et  juillet. 

Dans  le  bois,  en  février  et  décembre,  la  neige  mesurait  10  à  30  pouces 
d'épaisseur. 

Température  moyenne  d'été,  62°  20'. 
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Les  navets,  betteraves,  carottes,  oignons,  tomates,  épinanls,  patates, 
moutarde,  cresson,  rhubarbe,  radis,  choux-fleurs,  poussent  en  abondance.  Le 
choux-fleur  nemble  le  mieux  réussir  et  est  quelquefois  bon  à  nianijror,  le 
1er  août. 

On  sème  les  légumes  vers  le  18  et  les  patates  vers  le  21  mai. 

L'orge,  l'avoine,  les  fèves,  les  pois  et  le  seigle  mûrissent  bien.  Les 
récoltes  des  fëves  dites  Windsor  et  Kidney  sont  surprenantes. 

Le  blé  d'automne  pousse  bien,  malgré  la  rigueur  du  climat  en  hiver. 

L'établissement  de  la  Compagnie  de  la  Baie  d'Hudson  possède  80  têtes  de 
bétail,  outre  des  chevaux,  des  cochons  et  des  moutons. 

Tout  en  ayant  égard  à  la  grosseur,  à  la  quantité  ou  à  la  qualité,  les 
récoltes  de  Moose  Factory  et  de  Matawagaming,  2(30  milles  plus  au  sud, 
soutiennent  une  comparaison  fovorable  avec  celles  des  meilleurs  terrains  ;\ 
pommes  de  terre  d'Ontario. 

L'éveque  anglican,  J.  Horden,  dont  le  diocèse  Moosonee  embrasse  tout 
le  territoire  autour  de  la  Baie  d'Hudson,  réside  à  Moose  Factory. 

Les  missions  catholiques  romaines,  ù,  l'est  et  à  l'ouest  de  la  Baie  James, 
du  70'^  au  Ol*^  de  longitude,  sont  dans  le  vicariat  apostolique  de  Mgr  Lorrain, 
qui  réside  à  Pembroke.  Le  rév.  J.  M.  î^'édclec,  O.M.I.,  un  de  ses  mission- 
naires, visite  Moose  Factory  quelquefois,  après  sa  mission  du  lac  Abitibi.  Il 
demeure  à  Mattawa. 

Moose  Factory  compte  250  protestants  et  plusieurs  Sauvages  catholiques. 

Les  animaux  sauvages  et  le  gibier  à  plumes,  sont  abondants  dans  les  envi- 
rons. 

NELSOX— FORT. 

Sur  le  bras  est  de  la  rivière  ai;x  Liards,  Montagnes  Rocheuses. 
Latitude  58°  30'  K  ;  longitude  vers  12°  0'  O. 

Mission     catholique   romaine,    Notre-Dame-des-Xeiges.     Vicariat    apos- 
tolique de  Mgr  H.  J.  Faraud,  O.M.I. 
Rév.  Gourdon,  O.M.I. 

NIPIGOX— LAC. 

Latitude  49°  30'  à  50°  15'  K  ;  Longitude  88°  à  89  près,  0. 

Distance  par  la  rivière  Nipigon  au  lac  Supérieur,  environ  30  milles. 

Longueur,  60  milles  environ  du  nord  au  sud. 

Largeur,  40  milles  environ  de  l'est  à  l'ouest. 

Profondeur — Pas  de  fond  à  540  pieds. 

Le  lac  renferme  de  nombreuses  îles  ;  ses  eaux  profondes  contiennent  de 
toutes  les  espèces  de  poissons  que  l'on  rencontre  dans  le  lac  Supérieur. 

La  terre  est  bonne  sur  le  côté  sud-ouest  du  lac,  et  le  pays  s'aplanit  à 
mesure  qu'on  s'éloigne  du  lac  et  que  l'on  gagne  AVinnipeg. 

La  contrée,  au  nord  de  la  région  accidentée  près  du  lac  Supérieur,  entre  la 
rivière  Pic  et  le  lac  Xipigon,  est  comparativement  unie,  sablonneuse,  sè'che 
généralement,  mais  on  rencontre  ça  et  lii  quelques  marécages  peu  profonds  et 
des  bancs  de  rochers  peu  élevés.  Le  sable  recouvre  une  argile  de  couleur  pâle 
qui  apparaît  quelquefois  à  la  surface. 

On  cultive  avec  succès  l'avoine  et  l'orge  au  Fort  du  lac  Long,  à  l'est  du 
lac  Nipigon  ;  le  foin,  les  patates  et  tous  les  légumes  ordinaii'es  vieiment  très 
bien.  Les  tiges  des  patates  ne  sont  pas  atteintes  par  la  gelée,  avant  la  première 
semaine  d'octobre, 
lli 
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Climat  : — Au  Pic,  la  température  moyenne  observée  a  été  62*88°  en  juillet  ; 
63-54°  en  août  ;  64-19°  on  septembre  et  56'62°  en  octobre  ;  le  temps  était 
tri'K  beau  durant  ces  mois.  La  température  égalait  presque  celle  de  Toronto 
en  juillet  et  août,  et  fut  jdus  élevée  que  celle-ci  en  septembre  et  octobre,  si  l'on 
prend  la  moyenne  de  29  ans,  et  quoique  Toronto  soit  environ  cirq  degrés  plus 
uu  sud. 

NTPISSIXG— LAC. 

Lat.  46°  7'  à  46°  23'  K  ;  long.  79°  30'  à  80"  6'  O. 

Sa  plus  grande  longueur,  de  l'est  à  l'ouest,  est  d'environ  40  milles  ;  sa 
plus  grande  largeur,  du  nord  au  sud,  environ  20  milles. 

Sa  surface  égale  presque  300  milles  carrés. 

Il  est  à  665  pieds  au-dessus  de  la  mer. 

Ses  rivages,  du  côté  nord,  sont  peu  élevés,  généralement  formés  de  roc 
plat  et  de  sable  ;  son  fond  est  de  sable,  et  l'eau  est  peu  profonde. 

Il  se  décbarge  dans  la  rivière  des  Français  par  trois  bras  qui  renferment 
une  infinité  d'îles  et  vont  se  jeter  dans  la  baie  Géorgienne,  lac  Huron,  qui  se 
trouve  à  578  pieds  au-dessus  de  la  mer. 

Du  lac  Nipissing  à  la  baie  Géorgienne,  il  y  a  environ  40  milles  et  la  navi- 
gation est  iuterronq)ue  par  des  cbutes  et  des  rapides.  Le  coup  d'ceil  le  long 
de  la  rivière  des  Français  surpasse  celui  des  Mille-Iles  du  Saint-Laurent,  en 
aval  de  Kingston. 

NORMAN— Î^OUVEAU  FORT. 

Sur  la  rivière  Mackenzio,  314  milles  au  nord  du  Fort  Simpson  ;  169  milles 
au  sud  du  nouveau  fort  de  Eonne-Espérance  ;  280  au  sud  de  l'ancien  fort  ;  et 
880  au  sud  du  Fort  McPberson, 

L'ancien  fort  était  ])ar  la  latitude  64o  40'  38"  N.  et  la  longitude  124°, 
44'  47"  O.,  d'après  Franklin,  le  7  juin  1826  ;  variation  39»  57'  52". 

Le  nouveau  fort  d'après  Ogilvie,  1888,  est  par  la  latitude  64°  54'  3"  et  la 
longitude  125^^  43'  1".  L'élévation  de  la  Mackenzie,  au  fort  Norman,  au-des- 
sus de  la  mer  Polaire,  est  d'environ  150  pieds. 

('e  fort  est  situé  sur  la  rive  est  de  la  Mackenzie,  directement  en  amont  de 
l'emboucbure  de  la  rivière  du  lac  du  Grand-Ours  ou  Grand  lac  de  l'Ours. 

Le  5  juillet,1789,  Alexander  Mackenzie  passa  devant  le  site  de  l'ancien 
fort  dans  sa  course  à  l'Océan  Arctique.  Franklin  de  son  côté  y  arrêtait  le  7 
août  1825,  et  le  25  juin,  1826,  lorsqu'il  descendit  la  Mackenzie. 

En  1844,  le  fort  était  situé  k  23  milles  en  amont  de  son  site  actuel  et  sur 
la  rive  ouest  de  la  Mackenzie. 

Température  moyenne  d'été,  juin,  juillet  et  août,  -j-  59.87,  au  nouveau 
fort. 

La  population  blanche  est  de  9  personnes  et  la  population  sauvage,  dans 
le  voisinage,  d'environ  254. 

Il  y  a  ici  une  mission  anglicane  dans  le  diocèse  de  l'Êvêque  W,  C.  Bompas 
et  une  mission  catholique  romaine — Sainte-Thérèse  ;  celle-ci  est  sous  la  direc- 
tion du  révérend  X.  C.  Ducôt,  O.M.I.,  qui  a  résidé  plus  de  22  ans  à  ce  poste, 
dans  le  vicariat  apostolique  de  Mgr  II.  J.  Faraud. 

W.  Ogilvie,  arpenteur  des  terres  fédérales,  qui  y  est  allé  en  1888,  dit 
dans  son  rapport,  daté  le  16  juillet,  1889  : 

Au  Fort  Norman,  la  Compagnie  de  la  Baie  d'Hudson  a  un  jardin  potager 
planté  de  navets,  patates  et  autres  légumes.     Lorsque  j'étais  là  pendant   les 
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derniers  jours  de  juillet,  les  patates  étaient  levées  de  6  pouces,  mais  ne  promet- 
taient pas  une  belle  récolte. 

La  mission  catholique  romaine  avait  deux  jietits  morceaux  de  terre,  con- 
tenant enseml)le  environ  un  acre  d'étendue,  aussi  semés  en  patates.  Le  sol  de 
ce  terrain,  composé  d'argile  était  meilleur  que  celui  du  jardin  de  la  compa- 
gnie, qui  était  formé  de  matières  végétales  décomposées  et  que  l'on  appelle  ordi- 
nairement "  nuick,"  ou  terre  noire.  Aussi  les  patates  de  la  mission  romaine 
étaient  plus  nombreuses  à  chaque  tige  et  couvraient  presque  tout  le  sol. 

La  mission  anglicane  avait  cultivé  un  petit  morceau  de  terre  près  de  la 
rivière  sur  une  partie  abritée,  au-dessous  du  sommet  de  la  rive  et  regardant  au 
sud.  La  croissance  était  ici  meilleure  qu'aux  deux  autres  endroits.  L'orge 
qu'on  y  avait  semée  poussait  bien  ;  la  moyenne  des  tiges  atteignait  2  à  2J  pieds 
de  hauteur,  leurs  épis  étaient  longs  et  leurs  grains  conmieiK/aient  à  se  remplir. 
L'herbe  poussait  en  abondance  sur  ce  plateau  et  les  orties  y  croissaient  aussi 
abondamment  et  avec  autant  de  vigueur  que  partout  ailleurs.  Près  de  la 
lisière  des  bois,  poussent  de  longues  et  grosses  vesces  qui  équivalent  celles 
d'Edmonton. 

1872  À  1888,  INCLUSIVEMKNT. 

Première  neige  au  Xou veau-Fort-Norman,  du  23  septembre  au  15  octobre. 
Première  glace  formée  sur  la  Mackenzie,  du  5  octobre  au  2  novembre. 
jS^avigation  close  do  2  novembre  au  18  novembre. 

Rupture  de  la  glace  do  9  mai  au  28  mai. 

NORAVAY— FORT. 

A  l'extrémité  nord-est  du  lac  AVinnipeg. 

Lat.  63'  41'  38"  X.  ;  long.  98°  1'  24"  0. 

Environ  130  milles  à  l'ouest  du  Fort  Oxford  et  345  milles  à  l'ouest  de 
York-Factory. 

Malcolm  McLeod,  un  des  témoins  du  comité  Schultz  en  1888,  disait  :  ''  Il  y 
a  une  grande  étendue  de  terrain  propre  à  la  culture,  mais  chacun  est  tellement 
occupé  à  d'autres  travaux  plus  urgents  qu'on  n'essaye  pas  à  cultiver  ni  à  élever 
des  animaux." 

Le  colonel  Crofton  ajoi;tait  :  "  Lorsque  j'étais  lu,,  le  blé-d'inde,  le  maïs,  la 
rhubarbe,  les  choux  et  autres  légumes  poussaient  très  bien." 

OXFORD— FORT. 

Sur  la  route  des  rivières  Hayes  et  Hill,  qui  va  de  York-Factory  au  lac 
Winnipeg,  215  milles  à  l'ouest  de  York-Factory,  Baie  d'Hudson  ;  130  milles  à 
l'est  de  Xorwaj'-IIouse,  à  l'extrémité  nord  ou  au  pied  du  lac  Winnipeg. 

Latitude  54°  53'  X.  ;  longitude  95°  45'  0.  ;  par  la  carte  du  département 
de  l'intérieur,  1887. 

Malcolm  McLeod  dans  son  témoignage  devant  le  comité  Schultz,  en  1888, 
affirmait  avoir  vu  un  beau  jardin,  donnant  beaucoup  de  patates,  à  cette 
station,  quoiqu'elle  se  trouve  au  sommet  des  Laurentides.        ' 

On  y  cultive  de  l'orge  et  des  légumes,  de  même  que  plus  au  nord,  dans 
la  région  de  la  Mackenzie. 
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PAIX— RIVIÈRE  DE  LA. 

Cet  affluent  de  la  Mackenzie  s'étend  depuis  au  delà  du  Fort  McLeod,  à 
l'ouest  des  Montagnes  Rocheuses,  jusqti'ii  la  riviëre  du  Grand  lac  des 
Esclaves,  en  aval  du  Fort  Chipewayan  du  lac  Atliabasca,  ou  do  la  longitude 
123 -■  et  la  latitude  54]°,  à  la  longitude  111^'  et  la  latitude  58.p. 

Le  haut  de  la  rivière  de  la  Paix  est  navigahle  pour  les  vaisseai  x  d'un 
tirant  de  8  à  4  pieds  d'eau  ;  avec  quelque  amélioration  à  deux  endroits,  on 
pourrait  obtenir  le  passage  de  vaisseaux  tirant  de  5  à  G  pieds  d'eau.  Son 
étendue  navigable  est  de  ôôT  milles  jusqu'aux  Chutes,  à  50  milles  en  aval  du 
Fort  Vermillon.  La  partie  inférieure  (le  la  rivière  est  navigable  sur  un  par- 
cours d'environ  220  milles,  depuis  les  chutes  juscju'au  lac  Athabasca,  en  aval, 
à  l'exception  d'un  rapide,  long  de  2  milles  près. 

Ce  fut  par  cette  rivière  que  passa  Mackenzie  lorsqu'il  traversa  les  Mon- 
tagnes Rocheuses  jusqu'au  Pacitique  en  1793. 

Le  débarcadère  de  la  rivière  de  la  Paix,  par  route  de  voiture,  est  63 
milles  environ  au  nord-est  de  l'extrémité  ouest  du  Petit  lac  des  Esclaves. 

Devant  un  comité  spécial  du  Sénat,  en  1888,  le  professeur  Macoun  disait  : 
les  eaux  de  la  rivière  de  la  Paix  sont  laiteuses  comme  celles  du  Mississippi. 
C'est  une  très  belle  rivière,  large  de  1,000  verges  ^  *  * 

Lorsque  nous  atteignîmes  les  bords  de  cette  rivière,  nous  y  arrivâmes 
comme  si  nous  traversions  cette  chambre  ;  il  n'y  avait  aucune  apparence  de 
rivière.  La  contrée  était  parfaitement  plane,  sans  indication  d'une  rivière 
avant  que  nous  soyions  venus  sur  le  bord  d'une  côte  escarpée  ;  nous  pouvions 
voir  la  terre  vis-à-vis  nous,  l'autre  côté  de  la  rivière  ;  la  rivière  coulait  à  700 
pieds  au-dessous  de  nous  ;  je  n'en  ai  jamais  vu  de  pareille.  Vous  pouvez 
vous  imaginer  une  rivière  de  800  verges  de  largeur,  coulant  dans  une  vallée 
étroite,  à  berges  très  élevées.  Xous  pouvions  voir  à  notre  gauche  jusqu'à  la 
rivière  Boucane  {Smo/nj  River)  et  à  notre  droite  jusqu'aux  falaises  de  grès, 
plusieurs  milles  en  aval  de  nous.     C'était  en  septembre  1872. 

PAIX— RÉGIOÎ^  DE  LA  RIVIÈRE  DE  LA 

C'est  une  vaste  étendue  de  terrain  fertile  couvrant  10  degrés  de  latitude 
et  13  degrés  de  longitude,  disposé  en  terrasses  de  riches  prairies,  coupées  çà  et 
là  par  des  bosquets  et  herbes  sèches  par  où  s'élance,  en  sautant,  le  renne  dans 
sa  course  rapide. 

Les  arbres  sont  très  gros  et  de  grande  taille  ;  ils  ressemblent  à  ceux  qui 
bordent  le  parc  Kensington. 

Le  pays  est  habité  par  tant  d'animaux  que  l'on  se  croirait  (à  quelques 
endroits)  dans  une  cour  à  bestiaux. 

Sur  la  partie  supérieure  de  la  rivière  de  la  Paix,  la  neige  atteint  de  18  à 
36  pouces  de  hauteur  ;  elle  disparaît  vers  le  5  avril,  et  les  anémones  fleurissent 
vers  le  20,  époque  de  l'arrivée  des  maringouins. 

Le  climat  y  est  doux  à  cause  de  l'influence  de  la  mer  du  Japon,  le  grand 
courant  du  golfe  du  Pacifique,  qui  le  tempère  à  un  tel  point  que  l'on  peut 
récolter  du  blé  au  Fort  Simpson,  par  la  latitude  61°  52',  et  de  l'orge  aussi  au 
nord  qu'au  Fort  Norman,  par  la  latitude  64°  54'  3",  qui  est  à  1,200  milles  plus 
au  nord  que  Québec. 

Le  niveau  général  de  la  rivière  entre  les  Montagnes  Rocheuses  et  la  rivière 
Boucane  {Smoky  Hiver),  est  2,000  pieds  environ  au-dessus  de  la  mer. 

Entre  la  rivière  de  la  Paix  et  le  lac  Athabasca,  l'élévation  n'excède  pas 
1,000  pieds  ;  elle  diminue  à  mesure  qu'on  avance  vers  le  nord. 
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Suivant  le  capituino  Palisser,  la  température  s'abaisse  de  3  degrés  à  oliaque 
1,000  pieds  d'élévation  au-dessus  de  la  mer. 

TEEL— RIVIÈRE 

Cette  riviîire  se  jette  dans  la  Mackenzie,  en  aval  du  Fort  McPlierson,  sur 
sa  rive  ouest  ;  le  "  "Wrigley,"  vaisseau  à  vapeur  de  la  Cie.  de  la  Baie  d'IIudson, 
la  navigue  sur  une  étendue  de  (îO  milles.  Ce  bateau  y  transporte  les  provisions 
et  revient  cbargé  des  pelleteries  du  fort. 

Au  fort,  la  rivière  est  rarement  libre  de  glace  avant  la  lin  de  juin. 

PRIXCP-ALBERT. 

Sur  la  rive  nord  de  la  Saskatchewan-nord,  353  milles  k  l'ouest  du  lac 
Winnipeg  et  460  milles  à  l'est  d'Edmonton. 

Lat.  53°  10'  X.  ;  long.  105"  40' O.  d'aprësla  carte  du  département  de  l'Inté- 
rieur. 

Population,  environ  5,000. 

Le  printemps  commence  généralement  en  avril  ;  les  récoltes  durent  de  la 
2e  semaine  d'août  à  la  Ire  semaine  de  septembre. 

Les  premières  gelées  se  montrent  vers  le  17  août  et  les  dernières  vers  le 
1er  septembre. 

Les  bestiaux  restent  h  l'étable  du  moment  que  les  fortes  neiges  arrivent, 
en  novembre,  jusqu'en  mars. 

On  y  cultive  généralement  avec  succès  le  blé,  l'avoine,  les  pois,  les 
patates,  les  carottes,  les  panais  et  autres  légumes.  L'avoine  produit  de  50  à 
60  minots  à  l'acre. 

Les  fraises,  framboises,  atocas,  saskatoon  et  autres  fruits,  s'y  rencontrent 
en  abondance.  Au  nord  de  Prince-Albert  se  trouve  une  régioD  trës  étendue 
couverte  d'épinette  et  de  peuplier. 

PROVIDEXCE  (NOUVEAU  FORT). 

Latitude,  environ  61°  30'  X.  ;  longitude,  environ  117°  12',  d'après  la 
carte  de  Deville. 

167  milles  ;\  l'ouest  du  fort  Résolution,  sur  la  rive  sud  du  Grand  lac  des 
Esclaves. 

15 7|  milles  au  sud-est  du  fort  Simpson,  sur  la  Mackenzic. 

Ce  fort  est  17  milles  en  aval  du  lac  au  Castor,  et  24  milles  en  amont 
du  Petit-lac  ou  à  46  milles  en  aval  de  l'extrémité  ouest  du  Grand  lac  des 
Esclaves. 

Il  est  situé  sur  la  rive  nord  de  la  rivière,  de  15  à  25  pieds  au-dessus  de 
l'eau,  et  vis-à-vis  une  île  d'un  mille  ou  plus  en  longueur,  à  un  demi-mille  du 
rivage  ;  le  chenal  principal  passe  du  côté  sud  de  cette  île  ;  au  sud  de  cette  île 
s'en  trouve  encore  une  autre. 

La  Compagnie  de  la  Baie  d'Hudson  y  a  un  poste  de  traite,  comprenant 
plusieurs  bâtisses. 

Jusqu'en  1890,  cette  station  était  la  résidence  de  Mgr  Clut,  éveque  catho- 
lique romain,  qui  y  a  bâti  une  église,  un  hôpital,  un  orphelinat  et  une  école 
qui  sont  sous  la  direction  des  Rév.  A.  L.  Lecorre  et  Audenard,  O.M.I.,  et  de 
8  Sœurs  Grises,  qui  ont  46  élèves. 

La  population  blanche  de  ce  fort  est  de  42  prës  ;  la  population  sauvage  du 
voisinage,  non  augmentée  depuis  le  recensement  de  1881,  est  de  456. 
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W.  Ogilvie  (laiiH  son  rapport  du  16  juillet  1880,  au  cL'partetiient  de  l'Inté- 
rieur, (lit  : — 

Au  fort  Providence  on  cultive  len  lt'<;uines  ordinaires  des  jardins,  à  tous 
les  ans,  et  géin-ralemcnt  ils  viennent  bien.  On  y  cultive  aussi  ror;.îe  avec 
succès;  mais  en  1888,  cette  céréale,  de  même  qu'à  d'autres  endroits  de  la 
vallée,  soutt'rit  heaucoup  de  la  froide  température.  .Ius(iu';\  mon  d<'part  du  fort, 
la  température  la  {«lus  hasse,  outre  le  2  juillet,  fut  de  31"8",  le  2!)  août. 
La  température  moyenne  des  minima  pour  août  a  été  -i- 43°.  Pendant  mon 
séjour  j'ai  obserV('  (pie  l'or^jc  comnieiirait  à  mûrir,  et  qu'à  moins  d'un  froid 
sévère,  die  serait  à  complète  maturité  peu  de  temps  après.  La  Compagnie 
de  la  Baie-d'JIudson  y  a  récolté  du  blé  pendant  plusieurs  aimées,  (pli  mûrit 
pres(pie  entièrement  avant  la  gelée  et  qui  bien  souvent  n'en  souft're  aucun 
mal. 

RAE— FORT. 

Station  polaire  de  la  Grande-Bretagne  et  du  Canada. 

Latitude,  62°  39'  X.  :  longitude,  115°  44'  O. 

Vers  l'extrémité  nord  du  bras  nord  du  Grand  lae  des  Esclaves. 

Mission  catholique  romaine  de  Saint-Michel,  sous  la  charge  des  Révs. 
Bruno  Roure  et  Victor  Ladet,  O.M.I.,  dans  le  vicariat  apostolique  de  Mgr 
IL  J.  Faraud. 

D'après  le  recensement  de  1881,  la  population  blanche  se  composait  de  8 
hommes,  4  femmes,  8  gar(;ons  et  6  filles,  en  tout  26.  La  sauvage  comptait 
128  hommes,  147  femmes,  188  garçons,  152  filles,  en  tout  615. 

M.  W.  Ogilvie  dans  son  rapport  du  16  juillet  1889,  au  département  de 
l'Intérieur,  disait  : — 

J'ai  été  informé  que  l'on  avait  récolté  de  petites  patates  au  Fort  Rae  ; 
mais  d'après  les  rapports,  il  n'y  a  jtas  une  grande  étendue  de  terre  autour  du 
lac  qui  soit  propre  î\  la  culture,  même  si  le  climat  était  favorable,  parce  (|ue 
le  terrain  est  presque  tout  rocheux. 

On  y  a  re(;u  des  graines  de  la  station  agronomique  d'Ottawa,  mais  trop 
tard  pour  les  semer,  en  1888. 

Température  moyenne  d'été — juin,  juillet  et  août,       55*53. 

Température  moj-enne  d'hiver — décembre,  janvier,  février,  -  17'60. 

Température  la  plus  élevée  en  1875 — août,  -f-  85*00. 

Température  la  basse  basse       do      — février,  -  51*00. 

Jours  de  pluie  do      — 11. 

Jours  de  neige  do     — 44.     (Pas  de  neige  en  juin,  juillet 

çt  août. 

Pouces  de  pluie  do      — 4*13. 

Pouces  de  neige  do     — 10*20. 

La  neige  tombe  vers  le  28  septembre  ;  le  lac  se  congèle  vers  la  mi-octobre  ; 
la  neige  commence  à  disparaître  en  avril  ;  les  arbres  montrent  des  bourgeons 
vers  le  16  mai  ;  la  glace  se  brise  vers  le  3  juin  et  les  arbres  commencent  à 
perdre  leurs  feuilles  vers  le  1er  septembre. 

RELIANCE— FORT. 

Sur  la  rivière  Yukon. 

Lat.  vers  64°  15' N.  ;  long,  vers  140°  340' O. 

Il  y  a  ici  un  plateau  de  près  de  1,500  aores.  MM.  Harper  et  McQuestion 
y  ont  vécu  quelques  années,  sans  faire  aucune  tentative  de  culture  croyant  que 
ce  ssrait  parfaitement  inutile. 
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RÉSOLI'TIOX— FORT. 

Lat.  er  10'  2(]"  N.  ;  lonp.  118°  4.V  00"  O.,  le  30  juillot  182:>,  par  Franklin. 

Lat.  01°  l()-5'  y.  ;  lon^r.  113^  4(J-;V  O.,  eapit.  Lefroy,  1H4J-44. 

Près  (le  la  décliar«^e  do  la  rivière  dos  ?'s«'lave8  dans  le  Grand  hic  doî» 
Esclaves. 

La  Compatjnie  do  la  Baio  d'Hndson  possède  ici  un  poste  avec  toutes  les 
dépendances  ordinaires,  et  la  société  des  missions  de  l'Eglise  anglicane  y  a  une 
mission. 

La  mission  catholi(juo  romaine  de  Saint-Joseph,  est  sur  une  île,  dans  le 
lac,  à  quelque  distan«'o  du  fort.  Elle  est  sous  la  direction  du  lù'v.  L.  F. 
Dupire,  O.M.I.,  et  forme  partie  du  vicariat  apostolique  de  Mgr  II.  .1.  Faraud. 

La  population  sauvage  du  voisinage  est  d\'iiviron  300. 

Le  10  juin.  La  glace  du  lac  est  solide  k  l'ouest  du  Fort. 

Le  2'<  juin.  Plusieurs  ]>]aiites  sont  en  floraison. 

Le  2  juillet.  La  glace  était  très  solide  à  quehiues  endroitî^. 

W.  Ogilvie  dans  son  rapi»ort  du  31  décembre,  dit  : — 

"Au  Fort-Résolution,  la  Cie.  do  la  Baie  d'iludsoii  cultive  des  patates, 
navets  et  de  l'orge,  dont  les  rendements  seront  bous  pour  les  premiers  mais 
nul  pour  l'orge.  La  mission  anglicane  possède  un  jardin  où  l'on  cultive  les 
patates,  choux,  choux-tleurs,  navets,  oignons,  et  jiois  ;  ces  derniers  étaient  encore 
verts  le  21  septembre.  Les  patates  et  les  choux-tleurs  étaient  de  bonne  gros- 
seur et  magnifiques  au  govit. 

On  y  re(,ût  des  grains  envoyés  par  la  station  agronomique  d'Ottawa, 
mais  trop  tard  pour  les  semer  en  1888. 

SASKATCHEWAX— RTYIÈRE. 

Suivant  le  capitaine  Palisser  l'altitude  de  la  partie  supérieure  de  la  plaine 
de  la  rivière  Saskatcliowan  est  à  2,700  et  celle  de  la  partie  inférieure  à  1,600 
pieds  au-dessus  de  la  mer. 

La  température  s'abaisse  de  3  degrés,  à  chaque  élévation  do  1,000  pieds 
au-dessus  de  la  mer. 

SIMPSOX— FORT. 

Lat.  62-11^  X.  ;  long.  121°  38'  0.,  par  Franklin,  le  août  1825. 

Lat.  61°  52'  K  ;  long.  121°  25-2'  O.,  par  cap.  Lefrov,  1842-44. 

Var.  30°  42'  E.,  par  Franklin,   le  5  aoiit  1825. 

Il  est  situé  sur  une  île  directement  en  aval  du  confluent  de  la  Mackenzie 
et  de  la  rivière  aux  Liards,  à  800  railles  près,  de  l'embouchure  de  la  Mackenzie 
et  158  milles  au  nord-ouest  du  Fort  Providence,  à  180  milles  en  aval  du  Fort- 
aux-Liards,  en  ligne  droite,  et  300  milles  près,  on  aval  des  sources  de  la  Mac- 
kenzie. 

L'élévation  de  la  Mackenzie,  au  Fort  Simpson,  est  241  pieds  au-dessus  de 
la  mer  Polaire,  à  son  embouchure,  et  150  pieds  au-dessous  du  niveau  du  Grand 
lac  des  î^sclaves. 

Ce  poste  est  le  centre  des  opérations  do  la  Cie.  de  la  Baie  d'Hudson,  dans 
ce  district  ;  il  s'y  trouve  une  mission  catholique  rimaine  du  S<icré-C(f:ur  sous 
la  charge  du  Rév.  P.  Xouel  de  Kranqué,  dans  le  vicariat  apostolique  de  Mgr 
TL  J.  Faraud,  ainsi  qu'une  mission  anglicane  dans  le  diocèse  de  l'évêque  W. 
C.  Bompas. 

Les  blancs  y  sont  au  nombre  de  39  et  les  sauvages  du  voisinage  au  nombre 
d'environ  500. 
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TempiÂrature  inoycimo,  juin,  juillet  et  août +  55'37° 

do  <ln         (It'ceinlire,  février  et  dreombr»' _  14-70 

do  maxium  dv  TtUc -h  09-30 

Jours  de  pluie,  103;  jours  de  neige,  10,  durant  l'année. 

Ileuri'rt  «le  luuiii-re  Boluire,  53H  on  mui,  .')70  en  juin,  ô58  en  juillet,  481  en 
août. 

Total  des  heures  <le  lumière  solaire  au  Fort  Simpson  en  mai,  juin,  juillet 
et  août,  2.147. 

Total  dos  heures  de  lumière  solaire,  pendant  les  mêmes  mois,  à  Ottawa, 
l,80û. 

Autour  du  Fort,  le  hois  coniposé  généralement  de  pruoho,  peuplier,  me- 
risier et  sapin,  est  gros  et  sort  à  lu  construction.  Le  fort  est  bâti  en  hois 
d'é([uarrissago. 

Ia's  [tatutes  y  abondent  et  sont  de  même  grosseur  que  celles  d'On- 
tario; on  en  exporte  par  bateau  jusc^u'au  f^ort  de  Bonne- Espérance,  484  milles 
plus  au  nord,  sur  la  Mackenzie. 

On  y  récolte  aussi  dos  navets,  oignons,  de  la  laitue  et  de  l'orge.  Le  24 
août,  1888,  M.  Ogilvie  observa  (pie  ces  céréales  é(piivalaient  colles  du  marché 
d'Ottawa,  rpioiquo  ce  fort  soit  à  1,150  milles  au  nord  d'Ottawa. 

Les  fraises  tieurissent  vers  le  7  juin. 

Les  produits  potagers  sont  bons  à  manger  en  août. 

On  a  essayé  la  culture  du  blé,  mais  avec  un  succès  varié. 

On  y  nourrit  les  vaches  et  les  Ixeufs  en  hiver  au  moyen  d'herbe  indigène. 

Il  y  a  beaucoup  de  caribous,  d'orignaux,  de  lièvres,  de  renards  argentés, 
de  castors,  martres,  loups-cerviers,  renards  do  toutes  sortes,  outardes  et  canards 
dans  le  district  de  Simpson. 

Le  poisson  consiste  surtout  en  poisson  blanc  et  on  truite  de  5  i\  12  livres, 
pris  dans  le  Grand  lac  dos  Esclaves.  On  prend  aussi  une  espèce  de  poisson 
appelée  "  la  loche,"  de  30  à  40  livres,  dont  on  nourrit  généralement  les  chiens. 

En  hiver,  la  glace  sur  la  Mackenzie  a  G  bons  pieds  d'épaisseur.  Elle  se 
brise  et  descend  du  1er  au  14  mai.  La  rivière  reste  alors  libre  jusque  vers  le 
17  au  80  novembre;  elle  charrie  de  la  glace  tlottante  du  11  octobre  au  12 
novembre. 

La  noigo  a  de  2  à  3  pieds  d'épaisseur  en  hiver. 

SMITII— FORT. 

Sur  la  côte  ouest  du  Grand  lac  des  Esclaves. 

Lat.  vers  60°  N.;  long,  vers  112    20'  O. 

A  116i  milles  en  aval  du  Fort  Chipewyan,sur  le  lac  Athabasca  ;  190J  milles 
en  amont  du  Fort  Résolution,  sur  la  côte  sud  du  Grand  lac  des  Esclaves  ;  1^273  J 
en  amont  du  fort  McPherson,  sur  la  Mackenzie  inférieure. 

Le  Fort  Smith  est  à  l'extrémité  inférieure  d'un  chemin  de  voiture,  qui 
longe  la  rive  ouest,  et  qui  sert  au  transport  de  provisions  des  postes  établis 
sur  la  Mackenzie,  depuis  la  tête  jusqu'au  pied  des  rapides. 

LaCie.  delà  Baie  d'Hudsony  possède  quelques  bâtiments;  les  catholiques 
romains  y  ont  une  mission  appelée  Saint-Isidore,  par  Mgr  Faraud,  du  nom  de 
Mgr  Clut,  son  auxiliaire  ;  cette  mission  esta  la  charge  du  Rév.  A.  Laity,  O.M.I., 
assisté  d'un  frère  couvert. 

200  Sauvages  environ  vivent  dans  le  voisinage  du  Fort. 

On  rencontre  de  grands  dépôts  de  sel  sur  la  Grande  Rivière  au  Sel,  à 
quelques  milles  du  Fort.     On  emploie  ce  sel,  dont  le  goût  est  pur,  dans  les 
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(liwtrictM  «1«»  lu  rivière  de  la  Paix,  ilc   l'Atliabartca  vt  de  la   Mackonzi»'.     M. 

MeCoiiiicIl,  «le  la  Coininii*Ki(»ti  Gt-olojfifuu',  visita  (•»'.-*  (h'jiArs  h  rmitoimu'  de  1887. 

SMOKV  RIVEIt  FOKT  Ol'  FORT  DK  LA  HoUCAXK. 

5  rnillt's  t'iivirori  t-ii  iiiiiniif  du  coiitliu'tit  <le  la  rivière  de  la  i'aix,  on  à  7 
millort  eu  amont  du  déharnulère  de  la  rivière  de  la  Paix,  qui  est  i\  03  mille», 
par  ehennn  de  voiture  au  nord-ouest  di-  l'extrénùté  oui'st  du  Petit  hu-  dc8 
Esclaves. 

Débarcadère,  lat.  56'  l.V  N.,  Ion*?.  117°  16'  O. 

Mission,  lat.  56='  10'  N.,  long.  117-^  28'  O. 

La  mission  catlioli(|iio  romaine,  à  oc  poste,  est  h  la  diarcje  des  mission- 
naires de  la  Mission  Saint-CliarK-s  : — liévs  Ang.  llusson,  et  DcsMarais,  sons 
Mgr  Faraud  et  sous  Mgr  Clut,  «on  auxiliaire. 

Le  sol,  le  long  de  la  route  entre  le  Petit  lac  des  Plsclaves  et  rembouchuro 
de  la  rivière  «U-  la  Houcane,  est  de  ([ualité  supérieure. 

Sur  les  bords  de  la  rivière  de  la  Paix  et  de  la  rivière  aux  Liards,  il  y  a  de 
magnifiques  sections  <le  terrain  composé  d'alluvion  de  boime  qualité. 

pour  ]>lus  de  détails  au  sujet  de  la  tt-rre,  des  arbres  et  du  climat,  etc., 
voir  district  de  la  rivière  de  la  Paix. 

Note— Voyez  "  MiMHidii  du  TjOC  Sto-Aiinc  "  daiiM  rA(l<lwi(lii. 

ST-JOITX— FORT. 

Sur  la  rivière  de  la  Paix,  près  du  versant  oriental  dos  Montagnes 
Roclieuses,  au-delA  de  l'angle  sud-ouest  du  district  Athabasca,  Oô  milles  à 
l'ouest  du  Fort  Dunvegan  i-t  12.J  milles  ù  l'ouest  de  Iludson's   llopc. 

Lat-  vers  06^  N.  ;  long,  vers  121^  O. 

D'après  Macoun,  les  patates,  l'avoine,  l'orge,  vt  plusieurs  variétt's  de 
légumes,  tlorissaient  dans  le  jardin  du  "Nègre  Dan.''  L'avoine  et  l'orge 
avaient  une  liauteur  de  près  de  ô  pieds,  le  26juilli't  1875.  Elles  étaient  mûres 
vers  le  12  août.  Les  fruits  sauvages  du  plateau  mûrissent  une  semaine  [ilus 
tard  que  le  long  de  la  rivière. 

Entre  les  aimées  1866  et  1875,1a  glace  de  la  rivière  de  la  Paix  s'est  brisée 
du  16  au  26  avril.  La  glace  flottante  apparaît  sur  la  rivière  du  .31  octobre  au 
10  novembre. 

M.  Selwyn,  après  avoir  consulté  les  registres  de  la  température  de  ce 
district,  est  d'opiiuon  que  le  climat  de  la  rivière  de  la  Paix  peut  être  comparé 
favorablement  avec  celui  de  la  Saskatcbewan  ou  de  Montréal. 

SAIXT-JEAN— RÉGION  DU  LAC. 

Les  rives  nord,  nord-est  et  ouest  du  lac  Saint-Jean,  sont  bordées  de  terrains 
d'alluvion,  très  profonds  et  très  fertiles.  Sur  sa  rive  sud,  le  sol  n'est  pas  aussi 
fertile.  Comme  ^e  lac  est  entouré  par  des  montagnes,  le  climat  y  est  compa- 
rativement doux,  moins  sujet  aux  changements  et  plus  régulier  que  celui  du 
reste  de  la  province  de  Québec,  tel  que  déterminé  par  les  observations  météoro- 
logiques. (  Voir  Etat  comparatif  des  observations  thermométriques  et  des 
altitudes  au-dessus  du  niveau  de  la  mer,  enregistrées  durant  l'exploration  de  J. 
Richardson,  1870,  aux  pages  358,  359,  Rapp.  Général  des  T.  P.,  1867-82). 

La  chaleur  et  la  pluie  n'y  sont  pas  aussi  excessives  que  dans  la  majeure 
partie  du  district  de  Québec. 

Le  climat  est  aussi  doux  que  celui  de  Montréal,  et  tr^s  favorable  à  la 
culture  de  toutes  sortes  de  grains  et  légumes,  y  compris  le  blé  d'automne,  les 
betteraves  et  les  navets  ;  il  est  spécialement  propre  à  l'élevage  des  bêtes  à 
corne,  moutons  et  cochons. 
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Le  printemps  arrive  2  ou  3  semaines  plus  tôt  qu'à  Québec  et  le  sol  est 
prêt  à  recevoir  la  semence  des  légumes  avant  la  débûcle  du  lac.  La  glace 
commence  à  couvrir  le  lac  en  novembre,  puis  il  se  congëlc,  do  sorte  qu'on 
peut  y  cliarroyer  de  fortes  charges  à  partir  du  10  décembre.  Les  bordages 
commencent  à  fondre  vers  la  mi-avril.  Tout  le  lac  est  libre  vers  le  12  mai.  Le 
fond  du  lac  est  formé  de  calcaire  (pie  l'on  voit  ai)jiaraître  sur  sa  rive  ouest. 
Les  dimensions,  l'altitude  et  la  profondeur  du  lac  sont  comme  suit  : — 

MilU-.s. 

Plus  grande  longueur 28 

"  largeur 20 

Contour 85 

Surface 365^ 

Elévation  au-dessus  de  la  mer,  278  pieds,  d'après  le  rapport  de  A.  L. 
Light,  ingénieur  en  chef  des  chemins  de  fer  de  la  province  de  (Québec,  daté  le 
8  mars  18hl.  {La  surface  du  lac  s'élève  au  'printemps  de  20  pieds  au-dessus  de 
SU71  nirma  d'hiver). 

Elévation  au-dessus  de  la  mer,  293  pieds,  d"après  le  rapport  de  Riehardson, 
juin,  1870. 

Sa  profondeur  varie  de  3  pieds,  à  partir  d'un  mille  du  rivage,  jusqu'à  12 
et  54  ]>ieds,  à  une  distance  de  un  mille  et  demi  à  3  milles  de  la  rive  et  de  60 
])ieds  à  plus,  en  avançant  vers  le  milieu  du  lac,  où  sa  profondeur  est  de  60  à 
225  pieds. 

Le  territoire  entier  qui  reste  à  coloniser  et  à  développer,  au  moyen  de 
chemins  de  fer  et  de  bateaux  à  vapeur,  dans  les  régions  du  St-Maurice,  de 
Québec,  du  Saguenay  et  du  lac  St-Jean,  contient  autant  de  terre  propre  à  la 
culture  que  l'étendue  des  deux  provinces  du  Nouveau-Brunswick  et  de  la 
Nouvelle-Ecosse. 
SAINT-MAURICE,  DE  QUÉBEC  ET  DU  SAGUEXAY-    RÉGIONS. 

Dans  le  voisinage  immédiat  du  chemin  de  fer,  il  y  a  6  millions  d'acres  de 
terre,  dont  au  moins  la  moitié,  dit-on.  est  propre  à  la  colonisation. 

Entre  le  Saint-Maurice  et  le  Saguenay,  on  estime  à  28  millions  d'acres,  la 
surface  à  coloniser  et  à  développer. 

L'établissement  du  pays,  le  long  de  la  ligne  principale  de  la  voie  ferrée, 
de  Québec  au  lac  Saint-Jean,  et  le  long  de  l'embranchement,  de  Saint-Tite  sur 
rembranchement  du  l'acitique  conduisant  des  Trois-Rivières  aux  Piles,  sur  le 
Saint-Maurice,  progresse  rapidement  depuis  1882-83. 

N.B. — Pour  plus  de  détails  au  sujet  des  régions  du  lac  Saint-Jean  et  du 
Saguenay,  concernant  leurs  climats,  sols,  minéraux,  forêts,  produits,  etc.,  voir 
App.  No  8,  du  Rapport  Général  des  T.  P  ,  1867-82,  préparé  par  G.  F.  Baillairgé, 
D.M.T.P.,  pp.  344  à  446.  Aussi  le  rapport  de  A.  L.  Light,  ingénieur  en  chef 
des  chemins  de  fer,  V.Q.,  en  date  du  9  mars  1881,  en  réponse  à  un  ordre  de 
la  Chambre  des  Communes,  14  fév.  1881. 

TÉMISK  AMING  —  LA  C. 

Entre  les  latitudes  46°  45'  et  47°  40'  et  les  longitudes  79°  et  79°  40'  ;  il  est 
composé  de  trois  lacs,  l'inférieur,  celui  du  milieu  et  le  supérieur,  réunis  par  des 
détroits  resserrés,  et  d'une  longueur  totale  de  75  milles  sans  aucun  obstacle  aux 
vaisseaux  du  plus  fort  jaugeage.  Le  lac  supérieur  s'étend  du  Fort  Témiskaming 
jusqu'à  sa  tête  ;  il  a  de  6  à  8  milles  de  largeur  et  est  parsemé  de  jolies  îles. 

L'extrémité  sud  du  lac  inférieur  est  environ  40  milles  au  nord-est  df 
North  Bay,  à  l'extrémité  nord  ou  d"amont  du  lac  Nipissing. 
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Le  chemin  de  fer  projeté  de  Xorth  lîay  h  Mooae  Fat-torv,  long  de  350 
mi^e^^,  se  reliera  aux  lacs  ïcmiakaming  et  Abitibi.  Sa  superticie,  suivant 
Deville,  est  de  113  milles. 

Il  est  à  612  pieds  au-dessus  des  eaux  du  Saint-Laurent  ou  de  celles  de  la 
mer,  à  Trois-Rivières,  qui  est  le  point  le  plus  éloigné  vers  l'intérieur  que  la 
marée  atteigne. 

L'influence  de  la  marée  à  Sorel,  plus  en  amont  du  Saint-Laurent,  telle 
qu'observée  par  G.  F.  Baillairgé  durant  son  exploration  du  chenal  creusé  entre 
Montréal  et  Québec,  varie  de  un  à  deux  pouces,  18»i8  et  1869. 

Poste  de  la  Cie  de  la  Baie  d'IIudson,  47°  19'  lat.  nord. 

do  do  79°  31'  long,  o  l'^.st. 

Température  moyenne,  188H Juin,  juillet  et  août,  -    69^*2. 

do  do  Décembre,  janvier,  février,  1 7^*6. 

do  maxima,    1888 Juillet  et  août,  -r  67''"33. 

do  minima,  Janvier,  9"'23. 

Jours  nuageux  et  de  pluie  durant  1888,  72. 
do  neige  do  38. 

Dans  cette  région,  les  plateaux  le  long  des  rivières  et  des  lacs  sont  argi- 
leux, tandis  que  généralement  les  terrains  sablonneux  prédominent  ailleurs. 

Il  y  a  une  mission  romaine  catholique  sous  le  Rév.  F.  X.  Thérien,  sup., 
J.  Guéguen,  A.  Mourier  et  F.  A.  Fafard,  O.M.I.,  du  vicariat  apostolique  de 
Mgr  X.  Z.  Lorrain. 

L'orge,  l'avoine,  les  pois,  fèves,  navets,  betteraves,  carottes,  choux, 
oignons,  tomates,  etc.,  poussent  facilement. 

On  cultive  le  maïs  à  plusieurs  endroits  près  de  la  tête  du  lac,  et  l'on  dit 
qu'il  mûrit  bien. 

Arbres.  Le  pin  blanc  et  le  pin  rouge  sont  répi'.ndus  sur  toute  la  réj^ion 
comprise  entre  le  lac  Temiskaming  et  le  lac  Abitiln  ;  ils  sont  en  gr.mde 
quantité  et  de  bonne  qualité  sur  le  versant  des  collines  de  la  hauteur  des 
terres  ;  quelques  uns  mesurent  de  8  à  9  pieds  de  circonfé-rence.  L'épinettc 
blanche,  le  merisier  jaune  et  le  cèdre  de  boimes  dimensions,  sont  av  A  abon- 
dants. On  rencontre  l'érable  à  sucre,  en  assez  grande  quantité  près  »ie  la  tête 
du  lac,  mais  non  au  delà.  La  même  remarque  s'applique  à  l'érable  des  marais 
et  au  chêne  blanc.  Au  nord  de  la  limiie  de  l'érable  à  sucre,  le  bois  le  }>lus 
fréquent  est  le  tremble,  puis  vient  le  bouleau  à  canot,  ré[)inette  blanche,  le  pin 
{bonksian)  et  le  sapin  du  Canada.  L'orme  et  le  frêne  se  voient  quelquefois 
sur  des  bas-fonds,  jusqu'au  lac  Al)itil)i. 

Les  poissons  de  ce  lac  et  du  lac  Tamagaming  plus  à  l'ouest  sont  :  l'achi- 
gan,  le  doré,  le  brochet  et  la  truite  saumonée,  en  abondance. 

Des  dalles,  de  bonne  qualité  et  de  grandes  dimensions,  se  rencontrent  sur 
le  côté  ouest  du  lac  Temiskaming,  environ  7  milles  en  amont  de  la  "  Galère." 
On  trouve  des  ardoises  à  toiture,  à  5  milles  en  amont  de  la  rivière  Montréal  qui 
se  décharge  sur  la  rive  ouest  du  lac  du  Milieu  {Bliddle  Lakc].  Les  animaux 
sauvages  et  le  gibier  à  plumes,  sont  en  grand  nomljre  dans  la  région  qui  gagne 
la  baie  James. 

VERMILLOX— FORT. 

Sur  la  rivière  de  la  Paix  qui  se  jette  dans  la  rivière  du  Grand  Lac  des 
Esclaves  et  qui  communique  aussi  sur  le  lac  Athabasca.      , 

Latitude  vers  ôS'^  25'  ;   long,  vers  116°. 

Elévation  au-dessus  de  la  mer,  environ  1,000  pieds. 

Environ  820  milles  au  nord-est  du  Fort  Dunvegan,  sur  la  rivière  de  la  Paix. 
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Environ  284  milles  à  l'ouest  du  Fort  Cliipewyan,  près  du  pied  rîu  lac 
Atliabasca. 

Plus  haute  température  -f  90°. 

Mission  catholifiue  romaine  de  St.  TTenri  et  école  pour  les  Sauvages  sous 
la  charge  du  Rév.  C.  H.  Joussard,  O.M.I.,  dans  le  diocèse  de  Mgr  Faraud, 
dont  l'auxiliaire  est  Mgr  Cl  ut. 

Mission  anglicane  et  école  sous  la  direction  des  Révs.  Garrioch  et  E.  J. 
Lawrence,  dans  le  diocèse  de  Tévêquc  R.  Young. 

Les  Sauvages  qui  habitent  le  voisinage  du  Fort  sont  près  de  300, 

W.  Ogilvie,  dans  son  rapport  du  17  juillet  1889,  dit  : 

Au  Fort  Vermillon,  le  lojig  de  la  rive  sud  de  la  rivière,  il  y  a  près  de  12 
à  14  milles  de  prairie,  couvertes  de  petits  peupliers  et  d'arbrisseaux,  sur  une 
larçreur  d'environ  3  milles.  Le  sol  est  formé  de  terre  noire  arsfileuse,  meuble 
et  profonde,  reposant  sur  une  couche  d'argile  graveleuse. 

Le  bl('',  l'orge,  les  navets,  patates,  carottes  et  les  panais  y  poussent  bien. 

L'école  delà  mission  anglicane,  chargée  de  l'éducation  des  jeunes  gens  du 
district,  possède  une  ferme  contiguë,  dont  20  acres  sont  sous  culture  ;  et  elle  est 
dirigée  parle  rév.  E.  J.  Lawrence  L'année  dernière  (1887)  ses  récoltes  de  patates, 
blé  et  orge  ont  été  splendides,  mais  en  1888,  la  gelée  a  presque  tout  détruit. 

y[.  (iarrioch,  qui  est  chargé  de  la  mission  anglicane,  cultive  aussi  un 
grand  morceau  de  terre  de  25  à  30  acres,  en  rapport  avec  sa  mission. 

La  compagnie  de  la  Baie  d'ITudson  possède  un  grand  champ  de  racines  et 
de  blé  et  d'orge  ;  la  mission  catholique  romaine  cultive  quelque  peu.  Outre 
ces  fermes,  plusieurs  autres  ont  été  choisies  en  i887,  par  des  particuliers  qui 
sont  remplis  d'espérance  pour  l'avenir. 

Pendant  l'hiver  de  1887,  27  sauvages  Cris  moururent  de  faim  parmi  une 
bande  composée  de  80  près  de  ce  fort  ;  ils  se  mangeaient  les  uns  les  autres  ;  ils 
n'avaient  pas  de  raquettes  pour  aller  faire  la  chasse.  Les  missionnaires  ne 
purent  les  assister  ;  ils  ne  reçurent  rien  du  gouvernement  ;  on  charge  de  20  à 
25  pour  cent  de  droits  sur  les  articles  importés  pour  l'usage  des  habitants  de 
cette  partie  du  pays. 

AVRIGLEY— FORT. 

Lat.  plus  de  63°  ;  lo-g.  environ  123°. 

Sur  la  rive  est  de  la  Mackenzie. 

624-5  milles  en  amont  du  Fort  MacPherson. 

180-3      "  "  "        Norman. 

134-0      "       en  aval  "        Simpson. 

La  Mackenzie  est  large  de  f  de  mille  sur  un  petit  parcours  en  aval  du 
fort,  et  large  de  ])lus  d'I  mille  en  amont.  Ce  poste  était  connu  autrefois  sous 
le  nom  de  "Petit  Rapide  "  (The  Little  Rapid),  mais  on  lui  a  donné  son  nom 
d'aujourd'hui  en  l'honneur  du  commissaire  en  chef  actuel  de  la  compagnie  de 
la  Baie  d'Iludson. 

AY.  Ogilvie,  dans  son  rapport  du  16  juillet,  1889,  dit  :  On  y  a  fait  quelques 
légères  tentatives  de  culture  que  je  ne  considère  pas  propre,  à  démontrer  la 
fertilité  du  sol.  Lorsque  j'étais  là,  le  15  août  1888,  les  gens  cueillaient  des 
bluets,  aussi  mûrs,  aussi  gros  et  d'une  saveur  ;  ussi  agréable  que  ceux  d'Ontario. 
Le  9  août,  j'ai  trouvé  des  fraises  mûres,  à  90  milles  en  aval  de  ce  fort,  et  quel- 
ques jours  après,  des  framboises. 

En  amont  du  fort,  j'ai  rencontré  une  telle  abondance  de  groseilles  sauvages 
et  de  gadelles  noires,  que  quelques  unes  des  petites  îles  étaient  littéralement 
couvertes  de  ces  arbustes.     Les  groseilles  étaient  grosses  et  de  bonne  saveur  ; 
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les  gadelles  équivalaient  celles  que  l'on  cultive  aux  (.'uvirons  d'Ottawa  ;  elles 
étaient  grosses  et  juteuses.  C'était  au  milieu  d'août,  par  la  latitude  t)3". 
Note — Voyez  "  Lac  du  Poisson-Blanc  "  in  Addenda. 

YORK  FACTORY. 

Sur  une  langue  de  terre,  entre  les  rivières  Xelsou  et  Hayes,  sur  la  côte 
ouest  de  la  Baie  d'Hud^ion. 

Lat.  57"  0'  3";  long.  92^  28'.— (T^it'ut.  Gordon.) 

Il  y  a  a  une  mission  anglicane  ici  pour  les  Sauvages  dont  on  n'a  pu  cons- 
tater le  nombre. 

Pas  de  mission  catholique  romaine. 

Tempérât,  moyenne  d'été. +  58*17  en  1880 — lAeut.  Gordon. 

do  d'iiiver- 17*19      do  do 

Tempérât,  maxima,  juillet -|-  »)8-30  en  1882  do 

do         minima,  janvier- 27  26      do  do 

do  do  -52'00  certaines  années. 

Jours  de  pluie  en  1886,  44  ;  pouces  de  pluie,  25"10. 

do       neige  en  1886,  95  ;  pouces  de  neige,  70"10. 
La  riviëre  ITaves  s'est  ouverte  du  9  au  11  mai — 1828  à  1800. 
Elle  s'est  congelée  du  3  novembre  au  9  déc. — 1828  à  1890. 

Cette  rivière  est  celle  que  suivent  les  bateaux  de  la  Cie.  de  la  Baie  d'IIudson 
pour  aller  au  poste  Xorway,  au  pied  ou  à  l'extrémité  nord  du  lac  AVinnipeg. 

La  tiuito,  le  saumon  ^t  une  très  belle  espèce  de  poisson  blanc,  abondent 
dans  ces  deux  rivières. 

La  glace  sur  la  rivière  Xelson,  a  une  épaisseur  de  ô*75  pieds,  en  décembre, 
janvier,  février  et  mars,  et  de  6'ô0  pieds  en  décembre,  janvier,  février  et  mars 
sur  la  Hayes. 

En  avril  et  mai,  le  sol  est  gelé  à  une  profondeur  de  30  à  48  pouces. 

En  juin,  juillet  et  août,  le  dégel  pénètre  le  sol  de  10  à  40  pouces,  quelque- 
fois plus,  suivant  les  lieux. 

A  une  petite  distance  de  la  rivière,  vers  l'intérieur,  le  sol  n'est  pas  gelé  en 
été  ;  il  est  complètement  dégelé  ;  le  Dr  Bell  en  1880,  y  enfonça  un  pieu  à  6 
pieds  de  profondeur  sans  toucher  le  sol  gelé. 

Il  y  neige  rarement  durant  les  derniers  3  mois  de  l'année.  On  y  récolte 
des  patates  tous  les  ans,  ainsi  que  des  navets  et  des  radis. 

Pendant  plus  de  200  ans,  de  deux  à  cinq  voiliers,  en  moyenne,  fréquem- 
ment convoyés  de  frégates,  sont  arrivés  d'Europe  et  des  ports  des  Etats-L'nis 
au  Port-Xelson,  York  Factory,  et  à  d'autres  ports  de  la  Baie  d'il  udson  et  sont 
retournés  avec  des  cargaisons,  pendant  la  même  saison. 

La  date  moyenne  de  116  arrivages  consécutifs  des  navires  de  la  Cie.  de  la 
Baie  d'IIudson  à  York  Factory  a  été  le  4  septembre.  Parmi  ces  116  arrivages, 
48  curent  lieu  en  août,  le  plus  prompt  étant  le  6  de  ce  mois,  et  le  plus  en 
retard,  le  7  octobre.     Cette  fois  le  navire  hiverna  dans  la  baie. 

Le  lieutenant  Gordon  dans  son  rapport  de  1886,  afHrme  que  l'estuaire  de 
la  rivière  Nelson,  est  un  des  plus  dangereux  que  les  vaisseaux  puisserit 
fréquenter  et  qu'on  ne  peut  l'améliorer  même  à  de  grands  frais. 

Son  vaisseau  était  mouillé  à  9  milles  du  rivage  et  à  28  milles  du  termi- 
nus du  chemin  de  fer  projeté  de  Winnipeg,  et  cependant  il  n'était  qu'à  un  peu 
plus  d'un  mille  de  la  pointe  d'une  batture  recouverte  seiflement  de  6  pieds 
d'eau  et  où  la  marée  avait  une  vitesse  approchant  3  nœuds. 

Pour  plus  de  détails,  Voir  Baie  d'Hudson. 
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YUKON— FORT. 

En  Alaska,  territoire  des  Etats-Unis,  au  confluent  des  rivières  Yukon  et 
du  Porc-Epic,  {Porcupine). 

Lat.  66°  37'  î^.  ;  long.  14ô°  20'  O.,  d'après  la  carte  du  département  de 
l'intérieur  1887. 

On  y  récolte  de  l'orge. 

YUKOÎ^  DISTRICT. 

Rivière  Yukon  et  ses  tributaires. 

De  la  Passe  Clàlkoot  ou  du  hic  Benvett  aux  frontières  de  V Alaska,  à  V ouest 

du  Fort  Beliance. 

De  la  latitude  60"^  et  de  la  longitude  1û5°  à  la  latitude  64*^  15'  et  la  lon- 
gitude 141°. 

M.  W.  Ogilvie,  arpenteur  des  terres  fédérales,  dans  son  rapport  du  IG 
juillet  1889,  décrit  la  contrée  qu'il  a  traversée  dans  le  district  de  Yukon  et 
ailleurs  en  1887.     Après  cette  description  "1  ajoute  : — 

"  A  moins  de  découvrir  et  de  développer  une  grande  richesse  minérale, 
il  n'est  pas  probable  que  les  petits  revenus  agricoles  du  pays  attirent  l'atten- 
tion, au  moins  tant  que  les  parties  les  plus  éloignées  de  nos  territoires  ne 
seront  pas  peuplées  en  excès. 

"  Au  cas  d'une  telle  découverte,  on  pourrait  demander  au  sol  les  végétaux 
nécessaires  aux  minevirs,  mais  même  alors,  malgré  les  conmiunications  faciles 
du  district,  je  doute  fort  que  ce  district  concourre  avec  bénéfice  contre  le  sud 
et  l'est. 

La  Yukon  a  une  longueur  de  2,200  de  sa  source  k  l'océan. 

La  rivière  n'est  pas  généralement  libre  de  glace  avant  le  25  mai  ou  le 
1er  juin  ;  de  fortes  gelées  arrivent  au  commencement  de  septembre  et  quoique 
fois  plus  tôt. 

A  la  frontière,  à  687.55  milles  de  Haines  Mission,  Chilkoot  Inlet,  il  y  a 
deux  plateaux  de  plusieurs  centaines  d'acres  chacun  ;  l'un  est  sur  le  côté  ouest, 
et  l'autre,  3  milles  en  amont  de  celui-ci,  sur  le  côté  est.  Les  deux  sont  cou- 
verts de  peuplier,  d'épiuette  blanche  et  de  merisier  blanc,  de  quelques  saules  et 
de  peu  de  petits  pins. 

Lorsque  nous  faisions  nos  préparatifs  pour  l'érection  de  notre  maison  à  nos 
quartiers  d'hiver,  près  de  la  frontière,  nous  eûmes  à  creuser  dans  la  berge  de  la 
rivière,  à  un  endroit  exposé,  oii  les  rayons  du  soleil  frappaient  sans  interception 
aucune  ;  nous  trouvâmes  le  sol  permancmment  gelé  à  une  profondeur  n'excé- 
dant pas  2  pieds.  Dans  les  bois  où  la  terre  est  recouverte  d'un  pied  de  mousse, 
le  sol  est  gelé  immédiatement  au-dessous  de  cette  dernière.  Ici  le  bois  est  géné- 
ralement petit  et  de  croissance  lente,  comme  on  peut  le  constater  par  le  nombre 
de  cercles  annuels.  J'ai  vu  des  arbres  de  3  à  4  pouces  de  diamètre  qui  étaient 
âgés  de  plus  de  150  ans. 

YUKOX— I^AVIGATIOÎ^Î'  DE  LA  RIVIÈRE. 

A  partir  de  l'embouchure  de  la  rivière  sur  la  mer  de  Behring,  à  travers  le 
territoire  des  Etats-Unis,  sa  longueur  jusqu'à  la  frontière  Internationale,  au 
141°  de  longitude  ouest,  est  d'environ  1,500  milles  ;  de  là,  à  travers  le  terri- 
toire canadien  jusqu'au  confluent  du  lac  Bennett  sa  longueur  est  d'environ 
639-34  milles. 

Le  confluent  des  rivières  Yukon  et  du  Porc-Epic  est  à  près  de  200 
milles  de  la  frontière  Internationale,  suivant  le  capitaine  C.  ^\    Raymond,  du 
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corps  des  ingénieurs  dos  Etats-Unis,  qui  fut  là  quelque  temps  en  1869.  Il  est 
à  412  pieds  au-dessus  de  la  mer,  ce  qui  donne  une  chute  de  l'O  par  mille  sur 
les  200  milles. 

Trois  bateaux  à  vapeur  :  le  "  Yukon,"  le  "St-Michel"'  et  1'"  Explorer," 
appartenant  à  1'  "  Alaska  Conmiercial  and  Fur  Trading  Company,"  circulent 
sur  la  rivii're  :  ils  sont  petits,  portent  peu  de  fret  mais  ils  remorquent  des 
chalands  chargés  ;  la  compagnie  a  l'in^ontion  d'avoir  un  autre  vaisseau  de  120 
à  200  tonneaux,  pouvant  faire  5  à  T  milles  à  l'heure  en  remontant  le  courant 
sur  la  partie  supérieure  de  la  rivière  au  lieu  des  vaisseaux  actuels  à  roues  der- 
rière qui  font  :\  peine  3  ou  4  milles  à  l'heure. 

11  y  a  un  autre  bateau  à  vajteur,  le  "  New  Rocket,"  qui  transporte  les  pro- 
visions à  la  rivière  Forty  Mile  ;  il  a  40  pieds  de  long,  9  à  10  pieds  de  bau,  et 
tire  environ  2  pieds  d'eau  ;  il  était  parti  depuis  22  jours  de  l'île  Saint-Michel, 
près  de  l'embouchure  de  la  rivière  Yukon  ;  il  essaya  de  remonter  la  rivière 
Stewart  avec  des  provisions  pour  les  mineurs,  mais  il  ne  put  forcer  le  courant. 

YUKON— DISTRICT. 

Poisson. 

A  l'exception  d'une  petite  espèce  connue  dans  l'endroit  soi;s  le  nom  de 
truite  arctiqur,  le  poisson  n'y  abonde  pas. 

En  descendant  la  rivière,  nous  rencontrâmes  pour  la  première  fois  le  sau- 
mon à  20  ou  25  milles  en  amont  des  Rapides  Five  Finger,  31G.  74  milles  en 
aval  du  lac  Beimett.  A  2,000  milles  de  la  mer,  le  saumon  dans  la  rivière 
Yukon,  est  de  peu  de  valeur. 

Plantes. 

On  cueillit,  le  long  de  la  rivière,  une  petite  collection  de  plantes  et  celles 
obtenues  en  amont  de  la  rivière  Pelly.  furent  emportées  par  le  Dr  Dawson,  de 
la  Commission  Géologique  (  Voir  appendice  du  rapport  d'Ogilvie). 

Neige,  glace,  etc. 

Ire  neige  de  la  saison,  sur  le  sommet  des  montagnes,  10  septembre,  1887. 
Ire  neige  dans  la  vallée,  23  septembre,  1887. 
Température  de  l'eau  de  la  rivière,-  38°,  1er  octobre,  1887. 
Durant  l'hiver,  nous  observâmes  les  températures  suivantes,  à  la  frontière 
Internationale  : — 

Miiiinia  moyenne  !Mininia  moyenne 

à  7:^^"  a.ni.  à  1;:>0  (Mil. 

1887— Octobre -rl8-5 

Novembre -  5*1  - 

Décembre -38-6  -27-6 

1888— Janvier -25-3  -15-3 

Février -16-8  -4-3 

Première  glace  flottante  sur  la  rivière,  21  octobre,  1887. 

Prise  du  pont,  15  novembre  1887. 

Epaisseur  de  la  glace,  14i  pouces,  1er  décembre,  1887. 

do  40l      do        3    janvier,  1888. 

do  48^      do        3   février,  1888. 

do  48J      do        2   mars,  1888. 
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Animaux. 

Los  principales  fonrruros  dn  district  sont  los  renards  argentés  et  noirs, 
dont  le  nombre  est  en  plus  grande  pro}iortion  à  celui  des  renards  rouges,  que 
partout  ailleurs  dans  le  pays.  La  martre,  la  zibeline  et  le  loup-ce rvier  sont 
nombreux  ;  la  loutre  est  rare  et  le  castor  presque  inconnu. 

Le  gibier  n'est  pas  aussi  abondant  qu'avant  l'arrivée  des  mineurs,  et  il  est 
difficile,  presque  impossible  d'en  trouver  prè<  de  la  rivière.  Les  Sauvages 
remontent  les  tributaires  pour  en  trouver  qui  vaille  la  peine  de  le  chercher. 

Sur  les  collines,  de  grands  troupeaux  de  caribous  errent  encore,  et  quand 
les  Sauvages  rencontrent  de  ces  troupes,  peu  d'animaux  survivent  à  leurs  atta- 
ques, quoi  qu'ils  n'aient  pas  besoin  de  leur  chair. 

Le  mouton  des  montagnes  {£i\/  Jnn-v)  et  la  chèvre  des  nicntagnes,  existent 
partout  dans  le  district  ;  on  les  voit  rarement  près  de  la  rivière. 

Oiseaux. 

Ils  sont  rares.  Nous  avons  vu  quelques  corbeaux,  pies,  perdrix,  quelques 
aigles  à  tête  blanche  et  des  poules. 

Les  outardes  et  los  canards  sont  nombreux  en  leur  saison  ;  les  variétés  de 
canards  dépassent  celles  des  autres  parties  du  Canada.  On  les  a  surtout 
rencontrés  vers  la  tête  de  la  rivière  au  Porc-Epic  {Porcupine  Hiver). 

Minéraux. 

On  a  trouvé  une  veine  de  charbon  sur  la  rivière  Lewes,  environ  6  milles 
en  amont  des  Five  Finger  Eapids  :  elle  a  3  pieds  d'épaisseur  près  ;  le  char- 
bon semble  bon.  G.  C.  Iloffman  le  considère  comme  une  espèce  de  lignite. 
Le  Dr  Dawson  a  tait  un  examen  de  cette  veine.  On  vit  aussi  des  veines  de 
charbon  à  6  milles  en  aval  des  (Five  Finger  Rapids  et  près  de  la  Crique  à  Char- 
bon {Coal  Creek),  5  milles  en  aval  de  la  rivière  des  Quarante  Milles  {Forty 
3L'le)  ;  quelques  unes  des  veines  mesurent  cinq  pieds  à  partd  'une  qui  en 
mesure  sept. 

MÉTAUX. 

D'après  Ogilvie,  il  est  probable  que  nous  avons  une  étendue  d'au  moins 
1,400  milles  de  rivière  dans  la  partie  canadienne  du  district  Yukon,  qui  ren- 
ferment de  l'or. 

La  première  mine  où  Ton  ait  fait  des  travaux  considérables,  était  sur  la 
rivière  Stewart.  On  m'a  dit  qu'en  1885-86  la  quantité  d'or  extraite  était 
estimée  à  §300,000  ;  le  phis  fort  montant  gagné  par  un  mineur  a  été  d'environ 
$6,000.  Ceci  peut  être,  parce  que  plusieurs  disent  que  souvent  un  mineur 
gagnait  §30  par  jour,  sur  les  barres  de  la  rivière  Stewart. 

On  estime  à  uncL^omme  variant  de  §112,500  à  §130,000,  la  valeur  de  l'or 
extrait,  en  1885-86,  de  la  rivière  des  Quarante  Milles  {Forty  Mile  Hiver.) 
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YUKON  ET  ATHABASCA— DISTRICT. 
Taux  du  fret,  etc. 

Messieurs  Ilarper,  McQiiestion  et  Cie.,  sont  les  seules  personnes  qui  aient 
fait  du  commerce,  à  part  la  recherche  de  l'or,  dans  le  district  depuis  1(S73.  Ils 
occupèrent  le  Fort  Reliance  pendant  (luelques  années  et  se  transportèrent 
ensuite  à  la  rivière  Stewart,  en  1886,  à  cause  des  mineurs  qui  y  travaillaient. 
En  1887,  ils  établirent  un  autre  poste  à  la  rivière  des  (Quarante  Milles  {Forty 
Mile  liicer)  où  tous  les  mineurs  se  dirigèrent  lorsqu'on  y  découvrit  l'or  gros- 
sier. 

Ils  sont,  en  quelque  sorte,  commissionnaires  de  l'Alaska  Commercial  and 
Fur-Trading  Company.  Ils  chargent  §30  pour  transporter  un  tonneau  de 
marchandises  lorsque  celles-ci  sont  payées  eîi  fourrures  et  $125  lorsqu'elles  sont 
payées  en  argent  comptant,  pour  l'usage  des  mineurs. 

En  1887,  la  fleur  coûtait  $17.50  le  cent  livres  ;  le  bacon,  ?401e  cent  livres  ; 
les  fèves,  $18  le  minot  ;  le  sucre,  $30  le  100  livres,  et  le  thé,  SI. 25  la  livre. 
Leurs  ventes,  en  1887,  se  sont  montées  à  peu  près  à  $00,000. 

District  d'Atiiabasca. 

De  Calgary,  sur  le  chemin  de  fer  Canadien  du  Pacifique,  à  Edmonton,  sur 
la  Saskatchewan,  la  distance  par  route  de  voiture  est  de  190  milles  ou  de  192 
milles  en  ligne  droite.  Toutes  les  marchandises,  destinées  à  ce  district,  passent 
par  ce  chemin  et  les  machines  de  plusieurs  moulins  à  vapeur  y  ont  été  char- 
royées.  Les  taux  du  fret  de  Calgary  à  Edmonton  sont  d'un  centin  et  demi  à  trois 
centins  par  livre,  suivant  l'état  des  chemins  et  les  besoins  des  importateurs. 

YUKON— TERRITOIRE. 
De  l'Anse  Chilkoot  à  la  tête  de  l'Anse  Lynn,  sur  la  côte  du  Pacifique. 


Distances  do  la  Mission  Haines. 


Mille. 


Distances  de  la  Mission  If  aines 


Milles. 


^Mission   Haines,   Anse  Chilkoot,  à  la  tête 
du   chenal   Lynn,    jusqu'à    l'entrée    de 

l'Anse  Tai va 4  '  "il 

Tête  de  rAnse'Taiya . .    .  .....  2012 

Tête  de  la  navigation  en  canot,  riv.  Taiya. .  2(1  02 

Fourches  de  la  liviêie  Taiya   2S •:")() 

SuTinn  et  de  la  l'asse  Taiya 34  '  S8 

Déliarcadère  a\i  lac  Lyndenian 4,3  1 S 

Pied  du  lac  Lvndenian 47  til 

Tête  du  lac  Bènnett 4,S  21 

Frontière  C.  -  A .  et  T .  X.  -O.  (lat.  tîO". 5S  21 

Pied  du  lac  l'.ennett 73  '  ;t7 

Pied  de  la  Traverse  au  Cariljou  (I^ac  Nares 

de  Schwatka)    7<>  '  ^rt 

Pied  du  lac  Tagi.sh !l3-.37 

Tête  du  lac  Marsh !)<S-27 

Pied  du  lac  Marsh    ^'^l^^ 

Tète  du  Canon 14S  fMi 

Pied  du  Caùon 143  08 


Tète  des  Rapides  du  Cheval  lUanc 

Pied  dt>  (io  

Rivière  Tahk-heena k 

Tête  du  lac  Laharge 

l^ied      do  do       

Riv.  Tes-lin-too  (Xewherry  de  Schwatka).. 
(irande    Rivière  a\i   Saumon  des  nànein-s 

(D"Al)hadie  de  Schwatka) 

Petite    Rivière   au   Saumon    des   mineurs 

(paly  de  Schwa'ka)    

Rapides    Five   Fiiiger   (Rapides   Rink   de 

Schwatka) 

Rivière  Peily 

Rivière  Blanche 

Ri  vière  Stewart 

Fort  Reliance   .  

1Î1  vière  Forty  Mile 

Frontière    entre    le    Canada   et   l'Alaska, 

E..U.,  par  le  141"  long.  © 


14.- 

07 

14.-) 

4;-, 

ir,() 

04 

173 

lit 

L'04 

34 

•SM 

(10 

2(i!»  4.5 

30.5  (W 

.3C)4  !)ô 

423  41 

.51  il  23 

.52il  03 

(•)02  32 

047  20 


f>87  ■  55 


( Fbi'r  Rapi)ort  de  William  Ogilvie,  A. T. F.,  lii  juillet  1880,  au  département  de  l'intérieur,  sur  son   explo 
ration  de  partie  des  rivières  Lewes,  Tat-on-Duc,  Porc-ï^pic,  Bell,  à  la  Truite  [Trout),  Peel  et  Mackenzie. 
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YUKON— tî:rritoire. 

Du  Fort  Mcriierson,  ;\  l'ouest  de  la  Mackenzie,  jusqu'au  Fort  Chipewyan,  sur 
le  lac  Athabasca,  en  passant  par  la  Mackenzie. 


DiHtanccs  du  Fort  Mcl'lierson. 

Ki vièrc  Mac'kcn/.io 

Rivi<''re'  Koiijfe 

Ri  vi<'T»'  cuiisiiltTiihlr,  à  nom  inconnu,  rive  ent 

Rivii'i-f  aux  Huards 

Rivicrt-  Hiiif  Indian   

Fort  <!(■  Honni!-E»*|M''rance  ((Joocl  Ho|ie). . , , 

Ranipiirts 

Ri vitTf-aiiCaMtor  

Ra|>i<ics-Saiis-.Sa\it 

Rivière  Mountain 

Rivière  Caraeaji )U 

Rivière  du  (Irand-Ours 

Fort  Norniau 

Ri\  ière-au-<  iravier 

Rivière  le  N'ieux  (Jrand-Lac 

F'ort  Writfley 

Rivière  entre  Deux  Montagnes 


Milles. 


32  1 

m  i 

120  5 

272  4 

274  7 
2H3  (i 


2itr)  7 

322  7 

323  3 

328  (1 

444  0 

444  2 

5(«t  3 

;")(»  5 

(i24  à 

«28  0 

Rivière    du    lac-au-Saule   (VVillow    I^ke 

River) 

Rivière  Ne-hauner 

Fort  Sinijwon 

llead  of  Line 

Rivière  Couteau-Jaune 

Petit  Lac 

Fort  Providence 

(ïrand  Lacde^-Esclaves   

|{ivière-au-Foin ,. . . 

Kivière-au-HiitHe. 

Ruisseaa-au-  HutHe 

Fort  Résolution    ...     

F'ort  Smith 

Tète  des  Rapides 

Rivière-de-la-l'aiï 

F'ort  Cliiiiewyan 


OfiTO 
♦W3  3 

7r»H-5 

821» -5 
855  ti 
8!»2  0 
!>!«  0 
iMi2  0 
<.»!I7  0 
,024  0 
071  0 
,083  0 
,273  5 
,287-5 
:V)H!» 
,3!»0  0 


(Voi/iz  RapiK)rt  de  \V.  Ogilvie,  K»  juillet  1889.) 

YUKON— DISTRICT.* 

Boute  projetée  conduisant  aux  mines  d'or,  à  la  tête  des  eaux  de  la  rivière    Yukon 

et  aux  mines  de  Cassiar,  C.-B.  : — 

>[illes. 

Chemin  de  voiture — Edmonton  à  la  tête  de  la  Riv.  Pelly....  840 

Edmonton  au  débarcadère  Athabasca  (chemin  construit) 90 

Poste,  au  Petit  lac  des  Esclaves  160 

Petit  lac  des  Esclaves  à  la  rivière  de  la  Paix  (chemin  cons- 
truit)      90 

Débarciid.  Rivière  de  la  Paix  au  Fort  Ilalket  sur  la  Liard.  300 
Fort  Halket  au  lac  Frances,  tête  de  la  rivière  Pelly 240 


840 


Les  frais  do  voyage  pour  aller  aux  mines  par  la  route  de  la  mer  avec 
des  provisions  pour  2  années,  sont  d'au  moins  §400. 

Par  la  route  projetée,  ils  seront  de  §250. 

En  passant  par  la  mer,  il  faut  acheter  les  provisions  à  Duncan  ou  à  Sitka, 
sur  le  Territoire  Américain. 

La  rivière  Pelly  est  navigable  depuis  les  Rapides  de  Houle,  25  milles  au 
delà  de  Pelly  Banks,  jus(|u'au  confluent  de  la  rivière  au  Porc-Epic,  sur  un 
parcours  de  1,000  milles,  sans  interruption,  tandis  que  la  rivière  Lewes,  que 
les  mineurs,  passant  par  la  côte,  doivent  forcément  suivre,  est  parsemée  de 
nombreux  rapides  et  interrompue  par  trois  lacs  d'où  la  glace  ne  disparaît  qu'en 
juillet.     Le  coût  actuel  des  provisions  sur  la  Yukon  est  : — 

Par  100  livres.  Par  100  livres. 


Fleur $10 

Bacon 25 


Fèves  $25 

Pommes 25 


Voyez  rapport  du  comité  du  Sénateur  Schultz,  p.  155,  1888. 


PARTIE  T^III. 


LIMITES 

ENTRE  LE  CAN'ADA  ET  LES  ETATS-UNIS, 

ET  CELLES  DES 

PROYIÎs^CES  DE  LA  NOUVELLE-ECOSSE,  DU  NOUYEAU-BRUNS- 
WICK,  DE  QUEBEC— DU  LABRADOR  SOUS  LE  GOUVER- 
NEMENT DE  TERRENEUVE— DES  PROVINCES  D'ONTARIO, 
DE  MANITOBA  ET  DE  LA  COLOMBIE-BRITANNIQUE. 

AINSI  QUE  CELLES  DES 

DISTRICTS  PROVISOIRES  DE  KEEWATIN,  ASSINIBOIA,  SASKAT- 
CHEWAN,  ALBERTA  ET  ATHABASCA. 
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Autorités  qui  ont  délimité  le  Canada,  les  provinces  et  i  'îs  districts 

provisoires. 

CANADA. 

Convention  entre  la  Grande-Brctaiîne  et  les  Etats-Unis,  1H18. 
Décision  des  commissaires  autorisés  par  les  articles  VI  et  VII  du  traité 
de  Ghent,  1822. 

Traité  d' A  shl un-ton,  1842. 

Traité  de  Washin^icton,  1846. 

Décision  de  l'Empereur  d'Allemagne,  1872. 

Nuur  elle- Ecosse. 

Décrite  par  Bouchette. 

Nouvrti.  u-Bru  n  swick. 

Acte  Impérial,  14  et  15  Vie.,  chap.  63,  1851-52.  Traité  d'Asliburton, 
1842. 

Québec  et  Labrador. 

Limites  méridionales  par  l'Acte  Impérial,  14  et  15  Vict.,  chap.  03, 1851-52. 
Traité  d'Asliburton,  1S42. 

Limites  occidentales  par  une  proclamation  du  «ijouverneur  général,  novem- 
bre 17itl,  et  23  Vict.,  chap.  21,  18G0. 

Limites  se[itentrionales  entre  les  provinces  et  les  districts  situés  au  nord- 
est — en  litige. 

Limite  au  nord-est  entre  la  province  et  la  côte  nord-est  du  1  abrador,  sous 
la  juridiction  du  gouvernement  de  Terreneuve  ;  elle  est  décrite  dans  la  com- 
mission du  gouverneur  Bannerman,  10  août,  1863. 

OiHario. 

Limites  méridionales  par  l'article  VI  du  traité  de  Glient,  24  décembre, 
1814,  et  par  le  jugement  des  commissaires,  autorisés  par  ce  traité,  18  juin,  1822, 

Limites  occidentales,  septentrionales  et  orientales,  par  l'Acte  Impérial, 
52-53  Vict.,  chap.  28,  12  août,  1889. 

Maiiitoba. 

44  Vict.,  chap.  14,  1881. 

Colombie-Britannique. 

Convention  de  Paris,  1825. 

29-30  Vict,  chap.  67,  sec.  7,  1866-67  ;  47  Vict.,  chap.  14,  Statuts  de  la 
C.-B.,  1884. 

DISTRICTS  PROVISOIRES. 

Kccwatin. 
39  Vict.,  chap.  21,  1876.     Proclamation,  7  mai  1886. 

Assiniboia,  Saskatchewan,  Alberta,  Athabasca. 
Arrêté  du  Conseil,  8  mai,  1882. 
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DESCIUITION   l)l;:s  FIK )NT1  EK IX 

CANADA. 


Par  le  traité  d'Aslibiirtoii,  1842,  les  limites  suivantes  du  Canada  ont  6to 


agret-es 


A  partir  de  la  borne  à  la  source  de  la  rivii^re  Sainte-Croix  en  gai,,  v  it  le 
nord  par  la  ligne  d'exploration  tracée  en  1817  et  1818  jusqu'il  son  intersection 
avec  la  rivière  Saint-Jean  ;  de  là  en  remontant  le  long  du  centre  du  clieiial 
ju-incipal  de  cette  rivicre  jusipi'à  l'embouchure  de  la  rivière  Saint-François  ; 
puis  en  montant  dans  le  clieiud  de  cette  rivière,  juscju'à  l\'mbouchure  du  lac 
l'ohenagamook  ;  puis  vers  le  sud-ouest  en  ligne  droite,  jusciu'à  un  point  sur  la 
branche  nord-ouest  de  la  rivière  Saint-Jean,  Io<[Uel  point  doit  être  ;\  dix  milles 
de  distance  de  la  branche  [irincipalc  de  la  Saint-Jean  et  à  sept  milles  du 
sommet  de  la  hauteur  des  terres  ([ui  divise  les  riviè-res  se  Jetant  dans  le  tleuvo 
Saint-Laurent  de  celles  qui  se  jettent  dans  la  rivière  Saint-Jean  ;  de  là,  en 
ligne  droite,  vers  le  sud,  8  deuiés  à  l'ouest  jus([u'au  {loint  où  le  4ti  25'  do  lati- 
tude nord  coupe  la  branche  sud-ouest  de  la  Saint-Jean  ;  de  là  vers  le  sud,  par 
la  dite  branche  jusiju'à  sa  source  à  la  hauteur  des  terres,  au  Portage  Metgar- 
mette  ;  [luis  en  dcM-endant  le  long  de  la  hauteur  des  tt'rrcs  jusqu'à  la  tète  de 
Halls'  Stream  ;  puis  en  descendant  le  long  du  centre  du  dit  ruisseau  jus(|u'à 
ce  ([ue  la  ligne  rejoigne  l'ancienne  ligne  de  frontière  exi>lorée  par  Valentino 
et  Collins  antérieurement  à  1784,  comme  correspondante  au  45  de  latitude 
nord,  et  du  dit  [toint  (rintersuction,  vers  l'ouest,  en  suivant  la  dite  ligne 
jusc^u'au  fleuve  Saint-Laurent. 

Par  la  décision  des  commissaires  nommés  en  vertu  de  l'article  VI  du 
Traité  de  (Jhent,  signé  à  TDtica,  le  18  juin,  1822,  la  frontière  fut  prolongée  à 
l'ouest  de  la  façon  suivante  : — 

Commençant  à  un  momiment  de  pierre  érigé  par  Andrew  Ellicott,  en  1817, 
sur  la  rive  snd  du  Saint-Laurent,  lequel  monument  se  trouve  sur  une 
course  74  45'  ouest,  et  à  1,840  verges  de  l'église  du  village  de  Saint- 
Régis,  et  indique  le  point  auquel  le  45e  parallèle  de  latitude  nord  frappe 
le  dit  tleuve  ;  de  là  courant  nord  35  deg.  45  sec.  ouest  dans  le  fleuve  sur 
une  ligne  tirée  à  angle  droit  avec  la  rive  sud  jus([u'à  un  point  situé  à  100 
verges  au  sud  de  l'île  Cornwall  ;  de  là  tournant  vers  l'ouest  et  contournant  les 
côtés  sud  et  ouest  de  la  dite  île,  en  se  tenant  à  100  verges  au  delà  d'elle  et 
suivant  la  courbure  des  cotes  jusqu'à  un  point  vis-à-vis  le  coin  ou  l'angle  nord- 
ouest  de  la  dite  île  ;  de  là  jusqu'au  et  le  long  du  milieu  de  la  grande  rivière — 
telle  qu'exprimé  en  particulier  dans  la  dite  décision — au  sud  de  Grand  ou 
Long  Island,  en  suivant  de  près  sa  rive  sud  et  en  passant  au  nord  de  l'île 
Carlton,  jusqu'à  ce  qu'elle  arrive  vis-à-vis  la  pointe  sud-ouest  de  la  dite  Long 
Island  dans  le  lac  Ontario  ;  de  là  en  passant  au  nord  des  îles  Grenadier,  Fox, 
Stouey  et  des  Galops,  dans  le  lac  Ontario,  et  au  sud  des  îles  appelées  les 
"  Ducks  "jusqu'au  milieu  du  dit  lac  ;  de  là  à  l'ouest  en  suivant  le  centre  du  dit 
lac,  jusqu'à  i^n  point  vis-à-vis  l'embouchure  de  la  rivière  Xiagara  ;  de  là  au  centre 
et  le  long  du  centre  de  la  dite  rivière — tel  que  décrit  dans  la  dite  décision — 
jusqu'au  lac  Erié  ;  puis  vers  le  sud  et  l'ouest  le  long  du  centre  du  lac  Erié  dans 
une  direction  à  entrer  dans  le  passage  immédiatement  au  sud  de  Middle 
Islaud  ;  de  là  le  long  du  dit  passage  en  gagnant  au  nord  de  l'Ile  Cunningham, 
des  trois  Bass  Islands  et  de  l'île  Western  Sister  et  au  sud  des  îles  Hen, 
Chickens,  Eastern   et   Middle  Sisters  ;   de  là  jusqu'au   milieu  de  la  rivière 
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Détroit  dans  une  direction  à  entrer  dans  le  chenal  qui  sépare  les  Iles  Bois- 
Blanc  et  Sugar  ;  puis  en  remontant  le  dit  chenal — tel  que  décrit  dans  la  dite 
décision — jusqu'au  lac  Sainte-Claire  ;  puis  en  suivant  le  centre  du  dit  lac  dans 
une  direction  à  entrer  dans  la  rivière  Sainte-Claire  par  l'ancien  chenal  des 
vaisseaux  ;  de  1;\  le  long  du  dit  chenal — tel  que  décrit  dans  la  dite  décision — 
jusqu'au  lac  Iluron  ;  de  là  en  suivant  le  milieu  du  lac  Iluron  dans  une  direc- 
tion à  entrer  dans  k  détroit  ou  le  passage  entre  l'île  Drummond  et  l'île  du 
Petit  Manitou  ;  de  là  en  suivant  le  milieu  du  dit  passage  ;  puis  tournant  vers 
le  nord  et  l'ouest  le  long  des  rives  est  et  nord  de  l'île  Drummond — telle  que 
plus  particulièrement  décrite  dans  la  dite  décision — jusqu'à  ce  qu'elle  frappe 
une  ligne  passant  à  travers  la  rivière  à  la  tête  de  l'île  Saint-Joseph  et  au  pied 
des  rapides  Neebish. 

Les  mêmes  commissaires  reçurent  aussi  le  pouvoir  de  déterminer  la 
frontière  depuis  le  point  de  communication  par  eau  entre  le  lac  Iluron  et  le 
lac  Supérieur,  jusqu'au  point  le  plus  au  nord-ouest  du  Lac-des-Bois. 

Par  la  convention  que  signèrent  la  Grande-Bretagne  et  les  Etats-Unis,  à 
Londres,  le  20  octobre  1818,  il  fut  agréé  qu'une  ligne  tirée  du  point  le  plus  au 
nord-ouest  du  Lac-des-Bois,  en  suivant  le  49e  parallèle  de  latitude-nord,  ou  si 
le  dit  point  ne  se  trouvait  pas  sur  le  dit  parallèle,  qu'une  ligne  tirée  depuis  le 
dit  point  franc  nord  ou  sud,  suivant  le  cas,  jusqu'à  ce  que  la  dite  ligne 
atteigne  le  dit  parallèle,  et  de  ce  point  d'intersection  franc  ouest  en  suivant  le 
dit  parallèle,  constituerait  la  ligne  de  démarcation  entre  les  deux  pays  depuis  le 
Lac-des-Bois  jusqu'aux  Montagnes  de  Pierre  (Stoney). 

Par  le  traite  de  Washington,  signé  le  15  juin,  1846,  la  limite  fut  prolongée 
à  l'ouest  le  long  du  dit  49e  parallèle  de  latitude  nord  jusqu'au  milieu  du 
chenal  qui  sépare  le  continent  de  l'Ile  Vancouver,  et  de  là  vers  le  sud,  en 
suivant  le  milieu  du  dit  chenal  et  du  détroit  de  Fuca  jusqu'à  l'océan  Pacifique. 

Etant  survenu  un  différend  entre  les  deux  pays,  la  question,  par  le  traité 
de  Washington,  8  mai,  1871,  fut  portée  devant  l'Empereur  d'Allemagne. 

Le  21  octobre,  1872,  cet  arbitre  déclara  que  la  prétention  du  gouver- 
nement des  Etats-Unis,  savoir  :  que  la  ligne  de  séparation  entre  les  Etais- 
Unis  et  le  Canada  devait  passer  à  travers  le  canal  de  Haro,  s'accordait  le  plus 
avec  le  traité  de  Washington,  1846. 

NOUVELLE-ECOSSE. 

(Comprenant  le  Cap-Breton.) 

Cette  province  est  une  péninsule  très  étendue  reliée  au  continent  par  un 
isthme  étroit,  large  de  15  milles  environ,  entre  la  Baie  Verte,  sur  le  détroit  de 
Northumberland,  et  le  Bassin  Cumberland,  à  l'extrémité  orientale  de  la  Baie 
de  Fundy.  Elle  est  située  entre  les  latitudes  nord  43°  25  à  47°  et  entre  les 
longitudes  59°  40'  et  66'  30°  à  l'ouest  de  Greenwick.  Elle  est  bornée  au  nord- 
ouest  par  la  Baie  de  Bundy  et  par  la  ligne  de  séparation,  s'étendant  depuis  le 
Bassin  Cumberland,  dans  la  Baie  Chignecto,  jusqu'à  la  Baie  Verte,  et  qui  la 
sépare  du  comté  de  Westmoreland,  dans  le  Nouveau-Brunswick  ;  au  nord  et  à 
l'ouest  parle  golfe  Saint-Laurent  ;  et  au  sud,  à  l'est  et  au  sud-est  par  l'Atlantique. 

CAP-BRETON. 

L'Ile  du  Cap-Breton,  qui  est  séparée  de  la  terre  ferme  par  le  détroit  de 
Canso,  tire  son  nom  des  pêcheurs  Basques  qui  appelèrent  ainsi  le  promontoire 
oriental  de  Vile,  en  souvenir  de  leur  ancienne  patrie  j^rès  Bayonne.  Son  nom  sau- 
vage était  "  Coonumahghee."    Elle  mesure  environ  110  milles  de  longueur  par 
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80  milles  de  largeur.  Après  sa  prise  par  les  Anglais,  le  26  Juillet,  1758,  elle 
resta  province  séparée  jusqu'au  7  octobre,  1763,  épcyjucJe  son  annexion  à  la  Nou- 
relle-Ecosse,  uont  elle  fut  séparée  en  1784  el  fut  constituée  en  province  séparée 
adminis'rée  par  un  lieutenant-gouverneur  et  un  conseil  composé  de  neuf  membres, 
jusqu'au  9  octobre,  1820,  lorsqu'elle  y  fut  de  nouveau  rattachée. 

Note.  — Voir  Histoire  du  Cap-Bretuti  par  lîrown,  ISli;». 

ILE  DU  PRINCE-EDOUARD. 

Autrefois  appelée  Ile  Saint-Jean,  sous  le  régime  français.  Elle  est  située 
à  la  partie  méridionale  du  golfe  Saint-Laurent,  et  est  bornée  au  sud  par  le 
détroit  de  Nortlmmberland.  Elle  est  à  40  milles  de  l'Ile  du  Cap-Breton,  à  15 
milles  de  la  îfouvelle-Ecosse,  et  à  9  milles  du  Nouveau-Brunswiclc.  Sa  lon- 
gueur extrême  est  140  milles  et  sa  plus  grande  largeur  34  milles  ;  sa  surface, 
2,000  milles  carrés. 

L'Ile  se  rendit  aux  Anglais  commandés  par  lord  RoUo,  en  1758  ;  son  nom 
fut  changé  en  celui  de  Prince-Edouard  en  1799. 

Note.  —  Voir  la  page  74  jxnir  i>lus  de  détails. 

:n^ouveau-brunswick. 

La  limite  entre  le  Canada  et  le  Xouveau-Brunswick  a  été  déterminée  par 
l'Acte  Impérial,  14  et  15  Vie,  chap.  63,  conformément  au  jugement  des 
arbitres  nommés  par  le  gouverneur  général  et  le  lieutenant-gouverneur, 
comme  suit  : 

A  l'ouest  par  la  frontière  des  Etats-L^nis,  suivaiit  le  tracé  de  1842,  depuis 
la  source  de  la  rivière  Sainte-Croix  jusqu'à  un  point  près  de  l'embouchure  du 
lac  Pech-la-wee-kaa-co-nies  ou  lac  Beau  ;  de  h\  par  une  ligne  droite  reliant  ce 
point  avec  un  autre  point,  à  déterminer,  à  la  distance  d'un  mille  franc  sud  à 
partir  du  point  le  plus  sud-ouest  du  lac  Long  ;  de  là  par  une  ligne  droite  tirée 
jusqu'au  point  le  plus  au  sud  des  fiefs  Madawaska  et  Témiscouata,  et  le 
long  des  limites  sud-est  de  ces  fiefs  jusqu'à  leur  angle  sud-est  ;  de  là  par  une 
ligne  méridionale  vers  le  nord  jusqu'à  ce  qu'elle  rencontre  une  ligne  courant 
est  et  ouest  et  tangente  à  la  hauteur  des  terres,  divisant  les  eaux  qui  coulent 
dans  la  rivière  Rimouski  de  celles  qui  sont  tributaires  de  la  rivière  Saint-Jean  ; 
puis  en  suivant  cette  ligne  tangente  à  l'est  jusqu'à  sa  rencontre  avec  une  autre 
ligne  méridionale  et  tangente  de  la  hauteur  des  terres,  et  séparant  les  eaux 
qui  tombent  dans  la  rivière  Rimouski,  de  celles  qui  tombent  dans  la  rivière 
Ristigouche  ;  de  là  le  long  de  cette  ligne  méridionale  jusqu'au  48^  parallèle  de 
latitude  ;  puis  en  suivant  ce  parallèle  jusqu'à  la  rix-ière  Mistouche  ou  l'etapedia, 
et  de  là  le  long  du  centre  de  ce  ruisseau  jusqu'à  la  Ristigouche  ;  de  là  le  long 
du  centre  de  la  ^ustigouche  jusqu'à  son  embouchure  dans  la  Baie  des  Chaleurs, 
puis  en  suiva'.  le  milieu  de  cette  baie  jusqu'au  golfe  Saint-Laurent  ;  les  îles  des 
rivières  Misouche  et  Ristigouche  jusqu'à  l'embouchure  de  cette  dernière  à 
Dalhousie,  étant  données  au  ^ouveau-Brunswick. 

Par  le  traité  de  1842  (Traité  d'Ashburton)  la  frontière  entre  le  Xouveau- 
Brunswick  et  les  Etats-Unis  a  été  agréée  comme  la  suivante  : 

Commençant  au  monument  à  la  source  de  la  rivière  Sain+?-Croix  ;  de  là 
vers  le  nord  en  suivant  la  ligne  d'exploration  tracée  en  1817  et  1818  jusqu'à 
son  intersection  avec  la  rivière  Saint-Jean  ;  de  là  en  remontant  le  long  du 
centre  du  chenal  principal  de  cette  rivière  jusqu'à  l'embouchure  de  la  rivière 
Saint-François  ;  de  là  par  le  chenal  de  la  rivière  Saint-François  jusqu'à  la 
décharge  du  lac  Pohenagamook. 
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Touchant 


LA  LIMITE  NORD  DE  LA  PROVINCE  DE  QUÉBEC, 

ADRES.SK    AU    COMITÉ    DE    LASSEMRLÉE    LÉOISLATIVE,    CHARGÉ    D'EXAMINER 

CETTE  QUESTION. 


La  province  d'Ontario,  comme  partie  intégrale  do  cette  section  de  l'Amé- 
rique du  Xord,  autrefois  appelée  "  la  M  ouvelle-France,"  réclame  une  étendue 
de  territoire  qui  conduirait  sa  limite  septentrionale  jusqu'à  la  rive  sud  de  la 
Baie  James.  La  surface  du  territoire  réclamé  comprend  environ  cent  douze 
mille  deux  cent  quarante  milles  carrés.  L'espace  borné  par  le  méridien  du 
coniluent  du  Mississippi  et  de  l'Ohio  et  par  la  ligne  de  division  entre  les  eaux 
du  Saint-Laurent  et  celles  de  la  Baie  d'Hudson,  vers  l'ouest,  (comprenant  près 
de  G,000  milles)  n'est  pas  inclus  dans  cette  superficie. 

La  province  de  Québec  tbi-mant  aussi  partie  de  ce  qui  était  autrefois  la 
Xouvelle-France,  doit  réclamer,  comme  portion  de  son  héritage,  une  augmen- 
tation analogue  de  territoire,  en  se  basant  comme  la  province  d'Ontario  sur  les 
prétentions  et  droits  de  la  couronne  de  France,  antérieurement  à  la  cession, 
les  Français  ayant  été  reconnus  comme  ayant  justement  droit,  à  titre  de  pre- 
miers occupants,  à  tout  le  pays  du  Canada  ou  Nouvelle-France,  jusqu'au  Cercle 
A  rctique. 

Ce  n'est  pas  cependant  sur  ces  prétentions  (pie  les  gouvernements  d'On- 
tario et  de  Québec  peuvent  aujourd'hui  s'appuyer,  mais  sur  les  données  et 
les  faits  discutés  durant  les  négociations  qui  ont  eu  lieu  entre  la  France  et 
l'Angleterre,  touchant  les  positions  que  devaient  occuper  leurs  nationalités 
respectives,  lors  du  traité  d'Utreeht. 

Il  semble  d'après  les  recherches  de  l'abbé  Verreau,  au  ministère  des 
aftaires  étrangères,  à  Paris,  (extrait  des  négociations  d'Utreeht,  touchant 
l'Amérique  du  Xord — mémoire  de  Pontchartrin,  2  janvier,  1712, — la  date  du 
Traité  d'Utreeht  étant  1713 — que  les  envoyés  anglais  établissent  sur  leurs  cartes 
les  limites  de  la  Baie  d'Hudson  par  une  ligne  droite  tirée  des  côtes  du  Labra- 
dor à  celles  du  Pacifique.  La  ligne  des  Français  ne  dévie  de  celle-ci  que  du 
Cap  Enchanté  au  pied  du  lac  Xemisko  où  elle  se  relie  à  la  première.  Cette 
concession  n'est  faite  qu'en  vue  de  faciliter  la  discussion.  Mais  de  quelque 
façon  que  l'on  dispose  ou  que  l'on  fixe  ces  lignée  on  doit  d'abord  établir,  dans 
le  premier  cas,  que  la  ligne  doit  commencer  au  fond  de  la  Baie  du  Sud,  se 
continuer  immédiatement  en  aval  et  au  sud  du  lac  Nemisko,  et  de  là  courant 
à  l'ouest,  passer  à  huit  lieues  en  amont  et  au  nord  du  Lac  Supérieur  des  Sau- 
vages Sioux.  Dans  le  second  cas,  il  est  nécessaire  de  spécifier  que  la  ligne 
doit  commencer  douze  lieues  en  amont  et  au  nord  du  cap  Enchanté,  passer 
une  lieue  en  amont  et  au  nord  du  lac  Mistassiui,  et  de  là,  courant  à  l'ouest, 
passer  à  6  lieues  en  amont  et  au  nord  du  Lac  Supérieur  des  Sauvages  Sioux." 
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On  doit  faire  observer  que  le  "  Lac  Supérieur  des  Sauvages  Sioux,"  dont 
on  parle  ici,  n'est  pas  le  "  lac  Supérieur  "  proprement  dit.  Cette  vaste  mer 
d'eau  douce  n'a  jamais  été  nommée  "■  Lac  des  Sauvages  Sioux  "  sur  les  cartes 
que  j'ai  vues.  On  l'appelle  Lac  Supérieur,  Lac  Tracy,  Grand  Lac,  etc.  Sur 
la  carte  de  la  Xouvelle«France,  par  Ducreux,  1660,  écrite  en  latin,  on  le 
nomme  "  Lacus  Superior"  ;  sur  celle  de  Franquelin,  1088,  "■  Lac  Supérieur." 
Les  Relations  des  Jésuites  no  disent  rien  à  ce  sujet.  Mais  le  lac  dos  Sauvages 
Sioux  est  un  lac  distinct,  clairement  indiqué  sur  la  carte  de  Franquelin,  1688, 
où  on  le  nomme  "  Lac  Buade  "  ou  des  "  Isatiè  "  ou  lac  do  la  Xation  des 
Sioux.  Il  cât  désigné  de  la  même  fa(;on  sur  celle  de  Mitcholl,  175.3  ;  sur  la 
carte  des  Etats-Unis,  par  Lattre,  1784,  et  sur  celle  do  l'Amérique  du  Xord, 
par  Ilerman  Moll.      Voir  les  copies  ci-jointes. 

La  position  du  Lac  des  Sioux  correspond  presque  à  colle  du  "  Lac  Seul  '" 
sur  les  cartes  d'aujourd'hui.  Alors  si  l'on  tire  une  ligne  à  8  liouos  au  nord  de 
ce  lac,  courant  vers  Test,  elle  devrait  frapper  la  tête  do  la  Baie  James,  i)asser 
par  le  pied  et  au  nord  du  lîic  Xeraisko  et  rencontrer  une  ligne  tirée  du  oap 
Grimmington  h  quelques  milles  au  nord  du  lac  Mistassiiii.  Do  cette  façon,  les 
deux  lignes  mentionnées  dans  l'extrait  précité,  quoic^ue  établis  suivant  la  con- 
naissance imparfaite  do  la  géogmphie,  au  dernier  siècle,  se  rencontrent  exac- 
tement là  où  l'on  avait  l'intention  do  les  croiser  et  telles  ([u'elles  sont  dési- 
gnées sur  les  cartes  plus  récentes  et  plus  soignées  do  notre  époque. 

La  ligne  de  frontière  telle  que  ci-dessus  déterminée  doit  avoir  été  acceptée, 
car  on  la  voit  en  partie  distinctement  indiquée  sor  la  carte  anglaise  de  Mitcholl, 
1755,  qui  est  une  autorité  reconnue.      Voh-  la  coi>io  ci-jointe. 

La  détermination  de  la  limite  nord  de  la  province  de  Qué])oc  devrait,  il  me 
semble,  sous  ces  circonstanoes,  recevoir  l'approbation  entière  de  notre  légis- 
lature. Malheureusement  il  se  présente  des  obstacles  à  l'exéoution  entière  de 
ce  projet  qui  demande  l'adoption  de  certaines  modifications  suggérées  par  l'état 
actuel  des  choses.  Ainsi,  toute  cette  partie  de  la  côto  de  l'Atlantique  ajtpelée 
Labrador,  a  été  cédée  par  l'Angleterre  au  gouvornement  do  Terreneuve  et  se 
trouve  depuis  longtemps  administrée  par  cette  colonie.  Si  l'on  réclamait  aujour- 
d'hiti  ce  territoire,  il  en  résulterait  dos  complications  diplomatiques  que  le  gou- 
vernement fédéral  ne  voudrait  certainement  pas  amonor.  Mais  il  me  semble 
qu'il  y  a  un  moyen  terme  que  l'on  pourrait  adopter  et  qui  serait  acceptable  par 
toutes  les  parties  intéressées. 

Les  prétentions  de  l'ancien  régim  français,  ainsi  modifiées,  comprendraient 
encore  tme  vaste  région  de  la  plus  haute  importance  pour  la  province  de  Québec, 
et  qui  en  étendue  et  en  valeur,  équivaudrait  le  territoire  réclamé  j)ar  Ontario. 

On  peut  définir  ainsi  la  réclamation  de  la  province  de  Québec  : — 

Tout  le  territoire  borné  à  l'ouest  par  le  prolongement  de  ligne  de  division 
actuelle  entre  Ontario  et  Québecjusqu'àlarive  sud  de  la  Baie  James  et  en  sui- 
vant cette  rive  de  la  baie  jusqu'à  l'embouchure  de  la  East  Main  River;  au  nord, 
parla  rive  droite  de  cette  rivière  depuis  son  embouchure  jusqu'à  sa  source  ;  de 
de  là,  par  une  ligne  tirée  jusqu'aux  eaux  les  plus  septentrionales  de  la  Grande 
Rivière  des  Esquimaux,  Ashuanipi  ou  Hamilton,  et  par  la  rive  gauche  de  cette 
rivière,  jusqu'à  sa  décharge  dans  la  Baie  Rigolet  (Anse  Hamilton)  ;  sur  l'est  et  le 
nord-est  par  le  méridien  du  point  le  plus  oriental  des  sources  de  la  rivière  Saint- 
Paul  ou  de  la  Petite  Rivière  des  Esquimaux,  et  à  l'est  par  la  même  rivière  jus- 
qu'au 52°  de  latitude  nord,  suivant  ce  parallèle  jusqu'à  ce  qu'il  rencontre  le 
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méridien  de  l'anse  au  Blanc-Sablon,  ligne  de  frontière  de  la  province  actuelle- 
mont  reconnue. 

Cette  définition  comprend  une  augmentation  do  116,550  milles  de  territoire. 
Prétendre  aller  plus  loin,  jusqu'au  détroit  d'Hudson,  serait  dans  mon  opinion 
demander  trop.  Cet  immense  territoire  boréal,  comprenant  une  étendue  d'envi- 
ron 282,800  milles  carrés,  deviendrait  éventuellement  une  source  de  richesse  con- 
8idéral)le,  mais  demanderait  boaucou]:)  de  dépenses,  pendant  encore  longtemps, 
même  pour  l'administration  de  la  justice  seule,  tandis  que  le  revenu  serait  plus 
que  problématiqiie.  De  plus,  en  étudiant  soigneusement  les  rapports  des  déli- 
bérations qui  ont  eu  lieu  à  part  des  négociations  du  traité  d'Utrecht,  on  reconnaît 
que  les  établissements  français  ne  se  sont  jamais  étendus  très  loin  vers  le  nord 
sur  la  côte  est  de  la  Baie  d'Hudson  et  qu'ils  n'ont  jamais  atteint  la  rive  sud  du 
détroit  d'Hudson.  Les  arguments  des  commissaires  anglais  sur  ce  point  me 
semblent  très  forts. 

D'un  autre  côté,  la  preuve  que  font  les  commissaires  français  de  la  pos- 
session antérieure  [)ar  leurs  compatriotes  canadiens  des  rives  sud  et  sud-ouest 
de  cette  baie,  est  si  claire  et  convaincante,  qu'elle  justifie  entièrement  la  récla- 
mation d'Ontario  en  même  temps  qu'elle  établit  les  droits  de  (Québec  aux  terrains 
en  arrière  des  limites  actuelles,  au  delà  de  la  hauteur  des  terres,  et  qui  sont  pres- 
que comjiris  dans  la  description  générale  qui  précède.  Voir  le  rapport  de  M. 
Douglas  Brymner,  archiviste,  1828,  pp.  173  à  201. 

Les  limites  ou  descriptions  dont  j'ai  parlé,  sont  indiquées  sur  la  carte  de 
la  Puissance  du  Canada  marquée  "  A,"  ci-jointe,  et  sur  laquelle  j'ai  l'honneur 
d'attirer  votre  attention  afin  de  mieux  comprendre  la  question. 

(Signé)  E.  E.  TACHE, 

A.  C.  T.  C. 
Département  des  Terres  de  la  Couronne, 
Québec,  26  mai,  1886. 

Copie  reçue  de  E.  E.  Taché,  Assistant  Commissaire  des  Terres  de  la 

Couronne,  Québec.  f  G.  P.  Baillairgb, 

Voir  N°  94538, 10-1 2  janvier,  1889.  t  Dép.-Min.  Trav.  Publics 

du  Canada. 


[Extrait  de  la  Gazette,  Montréal,  mardi,  le  4  février  1890.] 
"  LA  LIMITE  XORD  DE  QUÉBEC." 

"  Après  l'intermission,  Mr  Mercier  propose  la  résolution  suivante  touchant 
les  limites  nord  de  la  province  de  Québec  : 

"  //  est  résolu,  Que  dans  l'opinion  de  cette  Chambre,  les  limites  nord  de 
cette  province  sont  et  devraient  être  fixées  et  déterminées  comme  suit  :  A 
partir  d'un  point  sur  la  rive  sud  de  la  Baie  James,  coupé  par  une  ligne  tirée 
franc  nord  depuis  la  tête  du  lac  Témiscamingue,  de  là  au  nord  et  à  l'es^  le 
long  des  rives  de  la  dite  baie  jusqu'à  l'embouchure  de  la  East  Main  River,  delà 
en  montant  et  suivant  le  centre  de  la  dite  rivière  vers  l'est  jusqu'à  sa  source, 
une  distance  d'environ  quatre  cent  quatre-vingt  milles  ;  de  là  par  une  ligne 
tirée  vers  l'est  sur  un  parcours  de  cents  quarante  milles,  plus  ou  moins,  pour 
frapper  les  points  les  plus  rapprochés  de  la  riviè-re  Ashuanipi  ou  Hamilton, 
de  là  en  descendant  et  en  suivant  le  centre  de  la  dite  rivière  jusqu'à  ce  qu'elle 
rencontre  les  bornes  du  Territoire  de  Terreneuve,  dans  le  Labrador,  et  enfin, 
en  suivant  la  dite  dernière  borne  vers  le  sud  jusqu'au  Blanc-Sablon,  sur  la  rive 
nord  du  Golfe  Saint-Laurent. 
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"  Qu'une  humble  adresse  soit  présentée  k  Son  Excellence  le  Gouverneur- 
Général  (le  lu  Puissance,  basée  sur  la  présente  résolution,  le  priant  d'adopter 
ou  de  faire  adopter  les  mesures  nécessaires  à  l'i-tablissenient  et  à  la  détermina- 
tion, d'une  manière  déftnitive,  des  limites  nord  de  la  Province  de  Québec,  telles 
qu'énoncées  dans  la  résolution  qui  précède." 


LIGNE  DE  SÉPARTAIOX  ENTRE  LE  CANADE  ET  TERREXELIVE 

SUR   LA 

COTE  DU  LABRADOR. 

A  partir  du  Blanc  Sablon,  vers  l'est  et  le  nord,  la  côte  orientale  du  Labrador 
est  sous  la  juridiction  de  Terreneuve,  tel  qu'il  appert  par  la  Commission  du 
Gouverneu  r  lîannerman. 

Voir  l'extrait  de  la  dépêche  n°  4  expédiée  par  le  Bureau  des  Colonies, 
le  10  août  1863,  ou  la  page  613  du  Journal  de  rAsseml>lée  de  Terreneuve, 
1864. 

•'  Gouverneur,  Commandeur  en  chef  et  Vice-Amiral  de  notre  dite  Ile  de 
Terreneuve  et  des  Iles  adjacentes,  et  sur  la  côte  du  Labrador,  depuis  l'entrée 
du  détroit  (niudson  jusqu'à  une  liffue  qui  sera  tracée  franc  nord  et  sud  à 
]>artir  du  Blanc-Sablon,  sur  la  dite  côte,  jusqu'au  52°  d'i  latitude  nord  et  toutes 
les  îles  adjacentes  à  cette  partie  de  la  dite  côte  du  Labrador,  ainsi  que  de 
tous  les  forts  et  garnisons  érigés  et  établis  sur  la  dite  île,  etc." 

La  limite  ouest  du  gouvernement  de  Terreneuve  est  par  la  latitude  51° 
25'  nord,  et  le  57^  9'  longitude  ouest  et  comprend  le  Blanc-Sablon  et  les  îles  de 
Bois  (  Wiiody  Ishi)}(/).  La  limite  nord  est  constituée  par  le  Cap  Chudhjjgh, 
par  la  latitude  60°  37'  nord  et  le  65°  de  longitude  ouest. 

On  comprendra  mieux  cette  description  en  disant  que  la  juridiction  de 
Terreneuve  s'étend  à  l'ouest  jusqu'au  57°  0'  de  longitude  ouest,  courant  franc 
nord  depuis  le  Blanc-Sablon,  sur  le  di'troit  de  Belle-Ile,  (comprenant  le  Blanc- 
Sablon  et  les  îles  de  Bois  (  Woody  Islands)  sur  le  parallèle  de  51-  25'  de  lati- 
tude nord,  jusqu'au  52°  latitude  nord  et  de  là,  en  suivant  la  côte  est  du  Lal)rador 
jusqu'au  Cap  Chudleigh  au  60°  37'  latitude  nord  et  parle  65'  longitude  ouest 
à  l'embouchure  du  détroit  d'IIudson. 

Voir  Aildcri'ld,  à  la  page  242. 

BORNES  lE  LA  PROVINCE  D'ONTARIO. 

Chapitre  28  des  Actes  Généraux  passés  en  la  cinquante-deiîxième  et  cinquante- 
troisième  années  du  rëgne  de  Sa  Majesté  la  reine  Victoria,  en  la  quatrième 
session  du  vingt-quatrième  parlement  du  Royaume-L^ni  de  la  Grande- 
Bretagne  et  d'Irlande,  intitulé  :  "  Un  Acte  définissant  les  bornes  de  la 
province  d'Ontario,  en  la  Puissance  du  Canada"     12  août,  1889. 

Attendu  que  le  Sénat  et  la  Chambre  des  Communes  du  Canada,  en  Par- 
lement assemblés,  ont  présenté  à  Sa  Majesté  la  reine,  l'adresse  que  renferme 
la  cédule  au  bas  de  cet  acte,  touchant  les  bornes  de  la  province  d'Ontario  ; 

Et  attendu  que  la  province  d'Ontario  a  accepté  les  dites  bornes  telles  que 
définies  dans  la  dite  adresse  ; 

Et  attendu  que  ces  bornes,  en  tant  que  la  province  d'Ontario  joir.  ro- 

vince  de  Québec,  sont  identiques  à  celles  fixées  par  la  proclamation  dv  er- 

neur  général,  faite  en  novembre  mil-sept-cent-quatre-vingt-onze,  et  q^.  ont 
paa  été  modifiées  depuis  ; 
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Et  atten'-îu  que  ces  bornes,  en  tant  que  la  province  d'Ontario  adjoint  la 
province  du  Manitoba,  sont  identiques  à  colles  reconnues  comme  les  vraies 
bornes,  par  un  rapport  du  comité  judiciaire  du  Conseil  Privé,  que  Sa  Majesté  la 
reine  en  conseil,  a  ordonné  de  mettra  en  exécution  le  onziëme  jour  d'août  niil- 
huit-cent-quatrc-vingt-quatre  ; 

Et  attendu  qu'il  est  ex[)édient  que  les  bornes  de  la  province  d'Ontario 
soient  déclarées  par  l'autorité  parlementaire,  conformes  à  celles  de  la  dite 
adresse  : 

A  ces  causes.  Sa  Trës  Excellente  Majesté  la  reine,  de  l'avis  et  du  consen- 
tement des  Lords  Spirituels  et  Temporels  et  des  Communes,  en  parlement 
assenddés,  et  par  leur  autorité,  décrète  ce  qui  suit  : 

1.  Cet  acte  pt)urra  être  cité  sous  le  titre  "Acte  du  Canada  (Bornes  d'On- 
tario) 1889. 

2.  Il  est  par  le  présent  déclaré  que  les  l)ornes  ouest,  nord  et  est  de  la  pro- 
vince d'Ontario,  sont  celles  décrites  dans  la  cédule  annexée  à  cet  acte. 


CÉDULE. 

Â(fresse  du  Sénat  et  Je  la  Chnynbre  des  Communes  du  Oonada  à  la  Reine. 

Xous,  les  fidèles  et  loyaux  sujets  de  Votre  Majesté,  le  Sénat  et  les  Com- 
munes du  Canada,  en  parlement  assemblés,  approchons  humblement  de  Votre 
Majesté,  en  la  priant  de  vouloir  bien  ordonner  qu'une  mesure  soit  soumise  au 
parlement  du  Royaume-Uni  déclarant  les  bornes  suivantes  comme  étant  les 
bornes  ouest,  nord  et  est  de  la  province  d'Ontario,  savoir  : — 

Commençant  à  un  point  où  la  ligne  internationale  entre  les  Etats-Unis  de 
l'Amérique  et  le  Canada,  frappe  les  rives  ouest  du  lac  Supérieur  ;  de  là,  vers 
l'ouest,  le  long  de  la  dite  ligne  jusqu'à  l'angle  Nord-Ouest  du  Lac-des-Bois  ;  de 
là  en  suivant  une  ligne  tirée  franc  nord  jusqu'à  ce  qu'elle  atteigne  la  ligne 
centrale  du  cours  de  la  rivière  qui  décharge  les  eaux  du  lac  appelé  le  "  Lac 
Seul  "  {Lofiely  Lake)  soit  en  amont  ou  en  aval  de  son  confluent  avec  la  rivière 
qui  coule  du  Lac-des-Bois  vers  le  Lac  Winnipeg  ;  et  de  là  gagnant  l'est  à  partir 
du  point  où  la  ligne  ci-dessus  mentionnée  frappe  le  centre  du  cours  de  la  même 
rivière  (soit  qu'on  l'appelle  rivière  des  Anglais,  ou,  quant  à  ea  partie,  en  aval 
du  confluent,  la  rivière  AVinnipeg)  jusqu'au  Lac  Seul,  ou,  le  lac  Lonely,  et,  de 
là  en  suivant  la  ligne  centrale  du  lac  Seul  ou  du  lac  Lonely  jusqu'à  sa  tête  ; 
de  là,  par  une  ligne  droite  jusqu'au  point  le  plus  rapproché  de  la  ligne  médiane 
des  eaux  du  lac  Saint-Joseph  ;  de  là  en  suivant  cette  ligne,  jusqu'au  pied  ou  la 
décharge  de  ce  lac,  et  de  là,  en  suivant  la  ligne  médiane  de  la  rivière  par  où 
les  eaux  du  lac  Saint-Joseph  se  déchargent  sur  les  rives  de  cette  partie  de  la 
Baie  d'Hudson  appelée  communément  "  Baie  James  "  ;  et  de  là  en  suivant  les 
dites  rives  vers  le  sud-est  jusqu'à  un  point  où  une  ligne  tirée  franc  nord,  depuis 
la  tête  du  lac  Témiskaming,  la  frapperait  ;  puis  en  suivant  franc  sud  la  dite 
ligne  jusqu'à  la  tête  du  dit  lac  ;  de  là  le  long  du  chenal  médian  du  dit  lac  dans 
la  rivière  Ottawa  ;  en  suivant  en  aval  le  milieu  de  la  dite  rivière  jusqu'à  ce 
qu'elle  atteigne  le  prolongement  des  limites  ouest  de  la  seigneurie  de  Rigaud, 
ce  chenal  médian  étant  tel  qu'indiqué  sur  une  car.  r^  faite  par  Walter  Shanly, 
LC,  et  représentant  son  exploration  du  canal  à  navires,  de  l'Ottawa,  et  approuvée 
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par  un  arrêté  du  gouvenieur  en  conseil,  en  date  du  21  juillet  mil-huit-cent- 
quatre-vingt-six  ;  et  de  là,  vers  le  eud,  suivant  les  dites  bornes  ouest  de  la 
seigneurie  de  Rigaud,  jusqu'à  l'angle  sud-ouest  de  la  dite  seigneurie  ;  et  de  là 
vers  1g  sud,  le  long  de  la  ligne  ouest  de  l'augmentiition  du  canton  do  Xewton 
jusqu'à  l'angle  nord-ouest  de  la  seigneurie  de  Longueuil,  et  do  là  au  sud-ost, 
en  suivant  la  ligne  sud-ouest  de  la  dite  seigneurie  du  nouveau  Longuouil 
jusqu'à  une  borne  en  pierre  sur  la  rive  nord  du  lac  Haint-Françdîs,  dans  l'anse 
à  l'ouest  de  la  Pointe-à-Baudet  ;  cotte  ligne,  depuis  la  rivière  Ottawa  ju9(|u'au 
lac  Saint-Fran(,ois  ôtant  telle  qu'indiquée  sur  un  plan  préparé  atin  d'indicpier 
la  ligne  de  division  entre  le  Haut  et  le  Bas-Canada,  en  vertu  de  l'acte  23 
Victoria,  chapitre  21,  et  approuvé  par  arrêté  du  gouverneur  en  conseil,  le  16 
mars  1861. 


PROVINCE  DU  MANITOBA. 

Par  l'Acte  44  Vict.,  chap.  14,  sanctionné  le  21  mars,  1881,  les  bornes  de 
la  province  du  Manitoba  furent  prolongées  vers  l'est  jusqu'à  la  borne  orientale 
du  district  de  Keewatin  ;  celles  de  l'ouest  jusqu'à  une  ligne  tirée  entre  le 
vingt-neuvième  et  le  trentième  rangs  des  cantons  gisant  à  l'ouest  du  premier 
méridien  principal  suivant  le  système  d'arpentage  des  Terres  Fédérales  et 
celles  du  nord  jusqu'à  la  douzième  ligne  principale  du  susdit  système  d'arpen- 
tage. 

COLOMBIE-ANGLAISE. 

Par  la  convention  signée  à  Paris,  en  février  1825,  il  a  été  convenu  que  la 
ligne  de  démarcation  entre  la  Colombie-Anglaise  et  les  possessions  Russes, 
devrait  être  tracée  de  la  manière  suivante  : 

Commençant  au  point  le  plus  méridional  de  l'Ile  dn  Prince  de  Galles,  de 
là  au  nord  le  long  du  chenal  Portland  jusqu'à  ce  que  la  ligne  frappe  le  56° 
degré  de  latitude  nord  ;  de  là  en  suivant  le  sommet  des  montagnes  parallèles 
à  la  côte  jusqu'au  point  d'intersection  du  141  degré  de  longitude  ouest  (du 
même  méridien)  ;  et  du  même  point  d'intersection,  en  suivant  la  ligne  du  114 
degré  dans  sa  course,  jusqu'à  l'Océan  Glacial. 

La  29  et  30e  Vict.,  chap.  67,  sec.  7,  prescrivait  que  la  Colombie-Britan- 
nique devait  renfermer  tous  les  territoires  dos  Domaines  de  Sa  Majesté  qui 
sont  bornés  au  sud  par  les  territoires  des  Etats-Unis,  à  l'ouest  par  l'Océan 
Pacifique  et  la  frontière  des  territoires  Russes  en  Amérique  du  Nord,  au  nord 
par  le  60e  parallèle  de  latitude  nord  ;  et  à  l'est,  à  partir  de  la  frontière  des 
Etats-Unis  et  en  allant  vers  le  nord,  par  les  Montagnes  Rocheuses  et  le  120 
méridien  de  longitude  ouest. 

La  47  Victoria,  chap.  14  des  Statuts  de  la  C.-B.  (1884)  accorda  au  gou- 
vernement fédéral  3,500,000  acres  de  terre  dans  cette  partie  du  district  de  la 
rivière  de  la  Paix  qui  gît  à  l'est  des  Montagnes  Rocheuses,  et  adjoignant  le 
Territoire  du  Nord-Ouest  du  Canada,  que  le  dit  gouvernement  devait  borner 
en  un  bloc  rectangulaire. 
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KEEWATIN. 

Par  le  chap.  53  des  Statuts  Révisés  du  Canada,  les  bornes  de  Keewatin 
Bont  décrites  comme  suit  : 

Commen(;ant  au  point  d'intersection  de  la  limite  nord  du  Xfanitoba  et  de 
la  rive  ouest  du  lac  Winnipe^  ;  de  1:\,  vers  le  nord,  en  suivant  la  rive  ouest 
du  dit  lac  et  d€  la  rivière  Xelson,  jusqu'au  point  où  cette  dernicre  est  croisée 
par  la  <lix-huitième  ligne  de  correction  du  système  d'arpentage  des  Terres 
Fédérales  ;  de  là  vers  l'ouest,  le  long  de  la  dite  ligne  de  correction  jusqu'à 
un  point  où  la  dite  ligne  serait  traversée  par  une  ligne  tirée  franc  nord  à 
partir  de  l'extrémité  nord  du  portage  conduisant  de  la  tète  du  lac  Winni- 
pegosis  jusqu'au  lac  des  Cèdres,  comui  sous  le  nom  de  portage  des  "Cèdres" 
ou  "  Mossy  "  ;  de  1î\,  franc  nord  jusqu'aux  limites  septentrionales  du  Canada; 
de  là,  vers  l'est,  suivant  les  dites  limites  septentrionales  du  Canada,  juscpi'à 
l'extrémité  nord  de  la  lîaie  d'IIudson  ;  de  là  vers  le  sud,  en  suivant  le  rivage 
ouest  de  la  baie  d'IIudson  jusqu'au  point  de  rencontre  d'une  ligne  tirée  franc 
nord,  à  partir  d'un  point  où  la  borne  occidentale  de  la  province  d'Ontario 
coupe  la  frontière  Internationale  entre  le  Canada  et  les  Etats-Unis  ;  de  là, 
franc  sud,  à  la  dite  borne  septentrionale  de  la  dite  province  du  Manitoba  ;  de 
là,  à  l'ouest,  le  long  de  la  dite  borne  nord,  jusqu'  au  point  de  départ. 

Cette  description  a  été  faite  antérieurement  à  l'acte  impérial  de  1889,  qui 
détermine  la  borne  occidentale  d'Ontario. 

DISTRICTS  PROVISOIRES— TERRITOIRES  DU  NORD-OUEST. 

En  vue  du  développement  rapide  des  Territoires  du  Nord-Ouest,  au  delà 
des  limites  du  Manitoba,  par  suite  de  l'achèvement  prochain  du  chemin 
de  fer  Canadien  du  Paciiique,  on  a  reconnu  qu'il  était  expédient  de  diviser 
une  partie  de  ces  vastes  territoires  en  districts  provisoires  pour  la  commodité 
des  colons  et  les  communications  postales.  Cette  contrée,  s'établissant  rapide- 
ment, requiert  des  travaux  publics  ;  plusieurs  déjà  ont  été  construits  ou  sont 
en  progrès. 

Voici  une  copie  de  l'arrêté  du  conseil  qui  crée  ces  districts,  et  qui  servira 
à  déterminer  les  localités  des  nouveaux  travaux. 

Copie  certifiée  d'un  Rapport  d'un  comité  de  l'honorable  Conseil  Privé,  approuvé 
par  Son  Excellence  le  Gouverneur  en  conseil,  le  8  mai,  1882. 

Sur  un  mémoire  du  Ministre  de  l'Intérieur,  ci-attaché,  soumettant  que 
pour  la  commodité  des  colons  et  les  communications  postales,  une  partie  des 
Territoires  du  Nord-Ouest,  devrait  être  divisée  en  districts  provisoires  et  leurs 
limites  déiinies. 

Le  comité  concourt  dans  les  recommandations  renfermées  dans  le  dit 
mémoire  et  soumet  celui-ci  à  l'approbation  de  Votre  Excellenc». 

(Signé)  JOHN  J.  McGEE. 

Greffier  du  C.  P. 
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DÉPARTEMENT    I>E    !>' INTÉRIEUR, 

Ottawa,  8  mai,  1882. 
Le  80U88ÎgiKi  II  l'hoimour  de  rapporter  : — 

Qu'à  son  avis,  il  est  expédient  pour  amt'liorer  la  situation  des  colons  et 
faciliter  les  communications  postales,  dans  les  Territoires  du  Nord-Ouest,  de 
diviser  une  partie  de  ces  ti'rritoires  en  districts  provisoires,  et  il  recommande 
que  quatre  districts  soient  immédiatement  créés  et  leurs  bornes  déterminées. 

Tl  recommande  que  ces   ([uatre  districts  s'appellent  A,ssiinboï((,  Sas/cat- 


cheican,  Alherta  et  Athahasro. 


ler.  Assinihdia. 


Le  district  d'Assiniboïa,  d'environ  95,000  milles  carrés  en  étendue,  sera 
borné  au  sud  par  la  frontière  Internationale,  le  49e  parallèle  ;  à  l'est  par  la 
limite  occidentale  du  Manitoba  ;  au  nord  par  la  9e  ligne  de  correction  du 
système  d'urpentage  des  Terres  Fédérales  en  cantons,  qui  est  près  du  ô2e 
parallèle  de  latitude  ;  à  l'ouest  par  la  ligne  divisant  le  10e  et  le  lie  rangs  des 
cantons,  numérotés  ;\  partir  du  quatrième  méridien  initial  du  susdit  système 
d'arpentage  des  Terres  Fédérales. 

2e.  Sdskatchewan. 

Le  district  de  Saskatchewan,  d'environ  114,000  milles  carrés  en  étendue, 
sera  borné  au  sud  par  le  district  d'Assiniboïa  et  par  le  Manitoba  ;  k  l'est  par 
le  lac  Winnipeg  et  la  rivière  Nelson,  par  laquelle  il  se  décliarge  dans  la  Baie 
d'Hudson  ;  au  nord  par  la  18e  ligne  de  correction  du  système  d'arpentage 
des  Terres  Fédérales  ;  à  l'ouest  par  la  ligne  de  ce  système,  qui  sépare  les  10e 
et  lie  rangs  des  cantons  numérotés  à  partir  du  (quatrième  méridien  initial. 

Ze.  Alherta. 

Le  district  d'Alberta,  d'environ  100,000  milles  carrés  en  étendue,  sera  borne 
au  sud  par  la  frontière  Internationale  ;  à  l'est  par  le  district  d'Assinil)oïa  ;  à 
l'ouest  parla  province  de  la  Colombie-Britannifiue  ;  et  au  nord  par  la  18e  ligne 
de  correction  précitée  qui  se  trouve  près  du  55    parallèle  de  latitude. 

4e.  Athahasca. 

Le  district  d'Atliabasca,  d'environ  122,000  milles  carrés  en  étendue,  sera 
borné  au  sud  par  le  district  d'Alberta  ;  à  l'est  par  la  ligne  de  séparation  des 
10e  et  lie  rangs  des  cantons  des  Terres  Fédérales  sus-mentionnés  iisqu'à  ce 
que,  en  allant  vers  le  nord,  cette  ligne  coupe  la  rivière  Atbabasca  ;  de  là  par 
cette  rivière,  le  lac  Atbabasca  et  la  rivières  des  Esclaves,  jusqu'à  l'entersection 
de  cette  dernière  par  îa  limite  nord  du  district,  qui  sera  la  32e  ligne  de  correc- 
tion du  système  des  cantons  sur  les  Terres  Fédérales  et  qui  se  trouve  près  du 
60e  parallèle  de  latitude  nord  ;  à  l'ouest  par  la  province  de  la  Colombie- 
Britannique. 

Ci-jointe  est  une  carte  des  districts  proposés. 

Le  tout  est  recommandé. 

(Signé)  JOHN  A.  MACDONALD, 

Ministre  de  V Intérieur. 
13 
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CESSION  DE  L'ALASKA,  ETC.,   PAR  LA  Rl'SSIE  AUX 

ÉTATS-UNIS. 

Convention  pour  la  cession  des  possessions  Russes  en  rAmérique  du  Nord, 
aux  Etats-Unis  (conclue  le  30  mars  1M67.    l'roclaniée  le  20  juin  1867). 

Sa  Majesté  l'Empereur  de  toutes  les  Russies  consent  ù  céder  aux  Etats- 
Unis,  tout  le  territoire  et  le  domaine  que  Sa  Majesté  possède  sur  le  continent 
nord-américain  et  dans  les  îles  adjacentes,  lequel  domaine  est  borné  par  les 
limites  géographiques  ci-après  énoncées,  savoir  : 

A  l'est  par  la  ligne  de  démarcation  entre  les  possessions  Russes  et  les 
possessions  Britamiiques  en  l'Amérique  du  Nord,  telle  qu'établie  par  la  con- 
vention agréée  par  la  Russie  et  la  Grande-Bretagne  les  16-:2H  février  1825, 
et  décrite  dans  les  articles  III  et  IV  de  la  dite  convention,  en  les  termes 
suivants  :  ;\  partir  du  point  le  plus  au  sud  de  l'île  appelée  l'Ile  Prince  of  Wales, 
qui  gît  par  le  parallèle  du  54^  40'  de  latitude  nord  et  entre  le  131e  et  le  133e 
degré  de  longitude-ouest,  la  dite  ligne  gagnera  le  nord,  en  suivant  le  chenal 
appelé  Portland  Channel,  jusqu'au  point  du  coniinent  où  elle  frappera  le  5Q^ 
de  latitude  nord  ;  de  ce  dernier  point  mentionné,  la  ligne  de  démarcation 
suivra  le  sommet  des  montagnes  siiuées  parallèlement  à  la  côte,  jusqu'à  ce 
qu'elle  croise  le  lUe  degré  de  longitude  ouest,  et,  finalement,  du  dit  point 
d'intersection,  le  long  de  la  méridienne  du  141e  degré,  jusqu'à  l'Océan  Glacial, 

IV.  En  rapport  avec  la  ligne  de  démarcation  décrite  à  l'article  précédent, 
il  est  entendu  : 

1°  Que  l'île  appelée  Ile  Prince  of  "Wales  appartiendra  entièrement  à  la 
Russie  (appartenant  aujourd'hui  par  cette  cession  aux  Etats-Unis). 

2°  Que,  lorsque  le  sommet  des  montagnes  qui  suivent  une  direction 
parallèle  à  la  côte,  depuis  le  56e  degré  de  latitude  nord,  jusqu'au  point  d'inter- 
section du  141e  degré  de  longitude  ouest,  ne  seront  pas  à  une  distance  de  plus 
de  10  lieues  marines  de  l'océan,  la  ligne  de  démarcation  entre  les  possessions 
Britanniques  et  la  ligne  des  côtes,  qui  doit  appartenir  à  la  Russie,  comme 
ci-dessus  mentionné  (c'est-à-dire  la  limite  des  possessions  cédées  par  cette  con- 
vention) sera  constituée  par  une  ligne  parallèle  aux  sinuosités  des  côtes  et  qui 
n'en  sei  a  jamais  éloignée  de  plus  de  dix  lieues  marines. 

"  A  l'ouest,  la  ligne  qui  borne  les  territoires  et  le  domaine  concédés,  passe 
à  un  point  du  détroit  Behring,  sur  le  parallèle  du  65°  30'  de  latitude  nord,  à 
son  intersection  par  le  méridien  qui  traverse  à  mi-distance  entre  les  îles  de 
Krusenstern  ou  Ignalook,  et  l'île  Ratmanoif  ou  Noonarbook,  et  se  prolonge 
sans  fin,  vers  le  nord,  dans  le  même  Océan  Glacial.  La  même  limite  ouest, 
commen(;ant  au  même  point  initial,  passé  de  là,  dans  une  direction  presque 
sud-ouest,  à  travers  le  détroit  Behring,  et  la  mer  Behring  de  façon  à  passer  à 
mi-distance  entre  le  point  nord-ouest  de  l'Ile  St.  Lawrence  et  la  pointe  sud-est 
du  cap  Choukotski  jusqu'au  méridien  du  172°  longitude  ouest  ;  de  là,  à  partir 
de  l'intersection  de  ce  méridien,  dans  une  direction  sud-ouest  de  façon  à  passer 
à  mi-distance  entre  l'Ile  Attou  et  l'Ile  Copper  du  groupe  Kormandorski,  dans 
l'Océan  Pacifique  Nord,  jusqu'au  méridien  du  193°  longitude  ouest,  afin  de 
comprendre,  dans  le  territoire  cédé,  toutes  les  îles  Aleutiennes,  à  l'est  de  ce 
méridien. 


PARTIE  IX. 


TABLEAU  CHROXOLOCIQUE 


DES 


VOYAGES  DE  DÉCOUVERTE  DANS  LE  NORD, 


À  LA    RECHERCHE   D'UN"   PASSAGE    SEPTENTRIONAL   ENTRE 

'  L'ATLANTIQUE  ET  LE  PACIFIQUE,  COMPRENANT 

AUSSI  LES  AUTRES  VOYAGES  QUI  ONT 

FAVORISÉ  LES  DÉCOUVERTES 

DE  CETTE  RÉGION. 


9— 13J 
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Ti^ULEAU  chronologique  dos  voyages  entrepris  par  les  différentes  nations  de 
l'univers,  à  la  recherche  d'une  voie  de  communication  au  nord  entre  les 
océans  Atlantique  et  Pacifique,  comprenant  aussi  les  autres  voyages  qui 
ont  favorisé  les  découvertes  de  cette  région. 


Ang.  Anglais. 
Da.  Danois. 
Esp.  Espagnol. 


Abréviations. 


E.-U.  Etats-Unis. 

F.  Erani^ais. 

G.  (Jalles  (dfs). 


H.  Hollandaise. 
Is.   Islande. 
N.  Norvégien. 


P.  Portugais. 
R.   Russe. 
Su.  Svie<lois. 
V.  Vénitien. 


Avant. T. -C. 

340. 
A.D. 

8<il. 

8(i4. 
865  à  H70. 

874. 
Vers  8!)0. 

Vers  970. 
!I8'2. 

About!»8(i. 

1001. 

Vers  1003. 

1006  ou  1008. 

Vers  1010. 

1170. 

Vers  1384. 
i:W4  à  13!)4. 
14t)3  ou  14«4. 

1492. 

1494  ? 

1497.  ? 

1500. 

1501. 

1502. 

1504. 
1506. 

1.508. 
1524. 


1527. 

1534. 
1535. 

1536. 


F. 

X. 

Su. 
Su. 
N. 
N. 

Is. 

N. 

Is. 
Is. 
Is. 
Is. 
Is. 

(r. 

V. 
V. 
P. 

Esp. 
Ang. 
Ang. 
P. 


F. 

F. 

F. 
F. 


Esp. 
Ang. 

F. 
F. 

Ang. 


Islande,  que  l'on  prétend  avoir  été  dé-couverte  par   l'ythéas,    navigat«iur   fran(,ais   de 

Marseilles. 
Découverte  accidentelle  de  l'Islande  j)ar  un  nommé  Naddcxld,   pirate  Scandinave  ;  il 

ap|«'la  cette  lie  Schneeland  ou  'lerre  de  Neige. 
L'Islande  est  visitée  par  un  Suédois  du  nom  de  dardar  Suaffarson  qui  y  passa  un  hiver. 
L'Islande  est  encore  visitée  pi'.r  Flooke  rpii  la  nomma  Islande. 

Islande  visitée  i)ar  Ingolf  et  Lief  (Hjorleifr)  qui  s"y  établirent  (luatre  ans  plus  tard. 
Ohthere  côtoie  la  rive  o>iest  de  la  Norvège  vers  le  nord  et  l'est  et  découvre  l'entrée  de 

la  Mer  Blanche, 
(iroi-nland  découvert  par  im  nommé  (iunbiorn. 
(îrt)ënland  visité  par  Eric  Riiuda  (jui  y  hivenia,  et  qui  l'explora  pendant  3  années.     Il 

le  nomma  (Ireenlanô. 
Eric  Rauda  dirige  une  Hotte  de  25  vaisseaux  chargé  de  colons  sur  le  (îrot'nland.     La 

moitié  seulement  des  vaisseaux  l'atteiiniirent. 
Bioni,  )>endant  un  voyage  au  (iroénland.    i  la  recherche  de  son  {)ère,   fut  chassé  de  sa 

course  |)ar  une  temi)ête  et  découvrit  ...cidentellement  le  Winland. 
Lief,  fils  d'Eric  Rauda,  accompagné  du  pilote  Biorn,  fait  une  nouvelle   visite  au  Win- 
land, y  hiverne  par  près  du  50"  latitude  nord. 
Thorwald,  frère  de  Lief,  continue  les  découvertes  dans  le  Winland  et  le  voisinage, 

durant  3  ans.     Il  est  tué  jiar  les  natmels. 
Thorstein  entreprend  un  voyage  au  Winland  ;  chassé  par  une  temi)ête  sur  les  côtes  du 

(iroénland,  lui  et  plusier.rs  de  son  équipage  moururent. 
(Quelque  partie  de  l'Amérique  ou  les  Indes  Occidentales,  dit-on,  découverte  par  Madix;, 

tils  d'Oweu  (iuyneth,  prince  des  (ialles  du  Nord. 
Nicholas  Zeno  visite  la  côte  du  (  Groenland  ])endant  im  voyage  de  Shetland  o>i  Feroe. 
Antonio  Zeno  visite  l'Islande  et  le  (îroéidand.  et  aussi  le  Winland,  suivant  i)lusieurs. 
Jean  Vaz  Costa  Cortéréal,  i>endant  un  voyage  vers  le  N.-O.,  dit-on,  découvrit  la  Terre 

de  Baccaloos,  ap])elée  'lerreiieuve,  plus  tard. 
Colomb  durant  une  course  à  la  recherche  d'un  passage  occidental  vers  l'Inde  dt-couvrit 

les  Indes  Occidentales, 
.lean   Calwt   et   Sébastien,  son   fils,  dit-on,    découvrirent  Terreneuve  et   l'apiielèrcnt 

Prima  Vista.     (  Voir  Note  A,  tin  de  cette  liste.) 
L'Amérique  découverte  jiar  Sébastien  Cabot,  i)t»ndant  un  voyage  à  la.décfjuverte  d'in 

passage  aux  Indes  ;  il  en  examine  la  côte  du  67^  au  38"  latitude.     (  Voir  Note  A.  ) 
Gaf:i)ard  Cortéréal,  avec   2  vaisseaux  é(iuii)és  ixmr  faire  des  recherches  au  Nord-Ouest, 

visite  le  (Iroénland  et  le  Labrrwlor,   découvre  le  Saint4jaurent  et  quelques  îles 

contiguës  a  la  côte  américaine. 
Gaspard  Cortéréal  fit  un  deuxième  voj-age  ;i  la  recherche  d'im  i)assage  au  N.-O.,  avec 

deux  vaisseaux  :  il  passa  près  de  la  côte  du  Grwnland.     Une  tem]>ète  le  sépara  de 

l'autre  vaisseau  ;  il  ne  reparut  plus.     L'autre  vaisseau  revint  sain  et  sauf. 
Michel  Cortéréal   équifje  3  vaisseaux  et   va  à  la  recherche  de  son  frère  (îasitard  ;  il 

jjérit  lui  et  son  vaisseau,  les  deux  antres  revinrent. 
Terreneuve  et  le  Cap-Breton  visités  par  des  pêcheurs  Biscayens  et  Bretons. 
Jean  Denis,  accompagné  du  pilote  Camart,  natif  de  Roueji,  met  à  la  voile  à  Ht)nf1eur 

et  se  rend  fi  Terreneuve.     On  dit  qu'il  fut  le  i)reniier  à  faire  une  carte  de  ce   pays. 
Aiibert  examine  la  côte  de  Terreneuve  avec  son  navire  la  "Pensée." 
Jean  Verazzani  fait  voile  pour  l'Amérique,  en  longe  les  côtes  sur  un  parcours  de  près 

de  700  lievies.     Cette  partie  comprise  entre  les  parallèles  30°  h,  56"  nord  a  été  apiie- 

lée  "  Nouvelle-France  ". 
Estevan  Gomer  va  au  N.-O.     Ne  découvre  rien,  j>araît-il. 
On  exi)édie  2  vaisseaux  dont  l'un,  le  "  Dominus  Vobiscum  ",  au  i)ôle  Nord.     U^n  des 

deux  [lérit.     Peu  de  découvertes  nouvelles,  sinon  vien. 
Jacques- Cartier,  en  recherche  d'un  passage  à  10.  ou  au  N.-O.,  rem.  le  golfe  St-Laurent. 
Jacques-Cartier  fait  un  deuxième  voyage  avec  3  vaisseaux  ;  remonte  le  Saint-Laurent 

jusciuîl  Montréal  ;  hiverne  à  (Québec  ;  25  de  ses  hommes  meurent  du  scorbut. 
La  "Trinité"  et  le   "Minion"  expédiés  vers  le  N.-O.;  on  visite  le  Cap- Breton  et 

Terreneuve  ;  on  souffre  de  famine. 
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Tableau  chronologique  des  voyages — Suite. 


A.D. 

Vers  1537. 
1540. 


1542. 

i542oui544. 

1553. 


1555. 


155(>. 


l'm. 
I5;r.. 


1577. 
157«. 

15S». 

1582. 
1583. 

1585. 
1586. 
1587. 


1588. 
1592. 

15!t4. 


1595. 

H. 

1596. 

H. 

Esp 

1598. 

F. 

1602. 

Esp 

Esp. 
F. 


Es)). 
Esp. 
Esp. 

Ang. 


Ang. 

P. 
Ang. 

Esp. 

Ang. 


Ang. 
Ang. 

Ang. 


Ang. 

E.sp. 
Ang. 

Ang. 
Ang. 

Ang. 


Esp. 
Esp. 

H. 


Francisco  UUoa,  sons  les  ordrt-s  de  Cortcz,  conquérant  du  Mexique,  sembl»- s'être  dirig»! 

vers  le  X.  ou  ]"().,  ou  le  détroit  d'Anian,  avec  trois  vaisseaux. 
Troisième  voyage  de  .Facques-Cartier  avec  cinc)  navires  vers  le   X.-O.     Exix'dition  de 

colonisation.     .Vjirès  un  séjour  de  deux  ans  en  TAmérique  du   Nord   il  fut  rejriint 

par  Koherval,  (pii   avait   été    nommé   lieutenant-gé'uéral   et    vice-roi    du   Conada, 

Terreneuve,  Lal)rador,  etc.,  <pù  étal)lit  une  coloîiie   prés  (^uél)ec.     (Voir  Note  B, 

tin  de  cette  liste.) 
Coroiiado  i)art  du  Mexique  et  cherche  vers  le  nord  le  détroit  d'.Anian.     Xe  réussit  i)as. 
Alari^'on  (niitte  le  Me\i<(ue  jiar  mer  jHnir  le  détroit  d'Anian.     Insuccès. 
.Jean   KiKiriguez  de  Calirillo,  anime  du  même  désir  ((Ue  les  deux  voyageurs  pri^cédents, 

suit  la  côte  X'.-().  de  lAniérique  jusciu'à  la  latitude  44"  X'. 
Sir  Hugh  Willoiighhy  et  Richard  Cliancellor,  avec  trois  vaisseaux,  j)artent  à  la  recher- 
che de  nouvelles  contré'es.     Sir  M.  dé'i-ouvre   la   X'ouvelle-Zenihïe,  et  {)érit  durant 

son  hivernement  dans  la  La|>onie  avec  les  é>((ui pages  de   2   vaisseaux.     Chaniellor, 

av»'c  l'autrt'  navire,  découvrit  la  Mer  Blanche  jusque  vers  la  Dwina,  et  revint  par 

terre  de  là  ;i  Moscou. 
Richard  Cliancellor  s'embarque  sur  \in  vaisseau  marchand  allant  au  même  endroit.    Si; 

noie  à  soti  retour,  en  lô.")(i. 
Martin  Cha<pie.     Voyage  prétendu  à  travers  l'Amérique  du  X'ord. 
Steplien  lîurrough,  embarqué  sur  lui  [M'tit  vaisseau,   va   à   la  découverte,   etc.,    vers  l" 

N.-H.      Il  visite  la  Nouvelle-Zeuible  et  découvre  l'Ile  de  Weigats. 
.\n(lrea  l'rdanietta.     Voyage  prétendu. 

Dithmar  lilefkens  met  à  la  voile  de  l'Islande  vers  le  X.-E.     Faible  exjiédition. 
Martin  Frobisher,  montant  3   petits   vaisseau\,   part  à   la   recherche   d'un   jiassage  au 

N.-().  ;  découvre  le  détroit  de  Frol>is!ier  ou  l'anse   de   Lumley,   ainsi   ([ue  la  terre 

Meta  Incoguita  ;  il  y  trouv;i  <lu  minerai  d'or,  dit-oti. 
Second  voyage  de  Frobishir  a  la  rechtircluMlun  passage  au  X'.-O.  et  de  l'or.     Aucune 

découverte. 
Edouard  Fenton  est  en\oyé  à  la  recherche  d'un  passage  au  X'.-t).     Voyage  interrompu 

par  de.-,  ennemis. 
Frobisher,  avec  une  flotte  de  15   vaisseaux,    gagne  le  Nord-Ouest   afin   d'y   faire  des 

dé(;ouvertes  et  de  La  colonisation.     Découvre  ou   visite  le  Promontoire  Hatton  et 

d'autres  ])laces  peu  imiKirtantes  ;  ne  remplit  pas  les   Hns  de  son  exjxMhtion  ;  iKird 

un  vaisseau  ;  10  l>ersonnes  meurent  i)endant  le  voyage. 
Arthur  Pet  et  Charles  .Jackman,  avec  deux  vaisseaux,  tentent  la  recherchi    i'un  passage 

au   X'.-E.     L'mi   des    vaisseaux   traverse  le  détroit  Weigats;  l'autre  après  avoir 

hiverni-  en  Norvège,  ne  revint  pas. 
Francisco  (iualle  tente  le  inissage  N.-O.  Jiar  une  roiite  op|H)sée.         Fait  à  la  voile  700 

lieues  à  partir  du  .Tajum,  E.X.-E.,  juscju'à  20<)  lieues  de  la  Californie  et  retourne. 
Sir  Humphrej'  (îilljert,  avec  cin<i  vaisseaux,  se  dirigi;  vers  le  Nord-Ouest  pour  y  fonder 

des  colonies,  faire  le  commerce  et  des  découvertes.     Un  vais.seau  périt  ainsi  qxie  90 

honunes. 
.fohn  Davis  monte  2  vaisseaux  Ji  voile  et  cherche  le  passage  du   N.-O.     Découvre  ou 

nomme  la  Terre  rie  la  Désolation,   le  Mont   Raleigh,  l'Ile  Cuml)erland,  le  détroit 

Cumln-rland,  le  Caj)  Dier,  le  Cap  Walsingham,  le  Cap  de  la  Miséricorde  de  Dieu, 

la  Sonde  Exeter  et  la  Rovite  Totness. 
Second  voyage  de  .John  Davis  au  N.-O.   pour  le  commerce  et  les  dé-couvertes.     Voit 

plus  du  Oroenland  et  du  Labrador  epie  les   voyageurs  ([ui  l'ont  i)récédé.     Ne  fait 

aucime  découverte.     Un  de  ses  vaisseaux,  une  piniisse  de  10  tonneaux,  périt  ainsi 

que  tout  le  monde  à  lx)rd. 
Troisième  voyage  de  .lohn  Davis  au   N.-O.     Découvre   le   détroit   Davis,   la  côte   de 

Londres,  etc.,  baptise  l'Anse  Lumley,  le  Promontoire  Warwick,   le  Cap  Chidley, 

etc. 
Prétendu  voyage  à  travers  im  détroit  apiwlé  Aiiian,  ])ar  Maldonado. 
Juan  di'  Fuca  longe  la  côte  ouest  de  l'Amérique  du  Nord,   vers  le  nord,  et  s'imagine 

avoir  dé'couvert  un  ])assage  vers  l'Atlantique  dans  une  direction  est. 
Cornelis  Cornelison,  William  Barentz,  etc.,  avec  4  vaisseaux,  cherchent  un  passage  au 

N. -E.     (.Quelques-uns  des  vaisseaux  vont  à  40  lieues  au  delà  du  détroit  de  Weigats. 

Barentz  explore  la  côte  ouest  de  la  X'ouvelle-Zemble. 
William  Barentz  met  à  la  voile  avec  7  vaisseaux,  ayant  l'intention  de  faire  le  commerce 

et  des  découvertes  au  N.-E.     Insuccès  complet. 
Barentz  fait  un  troisième  voyage  avec  deux  vaisseaux  vers  le  N^.  et  l'E.     Découvre  l'Ile 

à  l'Ours,  aujourd'hui  l'Ile  Chérie,  et  le  Spitzberg.     Hiverne  à  la  Nouvelle-Zemble 

avec  ré<iuipage  d'un   vaisseau  ;  la  phqiart  de  ses  compagnons  reviennent  l'été  sui- 
vant sur  deux  chaloui^es  ;  lui  et  quelques  autres  moururent. 
Seliastiano  Vizcaino  parcourt  plus  de  100  lieues  vers  le  nord,  sur  la  côte  ouest  de  l'Amé- 

ricpie.     A  un  endroit,  il  i)erdit  17  hommes. 
Le  Marquis  de  la  RtKîhe  fait  quelçjues  explorations  lorsqu'il  amenait  ses  colons  sur  la 

côte  ouest  de  l'Amérique  du  Nord. 
Vizcaino,  dans  un  second  voyage  à  la  côte  ouest  de  l'Amérique,  monta  jusqu'au  42°  ou 

43"  nord  à  la  recherche  de  havres. 
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Tableau  chronologique  des  voyages — Suite 


A.D. 


1603. 

KiO."). 

Da. 

KMM». 

I)a. 

KM. 

Ang 

iti.'.:. 


IMW. 
KiO!». 

Kilo. 


10noul(îl4. 
1(511. 


Kîll    à  1(Î20     Aiig 


1(512. 


1(514. 


1(515. 
1(510. 

1017. 
101!). 

1620?. 


-Vnjf    (leorpe  Wt; moiith  clicrclif,  avec  diMix  vaissf-aux,  le  jias.sip'  du  nord-nucst.     Il  iiinnta, 
dit-on.  il  1<X>  lieues  vers   INiuest   dans   une  nier   iirtsipie  ci)rres|K)ndante  au  <letri>it 
d"Huds(in. 
Pendant  un  vuyatre  de  Ste]itieii   15ennet,  au  non!,  fait   jiour  le  coHiniene  et  des  (U'-cou- 

vertes,  il  visite  l'Ile  a  r(  >uis  de  l'arentz  et  lu  nnninie  Ile  C'iierie. 
•lames  Hall,  un  an^'lais,  |iiliitant  (ïotske  Lindeiiau,  un  danois,  amiral  d'une  e.\|i»''dition 
de  trois  vaisseaux,  à  la  recherche  du  (îriMuland  |)erdu  et  de  découvertes,  donne  des 
noms  a  différentes  places  du  (  iroéiilaiid  mais  ne  découvre  rien. 
Hall  l'ilote  eiicon-  Lindenau,  <iui  a  cinij  vaisseaux,  sur  les  cotes  du  (îroiiiland.   Aucuno 

découverte  |H'ndant  ce  deuxième  voyaj,'e. 
.Tohn  Knijfht,  monté  sur  un  petit   vaisseau,  iherche   inutilement   mi  |iassaj,'e  au  N.(). 
Kni^dit  et  trois  de  ses  compa^'iions  déliaripient   s\n-  la  côte  d\i   Lalirador  et  ne  sont 
jamais  revus. 
Da.     |Hall,  dans  ini  troisiènx'  Vf)ya^e  dans  la  même  direction,  n'atteint  <|ue  le  caji  Farewell, 

I         son  é-((uipage  s'é*tant  nuitine. 
Ang.  Henry  Hudson  ^'aj^ne  le  pôle  nord  sur  un  [«tit  vaisseaii.     I)(''couvre  seidement  la  côte 
du  (iroiiiland  jusipiau  7'.^  <le  latitude.      |)icouvre  et  hajitise  le  cap  Vouni.',  le  Mont 
de  la  Miseiicorde  de    I)ieu,  et    Hold-with-Ho|ie  :   il  visite  le   Spit/lHMX  et  se    rend 
))rescpie  près  du  SI    de  Latitude. 
Ang.  Dans  son  deuxième  voya^je  avec  mi  seul  vaisseau,  à  la  recherclie  d'im  passade  au  X.-K., 

il  atteint  la  Nouvelle-Zenil>le. 
H.      jHudson,  dans  un  troisième  voy.age,  a>i  service  des  Hollanrlais,  se  dirige  à  l'est  du  cap 
Nord,  de  l;i  .-i  l'ouest  Jusqu'il  Terrent-uve,  et  longe  la  côte  amè'ricaine   vers  le  sud. 
!         On  n'a  pas  trouvé'  île  carte  de  cette  cin'ieuse  c<iurse. 
Ang,  jLe  f^uatrième  voyage  dHudson  ;i  la  recherchi'  d'un   passiige  au   Nord-Ouest  est  très 
i         important.     N'ayant  ([u'un  seul  vaisseau   il   dé'couvrit  Cr)  et  traver-a   le   détroit 
I         d'Hudsoîi  ;  il  découvrit  la  l)aie  de  ce  nom,  et  y  hiverna.    L'eipiipage  s'étant  ensuite 
I         imitiné',  on  força  Hudson  et  huit  autres  iHTsonnes  à  emhiirquer  dans   une  chal<)Ui>e 
et  on  les  ahanifonna  ii  I(  ur  pt-rte. 
,    Ang.  .louas   Pool  fait   un  voyage  en    vue  de  commerce  et  de  découverte,  vers   1<    nord.      Il 
découvre  et  nomme  Horn-Sound,  DeerSound  et   autres   places  du  Spit/.lierg.     11 
ap|>ela  tout  ce  |iays  (jreenland. 
H.       On  dit  (jue  les  Hollandais  tirent  un  voy.age  ;i  cette  é'iMxiue  et  se  rendirent  à  l'K)  lieues  h 

l'est  de  la  Nf)\ivelle-Zemlile  (';). 
H.       .lan  Mayei.,  parait-il,  d('couvrit  l'ile  de  ce  nom,  mais   il  est   iiro'ial'le  (pie  cette  décou- 
verte n'eut  lieu  (pi'une  ou  deux  aimées  a])rés. 
^Vng.  .Fonas    Pool  entreprend,  avec  deux   vaisseaux,  un  voyage  au  nord  |iour  la  pèche  de  la 
lialeine.     Se  rendit  au  S(l   latitude  N.,  et  de  la  vers  le  S.-O.,    jusipi'à  ce  fiu'il  fût 
I         rendu  il  12.")  lieues  ;i  l'ouest  de  l'Ile  Chêne.      Perdit  ses  deux  vaisseaux.     Les  équi- 
pages furent  sauvés.     Examina  une  grande  partie  des  côtes  occidentales  du  .Spitz- 
herg  et  liaptisa  (pielque  liaies. 
Les  ]iêcheurs  de  liiileine  anglais é-taient  généralement  accompagnes  d'un  vaisseau  propre 
aux  découvertes.     C'est  ainsi  que  l'on  dicouvrit,  il  part  les  haies,    les  liavres  et  les 
1         caips,  les  îles  de   Hojie,   Bear,  Abl)ot,    Kdge,   .'scott,    Wester,    Heling,  Sir  Thomas 
I         Smith,  et  autres. 
Ang.  Sir  Thon)as  Buttou,  avec   deux    vaisseaux,  cherche   un    iia.ssage   au    N'.-O.  par  la  Baie 
I         d'Hudscni  ;  découvre  la  rivière  Nelson,    l'Ile  Southamjiton,  l'Ile  Mancel,  etc.,  et 
j         donne  des  noms  ii  (ilusieurs  c.ips  remar(|ual)les. 
Ang.  .T âmes  Hall  entre] irend  son  quatrième  voyage  ii  la  recherche  du   i)assage  au  N.-O.  uu 

d'un  trésor  ;  est  tué  par  un  Kscpiimaux.      Découvre  la  Sonde  Cockin. 
Ang.  Le  capitaine  fïilihons  abandonne  son  vaisseau  dans  les  glaces,  en  cherchant  le  |)ass,age 
j         au  X.-().  ;    il  (passe  la  saison  dans  une  haie  du  Labrador.    On  apl>elle  cette  baie  par 
dérision  "  le  Tvou  de  (liblxms.'' 
Ang.  Rol)ert  Fotlierby,  accompagné  du  célèbre  Baffin,  sillonne  la  mer  au  nord,  et  autour  du 

Spitzlierg,  mais  ne  fait  aucmie  découverte. 
Ang.  Rol)ert  Bylot,  assisté  de  Baffin,  cherche  le  passage  du  N.-O.     Découvre  les  îles  Savage, 

l'ile  ilill,  etc.,  vers  la  baie  et  le  détroit  d'Hudson. 
Ang.  William  B-iffin,  pilotant  un  ]ietit  vaisseau  dont  Bylot  était  maître,  cherche  le  pa.ssage 
du  X.-O.  Découvrit  et  fit  le  tour  de  la  Viaiequi  porte  son  Tunn.  Découvrit  les  îles 
des  Femmes,  la  Sonde  Horn,  le  cap  de  .Sir  Dudley  Digges,  la  Sonde  Wostenholui, 
la  Sonde  h  la  Baleine,  l'île  Hakluyt,  la  Sonde  de  Sir  Thonia*;  Smith,  les  îles  de 
Carey,  la  Sonde  de  l'échevin  .Tones,  la  Stmde  de  .Sir  .lames  Lancaster,  etc. 
Ang.  Des  ])êcheurs  de  baleine  anglais  découvrent  la  Terre  de  Wi.sclie,  nommée  ensuite  par 

les  Hollandais  Iles  de  Ryke  Yse. 
Da.     Deux  vaisseaux,  sous  la  direction  de  .Tens  Munk,  sont  exi)édiés  ixmr  rechercher  le  pas- 
sage du  N.-O.     Ils  hivernèrent  dans  la  Baie  d'Hudson,   où  le  parti  au  nombre  de 
'         soixante-cpiatre,   moins  Munk  et  deux  autres,  moururent,  dit-on,  du  .scorbut.     Ces 
I         trois  derniers  revinrent  dans  le  ((lus  |)etit  vais,seau. 
Ang.  William  Hawkbridge,  dans  son  voyage  au  N.-O.,  parcourt  la  Baie  d'Hudson  en  tous 
sens  et  n'y  découvre  rien.     On  n'est  pas  certain  de  l'année  i)endant  laquelle  eut 
1        lieu  ce  voyage  ni  des  vaisseaux  qui  y  ont  été  employés. 
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Taiîleai'  chronologique  des  voyages — Suite. 


A.D. 
1631. 


1647. 
1648. 


1676. 


IfitHj. 
1707. 

1712. 


1715. 


1723 


Ang 


1636.' 

Ang 
Da. 

Ku. 

1643. 

H. 

164(J. 

R. 

1652. 

Da. 

1653. 

Da. 

Da. 

1(!54. 

H. 

1655. 

H. 

ICtiO. 
lOtW. 

P. 

Ang 

R. 
R. 


Ang, 


R. 
H. 

R. 


R. 


1716. 

R. 

1719. 

Ang 

1721 

Da. 

1722 

E. 

Da. 


Luke  Fox  fait  un  examen  («rtieulitr  de  la  Baie  d'HudHon.  Nomme  les  îlet»  SirTliomas 
Rowe'.s  W'i'leonie,  liriK)ke  Cohliani,  Hrigg»  his  Mathematics,  etc.  ;  les  ca|>s  Maria, 
Dorohenter,  King  Charles  his  Proniontorie,  etc. 

Thomas  .Faînes  suit  la  route  de  F'-x  ;  hiverne  dans  la  Baiefl'Hudson  ;  n'y  découvre  rien. 

La  Cie  Danoise  du  (îrot-nland  •'•(|uii)»-  un  ou  des  vaisseaiix  et  les  envoie  au  (iroënland  h, 
la  recherclie  de  trésor. 

Les  Russes  commencent  à  navig\ier  la  Mer  Glaciale  ;  ils  »'établi.ssent  sur  les  bord»  delà 
Lé-na. 

Martin  Herizofrtn  Van  Vriez  et  H.  C.  Schaei),  oartent  du  .lainm  sur  le  "  Ca.stricom  "  et 
le  "  lireskes  "  )>our  le  nord.  Kntre  l'Ile 'I  ernate,  lieu  du  départ,  et  le  47''' de  Lati- 
tude qu'ils  dépassèrent,  ils  (hk-ouvrirent  jilusieurs  îles  et  i)eut-étre  les  Kuriles. 

Isai  Ignatiew  dirigeant  un  parti  de  l'roiiiysclileni  fait  lui  voyage  de  commerce  et  de 
découverte,  à  partir  de  la  Kovima  vers  l'est.  C'était  le  premier  vo^-age  fait  dans 
cette  direction.  Les  rivières  .lana,  Indighirsa,  Alasei  et  Kovima  avaient  été  décou- 
vertes depiiis  une  (li;;aine  d'années.     Ignatiew  commerça  avec  les  Tcliuktchi. 

I^n  second  voyage,  sous  la  direction  du  Cosaque  Seinoen  Deschnew  ou  Deshneff,  de  la 
Kovima  vers  l'est.  s\ir  (luatre  kotches  ;  ne  réiissit  pas  du  tout. 

Sept  kotches  partent  de  la  Kovima,  etc.,  jxmr  l'est.  Semoen  Deschnev.-  en  dirige  une. 
Six  de  ces  vaisseaux,  sinon  tons,  semblent  avoir  péri;  mie  de  ces  kotches,  comman- 
dée J>ar  Deschnew,  avait  antérieurement  fait  le  voyage,  (m  supiK)se,  en  contournant 
le  gi-and  promontoire  dis  Tchuktciii*  jusqu'à  la  rive  est  de  la  Kamtchatka,  et  se 
jH-rdit  Jirès  de  la  rivière  <  )lKtora  ou  Aliutori. 

Expédition  de  deux  vaisseaux,  sous  le  C(jnnnandement  du  capitaine  Danell,  à  la  décou- 

'         verte  de  la  cote  orientale  du  (ïrm'nland.     On  vit  cette  côte,  de  temps  à  aiitre,  à 

!         partir  du  (>,")  .;<0'  juscpi'au  cap  Farewell,  sans  atterrir. 

Danell  ré|)ète  sa  tentative.  Xe  voit  la  côte  ([u'à  distance  depuis  le  64  de  latitude,  ,-» 
Herjolf.sness.  jus([u'a\i  cap  Farewell. 

Trois  vais.seaux  expédiés  h  la  redierclie  du  passage  N.-E.  vont  au-delîi  de  Weigats,  mais 

j         ne  découvrent  ri»-n. 

Gale  Hamkens  L;ind,  sur  la  côte  du  (îrot-nland,  semlile,  d'après  des  cartes  hollandaises, 

i         avoir  été  découverte  par  un  marcliand  groénlandais. 

jLa  Terre  d'Edam,  côte  est  du  Groenland,  latitude  78',  est  indicpiée  comme  découverte 

!         sur  les  cartes  hollandaises. 

Le  Polonais  David  Melguer,  prétend-on,  a  fait  le  ]>assage  par  une  route oii|)Osée au  N.E. 

Le  caiiitaine  Zacharie  (rillani,  accompagné  de  M.  de  Grosseliez,  un  Français,  part  iwur 

!  la  Haie  d'IIudson.  M.  de  (irosseliez  avait  suggéré  (pi'il  était  ](o.ssible  d'établir  un 
jKiste  important   dans  la  Baie,     (xillam  y  passa   l'iiver  et   bâtit  un    i)etit  fort  en 

j         pierre.     Les  avantages  mai  jués  qui  devaient  ré.sulter  des  établissements  établis 

'  d'après  les  ra])i)orts  de  ces  voyageurs,  etc.,  semblent  avoir  décidé  la  formation  delà 
Cie  de  la  Baie  d'Hudson  (pli  a  été  incor])orée  en  KiOit. 

.Tohii  Wood  et  William  Flawes,  avec  deux  vaisseaux,  vont  à  la  recherche  d'un  passage 
au  N.-Fi.  Le  vaisseau  de  \\'(Kxi  fit  naufrage  sur  la  côte  ouest  de  la  Nouvelle- 
Zemble.     Insuccès. 

Seize  Cosaques  découvrent  le  Kamtchatka  par  voie  de  terre. 

La  "Terre  de  (Jilles,''  au  nord-est  du  Spitzbcrg,  aurait  été  découverte  d'après  les  cartes 
hollandaises. 

Le  Cosaque  Mercurei  Wagin,  conduisant  onze  hommes,  ])art  de  la  rivière  Jana,  tra- 
verse des  chamijs  de  glace  sur  des  traîneaux  tirés  jiar  des  chiens  et  gagne  le  nord. 
Découvre  et  déltanpie  sur  une  grande  île,  dit-on.  .\yant  souffert  beaucoup  de  mi- 
sères, |)endaiit  leur  retour,  Wagin,  son  fils  et  un  autre  Cosaque,  au.xtpiels  tous 
les  maux   étaient   attribués,  furent  tues  par  les  autres  membres  du  |)arti. 

Alexei  Markf>fî  fait  un  voyage  remar()uable  de  la  Jana  vers  le  nord.  Il  parcourt  la 
mer  (îlaciale  au  moyen  de  traîneaux  tirés  i)ar  des  chiens  ju.squ'au  7H  latitude  noitl, 
supiKise-t-on,  sans  rencontrer  la  terre  et  revient  après  avoir  fait  un  trajet  de  8<W 
milles  en  24  jours. 

Premier  \-oya''e  d'Ochotzk  au  Kamtchatka,  \>a,T  Henry  Busch,  natif  de  Hoom,  Hol- 
lande (in  >>'ord. 
Deux  vaisseaux,  sous  la  direction  de  .lames  Knigrht,  et  commandés  par  George  Barlow 
et  David  Vaughan,  furent  envo  es  par  la  Cie.  de  la  Baie  d'Hudson  à  la  rechercher 
du  "  détroit  d'Ajiian  afin  d'y  découvrir  de  l'or,  etc.,  vers  le  nord,"  ni  l'un  ni  l'autre 
revient.  On  supjKise  que  Knight  et  .ses  compagnons  ont  ixiri,  à  l'île  de  Marbre, 
dans  la  Baie  d'Hudson. 

La  Cie.  (ïreenland.  de  Bergen,  établit  une  colonie  sur  la  côte  ouest  du  Groenland  ;  elle 
coni|)tait  ))armi  ses  membres  l'entreprenant  et  zélé  missionnaire  Hans  Egede. 

.Tohn  Scroçgs,  part  de  la  rivière  Churciiill  dans  la  Baie  d'Hud.son,  jKmr  la  recherche 
de  Knight.  Ses  recherches  furent  inutiles  ;  il  ne  semble  pas  ce])endant  avoir  donné 
Ijeaucouj)  d'attention  à  ce  premier  motif  de  son  voyage. 

La  Cie.  du  Groenland,  de  Bergen,  expédie  \ui  vaisseau  jKHir  reconnaître  le  détroit  de 
Davis  ;  il  se  [lerdit  avec  tout  le  monde  à  bord,  sui)ix)se-t-on. 


*  Le  capitaine  Burney  croit  que  ce  voyage  a  pu  s'accomplir  sans  doubler  le  promontoire,  en  démontant  les 

Îiièccr'  du  bateau,  pratique  commune  chez  les  Russes,  et  en  le  transportant  ainsi  sur  la  langue  de  terre  qui  sépare 
a  Kovima  de  l'Anadir. 
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Tableau  chronologique  des  voyages — SuUe. 


A.D. 
1724 


1728 


172!» 


1730  à  1731 


1734  et 
173r> 
1735 

1735  30 


1737 

1738 


173!»  et 
1740 


1741 


Da. 

R. 
R. 

R. 

Da. 

R. 

R. 

R. 

R. 

R. 
Aug. 

R. 

R. 
R. 

R. 


1741  et 
1742 


Ang. 


1743  — 

174(i  Ang. 


1753        I  Am. 


17GOàl703 


R. 


1761.  I  Ang. 

! 

1762.  :  Ang. 


1764. 
1769. 


R. 
Da. 


La  même  Cie.  envnie  <le\ix  vaisseaux,  dont  l'un  devait  explorer  \v  côte  ouest  du  dt'troit 
de  Davis  par  le  t)7e  |iarallèle,  et  l'autre,  examiner  la  eiUe  orientale  du  (?ro«'nlan(l. 
Pas  de  succès. 

Courses  réi>étees  des  Russes  sur  et  a>ix  environs  de  la  mer  Glaciale,  à  la  recherche  de 
terre  plus  au  nord  ;  découverte  de  (lueUpi-'S  lies. 

Le  capitanie  Vitus  Behring  |>art  du  Kamtchatka  et  se  dirige  vers  le  nord  afin  de  s'as- 
surer si  l'Asie  et  rAméri<iue  sont  continues.  Il  navigue  jusqu'au  67'  18' latitude 
nord  après  avoir  traversé  le  détroit  qà  ]>orte  aujourd'hui  son  nom. 

Behring  faiL  un  second  voyage  du  Kamtclatka  vers  l'est,  à  la  recherche  de  terre.  11 
ne  s'éloigne  pas  du  contnient  dt  plus  de  200  verstes  et  ne  fait  aucmie  découverte. 

Le  lieutenant  Richard  tente  vainement  d'atteindre  la  côte  est  du  (Iroénland  par  lu 
parallèle  de  l'Islande. 

On  envoie  ini  vaisseau  sous  les  ordres  de  rexjilorate  .^  (Jwosdewet  deTryphon  Krupi.s- 
chew,  officier  Cosaq\ie,  afin  d'inviter  les  Tchuktchi  h  payer  le  trilnit.  Dans  ce 
voyage,  on  découvrit  la  côte  ouest  de  l'Amérique,  jus(iu'au  (itJe  parallèle. 

|Le  lieutenant  Moroviefï,  traverse  en    vaisseau  d'Arcliangei  à  la  côte  oufst  de  la  Pénin- 


side  qui  séjiurt 

lieutenant  Lasseniiis  ]>art  à  la  voile  de  la  Lena  et  gagne  l'ouest. 
Charaulack,  où  46  de  52  i)er,sotuies  meurent  du  scorhut. 


litscheff   ]>art  à  la  voile  de  la   Len.a,    gagne  l'ouest,  hiverne  dans 
77"    25',  et  vers  l'ouest  jus(ju',\  la  Baie  Taimourska.. 


les   golfes  de  Kama  et  d'(Jl)e. 

Le  lieutenant  Lassenius  |>art  à  la  voile  de  la  Lena  et  gagne  l'ouest.      Il  hiverne  dans  la 
I         rivière  i 

'Le  lieutenant  IVontschitscheff 
1  l'Olenec,  monte  au 

Dniitri  LajitievN-  part  de  la  Lena  et  atteint  quelque  part  il  l'est  de  Charaulack. 

La  Cie.  de  la  Baie  d'Hudson  envoie  2  vaisseaux  à  la  découverte  dans  la  Baie  d'Hudson 
et  vers  le  N.-().  Peu  ou  pas  de  découverte. 

La  navigation,  depuis  Arcliaiigel  vers  l'est,  cfnnmencée  i)ar  les  Russes  en  1734,  est 
continuée  par  les  lieutenants  Mlyagin  et  Skurato^-,  et  [(oussée  jus()u'à  l'Obe. 

Les  lieutenants  ()\\zen  et  Koschelew  font  le  voyage  de  l'Olie  ;i  la  Kniesi. 

Le  lieutenant  Lai)tiefî,  dans  son  sec(md  voyage  sur  la  mer  (îlaciale,  partit  à  la  voile  de 
la  Lena,  hiverna  dans  la  Indighirsa,  continua  le  printemps  suivant  juscpi'ii  la 
Kuvima,  d'où  suivant  (pichpies  auteurs  il  traversa  l'isthme  des  Tchuktchi  juscpi'à 
la  rivière  Anadir,  (jui  coniniuni(|ue  avec  la  mer  de  Kamtchatka.* 

Une  exjiédition  <ledeux  vaisseaux  sous  lecominodoreBeliring  et  le  capitaine  ïschirikow, 
jiartit  d'Ochotzk  en  1740,  hiverna  au  KaTiitchatka,  se  rendit  en  Américiue,  à  la 
recherche  de  découvertes  le  long  de  ces  côtes.  Durant  le  trajet,  une  tempête  sépara 
les  vaisseaux.  Behring  a])erçut  le  continent  par  le  58'  28'  et  Tshirikow  par  le  5.5^ 
.36' de  latitude,  ^iehring  après  la  découverte  de  plusieurs  îles  jH-rdit  son  vaisseau 
sur  une  des  îles  .\léoutiennes,  apijelée  lie  Behring,  où  il  mourut.  T.sliirikow  revint 
après  avoir  fierdu  deux  clialoui)es  et  leurs  é'(|   ipagessur  la  côte  de  l'Américiue. 

Christopher  Middleton  et  William  M<K)r  avec  deux  vai.s.seaux  recherchent  le  pas.sage 
du  N'.-<).,  hivernent  à  la  rivière  Churchill  puis  explorent  Welcome  dans  la  Baie 
d'Hud.son. 

Le  i)arlement  oflfre  une  réconif)en.se  de  £20,(X>0  à  (juiconcpie  découvrira  un  jNVSsage  au 
N.-O.  par  la  Baie  d'Hudson.     (18  (Jeo.  II.,  c.  17.) 

Deux  vais.seaux  sous  le  commandement  de  William  M(M)r  et  Francis  .Smith  sont  en- 
voyés à  la  recherche  d'un  passage  au  X.-O.  par  la  Baie  d'Hudson.  Pendant  le 
premier  été  ils  examinèrent  une  i)artie  de  Welcome  et  ai)rès  avoir  hiverné  dans  la 
rivière  Hayea  firent  une  Ixmne  exploration  de  la  rivière  Wager,  que,  jusque  là  on 
avait  supiMtsé  être  un  détroit. 

Le  capitaine  Charles  Swaine  (piitte  Philadelphie,  sur  la  goélette  "  Argo"  h  la  recher- 
che d'un  passage  au  X.-O. ;  étant  incapable  d'entrer  dans  le  détroit  d'Hudson  il 
examine  une  grande  étendue  de  la  côte  du  Labradt)r,  depuis  le  56^  juscpi'au  65'-'  de 
latitude,  dit-on. 

l'n  marchand  russe,  du  nom  ne  Shalaurofï,  tenta  avec  beaucoup  de  itersévérance  mais 
sans  succès  de  naviguer  de  la  Lt''na  et  faire  le  tour  du  grand  promontoire  du 
Tchutkchi.  Il  passa  le  jnemier  hiver  dans  la  .Tana  et  les  deux  hivers  .-iuivants  dans 
la  Kovima.  Il  découvrit  [ilusieurs  îles  et  une  baie,  le  (wint  le  plus  éloigné  qu'il 
atteignit,  et  qu'il  nomma  Baie  TschaïKm. 

La  Cie.  de  la  Baie  d'Hud.son  envoya  une  .tldop  sous  le  commandement  du  capitaine 
Christopher  explorer  l'Anse  Chesterfield,  dans  la  Baie  d'Hudson,  esi)érant  que 
c'était  1  (juverture  d'un  passage  au  N.-O.  Christopher,  dit-on,  le  remonta  sur  un 
parcours  de  150  milles  puis  rebroussa  chemin. 

Christopher  est  encore  chargé  de  compléter  .son  examen  de  l'Anse  Chesterfield.  Il  le 
traversa  .suivit  une  rivière  justiu'à  ce  (ju'il  eut  atteint  un  lac  long  de  24  milles  et 
large  de  (i  où  7,  à  l'extrémité  duquel,  vers  l'ouest,  il  rencontra  une  rivière  qu'il  re- 
monta jusqu'il  ce  <{ue  sa  marche,  même  en  chaloui)e,  fut  interrompue  par  des 
chutes. 

L'infatigable  Shalaurofï  tente  une  dernière  fois  de  passer  de  la  Lena  autour  du  grand 
promontoire  des  Tchutktchi,  où  l'on  supix)8e  qu'il  iiérit,  car  on  ne  revit  jamais  ni 
lui  ni  ses  compagnons. 

On  prétend  <iue  le  Baron  Von  Uhlefeld  traversa  de  la  Baie  d'Hud.son  au  Pacifique. 


•Les  résultats  de  ces  explorations  Russes  sont  brièvement  indiqués  dans  les  chap.  1  et  2  du  vol.  1  des 
Régions,"  Scoresby,  1820. 
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A.D.       j 
17<i!l  il  1772.   Ang. 

1772.  Ain. 

i 

1773.  j  Ang. 
177.5.        I  Esp. 

177*;. 


177ii. 
1777 


Ang. 

Au^. 


177«àl778..l  Ang. 

177!»        j  Ang. 
1786  et  1787     Da. 


1787  à  1701. 


R. 


1789.  Ang. 

i 

1789.        I  Esp. 
1790  à  1792..    Ang. 


1791  à  1795..   Ang. 


Saniui'l  Hearnc,  aprèw  deux  ti'ntatives  infniotiU'iisfM,  rétissit,  en  partant  du  Fort  du 
l'rMicfde  (iallfs  dann  la  Bail-  dHudHon,  à  atteindre  la  rivière  de  la  Mini-do-Cuivrc, 
((Ile  l'on  .•<u|)|)<)sait  se  jeter  dans  l.v  mer  du  Nord. 

Lrt's  Anierit-ains  senililent  avoir  tenté  un"  deuxième  fois  la  recherche  d'un  p.asHage  au 
N.-().  Le  r-apitaine  Wilder,  >ur  le  hrigantin  "  Dilij'enoe  "  ayant  atteint  le()'.>"ir 
latitude,  avec  un  tel  dess^'in.  Ce  vaisseau  avait  été  é(iui|»'  aux  frais  de  gentils- 
liomin<'s  de  la  Virginie. 

Constantine  .loliii  l'hipps  et  Skettington  Lutwidge  dirigent  deux  vaisseaux  vers  le  Pôle 
Nord  ;  ils  atteignent  le  8<>'  48'  latitude  ;  font  des  études  et  des  observations  mais 
])as  de  déco\ivertes. 

Bnuio  Heceta  et  autres  font  une  course  à  la  dé'couverte  le  long  de  la  cùte  ouest  de 
r.\niéri(iue  du  Xord  par  ordre  du  vice- roi  du  Mexiiiuei  lis  se  rendirent  au  57"  l^t' 
Luitude  nord. 

La  récroniiwnse  de  £20,(t(l()  ]Knir  la  découverte  d'un  passage  a\i  X.-().  est  otît-rte  non- 
seulement  aux  vaisseaux  marchands  et  par  la  voie  de  la  lîaie  d'Hudson,  maisàtout 
vaisseau,  même  ceux  de  Sa  Majesté,  <|ui  |)ar  un  acte  précédent  avaient  é'té  omis  du 
concours,  et  par  toute  autre  route  au  nord  entre  rAtIanti(|ue  et  le  l'aciK(|ue.  Le 
l'arlement  offrit  aussi  \me  récomiH'iise  de  to.lKMI  à  cpiicoïKiue  se  rendrait  à  un 
degri-  en  de(;a  du  IVile  Nord  (Itl  (ieo.  III,  c.  (J.  ) 

Richard  l'ickersgill,  sur  lelirigantin  "  Lion  "  est  envoyé  à  la  Baie  de  Baffin,  jjour  pro- 
téger les  ))êclieurs  de  haliene  et  examiner  les  cotes.  Il  n'atteignit  ([Ue  le  (!8"  10' 
de  latitude  et  revint  sans  avoir  fait  de  découvertes. 

Le  même  vaisseau  est  envoyé,  sous  le  conunandemeiit  du  lieutenant  Walter  Young, 
avec  ordre  d'exiiniiner  la  Baie  de  Baftin  et  de  cliercher  un  passage  au  X.-O.,  en 
vue,  |(arait-il,  de  rencontrer  le  capitaine  Cook,  <iue  l'on  croyait  à  cette  e|M)r|ue  dans 
les  mêmes  p,arages,  mais  Young  ayant  atteint  le  72"  42  de  latitude  aussitôt  cpie  le 
mois  de  juin,  vira  de  bord  et  |h'U  après  arriva  en  Angleterre. 

L'aventureux  navigateur  .lames  CiMik,  dirige  2  vaissi  aux  :\  la  recherche  d'im  passage 
au  X.-().,  par  l'ouest  ;  traverse  à  son  .Se  voyage  le  détroit  de  Behring,  dans  l'été  de 
1778,  déctmvre  ou  nonnne  le  caj)  du  Prince  de  (ialles,  hi  Point  Mulgrave,  le  Ic.v 
Cai)e.  le  Cap  Lisburne,  le  Ca])  Xord,  etc.,  et  monte  au  nord  jus(pi";i  la  latitude  70' 
44':  incapable  d'aller  plus  loin,  il  retourne  au  sud  iK)ur  hiverner.  Il  mourut  dans 
l'Ile  Owhyhee,  une  des  lies  .Sandwich. 

.\près  la  mort  du  ca])itaine  C<M)k,  Charles  Clarke  fit  un  second  examen  du  détroit  de 
Behring,  avec  les  deux  vaisseaux  de  Cook.  Il  ne  put  dépasser  le  70'  ;<3'  l.-ititude 
nord. 

Une  ex|)éditi(m  commandée  i)ar  le  caj)itaine  Lowenorn  et  le  lient.  Egède  (piitte  Copen- 
hague (Kinr  recouvrer  le  (îroi'nland  jierdu.  On  fait  |)lusieurs  tentatives  jKjur 
alxirder  la  côte  vers  le  |>arallèle  du  (>■">;  mais  jamais  on  ne  l'approcha  de  plus  de  .50 
milles  à  cause  de  la  glace.  Lowenorn  revint  au  Danemark  en  juillet  ;  Egède 
gagna  l'Islande  ]xnir  se  ré-é(iui])er.  Pendant  le  mois  d'août,  Egède  se  rendit  à  10 
milles  de  la  côte,  puis  gagna  l'Islande  où  il  hiverna.  Egède,  l'année  suivante,  avec 
deux  ]»-tits  vaisseaux,  dont  l'un  sous  le  commandement  du  lient.  Rothé,  tenta  plu- 
sieurs fois  d'atteindre  la  côte  du  (rHM'nland,  mais  il  en  fut  toujours  séparé  i)ar  une 
largeur  de  glace  <le  .30  milles. 

Joseph  Billings,  im  Anglais,  chargé  par  lesRussesde  faire  des  recherches  vers  le  détroit 
de  Behring  et  le  Promontoire  des  Tcliutkchi  ;  en  1787,  il  fit  une  courte  course  dans 
la  mer  <  Jl.iciale  à  partir  de  la  Kovima  ;  en  1790,  il  (piitta  le  Kamtchatka,  gagna  les 
Iles  Alé<jutiennes,  d'où  il  mit  à  la  voile  et  gagna  la  Baie  de  St. -Laurent,  sur  la  côte 
sud  du  Cap  Est,  détroit  de  Behring.  Il  y  déljanpia  et  suivit  la  côte  vers  le  nord, 
jusqu'à  la  baie  Klutshenie,  dont  le  côté  est  est  formé  i)ar  le  Cap  Xord.  De  là  il 
trav.Tsa  le  jtays  vers  l'ouest  et  atteignit  la  Kovima  en  1791. 

Alexander  Miwkenzie  i>art  en  canot  du  Fort  Chi|>ewyan  sur  la  côte  sud  du  lac  des 
Côtes  (lac  Athabaska)  et  descend  jusiju'au  (!!!''  14',  de  latitude  où  il  se  trouvait  évi- 
demment sur  les  bords  de  la  mer  Hyiierboréenne  ou  près  de  l'embouchure  d'ime 
rivière  (pii  y  communiquait.     La  rivière  qu'il  descendit  porte  aujourd'hui  son  nom. 

Deux  corvettes,  stms  les  ordres  de  Malaspina,  furent  envovées  sur  la  côte  nord-ouest  de 
l'Ainérifiue  afin  «l'y  chercher  un  i)assage  entre  le  Pacificpu^  et  l'Atlantique,  entre 
les  parallèles  des  .53^  et  tJO"  X". 

Charles  Duncan  embanpie  sur  un  des  navires  de  la  Cie  de  la  B.  d'H.,  esi)érant  qu'à 
son  arrivée  à  la  Baie,  on  lui  fournira  un  jietit  vaisseau  afin  de  chercher  le  passage 
du  nord-ouest  ;  désappointé  il  retourna  en  Angleterre  sans  avoir  fait  aucune  ten- 
tative. L'année  suivante,  il  gagna  à  l'aventure  le  nord  ouest  sur  un  |)etit  vaisseau 
é<iuij)é  par  des  habitants  de  Londres  ;  il  hiverna  dans  la  baie  d'Hudson,  examina 
«luelque  i)eu  l'anse  Chesterfield  et  revint  hiverner  dans  un  port  de  la  baie.  Après 
ces  échecs  ou  désapjwintements  il  ne  fit  phxs  de  voyages  de  découverte. 

Deux  vaisseaux,  sous  le  commandement  de  George  'Vancouver,  sont  envoyés  à  la  côte 
ouest  de  l'Amérique  du  Xord,  afin  de  reprendre  jwssession  du  territoire  tiui  avait 
été  pris  par  les  Espagnols,  et  aussi,  dans  le  but  de  découvrir  une  conmmnication 
du  Pacifique  à  l'Atlantique  entre  les  i)arallèles  30"  et  00"  de  latitude  nord.  Il 
courut  toute  la  côte  ouest  du  30^,  à  la  tête  de  l'anse  Cook  vers  le  61"  18'.     Pendant 
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AI). 

IWnà  IHO!»..!    K. 
181")  i\  181S..     H. 

! 

IHIK.  Ang. 


1818 


Ang. 


1818  et  181!>.    AiiK 


181!».  Ang. 

1810-20-21-22  Ang. 


1825-20-27.  ;  Ang. 


1845-46-47 


Ang. 


w  voyafe'f,  V'anfonvfT  travepta  phis  (!»•  l.iMNtiiiilIfH  '!»•  mirfacc  li(iiii(if,  tantôt  dan» 
li'x  clu'iiiiux  étroits  ciitic  il«-M  flfs  d'îles  et  tantnt  en  jileine  nier.  11  se  ci>nvaiii<|iiit 
i{\\'\\  iiexistivit  piis  de  |iassjige  dans  l'esiiuce  (|u'(in  lin  avait  l><irni\ 
l'iusieiirs  lies  deciinvertes  ail  nord  de  lette  partie  de  la  Russie  loniprise  entre  la  .!ava 
et  la  Koviiiia,  |i«'ii<iant  de  cunrtes  exin^litions,  entre  autres  une  granile  ('tendue  <1« 
|iuys  appelée  la  NiiuvelleSilierie. 
Le  lient.  Knt/.eliMc,  niimtesurun  |«<tit  vaisseau,  le  "  Kurick,"  est  envoyé  à  la  deoou- 
\erte  a>i  nord  <l\i  détruit  de  lielirintr,  sur  la  c"ti-  ouest  de  r.ViMeri<|ue.  Il  traversa 
le  détroit  en  iHlti  et  (le.-icendit  vers  le  sud  |N)ur  liiverm-r.  L'ete  suivant  il  >,'av;na 
encore  vers  le  nord,  mais  ayant  .soutîeit  un  accident,  il  rebroussa  clieniin  itprès 
avoir  touché  l'einl'oucliure  du  detioit  de  lîelirinj;. 

.lolin    Koss  et    William   Kdward    l'arry,   montent  deux   vaisseaux  bien  e(|ui|)i's  pour 

,  rechercher  ini  jiassaLfe  au  uoi'd -ouest.  Ils  contoiuneut  la  haie  de  Hattin.  prouvent 
la  non-existence  de  Vile  Cuml»  iland,  dén-ouvrent  partiede  la  cote  ouist  (|ue  n'avait 
|>as  vu  lîattiu  et  baptisent  plusieurs  endroits  sur  leur  coiuse. 
David  liuchaii  et  .lolin  Franklin  partent  sur  deux  vaisseaux  |)our  faire  des  découvertes 
vers  le  pôle  11(11(1.  l 'il  des  \  aisseaux  ayant  eté>  avarii'  au  meilleur  nioiiient  de  la 
saison,  l'expéMlitiou  revint  sans  avoir  atteint  son  objet. 
l^n  acte  du  parlement  et  un  arrétt-  «lu  conseil  offre  des  ré'Com|H'nses  à  (iuiconi|Ue  avan- 
cera au  83'' de  latitude  nord  et  au  llO"  loiij;.  ouest,  dans  le  cercle  arctique,  ces 
ré-coiupenses  devant  au(,'meiiter  à  mesure  ipie  l'on  approchera  du   pôle  nord  et  (pie 

I         l'on  fournira  jilus  de  coiiiiaissaiices  t»'iidaiit  .à  la  découverte  d'un  passap'  au  liord- 

'         ouest  (.\cte  ."iS"  (leorj,'»'  III,  c.  20  et  (Jazette  de  Londres,  'IW  mars  18l!l|. 

William  Kdward  l'arrv,  est  de  nouveau  cliarf,'é>  d'une  expéMiitioii  au  N.-O.  Il  hiverna 
;i  l(,'loolik,  1822- 2:{,  à  l'entrée  du  di'troit  de  Furyet  Hecla,  à  la  tète  de  Ko\  ('liaiiiiel. 

Ire  expcilitioii  de  sir  .lohn  Franklin,  accompapié  du  I  »r.  Hichardsoii.  Ils  <|iiittent 
(iiaveseiirl,    Aiit,deterre,    le   2.'<  mai    181!)  ;  et  se  rendent    à    York    Factory,   (prils 

I         attei),'neiit  le  Ultaoï'it,  181!)  ;  de  l,à  par  terre  ensuivant  une  cliaiiiede  lacs  et  de  rivières 

I  jus<iu'au  lac  Atliabasca,  le  (iraild  lac   des    Ks<laves,  les  rivières   du  Couteau. laune 

et  de  la   Miiie-<le-(,'uivre  ;  de  1;\  vers  l'est  sur  la  mer    Polaire  jusi|u'au  cap  Tiir- 
na^fain,  latitude  (18"  18'  '^y  N.,  long.  10!)"  25'  <).,  où  ils  arrivèrent  le  18  août  1821. 

jPen.lanl  leur  retour,  du  22  août  au  2  novemlire  1821,  <le  la  mer  Polaire  au  Fort  Knter- 
prise,  latitude  114"  X.,  loii(f.  112'30'().,  ils  souffrirent  iH^aucouj)  du  froid  et  delà 
faim  ,  ils  iierdirent  1  homme  ;  4  momurent  et  .*)  furent  tué's  jiar  un  des  fluides. 

Franklin,  Kichardson  et  Heplmni  .arrivèrent  à  York  Factory  le  14  juillet    1S22  ;  de  là 

'         ils  se  rendirent  en   An^jleterre. 

iDeuxièiiic  expédition  de  Franklin  acconiliagné  du  l)r  Kichardson,  <le  New-York  au 
Fort  William,  de  là  lii'i  lac  Winni|H'g,  (Junilierland  House,  et  la  cliaine  <le  lacs  di^ 
la  rivière  Mackenzie  ;  de  là,  en  descendant  cette  rivière  jii.siiu'.à  la  mer  Polaire  et 
longeant  .ses  cotes  orientales  et  occidentales. 

Ils  atteignirent  l'île  (iarry,  à  l'emlnjuchure  de  la  Mackenzie,  par  la  Latitude  tî!("  et  la 
longit.  13(i  ;  en  août,  182.'"),  ils  revinrent  au  Fort  Franklin,  au  lac  du  (  Jraud-*  )urs, 
oii  ils  liiveiiièrent  :  l'anné-M  s\nvaiite,  ils  descendirent  du  24  juin  au  7  juillet,  jus- 
(pi'à  l'enilxjuchure  de  la  Mackeuzie.  Ici,  ils  se  .séparèrent.  Franklin  procéda  à  l.a 
mer  Polaire,  sur  deux  chaloupes  et  huit  houimes,  jusqu'au  Ice  Keef,  latitude  70'-' 
2(i'  et  longit.  14S''  52',  vers  l'ouest,  où  il  arriva  le  17  août.  Kichardson,  avec  deux 
chaloupes  et  (i  hommes,  se  dirigea  vers  l'est,  jus(|u'.à  renil)ouihure  de  la  rivière  de 
la  Mine-de-Cuivi'e,  |)ar  la  lat.  (i7  47' 50  '  et  la  lonu'it.  11.5"  4!)'  33";  et  la  remonta 
sur  une  distance  d'environ  li!)  milles  et  continua  i>ar  terre  jus((u'au  fort  Confidence, 
.à  l'extrémité  nord-est,  ou  siipé-rieure  du  lac  du  <îiand-(  )urs  ;  de  là  il  contiiuia  en 
canot  et  en  chaloui)e  ju.s(iu"au  fort  Franklin  à  l'extriimité  infé-rieure  ou  ouest  du  lac, 
où  il  arriva  le  1er  septembre  a|)rès  avoir  fait  un  [)  rcoiirs  de  318  niilles  le  long  des 
Cotes  ;  la  distance  en  ligne  <lri)ite  n'est  que  d'environ  175  milfes  statutaires. 
Franklin  revint  par  la  Mackeuzie  et  atteignit  le  fort  Franklin  le  21  septembre. 
Ils  retournèrent  en  Angleterre  en  1827. 

Troisième  et  dernière  expédition  de  F'ranklin,  (pii  lui  a  coûté  la  vie,  lèî  le  détroit  de 
Davis,  la  mer  Baffin,  la  Sonde  Lancaster,  et  l'île  Beechey,  Wellington  Channel 
jus(ju'à  la  tête  de  (îrinnell  Land,  par  le  77^  lat.  nord  et  vers  le  i»7"  long,  ouest,  de 
là  eu  descendant  le  chenal  le  long  de  la  côte  est  de  l'île  Bathurst  et  le  long  de  la 
côte  ouAt  de  l'île  Cornwallis  ;  de  là  en  descendant  la  Sonde  Peel  jusqu'.\  Ik>othia 
Félix  et  l'île  du  roi  (ruilkainne  (King  William's  Island)  cherchant  un  juvssage  à  la 
nier  de  liehring  et  de  là  à  l'océan  Pacifitiue,  avec  les  deux  vais.seaux  "  Firebiw  "  et 
"  Terror.  " 

D'après  un  mémoire  trouvé  sous  un  monceau  de  pierres  à  la  date  de  King  William's 
Island,  en  mai  185!i,  par  le  lieutenant  W.  R.  Hobson,  sous  McClintock,  il  ap^tert 
«jue  ce  dernier  mourut  le  11  juin  1847,  ép:>que  où  !)  officiers  et  1.5  hommes  étaient 
morts,  de  105  que  r<jn  comptait  lorsfiu'ils  y  débarquèrent  le  22  avril  1847  ;  leurs 
vaisseaux  avaient  été  écrasés  jiar  les  glp.oes  le  12  sei)tembre  184(1. 

Ce  document  était  daté  du  25  avrd  1848,  et  signé  par  le  capitaine  F.  R.  M.  Crozier,  du 
"  Terror  "  et  le  capitaine  James  Fitzjame.s  de  1"  "Erebus."'  Ils  avaient  ajouté  une 
note  par  laquelle  il»  annonçaient  leur  départ,  le  lendemain,  pour  la  rivière  Back's 
Fish. 
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Table/ u  chronologique  des  voyages — Fin. 


A.D. 


31  a<iftt  1875.   Ang. 

1 
27  «ept.  1875.   Ang. 

12  mai  187(1.    Ang. 

i 
18  mai  187(5.    Ang. 

21  mai  1876.'  Ang. 
I 

13  juin  1881.  E.-U. 


13  mai  1882.  E.-U, 


A.D. 


E.  U. 


Pour  pluB  d»"  détail»  voir  la  narration  du  capitaine  McClintook  touchant  le»  décou- 
vtTtfH  de  Franklin  et  le«  wienneH,  puliliée  h  Ijondres,  18i)!t. 

Pour  plu«  de  flétailn,  touchant  le«  trois  expéclitions  de  Franklin,  voyez  la  partie  IV. 

Capitaine  (îeorge  Nann  dirigeant  1' "  Alert  "  et  le  "  DiMcovery  "  atteignit  la  latitude 
82"  2")' nord  et  la  longit.  (U'JW  ouest.  Le  "Alert"  a  été  ancré  près  du  cap 
Slieridan,  FIih-Ik-  ^  Heach,  la  plus  haute  latitude  atteinte  par  un  navire. 

Lient.  Aldrich,  de  l'exiH-dition  de  N'ares,  se  rendit  en  traîneaux  sur  la  mer  Polaire 
jiis(|u';\  la  latitudf^  83"  7'  et  la  longit.  (»3  5'  ;  il  vit  le  cap  Colunil)ia  par  la  long.  87' 
'M)'  («lest. 

Coniniaiideur  Markliam  et  le  lient.  Parr,  de  l'expérlition  Nares,  planta  le  pavillon 
anglais  sur  la  mer  Polaire,  par  la  latitude  Ki'  2(J"  211"  nord,  et  la  longit.  (i3"  5'  ouest. 

Lieutenant  Aldrich,  voyage  en  traineau  juscju'au  cap.\ll)ert,  près  le  cap  Alfred  Ernest, 
(irinnell  Land,  vers  l'ouest,  le  long  de  la  mer  Polaire,  'atitude  82"  Ki',  N.,  longitude 
S;")"  ;«'  (). 

Lieutenant  L.    \.   lîeainnont,   exix'-dition   de   N.  res,    voyage   en   traîneaux   juH<}u'an 

I         Fiord  Sherard  OslKirn,  latitude  82'' 20' l'ord  ;  i   ugit.  50"  54' ouest. 

iEx|«''dition  du  lieutenant-coni.  (Jeorge  VV.  De  Long,  'Xi  ]«'rsonnes  en  tout.  Il  atteint 
la  latitude  77"  15'  nord,  et  la  longit.  155"  est,  sur  la  mer  Polaire,  \  l'ouest  de  l'île 
lieimett  et  au  nord  de  la  SlUt-rie.  Son  vaisseau  la  "  .leannette  "  est  écrasé  l)ar  les 
glaces.  De  Long  et  son  monde  voyagent  sur  les  glaces  flottantes  séparées  les  unes 
de»  autres,  au  moyen  de  traîneaux  et  de  ciialoupes,  jusqu'îi  remlH)\iciiure  de  la 
Lena,  Sibérie,  où  2.<  hommes  de  l'éfpiipage  arrivèrent  les  12  et  17  septembre  1881  ; 
les  autres  avaient  péri  d\irant  le  trajet  ;  21  de»  33  qvii  composaient  l'expédition 
sont  morts,  dont  11  d'éiMiiseinent  et  de  faim  et  10  probablement  noyés.  Douze  seu- 
lement survécurent  ;  les  restes  des  décédés  furent  transiH>rtés  aux  Etat-l'^nis. 

Ex|«''dition  du  lieutenant  Adolphus  W.  (ireely  ;  son  second  le  lieutenant  .T.  B. 
L(K;kw(H)d  et  le  sergent  I).  L.  Brain.ird  atteignirent  la  limite  la  plus  éloignée 
qu'aucun  homme  n  avait  atteinte,  lîle  Lockwood,  i)ar  la  latitude  8.3"  24'  nord  et  la 
longit.  40"  4(5'  ouest,  en  traversant  la  mer  Polaire  sur  les  glaces  au  moyen  de  traî- 
neaux, (ireely  fit  voile  de  Saint  Jean  de  Terreneuve  le  7  juillet  1881,  avec 
22  personnes  ;  il  engagea  deux  Esquimaux,  K'  long  de  sa  route  ;  ce  ([ui  lui 
faisait  un  parti  de  25  hommes  en  tout.  Il  arriva  Jl  Discovery  Harbour,  dans  la 
baie  Franklin,  le  11  août,  et  y  établit  le  Fort  Conger,  (xmr  ses  ([uartiers  généraixx. 

(ireely  y  passa  l'hiver  de  1881-82  ;  le  9  août  1883,  il  abandonna  le  fort  Conger  où  il 
laissa  tous  ses  livres  et  descendit  au  sud  vers  Baird  Inlet  qu'il  atteignit  le  29  sep- 
tembre, après  avoir  été  entraîné  pendant  3:)  jovu'.s  par  lesjglaces  flottantes  de  Smith 's 
Sound.     Il  établit  son  camijement  i>ermanent  au  ca|)  Saoine  le  21  (x;tobre  1883. 

Il  fut  secouru  k  cet  endroit  imr  le  "Thetis  "  et  le  "  Bear  "  le  22  juin,  1884. 

De  tout  le  parti  com|>osé  de  25  hommes,  7  seulement  survivaient  ;  KJ  étaient  morts  de 
faim  ;  1  se  noya  en  cherchant  de  la  nourriture  [Miur  ses  compagncms  ;  1  fut  tué  sur 
les  ordres  de  (ireely  parce  qu'il  volait  la  nourriture  qui  était  absolument  nécessaire 
à  la  subsistance  des  autres.  Des  18  décédés,  (i  avaient  été  eu  partie  mangés  ;  5 
avaient  été  entraînés  de  leurs  toml»eaux  ]>ar  la  mer,  et  1  se  noya.  Douze  des 
cadavres  furent  retrouvés  et  embarqués  sur  les  deux  vaisseaux.  Un  Esquimaux  fut 
enterré  à  Disco . 


Note.  — Ce  tableau,  depuis  8(>1  à   1819  A.I>.,   est  extrait  des  "Arctic  Regi<ms,"  1er  vol.,  de  W. 
Scoresby.     Les  faits  postérieurs  à  1819  sont  extraits  des  narrations  de  chaipie  voyage. 

A.  Suite  dit  : — 1497,  et  il  ajoute  q>ie  .Teaîi  Cabot  reçut  10  livres  de  récomjjense  jxiur  sa  découverte 

1497,  l'année  martiuée  jxmr  le  voyage  de  Sébastien  Calx)t,  doit  être  1498  ou  plus  tard. 


B. — Cartier  à  S(m  3e  voyage  arriva  à  l'embouchure  de  la  rivière  Sainte-Croix,  le  23  août,  1.541.  Il  hiverna 
au  Cap-Rouge.  ï)e  bonne  heure  au  printemps  de  1542,  il  i)artit  pour  la  France.  Rc)berval  qui  avait 
été  nommé  lieutenant-général,  etc.,  de  la  Nouvelle-France,  arriva  au  Cap-Rouge  en  juillet  1542  ;  il  y 
passa  deux  hivers  et  retourna  en  1544. 
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Expéditions  au  secours  de  Franklin. 

1.  PAR  L'OUEST  ET  LE  DÉTROIT  DE  BEHRING. 


Année. 

V  aiHHeuiix.                              1 

Commandeur». 

1848  .-)2 

1S48  4!» 

1850  55 

Plover 

Herald. 

Enter])ri8e 

Coniniandiiiit  Moore  et  caiiitaine 

MjiK>nre. 
Capitaine  Kellett. 
do        Collinn^in. 

InveHtigator 

ConiTuandant  MtClure. 

Si 

.  PAR  L'EST  ET  LA  MER  DE  BAFFIN. 

1848-49     

EnteriiriHe 

Sir  .T.  C.  RoHS. 

1850-51 

Investigator 

Lady  l  ranklin 

Sïtphia                             .        .          

Ca|>itaine  Bird. 
do         Pennv. 
d<»         Stewart 

Ke«<)lute 

Art-sistance 

Pioneer 

do        AuHtin. 
do        Onnnaney. 
Lieutenant  t)Hlx)m. 

1852.54 

1853 

Intrepid 

Advance 

Rescue 

Assistance 

Resolute 

Pioneer 

Intrepid 

North  Star 

Phœnix   

Breadalbane                       

do          Cator. 

do          dHaven,  M.E.-U. 
Maitre  (Jrittin,  M.E.-U. 
Sir  E.  Bekher. 
Capitaine  Kellett. 
Lieutenant  Osborn. 

do         McClintock. 
Caintaine  Biillen. 
Commandant  Inglefield. 
Lieutenant  Fawckiier 

1853-58 

Advance  

Dr  Kane,  M.E.-U. 

1854 

Ph(enix   

TaliKjt 

Commandant  Inglefield. 

18.55  

Release 

Arctic 

Lieutenant  Harte«teen,  M.E  -U. 

do         Simmes,  M  E  -U 

1857-59  

Fox 

Capitaine  McClintœk. 

EXPÉDITION  DU  LIEUTENANT  COMMANDEUR  DeLONG. 

La  "  Jeannette,"  vaisseau  de  la  marine  des  Etats-Unis,  sous  lelieut.  com. 
George  "W.  DeLong,  quitta  San  Francisco,  le  8  juin  1879,  traversa  le  détroit 
de  Behring,  atteignit  le  77°  16'  de  latitude  nord  par  le  155°  de  long,  est,  ou  le 
vaisseau  fut  écrasé  par  la  glace,  le  13  juin  1881.  DeLong  et  ses  compagnons 
réussirent  à  atterrir  à  l'embouchure  delà  Lena,  le  17  septembre  1881.  G.  W. 
Melville  et  onze  officiers  furent  les  seuls  qui  survécurent  d'un  parti  de  33 
hommes  dont  10  périrent  à  la  mer  avant  d'atterrir  à  l'embouchure  de  la  Lena. 
Les  restes  de  DeLong  et  de  10  de  ses  compagnons  furent  trouvés  le  23  mars 
1882,  et  inhumés  aux  Etats-Unis,  le  22  février  1884. 

EXPÉDITION  DE  GREELY. 

7  juillet  1881.  Départ  de  Saint-Jean,  Terreneuve,  avec  un  parti  de  23 
hommes  ;  engage  ensuite  2  Esquimaux  à  Upernivik. 

16  juillet  1881. — Arrivée  à  Godhavn. 

23  juillet  1881. — Arrivée  à  Upernivik. 

12  août  1881. — Arrivée  à  la  baie  de  la  Découverte  {Discovery  Bay). 

Le  "  Proteus,"  vaisseau  à  vapeur,  quitta  cette  baie,  le  25  août,  aprës  y 
avoir  débarqué  Greely  et  son  monde,  pour  revenir  à  Saint-Jean,  Terreneuve. 

Greely  passa  l'hiver  1881-82,  au  Fort  Conger. 
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Le  9  août  1H83. — Greely  abaiulonna  Discovery  Bay,  et  arriva  lo  6  octobre 
1883,  au  Cap  Sabine. 

Il  pasria  riiiver  de  188.'5,  h  t-e  dernier  endroit. 

Le  point  e.xtrênie  atteint,  par  l'expédition  en  traîneaux  du  Lient.  A.  W. 
Greely,  a  été  le  83'^  24'  latitude  nord,  que  jamais  homme  n'avait  touché  avant 
Bon  voyage.  On  nomma  cet  endroit  "  lie  Lockwood  "  du  nom  de  l'ofticier 
qui  l'atteignit  le  13  mai  18H2,  par  le  40°  40'  de  longitude  ouest,  et  qui  était 
accompagné  du  sergent  lirainard  et  de  l'Esciuimaux  Christiansen. 

EXPÉDITIONS  AU  SECOURS  DE  GREELY. 

1.  1882.— Le  vapeur  "  Neptune  "  quitta  Saint-Jean,  le  8  juillet  1882, 
atteignit  lo  Cap  Ilawks,  le  10  août,  et  fut  forcé  de  retourner  à  Saint-Jean, 
de  Ter  reneuve. 

2.  1883. — Le  vapeur  "  Proteus  "  qui  avait  porté  Greely  en  1881,  est 
envoyé  à  sa  rescousse.  Il  sombra  le  23  juillet,  près  du  Cap  Albert  ;  les 
hommes  de  l'expédition  réussirent  k  prendre  terre  au  cap  Sabine,  d'où  il  retrai- 
tèrent sur  Upernivik  et  là  ils  rencontrèrent  le  vaisseau  à  vapeur  "  Yuntic  " 
qui  y  était  stationné.  Le  '  Yantic  "  prit  à  son  bord  les  sauveteurs  naufragés 
et  revint  à  Saint-Jean,  le  13  septembre  1883. 

3.  1884 — Les  vapeurs  "  Tlietis  "  et  "  Bear  "  quittèrent  Saint-Jean,  le 
12  mai,  pour  le  Cap  Sabine,  d'où  ils  partirent  le  23  juin  1884,  ayant  embarqué 
Greely  et  six  autres  survivants,  ainsi  que  les  restes  de  douze  des  explorateurs  ;  ils 
atteignirent  Saint-Jean  le  16  juillet  1884.     Un  Esquimaux  fut  enterré  à  Disco. 

TEMPÉRATURE— THERMOMÈTRE  FAHRENHEIT. 

Orservations  de  l'expédition  Greely,  1882. 

o 

1882.  27  avril. — Au  Cap  Bryant,  Mer  de  Lincoln -  14-0 

"       6  mai. — Au  Cap  Britannia  "  -I-    2'0 

«      13  mai.— L'Ile  Lockwood  "  +  14-0 

"     29  juin. — Maxima  à  l'ombre  près  Fort  Conger -f  74*0 

"     juin,  juillet,  août. — Moj'enne  au  Fort  Conger +  26'3 

"  juillet.  —Moyenne  au  "  +  30-0 

"        3  février.  — Minima    au  "  -  62*2 

"        8       "  —Moyenne  au  "  -  52-9       ' 

"        3       "  —Maxima   au  "  -  44-1 

Du  12  août  1881  à  juillet  1883,  au  nord  de  la  latitude  81°  N.,  Greely  ren- 
contra la  faune  suivante  : — 

Ours  polaires,  loups,  bœufs-musqués,  hermines,  lièvres,  morse,  phoques, 
saumons,  lemmings,  canards,  oies,  goélands,  oorbeaux,  hiboux,  perdrix  blanches, 
skuars,  sand-pipers,  sanderlings,  etc, 


NoTB — Greely  observe  qu'il  n'y  a  pas  à  compter  sur  les  thermomètres  à  alcohol  pour  les  températures 
inférieures  à  60°  i  ahrenheit. 


ADDEISTD^ 


.......  „::  i;.ïïL.\\îio[E  \i  l'iiinotE  eï  a  l'ikii^'  iihîiolîe, 
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MILLES  NAUTIQUES  ET  STATUTAIRES 
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Tableau  indiquant  le  nombre  de  milles  nautiques  qui  correspondent  à  un  degré 
de  longitude  à  chaque  degré  de  latitude. 
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Longueur  du  degré  de  longitude  à  diverses  latitudes  et  au  niveau  de  la 
mer,  exprimée  en  milles  terrestres  ordinaires  ou  statutaires — lequel  mille  est 
long  de  5,2 '0  pieds.  Le  périmètre  du  globe  n'ayant  jamais  été  précisément 
déterminé,  les  longueurs  en  milles  nautiques  et  statutaires,  ne  peuvent  être 
que  très  approximatives. 
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DÉFINITION  DU  MILLE  GÉOGRAPHIQUE  OU  NAUTIQUE  ET  DU 

MILLE  STATUTAIRE. 
Le  mille  nautique  ou  marin  correspond  à  l'étendue  d'une  minute  de  lon- 
gitude de  la  terre  à  l'équateur,  au  niveau  de  la  mer,  ou  à  la  Trirnr  partie  de  la 
circonférence  du  globe  à  l'équateur.  Suivant  l'étalon  des  Etats-Unis,  qui  est 
mis  en  usage  par  les  ingénieurs  qui  font  le  relèvement  de  leurs  côtes  (Coast 
Survey)  la  longueur  du  mille  marin  correspond  à  1"152664  mille  ordinaire  ou 
terrestre;  1855*11  mètres;  2028*69  verges;  ou  6086*07  pieds;  conséquem- 
ment  un  degré  de  longitude  à  l'équateur=69*160  milles  terrestres  ;  et  un  mille 
terrestre=0*86755  mille  marin.  Suivant  l'étalon  anglais,  le  mille  marin  excède 
d'environ  4  pouces  l'étalon  des  Etats-Unis.  Quelquefois  on  compte  pour  un 
mille  marin  une  minute  de  latitude  moyenne.  Une  minute  de  latitude  à 
l'équateur  égale  environ  6,046  pieds  ;  aux  pôles  environ  6,107  ;  la  moyenne 
est  donc  de  6,076J  pieds. 
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OuvKRTUBC  et  fermeture  de  la  navigation 

Nom  du  jiort. 

Situation. 

Fermeture, 
188a 

Ouverture, 

1884. 

Fernii'ture, 

1884. 

Ouverture, 
1885. 

Charlott.'town,  I.P.  E... 
(itHir^etown           do    .. . . 
Pittou.  N.K 

(iolfe   St-Laurent 

do              

do                

J)éc. 
Tlan.  12 
Dec. 

do 
Nov. 

do 
Dec. 

23 

,  -M. 
23  . 

Avril 
do 
.1.. 

24.. 
24.. 

17.. 
26.. 
12.. 
27.. 
28.. 

D.«. 
Jan.  2») 
Dec. 
Jan.  1!» 

bée. 

20.. 
,  "85. 

24.. 
,  -86. 

12.'. 

Avril 

do 

do 
Mai 

Mai" 

22.. 
24.. 
21.. 

Sydney,  0.  H 

SUiia<-,  N.H 

CainplHtllUm,  N.B 

(  )céan  .\tlantique 

'84..    do 
1.  Mai 
4.  Avril 
2Î)..    do 
23..    do 
ll..|Mai 

4.. 

Oolfe  St-Ijjiur»'nt    

liaie  (leH  ChaleurH 

"«  ' 

Bathurnt,  N.B 

do                

(}olfe  St-Laurent 

do              

Fleuve  St-Laurent 

Perc-é,  y.q 

(JaM]»',  Baiwin  de,  P.Q. . . 
TadourtHftc,  VXl 

2.5.. 
6.. 

Dec. 

do 
Nov. 
Dec. 

do 
Nov. 
Dec. 

1  . 

8.. 
18.. 
12.. 
11.. 

2ît.. 
18.. 

Mai 

do 

do 
Avril 

do 

do 
Mai 

1.. 
15.. 
16.. 

Québec,  P.O 

Sorel,  P.g 

Saint-Jean,  P.Q 

Montréal,  l'Ai 

Troix-KiviéreH,  P.Q 

KingHton,  Ont  

do             

Rivière  Richelieu 

do                

Fleuve  St-J^aurent 

do              

Nov. 

do 

do 
Dec. 

24.  Avril 

28..    do 
30..    do 
1(>..    do 

30.. 

1«.. 
22. 

29.. 

24.. 

20.. 

5.. 

Lac  Ontario 

do          

do          

do            

Lac  Krié 

do     

Détroit,  Rivière. 

Dec. 

do 

do 

do 

do 
Nov. 
Dec. 
Jan.  3, 
Dec. 

do 

do 

do 

31..  Avril 
14..    do 
13...  do 
21 . .  Mars 
28   .  Avril 
30..    do 
17. .  Mars 
'84..;  do 
3..  Avril 
28..  Mai 
17..  Avril 
10..  1  do 

19.. 
19.. 

1.. 
30.. 

1.. 
17.. 
15.. 
31.. 
20.. 

6.. 
26.. 
23. 

Dec. 

do 

do 

do 

do 

dd 

do 

do 

do 
Nov. 
Dec. 

do 

31.. 
12  . 
12.. 
1».. 
19.. 
11.. 
17.. 
25.. 
15.. 
24.. 
1.. 
31.. 

Avril 

do 

do 

do 

do 

do 
Jan. 
Avril 
Mai 

do 

do 

do 

Mai' 

do 

Avril 

28  . 

Bellfville,  Ont 

19.. 

Port-HoiH-,  Ont 

Toronto,  Ont 

Port-Stanley,  Ont 

Port-Dover,  Ont 

Windrtor,  Ont. 

15.. 
25  . 
21.. 
28.. 
14 

14   . 

Goderich,  Ont    

do         

6.. 

Kincardine,  Ont 

Owen  .Sound,  Ont 

do          

Baie  Géorgienne 

do               

3.. 

7.. 

Wiarton,  Ont 

do                   

Sant-Ste-Mario,  Ont 

Lac  Suiiérieur 

Dec. 

do 

Nov. 

9..  «Avril 
22.    Mai 
10.  .  Avril 

25.. 

6.. 

24.. 

Dec. 

do 

Nov. 

10.. 
14.. 

1.. 

6.. 

Port- Arthur,  Ont 

Winnii)eg,  Man 

do          

Rivière  Rouge    

13.. 
25.. 
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à  divei'M  fM 

)|-tH  (i 

u  Canada, 

1883  à  1889. 

Fermeture, 

Ouvprtur»', 

F»'rnu'tnr»>, 

OuvjTtur»', 

F»'nn«'tur»', 

Oiivrrturf, 

Femiftnri', 

Ouvcrtur»», 

1885. 

188<i. 

188«J. 

1887. 

1887. 

1888. 

1888. 

lS8it 

.Tan.  ît, 

W... 

Avril 

20.. 

Dec. 

2fl.. 

Avril 

2«.. 

Dec. 

27.. 

Avril 

21   . 

.Tan. 

12.  Wt  . 

MarK 

30 

Fév.  23 

,  -m 

Marx 

;«)  . 

Fév.  8 

•87.. 

do 

«.. 

Jun. 

2;},  "88. 

do 

:«).. 

Fév. 

25,  •«!!. 

do 

t> 

Dw. 

31. 

Avril 

.T.. 

Dec. 

30.. 

do 

11.. 

I  )éc. 

25.. 

do 

15.. 

.lui). 

14,  ^'.i  . 

<lo 

14 

.Inn.  14 

,  '«i. 

d.) 

l!t 

.lan.  7 

'87.. 

do 

2li  . 

•laii. 

10,  '88. 

do 

25. 

Fév. 

8,  '80.  . 

Avril 

4 

I>tk;. 

7. . 

do 

27.. 

1)»'C. 

10.. 

Mai 

7. . 

Dec. 

23  . 

M:ii 

8.. 

Dec. 

12.. 

do 

18 

do 

10. 

Mai 

2(i.. 

do 

4.. 

do 

«.. 

do 

1.. 

do 

8.. 

N..V. 

18.. 

do 

2.5 

do 

1.. 

18.. 

do 
Avril 

27.. 

Nov. 
do 

25.. 

2:<.. 

do 
Avril 

8.. 
22.. 

D.1-. 
Nov. 

5.. 
23., 

do 
do 

2.5 

Nov. 

12.. 

bée. 

"h.. 

Avril 

'ao!. 

20 

l>tk:. 

2t!.. 

do 

30.. 

do 

11.. 

Mai 

9.. 

Dec. 

25.. 

Mai 

15,. 

Dec. 

27., 

Mai 

1 

Nov. 

1H.. 

do 

30.. 

Nov. 

22  . 

Avril 

23.. 

Nov. 

24.. 

Avril 

10  . 

do 

5.. 

Marn 

15 

do 

i;l.. 

do 

20.. 

do 

24.. 

do 

30.. 

do 

23.. 

do 

2!t,. 

Ncv. 

24.. 

Avril 

23 

Dec. 

4.. 

do 

21.. 

Dec. 

3.. 

Mai 

2.. 

do 

30.. 

Mai 

1.. 

Dec. 

13.. 

Avril 

1« 

Nov. 

30.. 

do 

15.. 

Nov. 

27.. 

Avril 

27.. 

do 

21t.. 

Avril 

l!t.. 

Nov. 

24.. 

do 

18 

Dec. 

7.. 

do 

24.. 

Dec. 

4.. 

Mai 

!.. 

Dec. 

23.. 

do 

2».. 

Dec. 

14.. 

do 

27 

'i!>'.  ! 

bée. 

"30;. 

'do  " 

'i2; . 

Nov. 
.Tan. 

28.. 
lit,  '8il.  . 

do 
do 

20 

Jan.'s,' 

''m.'. 

Avril 

'  !»!. 

bée.' 

30.. 

Avril 

2 

Dec. 

.5.. 

do 

lit.. 

Nov. 

30.. 

do 

2.").. 

Nov. 

30.. 

do 

23.. 

Nov. 

25.. 

do 

13 

do 

18.. 

do 

2.. 

Dec. 

7. . 

do 

7. . 

D»«. 

12.. 

do 

13.. 

Df^c. 

10.. 

do 

2 

.Tan.  8, 

w.. 

Maw 

20.. 

do 

4.. 

do 

12.. 

do 

9.. 

do 

7. . 

do 

20,. 

MarM 

15 

Dec. 

22.. 

do 

21. 

do 

»).. 

do 

4.. 

do 

23.. 

Man< 

31.. 

F.v. 

ît,  '8!l.  . 

do 

15 

do 

1.. 

Avril 

8.. 

do 

4.. 

do 

8.. 

do 

15.. 

Avril 

7. . 

Dec. 

12  . 

Avril 

23 

do 

!».. 

do 

28.. 

do 

27.. 

•Tany. 

5.. 

do 

10.. 

do 

3.. 

.Tan.  8, 

'8«.. 

M  an. 

22.. 

do 

1.5.. 

Avril 

4.. 

do 

4.. 

do 

!!.. 

ijéc. 

"17:; 

Avril 

ih 

Dec. 

14.. 

Avril 

lit.. 

Nov. 

3(t.. 

Mai 

2.. 

Nov. 

23.. 

do 

28.. 

Nov. 

24.. 

do 

8 

Nov. 

30.. 

do 

3.. 

do 

28.. 

Avril 

20.. 

do 

15. . 

Mivi 

2.  . 

Dec. 

4  . 

MarM 

2(1 

Dec. 

10.. 

do 

l.-).. 

Dec. 

11.. 

do 

30.. 

Dec. 

8   . 

do 

4.. 

do 

4.. 

Avril 

14 

Nov. 

24.. 

do 

24.. 

do 

3.. 

do 

20  . 

do 

2.. 

Avril 

30.. 

do 

1   . 

do 

22 

do 

24.. 

do 

23.. 

.Tan. 

20,  "88. 

Mai 

1.. 

Nov. 

28,. 

do 

18 

Nov.' 

26;; 

Avril 

26;! 

do 

4.. 

Mai 

1.. 

Dec. 

1.. 

do 

8.. 

Dec. 

4.. 

do 

17 

Dec. 

27.. 

do 

2ît.. 

do 

20.. 

do 

11.. 

do 

22.. 

do 

21.. 

do 

2!t  . 

do 

13 

Nov. 

2.. 

do 

14.. 

Nov. 

4.. 

Avril 

25.. 

Nov. 

1.. 

Avril 

28.. 

Nov. 

15.. 

do 

25 
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Ouverture  et  fermeture  de  la  navigation  à  Québec  Montréal,  Kingston  et  Toronto, 

de  1814  à.  1889. 


Québec. 

Montréal. 

KlNOHTON. 

Toronto. 

An- 
nées. 

Ouverte. 

Fermée. 

Ouverte. 

Fermée. 

1 

Ouverte. 

i 

Fei-mée. 

Ouverte. 

Fermée. 

1814 

Avril  28.... 

do     28.... 

do     23.... 
Mai      6.... 
Avril  27.... 

do     30.... 

do     24.    . 
Mai      3. . . . 
Avril  2!).... 

do     25. . . . 

do     20  ... 

do     1!» 

Dec.      7 

i 

1 

1815 

do       5 

1816 

Nov.   29 

1817 

Dec.      5 

1818 

do       1 . . . . 

1 

181!» 

do       7 ...  - 

1820 
1821 

do       1 . . . . 

1822 

Dec.      3  . . . 

1823 



bée.  li.!!. 

' 

1824 

1825 

1826 

do     22.... 

do     14.... 

do     12.... 

do     18.... 

do     17.... 

do     21 . . . 

do     2!».... 

do     1!).... 

do     18.... 
Mai      4.    .. 

do     10.... 

do       2.... 

do       1.... 
Avril  23 

Dec.    21 

1827 

1828 
182!> 

Dec.      4  ! . . . 



1830 

1 

1831 

Nov.   30 

bée.  i<) 

1832 

do     30     . . 

..    .    . 

Avril  27... 
do       7.... 

do       4 

1833 

do     25  . . 

•Tan.      1     '34 

1834 

Dec.      0 

Mars  19....  Dec.    22 

1835 

do       1.... 
do       1 

Avril    6  ... 
do     23... 

do     31 

1836 

do      26 

1837 

do     12  . . . 

do     11.    .. 

do       6..,. 

do       8.... 
Mars  19.... 
Avril  23... 

Mars  24 

Avril  25. .   . 

Mars    9 

Avril    2. 
Mars  31.... 

Jan.    16,  '38 

Dec.    18.... 

do     26 

1838 

Xov.  2(>  ... 

183!) 

Dec.    19 

1840     do     21 

do       2  . . . 



do     23... 
do     31  . . . 

1841    Mai      4 

do     14  . . . 

1842 

Avril  26.... 
Mai      5 . . . . 
Avril  23 

do       2.... 



do     31 

1843 

do       1 

Nov.  29  . . . 

Jan.      3,  '44 
do     12,  '45 
do       9,  '46 

1844 

1845 

do     23 

Dec.     2  . . . 

1846 

do     14.... 
Mai    11.... 
Avril  18  .   . 

do     24... 

do     26  ... 

do     22.... 

do     30  ... 

do     26.... 
Mai      5.... 

do       8.... 
Avril  22.... 

do     28.... 

do     16.... 

do     26.... 

do     20. 

do     26... 

do      11... 
Mai      1... 
Avril  19.... 

do     18.... 

do     27.... 

do     17... 

do     23.   .. 

do     27.... 

do     16. . . . 

do     22.... 

do     30.... 

do     28.... 

do     28.... 

do     29.... 
Mai      6.... 
Avril  25... 

do     20.... 

do       !» 

1847 

do       3  ... 
do       5.... 
do       7  ... 

Avril  11... 

do       3.... 

do       3... 

do       5  ... 

do       2.... 

do      19.... 

do       4.... 

do      10. . . . 

do     17.... 

do       8... 

do       2... 

do      26.... 

do      15.... 

do      12... 

do       8.    . 

do      14.... 

do      16... 

do       5.... 
Mars  28.... 
Avril  11.... 

do       8,   .. 
Mars  31 ....  : 
Avril  17 

do      13.... 

Mars  16 

Avril  22....^ 

do      24  ... 
Mars  28.... i 
AvTil  19.... 

do      18.... 

do       9.... 
Mars  11.... 

Jan.      6,  '48 
Dec.    30.... 

1848 

1849 

do     31  . . . 

1850 

do     10.... 
do       5 . . . 

do     26  . . . 

1851 

do     22 

ia52 

do     19     . . 

bée.  "é.;;.' 

do    12  .. 

do       3.... 

do     13.... 

do     12.... 

do      11.... 

do       7 

do     22.... 

do       7 

do     12  ... 

do     11.... 

do     16..    . 

do      15.... 

do       6... 

do       9.... 

do       6...   1 

do     18.... 

do       1.... 

do  8.... 
Nov.  26.... 
Dec.  13... 
Nov.  29.... 
Dec.  10  ... 
Jan.  2,  78.. 
Dec.    23..   .1 

Jan.    14,  '53 
do       5,  '.54 
do     13,  '55 
do       1,  '66 

Dec.    31... 

Fév.      2,  '58 

Jan.      8,  '59 

Dec.    25  ... 

Jan.    10,  '61 
do       4,  '62 
do      17,  '63 
do       1,  '64 
do       4,  '65 
do       5,  '66 
do       5,  '67 

Dec.    18....; 
do     24  ...1 

Jan.      8,  70| 

Dec.    31...  1 
do      25  ...! 
do      21....! 

Tan.    14,  '74i 
do       5,  75 

Dec.    23....! 
do      20.... 

Jan.     8,  78 
do       2,  79 

1853 

ia">4 

do       3  .    . 

do       5.... 
Nov.  27  . . . 
Dec.      2... 

do       4.... 

do       3.... 
Nov.   29... 
Dec.      8.... 

do     17.... 

do       5.... 

do       4.... 

do     13.... 

do       9.... 

do     15 ... . 
Nov.  29  ... 

do     28  ... 

do     27.... 
Dec.      2.... 
Nov.   25 

do     26... 

do     22.... 

do     25.... 

do     23.... 

do     24... 

do     26.... 

do     25.... 

Avril  25.'!. 

do     28.... 

do     24... 

do     18.... 

do       9. . . . 

do       4... 

do     10  ... 

do     24.... 

do     23..    , 

do     25..   . 

do     13.... 

do     10... 

do     19.... 

do     22. . . . 

do     17.... 

do     25.... 

do     18.... 

do  8.... 
Mai  1.... 
Avril  25... 

do  25.... 
Mai  3.... 
Avril  27.... 

do  17.... 
Mars  30. . . . 



1855 
1856 
1857 
1858 
185!» 
1860 
1861 
1862 
1863 
1864 
1865 
1866 
1867 
1868 
1869 
1870 
1871 
1872 
1873 
1874 
1875 
1876 
1877 
1878 

Avril    2.. 

do     17.. 
Fév.    27.. 
Mars    4 . . 
Fév.      7.. 
Jan.    10.. 

do       2.. 

do       2.. 

do       7. . 
Fév.      3.. 
Mars  25. . 
Avril    3..' 
Mars  28. . 
Avril    6.. 

do       1.. 

do       3.. 
Mars  11 . . 
Avril  12..! 

do     14.. 
Mars  16. . 
Avril  16.. 

do     11.. 
Mars  25.. 

do       9.. 

Dec.    19 

do     22 

do     30 

do     21 

do     30 

do     31 

do     31 

do     30 

do     21 

do     29 

do     30 

do     26 

do       9 

do     12 

do       3 

do     24 

Nov.   30 

Dec.    10 

Nov.  26 

Dec.    20 

Nov.   30 

Dec.      9 

do     19 

do     16 
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Ouverture  et  fermeture  de  la  navigation  ù  Québec,  Montiéal,  Kingston  et  Toronto 

(le  1814  à  18S9— F/n. 


QUÉBEI 

• 

Montréal. 

Kingston. 

Toronto. 

An- 
nées. 

Ouverte. 

Fermée. 

Ouverte. 

1 

Fermée. 

Ouverte. 

Fermée 

Ouverte. 

Fermée. 

1879 

Avril  2«).... 

Xov. 

28... 

.  Avril  24.... 

:Déc. 

19... 

Avril  21.... 

Dé-c. 

28 

. . .  Mars  2.5. . 

Dec. 

24 

1880 

do     30.... 

do 

27... 

.    do      17.... 

d» 

3   ... 

Mar.s  23....    do 

21. 

..  Fév.    li».. 

do 

8 

1881 

Mai      1.... 

do 

24... 

.    do     21.... 

•Tanv 

2.  -82 

Avril  12 Janv 

12, 

"82  Avril  Iti.. 

do 

19 

1882 

do       5. . . . 

do 

25... 

.do      11.... 

I)éf. 

9... 

Mars    7 ....  ' 

..    Fév.    27.. 

do 

9 

1883 

do       2  ... 

do 

24... 

.    do     21!.... 

do 

Kî..    . 

Avril  19....  Dec. 

.31. 

...Avril  15.. 

do 

21 

1884 

Avril  30... 

Dec. 

12.. 

.    do     22.... 

do 

18... 

do      19...      do 

31. 

..  M.ars  30.. 

do 

19 

1885 

do      2<.>.... 

Nov. 

21... 

.Mai      -).... 

do 

r  .  .  . 

do      28. . . .  Janv 

8, 

'8(i  Avril  25.. 

Jan8 

,'8(i 

188« 

do     21).... 

do 

24  .. 

Avril  24.... 

do 

4... 

do       9....  Dec. 

30. 

. ..  Mars  20.. 

Dec. 

4 

1887 

do     30.    .. 

do 

28... 

.  Mai      1 . . . . 

do 

22. . . 

do     19.... I  do 

30. 

.      Avril  12.. 

do 

24 

1888 

do     29,... 

do 

24... 

.  Avril  29.... 

do 

14... 

do      12 Janv 

19, 

'89   do       7.. 

do 

20 

188!) 

do     23.... 

tDéc' 

.  l.")... 

.    du      14.... 

do 

29 . . . 

do       2  ...    do 

*^} 

...Mars  15.. 

do 

20 

IS'M 

.Mars  26 

. ..    do      15. 

» 

*  20  décembre — La  glace  se  Ijrisa  et  se  reforma  plusieurs  fois. 
+  La  gl.ace  .se  forma  le  4  déc,  dans  le  li.assin  iiitéri"ur  et  dans  Tavant-iwrt. 
La  ^lace  se  forma  le  14  décembre,  dans  la  rivière  .Saint-Charles. 

Le  jxrtit  de  glace  se  forma  le  15  décembre,  entre  Tile  d'Orléans  et  la  rive  nord,  et  le  20  suivant  il  se 
brisa  et  n'était  pas  repris  à  la  tin  de  l'année. 
Voir  Anne.xe  n"  47  du  Kap|K>rt  (iénéral  de  1H()7,  jiages  393  à  400. 

Pour  les  dates  d'ouverture  et  de  fermeture  de  la  navigation  au.\  autres  |>orts  et  sur  les  canaux  du 
Canada,  ainsi  ((ue  la  jinifondeur  de  l'eau,  etc.,  voir  le  Kapixirt  (léguerai  de  18t)7  1S82,  pages  90(>  93.5,  et  les 
rapi>orts  annuels  subséquents  des  Travaux  Publics,  et  les  raiiiiorts  annuels  des  Chemins  de  Fer  et  Canaux, 
jusqu'à  1890. 
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rOET  DE  :\10XTREAL. 


D'Ouverture  et  de  Feiietiire  de  la  Mnïm, 


D 


DEPUIS 


1864   à    1889. 


iH 


rOlIT  DE  MONTREAL. 


NOTES  EXTRAITP:S  des  RAPrORTS  DU  MAITRE  DU  HAVRE 
TOUCHANT  I.A  (4L ACE,  L'OUVERTURE  ET  LA  FERMETURE 
DE  LA  NAVIGATION,  DEPUIS  ISiU,  INCLUSIVEMENT,  JUS- 
QU'AU 29  DÉCEMBRE  1889,  INCLUSIVEMENT. 


1864 — La  glace,  dans  le  havre,  commença  à  se  rompre  et  se  mettre  en  mouve- 
ment le  7  avril  ;  le  13,  le  fleuve  était  libre  ;  clôture  de  la  navigation, 
le  10  décembre. 

18t!5 — Le  1er  janvier  l'eau  monta  peu  à  peu  ;  le  14,  la  glace  se  mit  en  mouve- 
ment et  elle  s'arrêta  le  15. 

18»!»! — Ouverture  de  la  navigation  le  19  avril  ;  le  5  janvier  le  fleuve  était  cou- 
vert de  glaces  flottantes,  et  le  G  la  glace  s'arrêta. 

1807 — Le  1er  janvier  l'eau  était  au  niveau  des  quais  et  la  glace  se  formait  rapi- 
dement ;  le  9,  elle  était  stationnaire.  Le  premier  refoulement  de  la 
glace  eut  lieu  le  14  avril,  et  le  22,  le  havre  était  libre. 

1868 — L'hiver  fut  extraordinairement  froid  ;  le  fleuve  fut  congelé  de  bonne 
heure  ;  des  attelages  doubles  traversèrent  le  16  décembre  1867.  Le 
19  mars  1868,  un  refoulement  ;  le  4  avril,  grand  refoulement  vis-à-vis 
la  ville  ;  la  glace  continua  de  descendre,  le  14  et  le  15,  et  le  17,  le 
havre  était  libre. 

1869 — La  glace  se  forma  de  bonne  heure  ;  le  premier  attelage  traversa  à  Saint- 
Lambert  le  28  décembre.  Au  commencement  de  1869  on  considé- 
rait la  glace  stable  pour  l'hiver.  Le  13  avril,  refoulement  ;  le  18, 
nouveau  refoulement  ;  le  19,  refoulement  qui  amène  l'inondation  du 
Griffintown  et  se  continue  jusqu'au  22,  date  à  laquelle  la  débâcle  eut 
lieu.     Le  25,  le  havre  était  libre. 

1870 — Le  1er  janvier,  le  chenal  vis-à-vis  de  la  ville  est  libre  ;  le  8,  les  piétons 
traversent  ;  le  9,  refoulement  de  la  glace.  Personne  ne  traverse  jus- 
qu'au 13  ;  le  15,  des  attelages  traversent  ;  le  17,  dégel  qui  dure 
quelque  temps.  Le  -M  mars,  la  glace  n'est  pas  sûre  vis-à-vis  de  la 
ville.  Le  9  avril  eut  lieu  le  premier  refoulement  ;  le  10  et  le  11, 
refoulement.     Le  17,  le  havre  était  libre. 

1871 — Congélation  le  4  janvier  ;  le  6,  le  temps  s'adoucit  ;  refoulement  de 
la  glace  ;  le  11,  des  attelages  traversent  ;  le  15  mars,  léger  refoule- 
ment ;  le  17,  nouveau  refoulement.  On  traverse  pour  la  dernière 
fois  le  31.  Le  3  avril  le  mouvement  de  la  glace  continue  ;  le  10,  le 
havre  est  libre. 

1872 — Le  fleuve  était  congelé  et  des  attelages  traversaient  le  1er  janvier.  Le 
18  avril,  premier  refoulement  de  la  glace  ;  le  28,  le  havre  est  libre,  et 
le  1er  mai  des  bâtiments  arrivent. 
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1873 — Le  1er  janvier  lu  glace  était  ferme  ;  les  attelages  traversaient.  Le  11 
avril,  refoulement  do  la  glace,  qui  se  continue  tous  les  jours  jusqu'au 
21,  date  de  la  bâcle.  Le  bateau  à  vapeur  H  illiarn  arrive  de  Sorel 
le  25. 

1874 — Le  17  janvier,  le  fleuve  était  congelé  ;  le  21  des  attelages  traversaient  ; 
le  23,  le  havre  est  libre  ;  le  25,  un  certain  nombre  do  petites  embar- 
cations arrivent.  Le  pont  de  glace,  au  Cap-Rouge,  a  été  ferme  jusqu'au 
9  mai. 

1875 — Le  1er  janvier,  le  fleuve,  vis-à-vis  de  la  ville,  était  couvert  de  glaces 
flottantes  ;  des  attelages  ont  traversé  en  aval  d'Hocholaga  le  dernier 
jour  de  l'année  1874.  Lo  4  janvier  1875,  la  glace  est  fenne.  L'hiver  a 
été  le  plus  froid  que  l'on  ait  eu  depuis  des  années.  Premier  refoule- 
ment de  la  glace  le  24  avril  ;  le  20,  le  havre  est  libre  ;  le  lor  mai  on 
plante  un  mât  sur  la  glace  vis-à-vis  Longueuil  ;  le  3,  il  arrive  des 
bateaux  de  Boucherville  ;  le  7,  rupture  du  pont  de  glace  au  Cap- 
Rouge.  Le  5  décembre,  la  glace  s'arrête;  le  21,  dee  attelages  tra- 
versent à  la  ville. 

1876 — La  glace  était  formée  et  ferme  dès  le  1er  janvier  ;  elle  devint  dange- 
reuse le  12  avril.  Le  16,  premier  refoulement,  qui  se  renouvelle 
tous  les  jours  jusqu'au  26.  Le  27,  plusieurs  bâtiments  arrivent  de 
Boucherville.  Le  19  décembre,  la  glace  était  bonne  et  les  gens  tra- 
versaient à  pied.     Le  23,  on  traversait  en  voiture, 

1877 — Glace  formée  dès  le  commencement  de  l'année.  Beau  temps  doux  en 
avril  ;  le  5,  la  glace  commence  à  se  briser  ;  le  8,  premier  refoulement 
de  la  glace  qui  commence  à  descendre  ;  le  14,  le  chenal  est  libre 
jusqu'à  llochelaga  ;  le  17,  le  remorqueur  Francis  arrive  de  Boucher- 
ville. Le  temps  a  été  doux  cet  automne  ;  la  navigation  était 
encore  ouverte  le  31  décembre. 

1878 — Le  1er  janvier,  le  bateau-passeur  de  Longueuil  fait  encore  le  service  ; 
dans  l'après-midi,  il  quitte  le  havre  pour  Boucherville  avec  un  parti 
d'excursionnistes.  Le  17,  les  gens  traversent  à  pied  sur  la  glace  ; 
le  24,  on  traverse  en  voiture  sans  danger.  La  journée  du  7  janvier 
fut  la  plus  froide  de  l'hiver  ;  à  8  a. m. y  15°  au  dessous  de  zéro.  Des 
chemins  furent  pratiqués  le  1er  février  ;  lo  18  on  en  fit  un  pour 
aller  à  Laprairie,  et  le  dernier  du  mois,  ces  chemins  étaient  regardés 
comme  dangereux.  Le  1er  mars,  le  thermomètre  descend  ;  le  2, 
des  voitures  traversent  de  nouveau  à  Saint-Lanjbert  et  à  Laprairie. 
On  cesse  de  traverser  le  12,  et  le  16,  ou  aperçoit  l'eau  pour  la  pre- 
mière fois.  Le  18,  premier  refoulement.de  la  glace  ;  le  22,  le  che- 
nal est  libre  jusqu'à  la  Pointe-aux-Trembles  ;  le  29,  le  bateau  à 
vapeur  Monta rville  entre  dans  le  havre,  mais  il  est  forcé  de  s'en 
retourner  à  Boucherville.  Le  30,  le  remorqueur  Soint-Frnncis  arrive 
dans  le  havre.  Le  31  décembre,  le  fleuve  était  couvert  de  glaces 
flottantes. 

1879 — Le  premier  janvier  le  temps  était  beau  ;  dans  l'après-midi  l'équipage 
d'un  bateau  descendit  sans  danger  les  rapides  de  Lachine.  Le  25,  le 
fleuve  était  couvert  de  glaces  ;  le  26,  des  équipages  traversent  à 
Longueuil  ;  le  1er  février,  on  fait  un  chemin  à  partir  de  Saint-Lam- 
bert ;  le  13,  on  en  fait  un  à  partir  de  Laprairie.  Le  12  avril,  premier 
refoulement  de  la  glace.     Après  le  15,  la  glace  continue  à  descendre 
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tous  les  jours,  et  le  18  les  morceaux  sont  si  serrés  les  uns  contre  les 
autres  que  les  gens  traversent  à  pied.  Le  23,  le  vapeur  Saint-Lam- 
hert  arrive  de  Boucherville.  Très  froid  le  22  décembre  ;  22°  au- 
dessous  de  zéro.  Le  25,  le  fleuve  se  couvre  de  glace  ;  le  27,  on  tra- 
verse à  pied,  et  les  attelages  traversent  à  Longueuil. 

1880 — Beau  temps  le  1er  janvier,  4°  au-dessous  de  zéro  à  8  a.m.  Le  fleuve 
viri-à-vis  de  la  ville  est  couvert  de  glace  ;  des  attelages  traversent  en 
aval  de  Longueuil.  Le  2,  on  traverse  à  pied  à  Saint- Lambert.  Le 
13,  on  commence  à  poser  sur  la  glace,  entre  Ilochelagaet  Longueuil, 
une  voie  de  chemin  de  fer  qui  est  achevée  le  30  ;  le  lendemain,  cette 
voie  était  ouverte.  Le  1er  avril  la  glace  commence  à  se  trouer  et  l'on 
se  met  en  frais  d'enlever  la  voie  en  question.  Le  5  avril,  premier 
refoulement  de  la  glace  ;  le  6,  nouveau  refoulement  ;  le  7,  grand 
refoulement  sur  l'île  Mouton,  où  la  glace  s'amoncelle  jusqu'à  une 
hauteur  de  44  pieds,  l'eau  était  alors  dans  le  havre  à  17  pieds  au- 
dessus  du  niveau  d'été.  Le  13,  une  grande  quantité  de  glace  quitte 
le  havre  ;  le  17,  des  embarcations  arrivent  de  Boucherville  ;  le  29 
avril  le  pont  de  glace,  au  Cap  Rouge,  se  rompt.  Le  3  décembre,  le 
fleuve  se  couvre  de  glaces,  et  le  bateau-passeur  de  Longueuil  part 
pour  son  hivernage  ;  le  29,  on  commence  des  chemins  sur  la  glace 
pour  aller  à  Saint-Lambert. 

1881 — L'année  débute  par  le  beau  temps.  Le  5,  des  convois  de  chemins  de 
fer  commencent  à  traverser  à  Longueuil.  Le  8  avril  commence  la 
débâcle,  et  le  13,  le  chenal  est  libre  vis-à-vis  la  ville.  Le  19,  le 
remorqueur  C.  W.  Francis  entre  dans  le  havre  ;  c'est  le  premier 
arrivage  de  la  saison.  Le  27,  le  bâtiment  à  vapeur  Peruvian  arrive 
de  Sorel,  où  il  avait  hiverné.  Décembre  31,  beau  temps.  La  navi- 
gation est  encore  ouverte  comme  l'année  expire  ;  le  Longueuil  fait 
ses  voyages  réguliers. 

1882 — La  navigation  s'est  ouverte  le  11  avril  et  s'est  fermée  le  9  décembre  ; 
premier  arrivage  de  la  mer,  le  6  mai  ;  dernier  départ  pour  outre- 
mer, le  21  novembre  ;,le  9  décembre  est  très  froid  ;  la  glace  se  forme 
rapidement  ;  le  21  décembre,  on  traverse  la  glace  à  Longueuil  ;  le  31, 
le  fleuve  est  libre  devant  la  ville  ;  le  mois  de  décembre  fut  froid  du 
commencement  à  la  fin  ;  la  circulation  des  voitures  d'hiver  com- 
mença vers  le  10. 

18S3 — La  navigation  s'ouvre  le  27  avril  et  se  ferme  le  16  décembre  ;  premier 
arrivage  de  la  mer,  le  5  mai  ;  dernier  départ  pour  la  mer,  le  20 
novembre  ;  le  31  décembre,  la  glace  se  forme  rapidement  ;  à  3  h. 
p.m.,  le  pont  est  formé  et  stationnaire  ;  l'eau  s'élève  jusqu'à  2  pieds 
5  pouces  au-dessous  du  sommet  du  mur  de  revêtement. 

1884 — Ouverture  de  la  navigation  le  22  avril  ;  fermeture,  le  18  décembre  ; 
premier  arrivage  de  la  mer,  le  2  mai  ;  dernier  départ  pour  la  mer,  le 
20  novembre  ;  31  décembre,  temps  très  doux,  40°  ;  le  fleuve  est  libre 
devant  la  ville. 

1885 — La  navigation  s'ouvre  le  5  mai,  et  se  ferme  le  7  décembre  ;  premier 
arrivage  de  la  mer,  le  8  mai  ;  dernier  départ  pour  la  mer,  le  20 
novembre  ;  31  décembre,  le  fleuve  est  couvert  de  glaces  jusqu'à  la 
tête  du  courant  Sainte-Marie.     Vis-à-vis  la  ville,  le  fleuve  est  libre. 
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1886 — Ouverture  de  la  navigation  le  24  avril  ;  fermeture,  le  4  décembre  ; 
premier  arrivage  de  lu  mer,  le  30  avril  ;  dernier  départ  pour  la  mer, 
le  25  novembre  ;  le  30  décembre,  la  glace  vis-à-vis  la  ville  est  station- 
naire  ;  le  31,  on  fait  les  chemins  sur  la  glace,  conduisant  k  Saint- 
Lambert  et  Longueuil. 

1887 — La  navigation  s'ouvre  le  1er  mai,  et  se  ferme  le  23  décembre  ;  premier 
arrivage  de  la  mer,  le  3  mai  ;  dernier  départ  pour  la  mer,  le  28 
novembre  ;  le  31  décembre,  on  a  traversé  sur  la  glace  ce  matin,  à 
pied,  entre  Hochelaga  et  Longueuil. 

1S88 — La  navigation  s'ouvre  le  29  avril  et  se  ferme  le  14  décembre  ;  premier 
arrivage  de  la  mer,  le  4  mai  ;  dernier  départ  pour  la  mer,  le  22 
novembre  ;  le  31  décembre,  il  a  plu  ce  matin,  temps  doux,  extraor- 
dinaire pour  la  saison. 

18S9 — Ouverture  de  la  navigation  le  14  avril;  fermeture,  le  29  décembre; 
premier  arrivage  de  la  mer,  le  27  avril  ;  dernier  départ  pour  la  mer, 
le  23  novembre  ;  le  22  janvier,  on  traverse  à  pied,  sur  la  glace,  à  la 
Longue-Pointe  ;  le  25,  les  attelages  traversent  entre  Hochelaga  et  la 
manufacture  de  coton,  Hochelaga  ;  on  fait  le  chemin  conduisant  à 
Saint-Lambert  ;  le  31  décembre,  la  glace  se  formait  rapidement  sur 
le  tleuve. 

(Signé)  THOMAS  HOWARD, 

3I>iUrt:  du  j^ort. 

Montréal,  17  octobre  1890. 


Votiez  le  rapixjrt  de  l'inçénienr  en  chef  des  travaux  publics  sur  le  projet  des  travaux  iiroposés  par  la 
"St.  Lawrence  Bridge  and  Manufacturing  Co.,"'  daté  le  19  mars  1883,  et  publié  la  même  année. 

Aussi  le  rapport  de  la  commission  des  ingénieurs  chargés  par  le  gouvernement  du  Canada,  de  s'en- 
quérir des  causes  des  inondations  à  Montréal  et  de  suggérer  des  mesures  propres  à  en  emiiècher  le  retour. 
Commissaires  :  Thos.  C.  Keefer,  C.  M.  G.,  (président),  Henry  F.  Perley,  .lohn  Kennedy,  Percival  W. 
St.  Georges.  Publié  par  ordre  du  conseil  de  ville,  de  ilontréal,  le  15  avril  1888,  et  compris  dans  la  partie 
II  du  rapiwrt  des  travaux  publics,  1889-90.  • 
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Noms  de  divers  ports  qui  sont  ouverts  à  la  navigation  pendant  toute  l'année. 


Annapolis ..  Annapolis ..  N'ie-Ecosse 


Arichat Richmond, 

C.B do 


Barrington.  Shelburne. 

Digby... 

Halifax. 


Digby.., 
Halifax. 


Liverpool. .. 
Lockport... 
Louisbourg 

Lunenburg. 
Parrsboro' .. 
Shelburne... 
Yarmouth.. 
St-André.... 


Saint- Jean. . ,  Saint- Jean. . 
St.  Stephen. 
'^''Tadoussac 

Morpeth 

Windsor Essex , 


do 

do 

do 

do 
do 
do 

do 
do 
do 
do 
N'v. -Bruns- 
wick 
do 

Charlotte....   do 

Saguenay .  .Québec. 

Kent Ontario. 


Queen 

Shelburne... 
Cap-Breton 

Lunenburg. 
Cumberl'nd 
Shelburne... 
Yarmouth.. 
Charlotte.... 


do 


Pieds. 

15  à  20  Pendant  les  hivers  rigoureux  la 
!     glace  s'y  forme,  miiis  les  vais- 
I     seaux  il  hélice  peuvent  toujours 
y  entrer. 
40  à  75  Certaines  années  ce  port  est  obstrué 
au  printemps  par  de  la  glace  flot- 
tante pendant  quelques  jours. 
12  à  20  Au  mouillage,  les  quais  sont  à  sec, 
i     à  mer  basse. 
18     jEnviron  10  pieds  à  l'extrémiti'  da 
I     quai  des  bateaux  k  vapeur. 
20  à  30  Aux  quais  ;  70  à  180  pieds  dans  le 
I     port. 

7  Sur  la  batture,  ;\  Brooklvn,  24  pds. 

8  I 

30  à  70  Accès  facile  ;  sûr  et  libre  de  glace 
en  hiver. 


12 


40  à  60 
13 


A  sec,  à  mer  basse. 


14     Port  intérieur. 

24     A  l'entrée  du  port  ;  60  pieds  dans  le 
port. 
6     30  pieds  à  la  chaîne  de  rochers,  4 
milles  en  aval  de  la  ville. 
30  à  50;Mouillage   des   navires,    17  à  18 
brasses.     Fond  d'argile. 
11  pieds  à  l'extrémité  extérieure 
9         du  quai. 


*  Voir  le  Mémoire  concernant  le  port  de  Tadoussac,  pp.  .S82-383  de  l'Annexe  n"  8,  du  Rap7X)rt  généra 
des  Travaux  Publics,  1867-1882. 

Victoria,  Nanaïmo,  Burrard  Inlet  et  tous  les  autres  ports  de  la  Colombie-Britannique  sont  toujours 
ouverts.     New- Westminster  est  exposé  à  être  fermé  de  7  à  15  jours. 


F0RT8  OU  POSTES  DE  TRAITE, 
CITES,  VILLES,  VILLAGES  ET  AUTRES  ÉTABLISSEMENTS 


CO.MPKIS   DANS   LKH 


Diocèses  de  la  Ciiloiiiliie-Britaiiiiiiiiie.  du  .\liiiiit(il)a.  du  Nord-Ouest,  de  la  Baie  d"Hiidsoii 


ET  DC 


L^BH^VDOR. 


FORTS  OU   POSTES  DE  TRAITE, 

(TPKs,  villv(;ks,  etc. 

COMPRIS    DANS    LES    DIOCftSES    DE    LA    COLOMBIE-BRITAN- 
NIQUE,   Dr    MAXITOBA,    DU   NORD-OUEST,    DE  LA 
BAIE    D'IIUDSON   ET    DU   LABRADOR. 


ALBERTA— DISTRICT. 

Snint-All>ert,  k  0  niilloa  au  nord-oiu'st  d'Etlinouton,  est  le  siège  de  l'évêquo 
C.  R.,  M^r  Vital  (îniiiditt,  (U'puia  le  21  septoiubre  1871,  date  de  son  premier 
établissement.  Cotte  juridiction  comprend  : —  Ed mouton  (Saint-.Ioaehirn), 
Notre- Dame -de  Lourdes,  Notre-Dame  des  Sept-Douleurs,  Saint-Tlionuis,  Stony 
Point,  Sainte-Anne  (lae)  f.  Saint- Alexandre,  l'Ecole  Cunningham,  Notre-Dame 
des  Victoires,  (lac  La  Biche)  J,  dans  le  District  de  Saint-Aluert. — Calgary, 
Bantt',  Ecole  Industrielle  (Iligh  River),  Blackfoot  Crossing,  Fort  McLeod, 
Lethbridge,  Blood  Reserve,  Rivière  du  Ventre  (Belly  R.),  dans  le  District  i>e 
Cal(}arv, — Saint-Laurent,  Saint-Antoine  (Batoche),  Saint-Louis,  Sacré-C(Dur 
(Duek  Lakc),  l'rinee-Albcrt,  Lac  Muskeg  et  l'Ue-à-Ia-Crosse,  dans  le  District 
DE  Saint-Laurent. — Lac  Froid  (Cold  Lake),  Lac  d'Oignon,  Lac  la  Selle, 
Battleford,  Sainte-Angèle  et  la  réserve  de  Tliundercliild  (Enfant  du  Tonnerre), 
dans  le  I^istrict  de  Pitt. — Lac  Caribou,  Lac  Pélican  et  le  Fort  Cumberland, 
dans  le  District  de  Cumberland. 

Le  diocèse  entier  contient  l'évêque  C.  R.,  41  prêtres,  O.M.I.,  2  prêtres 
séculiers,  20  frères  lais,  8  institutions  religieuses,  38  écoles  catholiques,  3  orphe- 
linats, 30  Sd'urs  de  Charité,  22  assistantes,  32  Fidèles  Compagnes  de  Jésus, 
et  15,000  Sauvages  catholiques.  Une  partie  du  diocèse,  dit-on,  vient  d'eu 
être  détachée  pour  former  le  vicariat  apostolique  de  la  Saskatchewan. 

t  ^'^t^  -A.. — Lac  Sainte- Anne,  Fort  ou  Poste. 

A  environ  50  milles  d'Edmonton. 

Première  mission  catholique  étal)lie  par  le  Rév.  J.-Bte  Thibault,  V.-G., 
en  1842  ;  il  y  fut  assigné  par  Mgr  Provencher.  A  cette  époque  il  existait  une 
mission  méthodiste  à  Edmonton,  administrée  par  le  Rév.  M.  Rundel. 

X  Note  B. — Lac  White  Fish,  Fort  ou  Poste. 

A  40  milles  au  sud  du  Lac-la-Biche,  les  méthodistes  ont  une  mission  Crise 
importante. 

ATIIABASCA— MACKENZIE,  T.  N.-O. 

Les  principaux  établissements  ou  missions  sont  les  suivants  : — 
^Saint-Bernard  (Petit  lac  des  Esclaves)  : — Lac  à  la  Truite,  Jawatwaway, 
Athabasca  (débarcadère)  ;  Nativité  de  la  Vierge  Marie  au  Fort  Chipewyan 
et  lac  Athabasca  : — Notre-Dame  des  Sept-Douleurs,  Fort  McMurray,  Wabash 
et  Fort  Providence  ;  Saint-Charles  (Fort  Dunvegan)  : — N.-D.  des  Neiges 
(Montagnes-Rocheuses),  rivière  de  la  Bataille,  rivière  de  la  Boucane,  Grande 
Prairie  ;  I'rovidence  : — Lac  à  la  Truite,  Grosse  Ile,  Montagne  de  Tondre  ; 
Saint-Henri  (Vermillon)  : — Petite  rivière  Rouge,  rivière  aux  Fouines,  Vieux 
Fort  ;  Saint-Joseph  (Fort  Résolution)  : — Fond  du  Lac,  Sainte-Anne  et  rivière 
&UX  Bœufs  ;  Saint-Michel  (Fort  Rae)  ;  Saint-Raphael  : — Saint-Paul  des    Mon- 


887 


tagnes  Rorhou«o9,  Fort  Xclsnn  ot  Fort  Hiilkot;  Fort  Simpson  (Saf-n'-rotir  di» 
.r«'HUs)  et  Fort  Wri^lcy  ;  Saintk-Tiikuksk  (Fort  Xorniaii)  : — Lac  du  Ciraud 
Ours:  X.-I).  i»e  I{oNNK-Ksi'feiuxcK(Fort  (iood  IIoik»)  : — Hivièrt-  Peel,Sa('r«'-C<i'ur 
de  Marie  sur  la  riviiTo  Mackou/ie,  Delta  de  la  Mackoii/ie  aux  Hourpidcs  des 
Eâqiiinuiux. 

CV's  l'talilis.-ienieuts  et  autre»  sont  situés  dariH  le  vicariat  aj)ostoli(iue  C  R. 
de  feu  M^r  Faraud,  et  de  soti  auxiliaire,  Mgr  Isidore  Clut.  Ce  vicariat 
('nd)rassc  la  ifraiidc  ]>artie  du  territoiri'  <lcs  diocèses  auj^licaus,  sous  l'i'vLMjue 
\V.  C  JJoinpas,  et  de  l'Atluil)asea,  sous  l'évrMjue  \\.  Vouiig. 

Le  vicariat  C.  H.  contient  un  i'vChjuo  (Mjçr  Clut,  depuis  la  mort  de  Mgr 
Faraud,  27  septembre  181)0),  '21  prêtres,  2:J  frères  couverts,  :}  institutions  pour 
les  garf;ona,  8  institutions  pour  les  tilles,  3  orphelinats,  :{  hôpitaux,  8  Seurs  de 
Charité  et  leurs  auxiliaires. 


COL(  )MB1  K-liRlTAXXIQUE. 

TKRRK   FERME. 

La  cité  de  Xew-"Westminister,  où  sont  situés  le  jK-nitencier  et  autres 
édifices  publics,  fut  fond('e  par  le  colonel  B.  C  Mootiy.  en  ti'vrior  1H.')Î)  ;  la 
cité  do  Vancouver,  terminus  ouest  actuel  du  chemin  de  fer  Canadien  du 
Pacifique,  a  été  fondée  par  la  Cie  du  dit  chemin  de  fer,  vers  1887,  à  liurrard 
Inlet. 

Les  divers  cités,  villes,  villages,  établissements  de  mine  et  de  pèche,  etc., 
de  la  province,  sur  la  terre  ferme,  sont  situés  dans  le  diocèse  anglican  de 
New-Westminister,  sous  l'évèque  A.  W,  Sillitoe,  et  dans  celui  de  Caledonia 
BOUS  l'éveque  W.  Kidloy  ;  ces  deux  sièges  épiscopaux  sont  situés  dans  le 
vicariat  apostolique  de  .Nlgr  Durieu. 

ILE    VANCOUVER — OCKAX-PACIFIQUE. 

La  ville  de  Victoria,  fondée  par  le  gouverneur  Douglas,  le  16  mars  1843, 
Esquiinault  où  se  trouvent  le  bassin  de  radoub,  et  Xanaïmo,  avec  ses  riches 
houillières,  sont  les  endroits  les  jjIus  importants  de  l'île,  où  le  gouvernement  a 
construit  des  travaux  publics.  A  part  ces  établissements,  il  y  a  d'autres  postes 
à  Saanitch,  Cowichan,  Ahousiat,  Ilesquiat,  Clayoquot  and  Kuyoquot,  etc. 
Ils  sont  dans  le  diocèse  anglican  de  la  Colombie,  qui.a  été  établi  en  1869  et 
placé  sous  l'éveque  George  Hills  ;  ce  siège  épiscopal  est  compris  dans  le 
diocèse  catholique  romain  de  l'Ile  Vancouver  et  du  territoire  de  l'Alaska, 
qui  a  été  établi  le  30  novembre  1847,  et  se  trouve  aujourd'hui  administré  par 
Msrr.  J.  Lemmens  dont  la  résidence  est  à  Victoria. 

GOLFE    SAINT-LAURENT. 

B)ve  nord. 

Saint-Pierre,  Pointe-aux-Esquimaux,  Saint-Elisée  de  Betshiamits,  sur  la 
rivière  Pentecôte,  Sept-Iles,  Moisie,  Godbout,  etc.,  rivière  Magpie,  rivière 
Saint-Jean,  Sheldrake,  rivière  au  Tonnerre,  Mingan,  etc.,  X.-D.  de  Xatas- 
kouan,  Piastierbée,  Sainte- Ajine,  Tête-à-la-Baleine,  S.  C.  de  Jésus  de  Bonne- 
Espérance,  Belles-Amours,  Lourdes,  Xotre-Dame  de  Bersimis,  et  autres  mis- 
mions  chez  les  Montagnais,  les  Xaskapis  et  les  Esquimaux. 
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ILE    D  ANTICOSTI. 


Saint-Alfred,  Baie  des  Anémiais,   Saint-Lude^er  et  Anse-aux-Fraises. 

Ces  établissements  sent  dans  le  diocèse  anjjlican  de  Qné])ec,  sousl'évêque  J. 
"W.  "Williams,  et  dans  la  préfecture  apostolique  du  golfe  t^aint-Laurent.  Le  pre- 
mier a  été  fondé  le  1er  novembre  170^],  sous  l'évêque  Jacob  Mountain,  et  la 
préfecture,  le  20  mai  1882,  sous  Mgr  F.  X.  Bossé,  qui  réside  à  la  Pointe-aux- 
Esquimaux. 


TERRITOIRE  DE  LA  BAIE  D'HUDSOX. 

PARTIE  SUD. 

Parmi  les  établissements  jusqu'ici  ou  qui  sont  encore  fréquentés,  on  peut 
énumérer  les  suivants  : — 

Fort  Severn,  Fort  du  Lac  Beavcr. — F.  Osnaburgb,  Chutes  de  Martin  et 
Fort  Albany,  sur  la  rivière  Albany,  sur  la  rive  sud-ouest  de  la  Baie  James  ; 
Moose  Factorv  et  F.  de  llannah  Bav,  àrembouchure  de  la  rivière  Ilarricanaw,  à 
rextrémité  sud  de  la  Baie  James  ;  F.  du  lac  Abitibi  ;  F,  du  lac  Témiskaming 
Ft.  William,  Allumette,  Coulonge,  Calumet  et  Portage-du-Fort,  sur  le 
haut  de  l'Ottawa  ;  F.  Rupert,  à  l'embouchure  de  la  rivière  Rupert,  Fort  de  la 
rivière  East  Main,  à  l'embouchure  de  la  rivière  de  ce  nom,  Ft.  George  ou 
Victoria,  à  l'embouchure  de  la  rivière  Mistassibi  ou  Big,  sur  le  côté  est  de  la 
Baie  James  ;  poste  de  la  Baie  d'Hudson,  à  l'embouchure  de  la  rivière  Great 
AVhale  ;  poste  de  la  Baie  d'Hudson,  à  l'embouchure  de  la  rivière  Little  AVliale, 
sur  la  côte  est  de  la  Baie  d'Hudson  ;  poste  de  la  Baie  d'Hudson  à  l'extrémité 
sud-ouest  du  lac  Mistassini,  qui  se  décharge  dans  la  rivière  Rupert  ;  Fort 
Chimo,  poste  de  la  Baie  d'Hudson,  sur  la  partie  inférieure  de  la  rivière  Koks- 
keak  ou  du  sud,  qui  se  jette  dans  l'extrémité  sud  de  la  baie  LTngava,  détroit 
d'Hudson. 

Ces  établissements,  etc.,  sont  dans  le  vicariat  apostolique  de  Ponctiac, 
fondé  le  22  septembre  1882,  sous  Mgr  X.  Z.  Lorrain,  et  dans  le  diocèse  an- 
glican de  Moosonee,  sous  l'évêque  J.  Ilorden,  fondé  en  1872. 

Lac  St-Jean. 
Région  de  la  Rivière  Sagaenay. 

De  nombreux  étal)lis8ements  existent  autour  du  lac,  dont  les  principaux 
sont  : — Sacré-Co'ur  de  Marie,  Saint-Joseph  d'Alma,  Saint-Gédéon,  Saint-Jérôme, 
à  l'embouchure  de  la  rivière  Metabetchouan,  Pointe-aux-Trembles  ou  Saint-Louis 
de  Chambord,  iN'otre-Dame  du  lac  ou  Roberval.  réserve  sauvage  de  la  Pcinte- 
Bleue,  Saint-Prime,  Saint-Félicien,  Saint-Grille,  Saint-Méthode. 

Ceux-ci  et  d'autres  sont  dans  le  diocèse  C.R.  de  Chicoutimi,  sous  Mgr 
L.  N.  Bégin,  qui  réside  à  Chicoutimi,  et  dans  le  diocèse  anglican  de  Québec 
sous  l'évêque  J.  W.  Williams.  Le  siège  de  Chicoutimi  a  été  fondé  le  4  août, 
1878,  sous  l'évêque  Dominique  Racine. 


PROVINCE  BU  MANITOBA. 

Winnipeg,  capitale  de  cette  province,  a  été  fondée  vers  1860.  Jusque  là 
Saint-Boniface  avait  été  la  place  la  plus  importante  du  î^ordOuest,  ayant 
été  le  siège  épiscopal  de  Mgr  J.  N.  Provencher  évêque  C.  R.  à  partir  de  1847  ; 
l'archevêque  Alex.  Taché,  qui  lui  a  succédé  en  1853,  y  réside  encore. 
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Manitoba  et  partie  du  territoire  vc  s  l'est,  sont  dans  le  dioc6se  anglican 
de  la  terre  de  Rupert,  sous  l'évêque  R.  Maehray  ;  ce  diocèse  a  été  établi  en 
1849,  sous  l'évêque  David  Anderson. 

Les  gouvernements  fédéral  et  provincial  ont  constniit  plusieurs  édifices  et 
autres  travaux  importants  à  AVinniiieg  et  dans  d'autres  parties  de  la  province. 


DISTRICTS  PROVISOIRES,  Etc. 

Régina  est  le  siège  du  gouvernement  du  territoire  du  Nord-Ouest  et  des 
districts  provisoires  d'Assiniboïa,  Alberta,  Athabasca,  SaskatcheAvan,  et  Kee- 
watin. 

On  a  construit  divers  édifices  publics  pour  ces  districts  à  Calgary,  ainsi 
qu'à  plusieurs  autres  villes,  etc  ,  qui  ont  été  fondées  depuis  la  construction  du 
chemin  de  fer  Canadien  du  l'acifique. 

Assiniboïa  est  dans  le  diocèse  anglican  de  Qu'Appelle,  qui  a  été  établi  le 
24  juin  1884,  sous  l'évêque  J.  R.  A.  Anson. 

Alberta  et  Saskatcliewan  sont  diins  le  diocèse  deCalirarvet  Saskatcbewan, 
premièrement  établi  en  1874  et  actuellement  administré  par  W.  C.  Tinkliam. 

Athabasca  forme  partie  du  diocèse  anglican  du  même  nom,  établi  en  1874, 
et  administré  aujourd'hui  }>âr  l'évêque  R.  Young. 

Assiniboïa,  Manitoba,  Keewatin  et  partie  du  territoire  vers  l'est,  forment 
partie  de  l'archidiocèse  C.R.  de  Mgr  Taché. 

xVlberta,  SaskatchcAvan,  partie  d' Athabasca  et  du  territoire  ;\  l'est  et  au 
nord,  font  partie  du  diocèse  C.R.  de  Saint-Albert,  établi  le  22  septembre  1871, 
sous  Mgr  V.  J.  Grandin,  qui  réside  à  Saint-Albert,  9  milles  au  nord-oueat 
d'Edmonton. 

Remarque. 

Dans  la  partie  II,  les  localités  et  forts  décrits  sont  surtout  ceux  au  sujet 
desquels  nous  avons  pu  nous  procurer  des  renseignements  certains,  relative- 
ment à  leur  situation  géographique,  leur  climat  et  leurs  ressources. 

Pour  plus  d'informations  touchant  les  missions  catholiques  romaine,  etc., 
dans  le  Nord-Ouest,  voyez  "  Vingt  années  de  missions  dans  le  Nord-Ouest  de 
l'Amérique"  par  Sa  Grâce  Alex.  Taché,  archevêque  de  Saint- Boniface, — nou- 
velle édition,  1888,  que  nous  avons  cousulté  au  sujet  des  missions  ci-éuoncées  ou 
décrites. 


STATUTS  IMPÉRIAUX, 

RELATIVEMENT    AU 

LABRADOR, 

DEPUIS  LA  CONQUÊTE  DU  CANADA,  FAR  LA  GRANDE-BIIETVGNE, 

1  760. 


16 


STATUTS  IMPERIAUX 


REI.A1IVEMKXT  AU 


Depuis  la  conquête  du  Canada  par  la  Grande-Bretagne,  en  1760. 


Traité  de  paix  définitif  signé  à  Paris,  le  10  février,  1763,  par  lequel  tout 
le  Canada  ou  la  Nouvelle-France,  moins  les  Iles  Saint-Pierre  et  Miquelon,  fut 
cédé  par  la  France  à  la  Grande-Bretagne. 

Par  une  proclamation  royale,  du  7  octobre  1763,  toute  la  côte  du  Labrador, 
depuis  la  rivière  Saint-Jean  jusqu'au  détroit  d'Hudson,  y  compris  l'île  d'Anti- 
costi,  les  îles  de  la  Madeleine  et  les  aiitres  petites  îles  adjacentes  furent  placées 
sous  l'administration  du  gouvernement  de  Terreneuve. 

Par  l'acte  communément  appelé  r"Aete  de  Québec,"  14  George  III, 
chap.  83,  section  I,  1774,  les  territoires,  îles  et  contrées,  qui,  par  la  procla- 
mation du  7  octobre  1763,  avaient  été  attachés  à  l'administration  de  Terre- 
neuve, furent  annexés  à,  et  constitués  partie  de  la  province  de  Québec 

Par  un  acte  passé  en  la  49e  année  du  règne  de  George  III,  chap.  27, 
A.D.  1809,  section  14,  il  est  statué  que  la  côte  du  Labrador,  depuis  la  rivière 
Saint-Jean  jusqu'au  Détroit  d'Hudson,  y  compris  l'Ile  d'Anticosti  et  les  autres 
Iles  annexées  au  gouvernement  de  Terreneuve,  par  la  proclamation  du  7 
octobre,  1763,  (moins  les  îles  de  la  Madeleine)  seront  détachées  du  Bas-Canada 
et  annexées  de  nouveau  à  Terreneuve. 

Par  un  acte  de  la  5e  année  du  règne  de  George  IV,  chap.  67,  section  18, 
(1824),  le  gouvernement  de  Terreneuve  a  reçu  le  pouvoir  d'instituer  une  cour 
de  juridiction  civile  à  l'une  quelconque  de  ces  parties  ou  places  de  la  côte  du 
Labrador  qui  a  été  ré-annexée  à  Terreneuve. 

Par  un  acte  passé  en  la  6ft  année  du  règne  de  George  IV,  chap.  59, 
section  9,  (1825),  il  est  statué  que  toute  la  côte  du  Labrador  gisant  à  l'ouest 
d'une  ligne  tirée  franc  nord  et  franc  sud  à  partir  de  la  Baie  ou  Port  de  l'Anse 
Sablon,  inclusivement,  jusqu'au  52e  degré  de  latitude  nord,  y  compris  l'île 
d'Anticosti  et  les  autres  îles  adjacentes  à  la  dite  côte,  seront  ré-annexées  au 
Bas-Canada. 

Les  '.'Lettres  Patentes  Royales"  du  28  mars,  1876,  définissent  la  juri- 
diction de  Terreneuve  sur  le  Labrador,  de  la  façon  suivante  : 

"  La  côte  du  Labrador  depuis  l'entrée  du  détroit  d'Hudson,  jusqu'à  une 
ligne  tirée  franc  nord  et  sud  depuis  l'Anse  Sablon,  sur  la  dite  côte,  jusqu'au 
52e  degré  de  latitude  nord,  et  toutes  les  îles  adjacentes  à  cette  partie  de  la 
dite  côte  du  Labrador."  (  Voir  le  "  Journal  de  la  Chambre  d'Assemblée  de 
Terreneuve,  1877.") 

(Signé)  J    JOÏÏNSTO?^. 

12  juillet  1889. 

Note — Voyez  le  mémoire  en  date  du  10  juin  1889,  avec  carte,  préparé  ])ar  .John  .Tohnston,  géographe 
du  département  de  l'Intérieur,  attaché  à  l'arrêté  du  conseil,  du  27  novembre  1889. — G.F.B. 


ROUTE  OCÉANIQUE  DU  CHEMIN  DE  FER  CANADIEN  DU  PACIFIQUE. 

CAKAL  DE  PAXAMA. 

CAXAUX  INTEROCÉANIQUES  PROJETÉS. 

CAXAL  DE  SUEZ. 

CHEMIXS  DE  FER  EXTRE  LA  BAIE  D'HUDSOX. 

WIXXIPE^i,  LE  LAC  XIPISSIXG  ET  LE  LAC  ST-.TEAX. 


m 


244 


ROUTE  OCÉANKiUP]  DU  CHEMIN  DE  FER  CANADIEN" 

DU  PACIFKiUE. 

Traversée  de  l'Océan  PACiFiiiiE    par    l'  "Ahyssixia." — Vaisseau    pionnier 

DE    LA    COMPAGNIE. YoKOIIAMA     À    VaXCOUVER, 

Ia'  paquebot  à  vapeur,  "  Abvssinia",  le  premier  des  vaisseaux  de  la  ligue 
traus-pacilique,  delà  couipaguie  du  cliemiu  de  fer  Cauadiou  du  Pacifique, laissa 
Yokohama,  Japou,  mardi,  le  31  mai,  à  7  a.ru.,  avec  uue  cargaisou  de  1,300 
tonnes  de  thr,  (Vautres  marchandises  et  un  certain  nombre  de  passagers  ;  il 
arriva  au  bassin  de  Vancouver  à  5.30  a  ul,  mardi,  le  1-4  juin,  après  avoir  passé 
Victoria  à  3.10  p.m.,  sans  y  faire  escale,  et  jeté  l'ancre  dans  la  baie  des 
Anglais,  le  jour  précédent,  à  9.2ô  p.m. 

Durant  les  H  premiers  jours  du  voyage,  le  temps  fut  couvert  et  parfois 
embrumé  ;  les  vents,  forts  et  variables  empêchèrent  de  déployer  les  voiles,  et 
ce  n'est  que  pendant  les  derniers  jours  de  la  traversée,  à  Tentrée  du  vaisseau 
dans  le  détroit  de  San  .luan  de  Fuca,  qu'on  mît  les  voiles  dehors.  Rien  d'im- 
portant arriva  durant  le  voyage  et  pas  un  accident  ne  troubla  le  plaisir  des 
passagers  de  1'  "  Abyssinia,"'  sous  le  commandement  du  ca[)itaine  Marshall. 

Le  vaisseau  fit  sa  course  en  suivant  le  "Grand  Cercle''  et  abrégea  de  10 
milles  la  distance  indiquée  sur  la  carte  du  chemin  de  fer  Canadien  du  Pacifique. 

Les  voyageurs  de  Liverpool  à  Yokohama,  par  le  chemin  de  fer  Canadien 
du  Pacifi(pie,  de  Québec  à  Vancouver,  évitent  la  haute  température  que  l'on 
éprouve  (le  Liverpool  à  Yokohama,  via  le  détroit  de  Malacca,  route  plus 
longue  de  1,372  milles.  La  distance  totale  entre  ces  deux  points  étant  de  9,071 
milles  par  le  Pacifique  et  de  11,043  milles  par  Malacca.  • 

La  distance  entre  Hong-KoTig  et  ^'ai;.eouver  est  de  5,758  milles  et  de 
Yokohama  à  Vancouver  par  le  Grand  Cercle,  de  4,334  milles. 

La  traversée  de  Yokohama  à  Vancouver,  s'est  faite  en  13  jours  et  14  heures, 

La  plus  longue  distance  parcourue  en  24  heures,  a  été  324  milles,  et  la 
plus  courte,  279  milles. 

Une  partie  de  la  cargaison  de  thé  que  portait  1'  "  Abyssinia"  était  consi- 
gnée :\  Everett,  Fraser  et  Cie,  New- York,  où  elle  fut  expédiée,  pnr  train 
rapide,  le  jour  même  de  son  arrivée  à  Vancouver,  et  fit  le  plus  court  trajet 
connu  de  Yokoliama  à  la  côte  de  l'Atlantique. 

NOUVEAUX   PAQUEBOTS   À   VAPEUR. 

Le  chemin  de  fer  (canadien  du  Pacifique,  annonçait  eu  octobre  1890,  le 
départ,  en  1891,  des  pa(|ue])ots  à  vapeur,  en  acier  et  à  double  hélice,  de  Liveritool 
au  Japou  et  h  la  Chine  :  ils  s'appellent  F  "  Empress  of  India,"  1'  ''  Empress  of 
China  "  et  1'  "  Empress  of  Japan." 

Le  premier  doit  quitter  Liverpool,  le  ou  vers  le  15  janvier,  le  deuxième  le 
ou  vers  le  15  février,  et  le  troisième  le  ou  vers  le  15  mars. 

Les  ports  d'escale  de  Liverpool  à  Vancouver,  seront  Gibraltar,  Naples, 
Port-Saïd,  Suez,  Colombo,  Penang,  Singapour,  Hong-Kong,  Shanghai,  Naga- 
saki, Kobe,  et  Yokohama — où  les  vaisseaux  arrêteront  quelques  jours.  Le 
prix  du  passage  a  été  fixé  à  §600  et  comprend  le  coût  des  repas,  et  du  coucher, 
pendant  le  trajet  sur  mer  et  sur  voie  ferrée,  ainsi  que  celui  de  la  traversée  de 
l'Atlantique,  mais  il  ne  couvre  pas  les  dépenses  aux  lieux  de  débarquement,  ni 
sur  les  lignes  de  chemiu  de  fer  autres  que  le  Canadien  du  Pacifique,  ni  celles 
des  stations  thermales  sur  celui-ci.    La  durée  du  voyage  sera  d'environ  80  jours. 

Ces  vaisseaux  ont  été  construits  par  la  "  Naval  and  Armaments  Company," 
à  Barrow-in-Furness,  Angleterre,  où  le  premier,  1'  "  Empress  of  India  "  a  été 
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lancé  avi'i-  riiiccès  Ir  lô  août  18!M).  lueurs diiiu'iisioiis  sont  les  suivaiitos  :  LoiigiuMir 
totale,  485  piods  ;  loniçuour  entre  les  pc'r|H'ii(liciilaires,  440  pieds:  largeur,.')! 
pieds  :  profondeur,  8(5  pieds  :  tonnage,  5,700  grosses  tonnes.  Ils  porteront  dev 
canons  de  47  pouees;  seront  éclairés  à  l'électricité.  Ils  auront  une  vitesse  de 
18  iKeudsà  riieure  (mille  niesun'-)  et  de  1»JA  nniids,  [tendant  leur  épreuve  à  la  luer. 
sur  unparcoura  de  400  milles,  suivant  les  tenues  du  contrat,daté  le  :2  juillet  issîi. 

CANAL  DE  l'AXAMA. 

Le  canal  <lc  Panama,  de  Colon  ou  Aspiuwall,  sur  1" Atlanti(|ue.  à  Panama 
sur  le  Pacifique,  mesure  7o  kilomètres=4ô"4  milles  statutairi's=:8!l-4  milles 
géograpliic|Ues  ;  possède  deux  bons  ports  à  ses  extrémités  :  un  chemin  de  ter 
est  en  exploitation  le  long  du  canal. 

La  quantité  totale  <les  déblais  pour  un  caïud  d'un  seul  bief  sans  écluses,  est 
estimée  à  40,150.000  mètres  cubes=(jO..S64.:iOO  vt-rgis  cubes,  inesuri'  anglaise. 

MODIFICATION    DU    PROJET    DE   CONSTRUCTION. 

Le  i-anal  dr  Pundum  doit  avoir  des  érlasi'S,  an  lieu  d'elre  uv  caval  à  nicemi  et  à 
ciel  <)av(  rt,  pour  Ir.  présrut,  afiit  (Je  Voiirrii  à  lu  n'iriijution  le  plus  tôt  possild, . 

On  dit  (jue  M.  de  Lesseps,  a  modifié  ses  plans  concernant  le  canal  de  Pananui 
et  que  cette  grande  voie  marine  sera  construite  avec  des  écluses,  au  lieu  d'être 
un  canal  à  niveau  et  à  ciel  ouvert,  comme  on  l'avait  proposé,  bien  (pie  ^L  de 
Lesseps  dise  que  le  projet  original  doive  se  réalrsi'r  éventuellement. 

llenrv  Ji.  Slaven,  président  de  "  The  Contracting  and  Dredging  Com- 
pany 'i  qui  a  été  activement  engagé  au  creusage  du  canal  deimis  le  c(Uinnen- 
cenient,  arriva  d'Europe  à  Xew-York,  le  28  novend)re  1887. 

Au  cours  (l'une  entrevue,  il  disait  :  '•  Le  canal  est  plus  (ju'à  demi  fait.  Il 
est  ouvert  aujiuird'liui  pour  les  vaisseaux  tirant  15  [lieds  d'eau,  sur  une  dis- 
tance de  20  kilomt'tres=12"43  niilU-s  statutaires  de  sa  longueur  totale  (pii  est 
de  73  kilomètres=45-4  milles  statutaires.  Cette  section  de  20  kilomètres^ 
12-43  milles  statutaires,  est  celle  qui  aboutit  à  l'Atlantique  et  a  été  creusée  par 
nous.  Xous  aurons  creusé  24  kilomèti'es  ou  14*9  milles  statutair»  vers  le  1er 
juillet,  et  une  compagnie  fraui.-aise  aura  complété  5  auti'cs  kilomi-tres  ou  3"1 
milles  statutaires  sur  l'autre  partie  du  canal  aboutissant  au  l'acitique.  Au 
delà  de  nos  limites,  il  y  a  une  autre  section  de  20  kilomètres  qu'une  compagnie 
franf;aise  a  entreprise,  mais  on  y  a  peu  travaillé.  Si  les  entrepreneurs  l'ran(;ais 
exécutent  leur  contrat,  comme  ils  le  devraient,  cette  section  ne  causera  pas 
d'inquiétude  aux  actionnaires.  Reste  encore,  cependant,  une  section  de  25 
kilomètres=15*53  milles  statutaires  qui  comprend  l'an'^'te  ou  la  vertèbre  de 
l'isthme.  L'élévation  varie  de  50  à  287  pieds  au-dessus- du  niveau  moyen  des 
deux  océans.  On  a  fait  beaucoup  de  travaux  sur  cette  section,  mais  c'est  à 
cet  endroit  que  le  creusement  est  plus  considérable.  (Suivant  le  projet  original 
examiné  par  le  Congrès  International  en  1879,  la  plus  grande  profondeur  à 
atteindre  pour  un  canal  à  niveau  est  de  87  niètre3^285-4  pieds  anglais,  au- 
dessus  de  la  surface  de  l'eau,  sur  un  parcours  de  1  kilomètre=0'02  mille  statu- 
taire. Si  l'on  construit  un  tunnel  de  6  kilomètres=3*728  milles  statutaires,  la 
profondeur  de  l'excavation  peut  être  réduite  à  34  mètres=lll'5  pieds.  Si 
l'on  construit  des  écluses,  il  en  faudra  13,  et  la  profondeur  du  creusage  sera 
encore  diminuée.)  M.  Eili'el,  probablement  mieux  connu  en  Amérique,  comme 
le  constructeur  de  la  tour,  haute  de  1,000  pieds,  à  Paris,  pour  l'exposition 
de  1889,  a  le  contrat  pour  les  écluses.  Les  écluses  seront  faites  surtout  de 
fer,  entre  les  biefs. 

XoTE— Par  suite  (3"emV)arra8  financiers,  siu-venu:*  deimis  1887,  les  travaux   de  canalisation  ont  été  flis- 
continués. 
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PRINCIPAUX  PROJETS, 

DE 

CANAUX  INTEROCÉANIQUES, 

SUR 

L'ISTHME  DE  L'AMÉRKiUE  CENTRALE, 

EXAMINÉS    PAR 

LE  CONGRÈS  INTKRXATIOXAL  DE  1879. 


1. — Tracé  par  l'Isthme  de  Téiiuantépec,  Mexique. 

Lojignour,  240  kilomètres  ou  149"13  milles  statutaires  anglais. 

Nombre  des  écluses,  120. 

Temps  du  passage,  12  jours. 

Ou  ne  peut  taire  qu'un  canal  à  écluses. 

2. — Tracé  par  le  lac  de  Nicaracjua  et  par  Costa-Rica. 

Longueur,  292  kilomètres  ou  181*44  milles  statutaires. 

Nombre  des  écluses,  17. 

Temps  du  passage,  4J  jours. 

On  ne  peut  faire  qu'un  canal  à  écluses. 

3. — Tracé  à  niveau  et  À  ciel  ouvert  par  l'Isthme  de  Panama,  Colombie. 

Sans  écluses  ni  tunnels — Adopté  par  le  Congrès. 

Longueur,  73  kilomètres  ou  4Ô-35  milles  statutaires  anglais. 

Temps  du  passage,  2  jours. 

Hauteur  maximum  de  la  tranchée  au-dessus  de  l'eau  ; — 87  rnëtres^285*4 
pieds  anglais,  sur  un  parcours  d'un  kilomètre  environ  ou  de  0*62  mille  statu- 
taire anglais. 

En  modifiant  un  peu  le  tracé,  le  même  projet  peut  être  exécuté,  si  l'on 
veut  éviter  la  tranchée,  avec  un  tunnel  de  6  kilomètres  ou  de  3'728  milles  sta- 
tutaires anglais  de  longueur,  et  34  mètres^llLô  pieds  anglais  de  hauteur  au- 
dessus  du  niveau  moyen  de  la  mer. 

On  peut  aussi,  à  Panama,  construire  un  canal  à  écluses.  Ce  tracé  compor- 
terait 13  écluses. 

On  voit  donc  que  le  tracé  par  Panama  se  présente  à  toutes  les  combinai- 
sons, en  offrant  des  avantages  sur  tous  les  autres  projets. 

4. — Tracé  par  l'Isthme  de  San-Blas,  Colombie. 

Longueur,  53  kilomètres  ou  32-93  milles  statutaires  anglais. 
Longueur  du  tunnel,  16  kilomètres  ou  9*94  milles  statutaires  anglais. 
Temps  du  passage,  1  jour. 

5. — Tracé  par  l'Atrato-Napipi,  Colombie. 

Longueur,  290  kilomètres  ou  180*2  milles  statutaires  anglais. 
Nombre  des  écluses,  2. 

Longueur  du  tunnel,  4  kilomètres  ou  2*49  milles  statutaires  anglais. 
Temps  du  passage,  3  jours. 
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NOTE. 

CANAL  DB   SUEZ. 

Le  canal  de  Suez  a  une  longueur  de  166  kilomètres  ou  de  103-15  railles 
statutaires  anglais  ;  les  déblais,  pour  sa  construction,  se  sont  élevés  à 
75  raillons  de  raètres  cubes,  mesure  française,  ou  à  98,100,000  verges  cubes, 
raesure  anglaise. 

Il  n'y  avait,  au  début,  ni  port  de  débarquement,  ni  chemin  de  ter,  ni  eau 
potable. 

CANAL   DE   PANAMA. 

Le  canal,  à  niveau  et  à  ciel  ouvert,  par  Panama,  exige  l'cnlëvement  de 
46,150,000  mètres  cubes  ou  de  60,364,200  verges  cubes,  mesure  anglaise. 

A  ses  extrémités,  sont  deux  bons  ports  très  fréquentés,  un  chemin  de  fer 
longe  le  tracé,  l'eau  potable  y  est  abondante. 

CANAL    DU   NICARAGUA. 

Le  canal,  à  écluses,  du  Nicaragua,  demande  un  déblais  total  de  53,793,000 
mètres  cubes  ou  de  70,361,244  verges  cubes,  mesure  anglaise. 

A  ses  extrémités,  n'existe  aucun  port,  car  celui  de  Greytown  sur  l'Atlan» 
tique,  est  aujourd'hui  entièrement  comblé  par  les  sables  d'apport  du  fleuve 
San  Juan  ;  il  n'y  a  pas  de  voie  ferrée,  mais  l'eau  potable  y  est  abondante. 


MESURES  FRANVAISES  ET  ANGLAISES. 

1  mètre,  fran(,'ais  —  3'28  pieds  anglais. 

1  mètre  cube,  français  =i  1\308  verges  cube,  aiif^lais. 

1  kilomètre  français  0'tJ213K  milles  statvitaires,  anglais. 

1  mille  statutaire  anglais  OH»»";").")  mille  gèographifiue  anglais. 

1  mille  géi,graphi(jiie  anglais      l'l.")2t>(>4  mille  statutaire  anglais. 
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CANAL  DE  8UEZ. 

L'Aiii;! ('terre  coiit'nuic  cru-orc  de  cueillir  les  ])riiic'ipaux  profits  de  la 
marine,  dûs  à  l'c'xistonce  du  canal  de  Sue/,,  dont  elle  ewt  devenue  un 
actionnaire  puissant  et  ;i  large  contrAle.  par  suite  de  la  politique  hardie  de 
feu  Lord  Beaconafield.  Des  3i»5,840  i)arts  de  la  compagnie,  le  gouvernement 
britannique  en  a  acheté  176,602  du  Kliédivo  d'P'gypte.  Le  canal  a  une 
longueur  d'environ  100  milles  et  relie  la  Mt'diterrannée  à  la  mer  lîouge, 
raccourcissant  ainsi  de  beaucoup  la  route  vers  l'est,  au  lieu  du  granil  circuit 
par  le  cap  llorn. 

L'achèvement  du  chemin  <le  fer  Canadien  du  Pacitiquo  ottVc  aux  autorités 
militaires  d'Angleterre  une  autre  route  par  où  elles  pourraient  rapidement 
trans})orter  des  troupes  aux  Indes  sans  traverser  un  territoire  étranger.  Le 
canal  de  8uez,  en  cas  de  guerre,  pourrait  être  bloqué  ou  obstrué  par  des  vaisseaux 
submergés  de  manière  à  em[)ôcher  la  navigation  ou  :\  la  rendre  difficile.  Dans 
ce  cas,  la  grande  route  interocéanique  du  Canada  serait  d'une  valeur  immense 
et  le  jour  viendra  peut-être  où  sou  importance  au  point  de  vue  militaire  sera 
plus  sérieusement  considérée  qu'elle  ne  le  semble  à  présent. 

D'apr^s  un  résumé  du  rapport  annuel  de  la  compagnie  du  canal  de  Suez, 
en  1887,  il  appert  que  le  nombre  de  vaisseaux  qui  ont  traversé  le  canal  alors,  a 
été  de  ;5, 137  jaugeant  8,4:50,643  tonneaux.  De  ces  3,187  navires,  2,330  étaient 
anglais,  et  807  appartenaient  à  d'autres  nations,  dont  183  à  la  Franco,  lôO  h 
l'Allemagne,  138  à  l'Italie,  123  à  la  Hollande,  82  à  l'Autriche  et  à  la  Hongrie, 
28  à  l'Autriche,  26  à  l'Espagne,  22  à  la  Russie.  Trois  vaisseaux  américains  seu- 
lement, traversèrent  le  canal.  Il  y  passa  173,788  personnes,  dont  01,096 
étaient  soldats,  53,415  i)assagers  civils,  et  19,610  pèlerins  mahométans.  (  Voir 
la  "  Gazette  de  Montréal,"  avril,  1888.) 
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CHEMINS  DE  FEH  A  LA  IJAIE-D'IIUDSON". 


OuEMiN  DK  FER  SUBVENTIONNÉ — De  Wiiiiup»'!;  h  uu  point  situé  au  Port-XoUou, 
ou  dans  \w  onviroiiH,  sur  la  Baie-d'IIufUon. 

Loiiijucur  totale tîôO  milles. 

Sul)veution  eu  terres »),8H0,()tM>  at-res. 

Voir  acte  41»  \'i(t.,  cliap.  7:5, 1MH«I,  et  aussi  l'ordn'  en  conseil,  «lu  1 1  uuii  1885. 
Le  chemin  de  ter  devra  être  eumiilété  le  ou  avant  le  11  mai  IblX». 


CHEMIN  DE  FER  PROdETK— LAC  NIPIS8ING  À  LA 

BAIE-D'UCDSON. 

1ère  section. — Nortli  Bay,  près  de  l'extrémité  est 

du  lac  Nipissing,  '20  milles  h.  l'owest   de  la 

station  de  Callendar,  sur  le  chemin  de  fer 

Canadien  du  Pacifique,  au  lac  Témiskamin<;,..         81  milles. 

2ème  section. — LacTémiskainint!;  au  lac  Abitihi...         !»4      "■ 

3ème  section. — Lac     Ahitilii    à   Moose    Factory, 

Baie  d'IIudson 175       " 


Longueur  totale,  environ >}.")0 


Une  compagnie,  pour  la  construction  de  ce  chemin  de  ter,  a  été  incorporée 
en  1884  par  l'Acte  47  Vict.,  chap.  80. 

Cet  acte  a  été  amendé  par  l'Acte  49  Vict.,  chap.  77,  1886,  accordant  un 
délai  pour  l'époque  de  l'achèvement. 

Les  travaux  seront  commencés 2  juin,  1888 

La  1ère  section  sera  achevée  en 1890 

La  2ème     do  do  lS!t2 

La  Sème     do  do  181»4 


LAC  SAINT-JEAN  À  LA  BAIE-D'HUDSON. 

Le  Lac  Saint-Jean  est  à  350  milles  ou  à  la  même  distance  du  poste  de  la 
Baie-d'Hudson,  près  de  l'embouchure  de  la  rivière  Rupert,  à  l'est  et  au  sud  de 
la  Baie  James,  que  le  lac  Témiskaming  se  trouve  à  partir  de  "  Moose  Factory  " 
qui  est  situé  sur  le  côté  ouest  près  de  l'extrémité  de  la  même  baie. 

Une  ligne  droite,  entre  le  lac  Saint-Jean  et  la  Baie-d'IIudson,  passerait  à 
environ  60  milles  au  sud  du  grand  lac  Mistassini  qui  se  décharge  dans  la 
rivière  Rupert  dont  le  volume  est  aussi  grand,  sinon  plus,  que  celui  de  la  rivière 


Saguenav. 


Note. — Pour  plus  de  détails  touchant  ces  lacs,  voyez  : 

Vagcs. 

Abitibi 146 

Nipissing 164 

Saint- Jean 171 

Témiskaming 172 


DEPENSE  SUR   LES  TRAVAUX   PUBLICS 

DU    C^N^DA, 

AVANT  ET  DEPUIS  LA  CONFKnÉRATION, 

1er   JUILLET,   1867. 
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EDIFICES  DU  PARLEMENT  ET  DES  DÉIWIITEMENTS,  A  OTTAWA. 

État  détaillé  de  la  dépense  pour  leur  construction  et  amélioration,  depuis 
leur  commencement,  en  1859,  jusqu'au  80  juin,  1890. 


Aviiut  la 
coiifi'dt'Tivtion. 


I). 


Eilitici  i/ii  l'iirli  Mnit  :  -  j 

Milili(itlii<nic  (iulitveiiifiit) 

Tour  centrale  do  j 

Sei\  ici'  (lu  feu  et  (le  l'eail  (lIKjitie  (lll  CM>l"lt).  . 

Sortie  (les  galeries 

Maison  (le  iH>iiii>e ! 

Couverture  en  luivre  et  abat-jour ' 

Telépliolles  (moitié  (lu  coût) 

V(  utilation i 

Kelairujfe  ele(!tri(iue 

Ap|)eiitis(les  toits ' 

Keliouvelleineuts,  etc 

A|i)iarteiiieiits  de  W  (rateur 

Clianjfements  au  15ur.  de  poste,  Coniiiiuues. 


*      et». 

i,4i!t,;rM  (i,s 


Depuis  la 
f('-(l(''ratioi 


T(ita\ix l,411t,35,j  (W 


.s      cts. 

•Il, ISS  S'.l 

;<(I4,S.".S  ôl 

l.M.-VM)  !>.■) 

;{(l,2(Mi  iV) 

4,!»it!l  it'.t 

-'.(;72  S? 

2,054  11 

tJ,07'>  ÔL» 

22,'.Mtr.  27 

7,77^>  H7 

2,42:>  70 

r),2.")K  iVA 

l,.'«Ji  m 

r)l!t,0!l7  54 


Total. 


8      cts. 

1,. 510, .544  .57 

;*04,S5S  51 

*24,.5tM)  25 

3(;.20()  55 

4,'.l!l!» 

2,072 

0,81 1 

2,0.54 

0,075 

22,!  105  27 

7.778  87 

2,425  70 

5,258  03 

1,301  00 


Bloc  it,  l'EM  ;  - 

Cliau>fenients  et  additions 

Mansardes 

Service  du  feu  et  de  Teau  (j  du  coût) 

Téléphones  (|  du  eoût) 

Vortte  (aelK'Venient) 

do      (nouvelle) 


(i41,03(>  37 


Totaux 


B/or  il(  /'OiiiKt  .— 

Changements  et  additions 

A.scenstMir  (nouveau) 

Allonge 

Service  du  feu  et  de  l'e.au  {\  du  coût). 

Tour  principale  (recouvrir) 

Téléphones  (j  du  coût) 


(i41,0.S(!  37 


17,470  07 

10,'.»!I7  .50 

10,51(i  00 

18,104  85 

1.027  05 

12,878  02 

.H(i,W!)  .50 

107,003  08 


058,  .5<  m;  44 

10.'.)!I7  .5!! 

10.510  (JO 

18,104  85 

1,027  05 

12,878  02 

3<>,00!»  .50 


(i41,03(i  ;« 


1 

11, 

1, 

4f>2, 

17, 
2 

î", 


470 

381 
275 
247 
721 

783 
027 


07 
22 
00 
11 
23 
71 
«i 


0.58,.5()(;  45 

11,381  22 

1,275  (H) 

4(12.247  11 

17,721  23 

2,783  71 

1,027  0(5 


Totaux 

Jilor  L'iiiiK lin,  riii-  Williitijtoii  : — 

Kgouts,  rues  Wellington  et  Bank 

Clochettes  electri((ues 

Ascenseurs 

Appareil  de  chauffage   

Solives  de  fer 

Toiture  en  fer.    

Kscaliers  en  fer 

M.i(j-()unerie,   etc 

Terrain,  (achat,  intérêts,  avocats,  etc.) 
Divers 


Totaux 

T<  rt-diiis  (iK)ur  détails  van.  App.  28,  Rap.  des 
Travaux  Publics  1883-84,  p.  4.51). 


(!41,0.3()  ;W  513,iK)5  40 


(),348  00 

3,5.55  0() 

;«,180  00 

24,733  40 

15,241  .54 

(!.3,.^)00  00 

7,3;50  (K) 

;W0.4.'Î0  (H) 

<.I0,50(;  70 

7ti,813  (il 


(!,348  0(J 

3,  .5.55  0(i 

38,180  00 

24,733  40 

1.5,241  54 

03,  .500  OO 

7,;H50  (Kt 

38(i,430  tX) 

mjMi  70 

7(i,813  (!1 


22,5(55  50 


718,718  37 
.375,!X>5  01 


Cour  Suprt'iiK  (anciens ateliers). 
Hiini/dr.i,  Etuirs,  de 


fi7,10(i  01 


1,()57  45 


1,057  45 


Grands  totaux 2,723,!«t3  03      2,303,4.53  40    5,027,447  30 


(4randH 
ti'taiix. 


8      cts. 


1,938,4.53  22 


748,040  05 


1,154,941  78 


718,718  37 

398,530  51 

67,106  01 

1,657  45 


N.B. 


*  Compris  .'?7.52.(i3  jKiur  la  cloche  et  .Ç2, 737.88  jwur  l'horloge  de  la  tour. 
Poute  cette  dépense  est  chargée  comme  suit  : — 

Contre  le  capital .' §4,822,455  32 

do        Kovenu 204,992  07 


Total  comme  ci-dessus   85,027,447  39 

DÉP.\RTF.MKNT  DES  Tr.WAIX   Pi  HLK'S,  (Signé.)  O.    DIONNK, 

Ottawa,  22  œtobre  1890.  Comptable. 
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ANNEXE  No    23. 


ADMINISTRATEÏÏRS 


DU 


DÉPAffllENT  DES  TRAfAUX  PUBLICS. 


1841   A   1891 
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ANNEXE 


Membres,  commissaires  et  commissaires-adjoints  du  bureau  de»  travaux,  ainsi  que 

tement  des  Travaux 


Présidt'iit,  comniisNftirt'M  et  ministres. 


Coiniiiissaircs-adjoints 

et 

<l(*|intés-mijiiNtres 


Nom». 


JSoits  l'iiutar.  (il-  l'fictc  }  ■')  Vie,  cliiip.  -iS 
ror/ioriition  <ln  hurciiH  licst  tniridur. 


De 


A 


Noms. 


Date 

(le 
la  nomination. 


Uon.  H.  H.  Killalv,  président 

••     D.  Daly ^ 

"     S.  H.  Harrison Membres.    .. 

•  f.  Davidson,  Kcr.  J 

1 

2i) 

déc. 

1841    3 

oct. 

1844 

XiiurKiu  Ijitriini  i/cs  triiiiinx. 

• 

L"hon.  H.  II.  Killalv,  i>résident ) 

1 

"     I).  Dalv 1                         1 

1 

::  w:îJ;in:'""::::;>ï-"bres..  : 

i) 

oct. 

1844 

8 

juin 

1846 

"     D.  B.  Papineau...  1                        J 

!^i)ii.'<r<ii((r>.  ili  l'itctiUVic,  rhap.  ■0',  (te. 

L"tion.   W.  B.    Robinson,  conirnissaire 

en  clief 

4 

juillet 

184(i 

1(1 

mars 

1848 

L'hon.     Chas.     Eus. 
Casgrain,      .«econd 
commi.ssaire 

1er 

août    1846 

■■     E.  1'.  Tache;.                          .lo 

11 

mars 

1848 

20 

nov. 

1849 

L"hon.  M.  Cameron, 
commiss. -adjoint. . 

11 

mars    1848 

■'    .1.  Chabot                             <I<) 

15 

dec. 

184!» 

31 

mars 

ia5o 

Jno.  Wetenhall,  com- 
missaire-adjoint .  . 

2 

fév.     1850 

■■     W.  H.  Merritt                    do 

20 

avril 

18i-)0 

11 

fév. 

1851 

L"h(m.  .Tos.   Bourret. 
commis.s. -adjoint.  . 

20 

avril     18.50 

■'     J.  Bourret                             do 

15 

fév. 

1851 

27 

oct. 

1851 

Lhon.  H.  H.  Killaly, 
commiss. -adjoint. . 

15 

fév.     1851 

"     .Tohn  Young                          do 

28 

(X't. 

1851 

22 

.sept. 

18.52 

■•    .T.  ChalK.t                             do       . . 

23 

sei)t 

1852 

26 

janv. 

1855 

"     F.  Leniienv                          do 

27 

janv. 

18.55 

25 

nov. 

1857 

"     C.  Allevn                               d.j 

28 

nov. 

18.57 

1er 

août 

1858 

"     L.  H.  ifoltou                        do 

o 

août 

185S 

6 

do 

1858 

"     L.  V.  Sicxjtte                       do 

0 

do 

1858 

10 

janv. 

185! 

Samuel  Keefer,  com- 
missaire-adjoint. . . 

6 

mai      1859 

"     John  Rose                             do 

15 

janv. 

185!l 

12 

juin 

18*;] 

"     .Tos.  Cauchim,        Commissaire.  . . 

15 

juin 

18(>1 

23 

mai 

1862 

"     U.  .T.  Tessier                          do 

24 

mai 

18()2 

27 

do 

1863 

"    L.  T.  Dnnnmond               do 

28 

do 

18ti3 

23 

juillet 

1863 

"     M.  Laframlxjise                   do 

23 

juillet 

1863 

2!) 

mars 

1864 

Tous.saint    Trudeau, 
commiss. -adjoint.  . 

15 

mars     1864 

"    .T.  C.  Chapais                      do 

30 

mars 

1864 

.30 

juin 

1867 

Sous  l'auto,  ik  Vnctr  -Il  Vie,  chap.  12. 

L'hon.    Wm.  McDongall,  ministre. .. . 

1 

juillet 

1867  — 

oct. 

1869 

Toussaint     Trudeau, 
député-ministre. . . 

1er 

juillet  1868 

L"hon.  H.  L.  Langevin,  C.  B.  do    

S 

dée. 

IStîit    5 

nov. 

1873 

L'hon.  Alexander  Macken/.ie    do    .... 

t 

nov. 

1873  16 

net. 

1S78 

Hir  Charles  Tupi^T,  C.  B.,  C.  C.  M.  (  J., 

ministre 

17 

oct. 

1878 

20 

mai 

1879 

Sir     Hector    L.      Langevin,      C.  B., 

C.  C.  M.  (t.,  ministre 

20 

mai 

1879 

O.      F.      Baillairgé, 

;    déinité-ministre. . . 

4 

(Kf     1879 
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les  ministres,  députés-ministres,  secrétaires,  ingénieurs  et  architectes  en  chef  du  dépar- 
publics,  de  1841  à  1891. 


Secrétaires. 


Noms. 


Date 

de 

la  iKiniination. 


Ingénieurs  en  chef. 


Noms. 


Date 

de 

la  nomination. 


Thomas  A.  Begly 17  août      1K41  Samuel  Keefer. 


Thomas  A.  Begly, 
en  vertu  de  l'acte 
créant  le  départe- 
ment des  Travaux 
publics 


Toussaint  Trudeau. 


25  sept.     1847 


Architectes  en  chef. 


Noms. 


I  Date 

I  de 

la  nomination. 


17  août     1841  F.      P.      Rubidge,! 
j    architecte  et  ingé- 
nieur   en    chef- 
adjoint 15  déc.      1841 


'John  Page :31   oct.       1853 


13  déc.      1859 


Frederick  Braiin ;  8  mars    1864 


{ 


S.  Chapleau 

F.  H.  Ennis 

A.  (Jobeil 


4  oct.       1873 

4   nov.      1880 

23  janv.    18a5 


G.  F  Baillairgé, 
ingénieuren  chef- 
adjoint 5  juill.     1871 


H.  F.  Perley. 


Thos.  S.  Scott. 


25  nov.      1880  Thos.  Fuller 


7  fév.       1872 


31  oct.       1881 


17 
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OCÉAN  ARCTIQUE  À  L'OUEST. 

MARÉES. 

Pouces. 

1780— .Tuillet   Sii-  Aloxaiider  Mackenzie,  peiuhmt  une  course  qu'il  fit,  en   canot, 
"     '■            à  la  recherche  de  baleines,  au  large  de   l'Ile  aux  Baleines,  où 
il  fut  forcé  par  une  tempête,  de  se  réfugier,  observa  qu'à  l'em- 
bouchure de  la  rivièio  Mackenzi3,  la  murée  s'élevait  de 18 

1825— TnilVt  gii-  John  (Dr)  Eichardson  et  M.  Kendall,  pendant  leur  voyage  à 
l'est  de  la  Mackenzie.  jusqu'à  reml)ouciiure  de  la  rivière  Copper- 

^line,  observèrent,  d'abord  que  la  mer  montait  de 15 

Ils  constatèrent,  ensuite,  que  plus  à  l'est,  la  maiée  montait  seule- 
ment de 7  à  8 

Le  28  juillet,  au  matin,  la  mer  monta 7 

do  au  soir,  la  mer  monta 11 

Les  plus  hautes  maiées,  suivant  eux,  n'excèdent  pas 18 

1837— Août.  Thomas  Simpson,  parti  de  l'est,  ariiva  à  la  Pointe  Barrow,  Alaska, 
le  23  août,  et  repartit  pour  l'est,  le  lendemain  ;  il  observa  que 
la  mer  était  haute  à  la  même  heure,  le  jour  et  le  soir,  qu'elle 

venait  de  l'ouest  et  qu'elle  s'élevait  de  15 

De  la  Pointe  Barrow,  en  gagnant  l'est,  la  marée  décroissait  à Sou  9 

A  l'est  de  la  Pointe  Barrow,  la  mer  était  haute  entre  une  heure  et 
deux  heures  du  matin  et  du  soir. 

COURANTS   ET    MARÉES. 

Suivant  les  divers  explorateurs,  les  marées  sont  très  rapides  dans 
l'Océan  Arctique. 
1857-59.  Dans  le  détroit  de  Bellot,  le  capitaine  McClintock  eut  à  naviguer 

contre  des  marées  d'une  vitesse  de  7  milles  à  l'heure,  comme  dans  un 
coursier  de  moulin. 

Le  courant  est  fort,  au  nord  de  la  Mer  de  Behring  ;  de  là  il  se  dirige 
à  l'est,  vers  la  rivière  Copper-Mine,  sur  un  parcours  d'environ  2,000  milles. 

Dans  le  golfe  de  Boothia,  le  courant,  venant  de  l'ouest,  a  une  vitesse 
de  4  milles  à  l'heure. 

BARRAGE  PERMANENT  DE  GLACE. 

Suivant  "  Jtichardson's  Polar  Régions  "  (Sir  John). 

A  l'ouest  de  "  Banks  Land,"  à  quelque  distance  en  mer,  au  large  du 
continent  américain,  se  trouve  le  champ  permanent  de  glace,  que  les 
Eskimos  nomment  "  la  terre  de  l'ours  blanc."  Ce  vaste  champ  de  glace 
a  été  probablement  formé  par  les  marées  et  les  courants  océaniques 
venant  de  la  Mer  Polaire,  à  l'est  du  Spitzberg;  l'espace  navigable  entre 
le  champ  permanent  de  glace  et  le  continent,  est  dû,  croit-on,  à  la  vitesse 
avec  laquelle  la  mer  monte  par  le  détroit  de  Behring  dans  la  Mer  Polaire. 
1850-55.  Sir  Robert  MeClure  et  le  capitaine  CoUinson,  furent  informés,  pen- 

dant leur  voyage  du  détroit  de  Behring  à  "  Banks  Land,"  que  le  Barrage 
pei-manent  de  glace,  est  à  une  distance  de  trente  à  cinquante  mille.H  du 
continent;  on  suppose  que  le  champ  de  glace  est  arrêté  le  long  d'une 
chaîne  d'îles  au  nord. 

Sir  John  Franklin  avait  presque  accompli  le  trajet  de  l'Atlantique 
à  la  Mer  de  Behring,  par  la  Mer  Polaire,  lorsque  ses  deux  vaisseaux, 
"l'Erebus"  et  le  "Terror,"  fureut  emprisonnés  au  milieu  des  glaces,  le 
12  septembie,  1846  ;  on  les  abandonna,  le  20  avril,  1848,  près  du  "  bar- 
rage permanent  de  Glace  "  entre  l'île  de  "King  William  "  et  le  détroit 
de  Dease.  Les  équipages  furent  débarqués  sur  cette  île,  le  22  avril, 
1847;  Franklin  y  mourut,  le  11  juin  suivant.  {Voir  la  page  90,  pour 
d'autres  détails. 
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FAUTES  À  rOlîRTGKR 


Lignt's  Lijriifs 

Page.       (It-imirt    hv    U'-tt-  ilfixiis     le   ba»t 
rit'  la  pa^e.         <U-  lu  |>agt-.      1 


A\i  li»'u  (le 


Mettre 


24 
24 

27 

32 

â(> 

65 

65 

72 

86 

87 

120 

128 

160 

153 

157 

158 

163 

167 

168 

176 

186 

187 

189 

194 

203 

206 


2 
15 

20 
10 


18 


24 


23 

(j 

lit 


1!» 


23 

20 
16 

14 


28 
4 


'■  \Vlniiel)ajf(>  "   , .  ...  "  Wiiiiiel>a(f<>. " 

"  Ort'ffdii  " ••  Orégon.  " 

■'  Liie  " '•  I.,iic. " 

«l'eau   sur  les  "  huses  " d'eau  s\ii'  les  "  Iiuhcs." 

les  Cotes  "  ainericaues  "  (tlaiis  le  les  entes  "  ainéiieaiues." 

titre.) 

ll>e  "  j.;«)venieur  of  " Itie  "  ^'ouvenieur  «le  la." 


"  ^Toverneur     "  },'«iuveriie\ir. 

.    ..     "  suiireiiiac'ie   " "  sti|>r«-iiiati>'." 

4        "  Distoiiee" '"  Distance." 

23        Heiilnini  "  ;iii(i  "  Michel       ...     Hepliurii  "et  "  Michel. 
....     "jiis«ju'eii   "  lHt>" ..  '•  jusipi'en  "  lî^Ci". 

3        "  Saint-PeterslKiuri,' " "  Saiiit-IN'terslMuuff." 

Tours  «le  "  (le  "  ueige lours  "  de  "  neige. 

19        Bell  «lécouvrit  la  nv.  Vukoii  en  AjiMitez  :      "  sur  le  territoue  ca- 


Bell  «lécouvrit  la  riv.  Vukon  en  AjiMitez  :      "  : 
!         1845.  nadien." 

Fort"Rea  " jForfKae." 


3      j"Miniérau.\  "  (dans  le  titre). 


Minéraux." 


longitude  vers  "  12"-()'  " longitude  vers  "120  ." 

"  carotes  " i "  carottes." 

Tenip)érature  la  "  basse  "has.se.  iTeniiHTîiture  la  "  i>lus  "  liasse. 
longueur  de  "2,200,"  de  sa.  ...  longueur  di- 2, 2(M)  "milles,  "  de  sa 

"  Pontchartrein  " i"  Pontcliartrain.  " 

i 

indiquée  "  s<>r  "  la  carte [indiqué»'  "  sur  "  la  carte. 

"  Canade  "  («lans  le  titre) "  Canada." 

croise  le  "  111e  '"  degré.  ...      ...  croise  le  "  141e  "  degré. 

"  sur  "  deux   chalouiies   et  huit  "  avec  "  deux  chalouj>es   et  huit 

honunes.  hommes. 

"(K)rl)eau\." "  corbeaux." 


m 


INDEX   ALPHABÉTIQUE. 


DE  L'OCÉAN  ATLANTIQUK  AUX   OCÉANS   PACIFKiUK   ET   ARCTKiUE. 
VOYAGES  ARCTIQUES  ET  VOYAGES  DE  DÉCOUVERTES,  I-:tc. 


Abitibi,  Lac. — Surface,  dimension»,  profondeur  et  élévation  au-desxus  de  la  mer.  Population, 

etc 

Aborigjjne,  Population,  ou  sauvage,  du  Canada 

AcADiE  ET  Nouvbli.e-Fkance,  ETC.,  iKjtmlation  progressive,  U>05  à  1881 

AcADIE,  N.-E. — Acadiens  établis  à  Belle-Ile-en-Mer,  ITtiô 

Première  tentative  de  colonisation  cjui  ait  réussi 

Expulsion  et  déiwrtation  des  Acadiens 

ACADIENNE,  Population,  174!l  h  1771  com|»arée  à  celle  de  1871 

Adminintkateurs  du  minihtèke  des  travaux  publics,  1841  à  1891   

Agricoles,  Statistiques,  1(»0.5  à  1888 

Alaska,  E.-IT.,  Fort  Yukon,  limite  nord  de  la  pnjduction 

Canada,  1534  h,  1765 

Canada,  Commerce  et  consommation  du  blé  en 

Canada  et  les  autres  pays. — Limites  de  la  production  vers  le  nord 

Canada  ou  Nouvelle-France,  recensements  agricoles,  lWi7-17t>5 

Canada,  Puissance  du,  1871  et  1881,  comparativement   

Culture  des  céréales  par  l'univers 

Province  de  la  Colombie-Britannique 

de  l'Ile  du  Prince-Edouard,  18«1  h  1871 

du  Manitoba,  1831  à  185« 

"         du  Nouveau-Brunswick,  1840  à  1801 

de  la  Nouvelle- Ecosse,  1671  à  1701  ;  1827  h  1861 

d'Ontario,  1826  à  1861 

Québec,  1784  à  1861   ..... ., 

Récolte  du  blé,  de  l'orge,  de  l'avoine,  du  blé-d'inde,  du  sarrasin  et  du  seigle,  en 

divers  iiays — moyenne  de  1881  à  1887 

"  blé  de  l'univers,  en  1888 

"  blé  dans  les  principaux  pays  de  l'iiniverset  dans  chaque  mois  de  l'année. 

Rendement  du  blé  et  des  i)atates  à  l'acre,  en  Canada,  1851  à  1888,  environ  tous  les 

10  ans   

"  blé  à  l'acre,  dans  les  autres  pays  à  blé  de  l'univers  ...        

AiNSLiE,  L.\c,  Cap-Bretok,  N.-E. — Surface,  dimensions,  profondeur  et  élévation  au-dessus  de 

la  mer 

Albany,  Fort. — Rive  ouest  de  la  Baie  James  (Baie  d'Hudson) 

Alexandeb,  Fort. — Décharge  de  la  rivière  Winnipeg 

Anglicans,  Missions  et  Diocèse.-*. — Labrador  à  la  Colombie-Britannique 

"  "  "  Territoires  d>i  Nord,  Forts  B.  d'Hudson 

Anticosti,  Ile  n' — Anse  aux  Fraises,  Saint- Alfred  et  Saint-Ludger 

Athabasca,  District. — Taux  de  fret  de  Calgary  k  Edmonton 

Athabasca,  Lac. — Surface,  dimensions,  profondeur  et  élévation  au-dessus  de  la  mer 

Athabasca,  Du  Lac,  au  Grand  Lac  des  Esclaves. — Animaux,  minéraux,   jjétrole,  arbres, 

navigation 

Athabasca  Landinq  (DÉBARCADi:RE). — Navigation,  bateaux  à  vaiieur,  etc 

Atrato-Napipi. — Canal  inter<K«anique  projeté 


Page. 


28 

14« 

14 

à  20 

10,  11 

75 

70  à  72 

72 

à  75 

11 
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114  k  131 

127 

114 

116 

125 

127  î« 

130 

115 

122) 

124 

131 

121 

121 

121 

119 

117, 

118 

120 

116 

125 

126 

131 

124 

124, 

125 

28 

66 

66 

15  à  19 

146  h.  175 

2.S8 

179 

28 

146, 

147 

146, 

147 

246 

262 


B. 

Page. 
Bkar  Lakk  ((îrkat)  ((îKANK  I.AC  iiK  i."Oi-rh).— Surface,  diint'nMiunM,   proftmflwir  ft  élévatiDii 

aii-dt-NMiiM  de  la  iiitT 28 

Bkavku,  Havhk.     IIh  VaiKdiivtT    C<>liinil>i<'-}{ritaniii(|ue.     Mamtt>,  etc 218 

HoKNEH.     Alarikii,  et<'.,  <t''(l('  aux   KtatM  l'iiiM  |>ar  la  Ku(i«if li>4 

AltHTta.     l)iHtrict  l'i-ovinoirt- 193 

AMsiuiUiiii.      DJHtrict  l'ruviwiin'   Iit3 

Atlialia«ru.     |)iMtrit't  l'ri>viH<jire VX\ 

AutnritfH  Hxaiit  i't'«  lx)nifs.  .....      1S2 

Caiiiiila  t't  Tcrrfnciivf lH!t 

Canada  et  Its  Ktatx  luis -Traité  d'AHhburton 1«3,  1M4 

Caii-Hretoii,  No'ivcllt'KcHWï'f,  Province 184,  185 

Ciil(>n>l(ie-Hritaiini<|iic,  IVii\  ince 1!(1 

KtatK-l'iiiN  et  Canada    Tniité  d'AithVnirton 183,  184 

Keewatiii,  |)iHtri('t  l'rnvixDire lifi 

Labrador,  houh  le  (Jouverneinent  de  Terreneuve '.  18!l,  242 

.Manitolia,    Province 1!»1 

Nouveau- HninHwiek,  Province 18.") 

Nouvelle- KtiwHe,                do        ....    184,  18") 

Ontario,  do       18!»,  lîK),  l'.ll 

l'rince-  Kdouard,  Ile  du.   Province 180 

Provisoires,  I)istrictH,  Territoire  du  Nord-Ouext 1!>2,  l!t3 

<^uél«'0,  limite  nord  de  la  Province  telle  (jne  i>ro|H>Mée  parle  Parlement  Provincial.  18('>,  18",  188,  18'.( 

Saskatcliewan.      District  Provisoire 1!I3 

Bk.\s-i>'<)h,  Lac.     Hurfa<'e,  dimensions,  profontleur  et  élévation  au-dessus  de  la  mer 28 

BRlTAXNimEs,  Pos.sK.s.sioNM.  -  Surface  et  iMjpuhition 7 


Cablks  TÉI,F.(;KAl'Hly(Ks-.siuMKR(:ÉM.— CJouvernement  Canadien     

De  l'Univers 

CANADA.^Commercede  18C)8àl889 

Canada  kt  Tkkuknkivk,     S\irface  et  iH>|,uIation 

Canadikns.  Chk.mins  DK  KKK.     Liste  au  ;i<)  juin  18S!) 

Canal  Saixt-Pikrhk,  entre  rAtlauti<|ue  et  le  L:ic  Bras-d't)r,  du  Cap-Brettm,  N.-E. 

Can.\i'.\,  Dépense,  construction  et  a^randi.s.senient 

CaNAIX,  Ki'l.rsKs,  BAItltAiiKs     Dimensions,  profondeur  de  l'eau 

Canai'.x  Lntkrockaniwie.s-  Projett-s  ou  construits 

Canal  de  Panama  

Canal  i>e  Sikz 

Caktk  HisToKigiE  i)f  Canada.     Approbation  d\i  lient. -gouverneur  Schult/.  de  \Ianitol>a. . . . 
Ch.\MPL.\IN,   Lac  -Province  de  t^uelM-c  et    Ktats-Unis.     Surface,   dimensiims,    profondeur  et 

élévation  au-dessus  de  la  mer 

Chemin  i>e  kkh  Canadien  du  PAciKiyvE. — Route  océanicpie,  étc   

Chemins  de  feu  i >i:  Canada,  188!» 

do  Pays  Ktrangers,  1887-88 

do  Possessi<ms  Britanni(|Ues,  1888 

do  Propriété  des  Cies  <pii  exjiortiiient  la  houille  et  le  fer  en  1888.    .  . 

Chemins  de  fer,  pr(;i»î''s  à  la  Baie  d'Hudson,  lac  Saint-Jean,  hic  Nipissing  et  \V'inni|)eg.  . .   . 

Ch.\RBON.  —  Im|)ortation  et  pifKluction 

Chii'KWYan,  Fort. — Climat,  produits,  gibier,  (loissun,  charbon,  missions,  é-coles  des  Sauvages, 

fMipidation 

CHRo.NOLOiiiiiUE,  Enumération,  des  voyages  de  découverte 

Churchill,  Port  et  Havre — Baie  d'Hvidson. — Situation,  climat,  prcKhiits,  i)êcheries,  naviga- 
tion  

Circumpolaires,  Stations  Internationales 

CLAVOyuoT,  Sonde — lie  Vancouver. — Marées 

Cli.m.\t. — Première  e.\ijédition  de  Franklin  à  la  Mer  Polaire,  181!t  à  1822 

Do  la  côte  ouest  de  Groëidand  comparé  à  celui  de  la  Russie  et  du  Canada 

Deuxième  expédition  de  Franklin  à  la  Mer  Polaire,  182Ô  à  1827 

Divers  endroits  du  Détroit  de  Belle- Ile  h  la  Mer  Polaire. ...    

Diverses  stations  Polaires 

Kxi)édition  de  (Jreely  à  la  Mer  Polaire,  1882. ...    

Fort  Yukon,  Alaska,  d'après  <.)gilvie,  1887 

Commerce  i  )U  Canada  de  18(kS  à  188!» 

Confidence,  Fort. — Extrémité  N.-E.  du  CJrand  lac  de  l'Ours. — Situation,  climat,  animaux, 

poisson,  etc 

Copper-Mine,  Rivière,  et  Grand  lac  de  l'Ours 

CuMBERLAND,  FoBT. — Nord  de  la  Saskatchewan. — Situation,  climat,  produits,  mission  C.-R... 

D. 

découverte.  Voyages  de,  au  nord  par  les  diverses  nations    

Découvertes  Progressives,  en  l'Amérique  du  Nord,  colonisée  par  la  France  et  la  Grande- 
Bretagne  


42,  43,  4!» 

44  à  .58 

110 

l> 

3»;,  37 

32 

33 

32 

24.')  .à  248 

245  h  247 

247,  248 

3 


3» 


28 

244 

37,  39 

38 

38 

40 

24!» 

lOtî,  107 


148,  149 
197  à  205 

150,  151 
103 
218 

m,  87,  iti 

!»4 

9« 

100,  101 

!»3 

20«) 

177 

110 

151 

155,  15() 

151 


197  h  206 
64,  65 
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n^TiN'iTioN  (iii  inillf  ^Myriiiiliiiiiu' iiii  iiiiiriii  l't  (lu  mille  Mtatutairi' L'IO 

I)k:L<)Ni;,  KxiH-ditioïKl--,  1HH1-M2  2(U,  •_•<•.■» 

|)KI'ENmK,  nmMtriK  tiiiii  et  a^'riiiiiIlNHfiiifllt  <l»w  caimiix    Xi 

ilo        «hIIHo-s  (lu  |iarli'iiifiit  ft  iiutrcs  trnviiiix  |nil>lic« J"»'.'  .i  '2'iH 

DliM'KSKM     .ViitflicuiiH  l't  <iitlic)li(|iif»  riiiimiiiH.      Du  I>iilir»(|iir  à  la  Col()iii))ie-Hritaiiiiii|iic     ....  l.'i  à  l!l 

(1(1  Mi»«ii(iis  ft  Foitu,  TtTi'itoirfM  «lu  Xurd,  ftv H(i  h  175,  -.'ttj  ,\  '2'M 

Dl.sT.WCK.s.     Fort  Mi'l'licrsdii,  »iir  la  rivirri-   l'ffl,   vith  rfiiilHiucliure   df  la  Miu'kfiixi*- i-t  en 

l't'iiKiiituiit  frllf  ci  jii.-'i|u"hu  Fort  ("lii|N'WViiii,  la<   AtimUiHca   IHl» 

<l<>           Province»*  Miiritiiiurt.  etc.,  entre  Irn  ilivernex  villes  et  (H>rt» .    .  7!t 

do  Liver|KH)l,    Aiijfleterre   ji    Vokoliuiiui,    •Iuimmi,   par   diversen    routt's    îi    travern    le 

(  'unada .Vt.  t>() 

do           LiveriHNil  à  Vokiiliaïua,  coiii|Kiraisoii  des  routes  CaiiiulienneH  et  de»  KtatH-Uiiis.  .  "l'.l  à  (il 

<lo           |)e  .Montréal,  ju.si|u'à  reuilK)Ucliure  de  la  Macken/.ie  ou  à  l'Oii'an  l'olain-     .....  MU 
do           Route    iirojet.ee    aux    "  milieu   d'or      aux    «luri'i'H  de  la  rivière    V\ikon,    et    au.x 

"  ^line»  ("a»siar  "  de  la  ( 'oloniliii'liritanniiiue 1H<) 

do  W'innijiejf  a  Liver|>iMil,  |>ar  la  Haied'HudMin,  coniparf'-*-  avet-  le»  routeH  de  t^ut'-lx-c 

et  de  .Saint-Jean,  X.  -  H 1 13 

do  ^■nkon,  Ti  rritoire,  depuiK  l'anne  Cliilkoot  à  la  tête  de  Lynn   Inlet,  sur  la  côte  du 

FaciHuue,  jus<iu'ii  la  frontière  entre  le  f'an.-ulH  et  l'.Vlanka,  nu  141"  lon^;.  ()....  I7".l 
Dl'XVE(;.VN,  FoKT     Hiviere  de  la  l'aix.     .Situation,  cliniat,  iinnluitH,  école  ( '.  H.   |H)ur  les  .Sau- 

iiitçer*,  «liHsion.s  C.  K.  et  anglicane l."d,  1.VJ 

E. 

KhlKlCK.S  in    l'.Mtl.KMKNI'  KT  HKs  MINlsri-'.RKS.      Coût  (le  construction,  etc 2.")2 

KliMONTdN.     Situation,  cliniat,  prodiiits,  houille,  or,  etc.,  |H>|iiilation  «auvajfe,  eirlise,  etc l.VJ,  \Xi 

Fkik.  L.\c.    -Surface,  dinienttionx,  imjfondeur  et  élévation  au-deHMUM  de  la  nier,  etc l'ti,  27,  '2H 

Kkk.at.v 2liO 

Ksi^lIM.M.T.      Ile  Vancouver,  r.-lî.  -  MaiiM-s     Lat.    Loiiy-      L'IS 

K.siiLi.M.\r.\.      l'opulatioii  (lerarclii|iel  Arcti(|ue,  du  (<r<»'iiland,  dt-troit  d'Hiidson,  Labrador  et 

.Mer  l'olaire !,■),  lit 

Kayaks,  (canotd) .      17 

Ktalilisseiiients  à  TiiHithia  Fi'li.x,  Ktali,  IjfliMilik,  Ka-pa-rok-to-lik,  aux  inis.sions 

Moraves,  etc.,  sur    la  ciite  du  Lalnador,  eto Ui,  19 

Kt.\h.  -Hahitation,  la  plus  an  nord,  de  riioninie  sur  la  c('ite  ouest  du  (îrix-nland IS 

Kiwts-I'ni.s  iiK  l,"AMKiuiii  K  Dr  N(ilti>.     Surface  et  [lopulation 7 

do                                do                         Population  sauva^,'e 22 , à  24 

E.XPÉIXTIOX.— .Sir  Ale.xaiider  Macken/.ie  à  \'i  )céan  .-Vrctiiiue,  17S!I XA,  2<I2 

do                    do                rOcean  Paciti(pie,  17!t3 SA 

Sir  .fohn  Franklin,  à  la  riv.  ropper-.Mine  et  h  k  Mer  Polaire,  181'.t-20-21-22,  Hf,,  H7,  !ll,  'Xk  20:{ 
Sir  John  Franklin  à  renil)oucliure  de  la  Macken/.ie  et  à  la  Mer  Polaire,  lS2.")-2t>- 

27 HK,  Hi»,  !I2,  !tt;,  2'»;{ 

Sir  John  Franklin  à  la  Mer  Polaire  vii'i  Détroit  Davis  et  mer  de  Baffin,  184r)-4tJ-47  !H).  203 
Capt.  (îeorjje  Nares'  à  la  Mer  Polaire  riû  Détroit  Davis,  merde  Baftin  et  Sonde 

de  Smith,  187.")-7t> .^ 204 

Lient.  Comm.  G.  W.  DeLong,  E.-l'.,  îi  la  Mer  Polaire  n'u   Détroit  Behring, 

1881 204,  20.5 

Lient.  A.  (ireelv  à  la  Mer  Polaire  vid  Détroit  Davi.s,  mer  de  Baffin,   Sonde  de  , 

Smith,  lH8l'-82-H.3-84 204,  205,  2(H) 

Au  .secours  de  Franklin  et  de  (Jreely     20.5,  2<H! 

Divers  exjilorateurs  depui.s  'MO  avant  le  Christ  ju.squ'à  181Î)  A.  D 1!)7,  2<I3 

Exportations  des  province»  du  Canada 110 


FÉDÉRAL,  GoiVERNEJIENT,  F'inances  du    111 

Fo.MMTloN  (les  cités,  etc.,  en  la  Nouvelle-France  et  l'Amérique  Britannique  du  Nord  :—  tjô 

Belle  ville. 

Brantford. 

Burrard  Inlt  t. 

Cataracoui  (Kingst<m). 

Charlottetown  (Ile  du  Prince- Edouard). 

Chiliouctou  (Halifa.x). 

Fort  La  Reine,  Fort  (iarry,  Winnifieg. 

Fort  Richelieu  (Sorel). 

Fort  Rouillé  (Toronto). 

Frédéricton,  Nouveau-Brun.swicK. 

(îuelph. 

Hamilton,  Ontario. 

Hull,  comté  d'Ottawa.  P.Q. 

La  Présentation  (Ogdensburg). 

London,  Ontario. 

Louisbourg,  Cap- Breton. 
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r.\.;ie. 

VONUAXlOfl  f\tmc\tm,  t^tc.-'.Siiitf... 65 

N»<w-\V>'HttiiiiiHt<T,  Culoiiit>i<>-Hritenni<iU(>. 

N<Hivi'll»>()rlfuiiH. 

(  )ttaw»,  (  hiturio. 

l'iiiitcliiirtruiii  (l)>'-tn)it). 

J'iirt  Hi>y»l  (rivt>  iioril  «lu  luutHin  AnnA|i<ilin) 

l'iirt-Kiiy»!  (rivt-  hikI  du  liaHitiii  Auna|Mjlii«). 

l'riwDtt. 

Hh.rl.nMikf,  IVi^. 

Huiiitf  (!»tlifriiii'  (  Wi-llancl). 

Maiiit-.lfuii,  NiiuvfiiiiHruiiMwick. 

Hikiiit-Jcuii,  'riTn'iifiivf. 

Sydiu-y,  Cap  Hrftoii. 

'I  oroiiti). 

TroiH-KivitTi'M. 

Viiiiciiiivcr. 

Victoria,  ('iiIi>iii)ii(>-Hritaniii(|U)'. 

Villu-Maric  (Montri'al). 

FOKTH.— Hait-  d'IIiulitoii  et  Ttrritdire»  du  Nord-Ouent  :— ...    .  23<),  237 

Albaiiy  66 

.\lexand»T 66 

CaïuiniMtifirouia  (  Kaniinixtiquia) 66 

ChiiM-ywan  (Chipiouyan) 148 

Churchill ■ (Mi,  iriO 

Confidt'H«< ir)l 

CunilKTlaiid (MJ,  1.51 

I )un Vfjfan l.'il 

Kdmonton ir)2 

EnttrpriMe 8(!,  87,  i*l 

Fond-du-I.at' IBS 

Francfs,  rivit-r»'  Laphiic 66 

Fraucin,  lac,  rivière  IVUy 158 

Franklin   • 1B8 

(  iarry 66 

GtM)rtft',  et  autreH  fortn.  Territoire  de  la  Baie  d'Hudson 2S8 

(  J(K)d  Hoiie  (  Bonne-K«|)érance)  nouveau  ou  supérieur 154 

Halket 167 

Hannah  ou  Haniiah  Bay 238 

HudHon,  f!onipagiiie,s  de  la  Baie  d',  et  du  Nord-Ouent,  premier»  établiMuements 136 

Liard  (Fort  aux  Liards) 159 

McLe<Kl,  nord 160 

McLeo<l,  «ud. . 160 

McMurray  Landinf^  (Débarcadère) ...  161 

McPherwin       If.l,  l(i2 

Mo<  >se  Factory (50,  162,  1()3 

Nelson,  York  Factory l'>3 

Norman,  Nouveau   164,  l(i5 

^orway  Houne 66,  165 

Pro videTice,  Nouveau 167,  168 

Rae 168 

Reliance  (Kiv.  Y\ik(m) 168 

Resolution 169 

Rui)ert  House 66 

Helkirk 66 

Severn 66 

SimpHon 169,  170 

Smith..    170 

Sinoke  River  ou  Fort  Boucane 171 

Saint-Alliert  et  autres  danc  le  district  d'Alberta   236 

îSainte- Anne,  Lac,  Fort  ou  Poste 236 

Saint-Bernard,  etc.,  dans  le  «istrict  d'Athabasca,  Mackenzie 236,  237 

Saint-Jean,  Fort 171 

Vermillon 178 

White  Fish  Lake  (lac  a>i  Poisson  Blanc)  Fort  ou  Poste 236 

William  sur  la  rivière  Kaniinisticiuia 66 

Wriglev . 174 

York  l-'actory  (Port-  Nelson) 175 

Yukon   176 

FoHTS  FRANÇAIS,  du  lac  Suiwrieur  au  Fort  Cuml>erland,  et  sur  la  Baie  d'Hudson,  avant  la 
cession  de  cette  Baie  à  la  (irande-Bretagne,  par  le  traité  d'Utrecht,  11  avril  1783,  et  Forts 

Anglais  d'alors  ou  construits  depuis  : —   66 

Bourbon  (Norway  Hoiise). 
Bourbon  (York  f'actory) 
Dauphin . 
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\'\>.y.. 

FOHTM  FkaNÇAIH,  etc.  -Suilr m 

Kikiiiirii>ttit((>iiia,(  VS'illiurn)  Kuininintiquia  imi  (''aniiiiixtiifdtiin. 
I^  Kfiiif  ((Jarry). 
Maun>|>«M  (Alt'xaiiiliT). 
NicwaitavuiD'  (MfviTii). 
FiiHkoyac  (('uiiilNTland  I{oum*). 

SaiiiU'-Aiinc  (Alliaiiy) 

Sniiit'CharlfN  (liUcili'M  KniH). 

Sniiit-OharlfH  |Ku|H'rt  Hihiiw) 

Saint  I^xiIh  on    .Mi>nw)rii  (Mikwc   Factory). 

Saint- l'itTH-  (Francf») 

Fkancin,  Lac     Fort     Kivi.n-  IVlly \Xi 

Fkankijn.     In-  "xinHlition  i\  la  rivitTeOo|ii».r-Min»'  <t  h  la  Mfr  Folair.',  lHl!t-20-'21-22.  W,  HT,  !H,  H5,  !M1.  'Mi 

•_Vcx|H'(iition  Ji  la  rivi.iv  Ma<k.n/.i.- ft  à  la  Mit  l'olaiiv.  1H-J."> 'J<> '.'7 MM,  811,  !>•_',  •_»<« 

;<♦•  »>x|H'-<|itii)n  fi  la  in»T  l'olairc  ii<)  Dt-troit  UaviM,  Mt-rde  Hattin  et  Sonde  I^ucAMter, 

lM4iV4(i-47 'M),  LHM 

Franklin.— Fort. -(îrand  lae  de  rOnrx.     Situation  climat,  ftc l.M,  IM 

Fhasku,   Kivikhk.  — Coloniliie  Hritanni<|ue.     Mum'« 21H 

Fkkt,  Taix  l)t. — De  Cal^cary,  |«vr  la  nmte  proïKiné  rin  Kdinonton,  le  Petit  lac  de»  KHclaveit,  leH 

rivièrew  de  la  l'aix  et  IVlly,  aux  inineM  d'or  du  diMtrict  de  Yukon lrt() 

Route  de  charrette  d'Kdnionton  à  AtliaWaHCU  Lanilin|< 14«i 

Rivière  Vnkun  aux  niineH  d'or,  en  18M8 IHO 

FrontiÈkkm,  ro.(/f  :  liorneM 182îi  l'.M  et  •_'»•-» 

G. 

Oarry,  Fout,  à  Winnim-g' 

Gl.ACK  d'eau  douce  et  d  eau  «alée. -  -KpaisHeur  à  divernen  station»  l'olaireH    

Gool)  Hoi'E,  Fort.-  Nouveau  ou  suiiérieur.  -Rivière  Mackenzie.— Situation,  climat,  produite, 

|K)|)ulution,  misHion  et  couvent  C.  R 

GOUVKRNKMKNT  Fkdkhai-,    FinanceM  du 

(îRANi)  Lac— Nouveau-BrunHwick.— Surface,  dimennionH,  profondeur  et   élévation  au-deiwuH 

de  la  mer 

Grand  lac  DEH  Ehclavem,  T.N'.-O.  — Surfu'îe,  diniension»,  profondeur  et  élévation  au-detwuH  de 

Il  nier 

do  do  Minéraux,  |ioiHMon«,  navigation 

Grand  lao  de  l'Ours,  et  la  rivière  Copi^erMine 

do  Surface,  dimensions,  j)r()foiideur,  élévation  au-deH8us  de  la  mer 

do  Climat,  gibier,  |)()issons,  anininux 

Greelv,  Expédition  de,  à  la  Mer   l'oJaire,   ri,i   Détrt)it  Davi»,   mer  de   Baffin   et  Sonde  de 

Sniilh,   1H81-M2-83-M4 204,    a5,  20 

6 


Halket,  Fort,  Rivière  aux  Liards.  — Climat,  produit»,  |>opulations  lilanche  et  sauvage,  mission 

C.  R.,  ouverture  et  fermeture  de  la  rivière lii' 

Havres  libres  tout  l'hiver 234 

Hi.'<TORiyiE,  Carte,  du  Canada.— Lettre  d'ap|)robation  du  Dr  Schultz,  lient -gouverneur  du 

Manitoba 3 

HuDMON,  Baie  d'.  Détroit  et  Territoires.— Minéraux,  jxiisHons,  animaux,  navigation 157,  15M 

HuD.so.v,  Baie  d".— Cheinins<le  fer,  projetés,  du  lac  Xipissmg,dul:icSaint-.rean  otde  WinniiH-g  24!t 

HfRON,   Lac. --Surface,  diniensifms,  jirofondeur  et  élévation  au-deti>4U8  de  la  mer 20,  27,  28 

Hyétom éthie.— Puissance  du  Canada 97 


loLOOLlK. — Village  d'Esquimaux,  Mer  Polaire IS 

Impériai  x,  Statuts,  concernant  le  Labrador *.    242 


Kilomètres  et  milles  anglais 247 

KooTKNAY,  Lac — Colombie-Britannique. — Surface,  dimensions,  profondeur  et  élévation  au- 
dessus  de  la  mer 28 

KyuyuoT,  Sonde.— Côte  ouest  de  l'Ile  '"'ancouver,  C.-B.,  marées,  lat.,  long 2l8 


La  Biche,  Lac. — Situation,  climat,  produits,  ixjpulation 159 

Labrador. — Limites  suivant  les  Statuts  Iinjjériaux 242 

Lacs  du  Canada. — Surface,  dimensions,  profondeur,  et  élévation  au-dessus  du  niveau  de  la  mer  27,  2 


IH 

lïV. 

111 

28 

2« 

V*\, 

ir.7 

1.5.5 

1.55 

1.^5, 

1.5«) 

26Ç 


l'ACE. 

Lac,  Pktit,  i>ks  Ksci.avks. --District  Athiibasca.— Surface,  (linien«ionM,  i)rofondeur,  élévation 

au-(l('ss\is  <\f  la  iiitr 28 

(1(1  (1(1  Poste  (If  traite,  iiiisMion,  »^()le  [lour  les  Sauvage»  •  •     160 

Lac,  (îka.'k,  hks  Ksci.avks,  T. N.-().     Surface,  (liniensions,  pnjfoudeur,  élévation  au-dessus  de 

la  mer 28 

do  do  Minéraux,  laissons,  navigation,  etc   15(i,  157 

(IkaM)  i.ac  hk  r.'Ol  rs.  -  Surface,  dimensions,  iirofondeur,  élévation  au-dessus  de  la  mer. ...  155 

Climat,  jKiissons,  gihier,  animaux   lôô,  15(î 

Lac  SaiNT-.IeaX,  P.  (^— Ciiemiu  de  fer  projt^té  à  la  Haie  d'Hudson 171,  24!) 

LaTITIDKS  les  pus  tIAlTEs  A'ITKIXTEs.     Nord.      Kegioiis  Arcti(|ues  et  Mer  Polaire 07 

Aldricli,  lient. 

Beaumont.  lient.  L.  A. 

CalMit,  Sél)astien. 

DeLong,  lient.,  com.  (îeo.  W. 

Franklin,  Sir  .lohn. 

(ireely,  lient.  Adolphus  W. 

Hall,'(ai)it.  F. 

llayes,  I)r. 

Hudson,  Henrv. 

Ingletield,  ancrai. 

Kane,  Klislia  Kent. 

.Markham,  connnandeur. 

Nares,  capit.  (leorge. 

Parr,  lient. 

Parrv,  amiral  W. 

l'aver,  lient.  .Inlins. 

Phi  Plis,  C.  ,1. 

Hdss,  cajiit.  John. 

Scoresliy,  W.,  sen. 

Latitiuks  duskhvéks,  1S20  ;i  lS3.'i,  à  diverses  stations  [«ilaires,  .à  Touest  du  (iroénland 

Latiti'Di:  et  longitude  du  Fort  Yukon,   Alaska 

L.VTlTl DKs  et  longitudes,  tli'Vatioii  iui-<lessus  de  la  mer,  temiK'ratnre,  (luantité  de  pluie  tl  de 

neige,  percentage  des  jours  nuageux,  à  divers  endroits  de  Tt  rrenenve  à  la   Baie  d'Hudson, 

au  (irand  lac  de  l'Ours,  dans  la  région  de  la  rivière  Mackenzie  et  juscpi'à  r<)(éan  Pacitiiiue 

Latitiiiks  et  longitudesdes  "  Stations  circom])olaires  internationales  "  établies  parles  diverses 

nations  d'Améri(|Ue  et  d'Europe,  en  18,S2-iSH   

L.vnrL'KEs,  longitudes,  temjiérature,  etc.,  observi-es   par  Franklin   i>endaiit  sa  première  exj)é- 

dition,  lSl!l-20  21-22  à  la  rivière  Oo[)i)er-Mine  à  et  la  Mer  Polaire  n'n  la  liaie  d'Hudson. .  . 

L.\riTri(Ks,  longitudes  et  \ariation   du   compas  observées   jxir   Franklin,  diH'ant  .sa  deuxième 

exp('>dition   à  la  Mer  Polaire,  n'ô   le  lac  Su|)i''rieur,    Fort  (îarry,  la  chaîne  des  lacs  de  la 

Saskatciiewan  et  la  rivière  Mackenzie,  182.")-2(>-27 iK} 

Latitides,    longitudes,   d('cliuaison,   etc.,   observées  dans  les  régions  des  rivières  Yukon  et 

Mackenzie 102 

LatitCDKs,  longitudes,  marées,  à  la  Col.-Britanni(pie,  etc.,  suivant  les  cartes  de  l'amirauté  : —  218 

Ks(piimalt  (Ile  Vancouver). 
KyiKpiot,  Sonde,     do 
Xanaïnio  do 

Nootka,  Sonde        do 
Port-Simiison,  Terre  ferme. 

•  ^•uatsino,  vers  l'extrémité  X.-O.  ou  sui)érieurc  de  l'Ile  Vancouver. 
Sitka  (Nouvelle  Arkhangel),  E.-U. 
Victoria  (l'île  Vancouver). 
Latitcdks.  -  Tenu  érature,  c<')te  ouest  du  (Groenland,  com part^  avec  celle  des  autres  stations 

]K)laires  de  la  Russie  et  du  Canada 04 

Li.vkds,  RiviÈhE-Alx-  t)uvert\u'e  et  fermeture  de  la  navigation 159 

Li.MlTKs.  —  Fo.(/(  :  Bornes. 

Liste.— Missionnaires  dans  le  Xonl-Ouest  du  Canada,  1818-1865 20 

Livekpool,    Angleterre,    à   Yokohama,    .Fai^n.- Distances   comparatives    liâ   Canada   et  les 

Etsts-Tnis 50  à  61 

Lon'c,  I.1AC.  —  District  d'Assinilxna — Surface,  dimen.sions,  ])rof(3ndeur  et  élévati(,'n  au-dessus  de 

la  mer ....    ^ 28 

Lov.M.i.sTEs   DE  i,"Kmpire-Uni. — Colons  et  concessionnaires  de  terrains  dans  la  province  de 

< ^uébec  et  les  ])r()vinces  maritimes 78 

Llmièhe  .soi.aike.  — Région  de  la  Mackenzie  comparée  avtjc  Ottawa  : — 102 

Chiiiewyan,  F(nt — Lac  Atliabasca. 
(T(K)d  Hoi)e,  Fort — Rivière  Mackenzie. 
McPherson,  F'ort — Rivière  Peel. 
Ottawa,  cité  d' — Rivière  Ottawa. 

M. 

M.4CKENZIE,  RiviÈKE— Premières  expéditi(5ns  de  Mackenzie  et   Franklin,   et  premiers  forts 

bâtis  vers  la  Mer  Polaire 136 

do  Largeur,  profondeur,  distances  de  l'embouchure,   au  Fort  Résolution, 

Grand  lac  des  Esclaves 137 
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M. 

Pa(jk. 

Mackexzie,  Rivikre. — Climat,  arbres  forestiers,  plantes,  minéraux,  gibier,  (Hiissons 1.37  .à  1.38 

do  Route  (le  Montréal  l»ar  le  ch.  de  fer  Canadien  du   Pacitifpie  à  Cal^îary, 

et  de  là,   lia   Kdnionton,  à  reml)ouchure  de  lu  rivière  s\ir  l'Océan 

Polaire   142 

Mackeszik,  Rbjion  de  la  uivikuK.— Navigation,   terres  arables,   pâturages,  [mussous,  fnrèts, 

fourrures,  mines .  

do  do  Po|)ulations  l)lan(lie  et  sauvage 

do  do  Pelleteries  vendues  à  Londres  et  reeues  à  Montréal 

do  do  Ouverture   et    fermeture   fie   la   navigation,    aux     Forts 

MeM\irray,  Xoiman  et  Simpson 

Magnétique,  Pôle.— D"ai)rès  Franklin  et  le  l'rof.  Harlow 

Masitoha.  Lac. —  .Surface,  dimensions,  profondeur,  é'it'vation  au-dessus  de  la  mer 

MakÉEs,  courants,  barrage  de  glace,  etc.,  dans  la  mer  Polaire,  ii  l'ouf-st.        

MaKÉE-s. — Petites  et  grandes  mers  à  divers  |K)rts  sur  les  océans  Atlanti((ue  et  PaclTque,    dans 

le  golfe  et  le  fleuve  .Saint- I^aurent.  etc 

Mc'LeoI),  Fort.  -   Nord,  h  l'ouest  des  Montagnes- Rocheuses    

do  S\id,  iM)pul,ition  sauvages  et  missions 

M('MrKR.\v  L.WDisi;.     Situation,  climat,  produits,  iM)j)ulation  sauvage,  mission  C.  R  .    . 

McPhekson,  Fout.      Sur  la  rivière  l'eel  -Situation,  climat,  sol 

Me-SIKes. — Françaises  et  anglaises   

MiCHKJAN,    L.\('.— Etats-Unis. — Surface,  dimensions,    profondeur,   élévation    au-dessus  de  la 

mer,  etc 

MlNÉKAlx .  -  Produits  du  Canada   

Mls.siON.s  et  di<x.'èses  catholi(|ues  romains  :    - 

Labrador  h  la  Colombie-Pritannique 

Territoire  du  Nord  du  Canada  (  Baie-d'Hudson,  l'ort.s,  ete) I^M)  h  l'ô, 

MlsTASsiNI,   Lac. — Territoire  du   Nord-Est.     Surface,  dimensions,    profondeur,  élévation  au- 
dessus  de  la  mer 

do  Raisins  sauvages  et  autres  fruits,  etc) 

MoNTKKAI.,  Port  de.  -   I)él)àcle  de  la  glace,  ouvertiu'e  et  fermeture  de  la  navigation,  etc   

Montréal,  I)k,  à  l'emlKniehure  de  la  Slackeuzie  ou  ."i  la  .Mer  Polaire   

MoosE   F.\itory. — Situation,  climat,  produits,  .Sauvages,  mission  anglicane 

Moravks,  Missions,  sur  la  cote  N.-E.  du  Labrador 

N. 

Naxaïmo. — Cote  Nord-Est  de  l'Ile  \'aneouver,  C.-B.  —  .Marées,  lat.,  long 218 

Natirki.lks,  Rkssoi  rcks.—  Prod\nts  et  commerce UCi.  111 

N.MTUil  ES,  Mii.I.E.s,  et  milles  statutaires  corresiMnidants.'iiui  degré-  de  longitude,  àchaque  degré 

de  latitude 210 

Navicable.s,  Eai'X.— Manitoba  et  Territoires  du  Nord-Ouest  :— 20 

Assiniljoine,  rivière. 

Athabasca,  rivière  et  lac. 

Grand  lac  des  Esclaves. 

Lac  Long. 

Mackenzie,  rivière. 

Manitoba,  lac. 

Paix,  rivière  de  la 

Petit  hw  des  Esclaves. 

(^u'ApiK'lle,  rivière. 

Saskatchewan,  rivière. 

Souris,  rivière.  . 

Winnii)eg,  hic. 

N.\viGABi.E.>;,  Eaix  . — Navigation  du  Saint-Laurent  :— 2t),  27,  32 

Lac  Eri('. 

do    Huron  et  Baie  Géorgienne, 
do   Micliigan  et  Baie  Verte, 
do   S.ainte-Claire. 
do   .Saint-François, 
do   .Saint-Louis, 
do   Saint- Pierre. 

do   Supérieur.  * 

Rivière  Détroit, 
do      Niagara, 
do      .Sainte-Claire. 
Fleuve  Saint-L.iurent. 
Rivière  Sainte-Marie. 

Neige  et  pluie,  couche  de,  tombée  en  Canada  07,  08 

do  do  à  divers  endroits,  de  Terreneuve  au  Grand  lac  de  l'Ours. . .  100,101 

Nelson,  Fout.— Bras  Est  de  la  rivière  aux  Liards I(i3 

do      PohT. — Baie-d'Hudson — Situation,  climat,  produits,  navigation 17.^) 

New-West.minster. — Colombie-Britanni<iue. — Sa  fomlation,  etc (!,5,2.37 

Nicaragua  et  Costa-Rica,  Canal  projeté  de 24»),  247 


26.8 
N. 

Pagk. 

NlPI<;<)N',  Lac,  province  d'Ontario. — Surface,  dimensions,  profondeur,  élévation  au-de»HU»  de  la 

mer 28,  163 

NiPisHiNc,  Lac— Ch>'min  de  fer  projeté  k  la  Baie-d'Hudwm  249 

NiPis.siNd,  Lac. — Surface,  diuienHions,  profondeur,  élévation  au-desxuH  de  la  mer 28,  IM 

N(K»TKA,  SoSDK.  ^CAte  oueHt  de  l'île  Vancouver,  Océan  Pacifique — Marées,  lat.,  long 218 

NoHi),  LiMiTK,  de  la  pr'.nluction  des  céréales  : — 127  à  130 

Alaska. 

Allemagne. 

A\itrich". 

Canari  a. 

Chipewyan,  Fort. 

Cuml)eiland,  Fort. 

Uanemirk. 

Dromtliein  (Norvège). 

Dunvegan,  Fort  (Ecosse). 

Ecosse. 

Edmonton,  Fort. 

Euro]>e. 

(îood  Hope,  Fort. 

(  J  rande-  Bretagne. 

Halket,  Fort. 

Islande. 

La)K>nie. 

Liard,  Fort. 

Norvège. 

Nord  de  rEur()|)e. 

Pologne. 

Providence,  Fort. 

<.^u'Ai)j)elle. 

Russie. 

Centrale. 
Est. 
Nord. 
Ouest. 

Sini]).son,  Fort. 

Sxiède. 

Yukon. 

o. 

OcÉAX-AiiCTUn'E  OU  Mek  Polaiue,  à  l'ouest,  marées,  courants,  barrage  i)ei-manent  déglace  .  2.58 

Ontario,  L.vc— Surfa-e,  dimensions,  profondeur,  élévation  au-dessus  de  la  mer  : — 20  à  28 

do        Provinck— Limites,  etc 183,  184,  189,  190,  191 

Or,  Production  de  1",  en  Canada 109 

Ouverture  et  fermeture  de  la  navicatiox  :— 

Athabasca,  rivière 148 

Churchill,  rivière 150 

Edmonton 152 

(irand  lac  des  Esclaves ,    1.56 

Ha> es,  rivière 175 

Hud.son,  Baie  et  détroit  d' 1.57,  158 

Moose  Factory ]()2 

Ports,  divers,  du  Canada 212  à  234 

Rivière  aux  Liards— Fort  Halket 139,  1.59 

Rivière  Mackenzie— Fort  McMurray 139,  161 

do                       Fort  Norman    140,  165 

do                      Fort  Simpson 139,  170 

OxJXJRD  HousE.— Situation,  produits,  etc 165 

P. 

Paix,  Rivière  et  rÉ(;i()X  de  la.— Situation,  climat,  produits,  navigation,  etc 29,  127,  100,  166,  167,  171 

Panama,  Canal  DE 245,247 

PÊCHERIK.S ■ 107 

Peel,  Rivière.— Navigation 167 

Pellv,  Rivière  .  —Rapides  Houle  à  la  rivière  Porc-Epic 180 

Pluie  et  Nekje,  Couche  de,  tonilnV  en  Canada 97,  98 

do                   do             tombée  à  divers  endroits,  de  Terreneuve  au  (Irand  lac  de  Ours  .  .  1(X),  101 

Pointe  aux  P^-squimaux.— St-Pierre,  etc.— Rive-Nord  du  St-Laurent 237,  238 

Population  Acadienne,  1749  à  1771,  comi)arw  avec  celle  de  1871 11 

Etats-Unis  de  l'Amérique  du  Nord 7 

Possessions  britanniques  par  l'univers 7 

Univers 7 

Canada  et  de  Terreneuve  : — 6 

Allierta,  A.ssiiiiboïa,  Athabasca,  Saskatchewan  et  Territoires  du  Nord-Ouest. 
Colombie-Britannique. 
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Pace. 

Population,  etc.— .S'«t<f (> 

Iles  de  l'Océan  Arctique  et  la  Baie  d'Huflson. 

Keewatin,  le  Territoire  de  l'Est,  et  le  Sud  de  la  Baie  d'Hudson. 

Labrador. 

Manitoba. 

Nord-Ouest,  Territoires  du. 

Nouveau-Brunswick. 

Nouvelle-Ecosse. 

Ontario. 

Prince- Edouard,  Ile  du. 

C^iél)ec. 

Terreneuve. 

do  Rive  française — Cap  Rae  au  Cap  Saint-Jean. 

PopCiuVTiON  sauvage  du  Canada  ...    .    14,  15 

do                  do       k  résidences  fixes  et  nomades 15  ,\  20 

do        des  Etats-Unis  de  l'Amérique  du  Nord 22  à  24 

do        et  blanche  de  la  région  de  la  rivière  Mackenzie 141 

PoRCUPiNE,  Rivière,  à  la  rivière  Pelly 180 

Port  Moudy — Burrard  Inlet,  C.  -B.— Marées 218 

Port  Nelson,  Baie  d'Hudson  ou  York  Factory . — Situation,  climat,  prtxluits,  navigation. . .  175 

Ports  ouverts  à  la  navigation  toute  l'anni-e 234 

PoKT  Simpson . — Colombie-Britannique. — Marées,  latitude,  longitude 218 

Prince -Albert — Situation,  climat,  produits,  jKjpulation 107 

Produits  et  commerce,  etc.,  du  Canada 105  à  111 

Progrès  de  la  iwpulation  de  la  Nouvelle-France,  Acadie,  etc.,  aujourd'hui  la  Puissance  du 

Canada,  Voir  "  Population  acadienne  " 10  à  11 

Providence,  Fort — Grand  lac  des  Esclaves. — Situation,  climat,  produits,  population,  mission 

C.  R  167 

Q. 

Qu'Appelle,  Rivière  et  ses  lacs — District  Assiniboïa 29 

QuATSiNO— Côté  ouest  de  l'île  Vancouver,  C.-B. — Mirées,  latitude,  longitude 218 

Québec — Province .  — Limites liHi  à  189 

R. 

R.\E,  Fort— Grand  lac  des  Esclaves. — Situation,  climat,  population  blanche  et  sauvage,  mis- 
sion C.  R 168 

Relianck,  Fort  .  — Sur  la  rivière  Yukon . . 168 

Résolution,  Fort. — Situation,  climat,  produits,  jxjpulation  sauvage,  missions 169 

Rivière  Richelieu  et  Lac  Champlain. — Navigation  par  cette  route 32 

Rivière  Ri  de  \u.— Navigation  par  cette  route 32 

Rivière  Athabasca 29,  134,  135 

Assiniboine 29 

Belly 160 

,  Churchill 150 

Copper-Mine — Expédition  de  Franklin 65,  155,  156 

Forty-Mile— District  Yukon 177 

Fraser — Découverte  par  Mackenzie 65,  218 

(îrande,  des  Esclaves 134,  135 

Grand  Ours  (Great  Bear) .» 136 

Hayes 1 75 

Hood — 1ère  exijédition  de  Franklin 87 

Liard 127,129 

Little  or  Lesser  Slave  (Petite  rivière  des  Esclaves) 135 

Mackenzie 127,  129,  130,  134,  136,  137,  138,  139,  140 

Nelson 175 

Paix 29,  127,  160,  166,  167,  171 

Panais— Expédition  de  Mackenzie  (Parsaip  River) 84 

Peel   140,167 

Pelly 180 

Porcupine  (Porc-Epic)— District  Yukon 127,  129 

Qu'Api)elle 29,128,129 

Rainy  (Lapluie) 96 

Rouge 29,  31 

Saguenay 172 

Saskatchewan 29,  30,  31,  128,  129,  169 

Saumon — Découverte  par  Mackenzie 65 

Slave  (Rivière  des  Esclaves) 29,  134,  135 

Smoke  (Rivière  Boucane) 171 

Souris 29 

Yukon 127,  176,  177 
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R. 

pA(iK. 

RiviÈKK  uv  LiÈVKK.  —  Koliis*'  ct  ImiTage 32 

RossicNoi.,  Lac,  Nouvfllt'-EcoMHe.-  -Surfac»',  dimensions 28 

KoLTKs.  — LivcriHiol  h  Yokohama  vii'i  Caniula 59  à  60 

do                            do                            Canada  et  les  Ktatu-t  'nis,  comparativement 61 

S 

Sai.KK,  (il.ACK  ireau  dcnice  et  d'eau.-  Kpaisseiu'  à  diverses  stations  Polaires 99 

Saskatchkwan,  Navigation  uk  I-a  uiviiiHK,— Débit  ;  distance  à  Edmonton,  élévation,  tem- 

IHTatiire,  ete 30  à  31,  160 

SiMcoK,  Lac,  (  >NTAHI().---Surfiu'e,  dimension.s,  i)rofondeur,  élévation  au-dessus  de  la  mer   28 

Si.Mi'soN,  Fout.  - Kiv.  Mackfnzif.  -  Sit\iation,  elimat,  produits,  jHjpulation  et  mission 169  à  170 

Simpson,  I'okt    Col.  Britaiiiii({ue.  —  Mart'-es,  lat.,   loii^' 218 

Smith,  Fout     Kivière  (îreat  Slavf'.  -  Situation,  (fi.sements  de  sel.  Sauvages,  mission  C.R 170 

Smokk,  Fort  uk  i.a  iuvii-:KK.     Situation,  sol,  mission  C.R 171 

SoL's--.MAlilN.s.-    Câl)lfs  d>i  (  loiivemement  Canadien 42 

do                    do        de  ri'nivers 44  à  58 

Statitaikks,  Mii.i.k.s.  -  C<ini'siK)ndant  à  un  degré  de  longitude  .'v  chaque  degré  de  latitude.  . .  210 

Stk.-Annk,  Lac.     <  (ufst  d'Kdmonton     AUxrta 236 

S.vint-Fkancois,  L,\c.  -  P.O.  et  P.  C^.  — Surface,  dimensions,  profondeur,  élévation  au-dessvs  de 

la  mer.  .' 26-27 

S.vint-.Ikan,  L.\c,  p.  (;.-  Surface,  dimensions,  Drofondeur,  élévation  au-dessus  de  la  mer,  vil- 
lages, etc 28,  171-172,  2SH 

Saint-Lairknt,  Navigation  nr.-  Lac  Siiiiérieur  au  Détroit  de  Belle-Ile 26-27 

Saint-Loiis,  L.\c,  l'.*{. — Surface,  dimensions,  ])rofondeur,  élévation  au-de.ssus  de  la  mer,  etc.  26  27 

Saint-Mai'KICK,  <^uél)ee  et  Satfuenay.   Régions. —  Etendue,  etc 172,238 

Saint-Pikukk.-  Canal  entre  rAtlanti((ue  et  le  Lac  du  liras-d'Or.  —Cap- Breton,  Nouvelle-Fcosse  3 

Saint-Pikkue,  L.\(',  P.(^.—  Surface,  dinieiisions,  élévation  yiidessus  de  la  mer 27,  22 

SlPÉKlKl'K,  L.\c. — Surface,  dimensions, [jrofondenr,  élévation  au-dessus  de  la  mer 26  à27 


Tav. — Canal  de  la  rivière 32 

Tehvantki'Kc,  Canai,  dk— Projeté 246 

TÉI.ÉliliAl'HK.s-CAHI.K.S  : — 

(Jouvernemeut  Canadien    42 

I  )e  ITni vers 43  à  58 

TKi.KiiiiAPHKs,  Li<;nk.s  sir  tkkre:  —  * 

(iouvernemeiit  Canadien 42  à  49 

De  IT'nivers .58 

TÉM1SK.\MIN(;,  L.\c,  V.il. — Surface,  dimensions,  profonde\ir.  élévation  au-dessus  de  la  mer.  ...  28 

do  Climat,  arbres,  animau.x,  minérau.x,  mission  C.  R   172-173 

TkmpÉKATI'RK. — A  diverses  Stations  Polaires,  hiver  et  été   93 

A  divers  endroits,  de  Terreneuve  à  la  Baie  d"Hudson,au  lac  du  lirand-Ours,  et  ju.sfpi'à 

l'Océan  Pacifique     100,  101,  148  à  177 

Première  E.\i)édition  de  Franklin  àla  riv.  Co{)per-Mine  et  à  l'Océan  Pacifique,  1819-20-  , 

21-22 86,87,91 

Deuxième  Exi)édition  de  Franklin  h  la  Mer  Polaire,  1825-26-27 89,  92 

ExiK'dition  de  Oreely,  observations  de  1882 206 

(Groenland,  côte  ouest,  comparée  avec  celle  de  la  Rus.sie  et  du  Canada 94 

Observée  par  W.  Ogilvie,  Ari)enteur  F'édéral,  en  1887,  à  la  F'rontière  Internationale 

entre  l'Alaska  et  le  District  Yukon,  du  Canada 177 

Anticosti,  Pointe  S.  ().,  Province  de  t^uéljec 100-101 

Anticosti,  Pointe  O.  do  100-101 

Belle-Ile,  Phare  do  100-101 

Calgary,  District  Alberta,  Nord-Ouest 100-101 

Charlotteto\vi\,  capitale  de  l'Ile  du  Prince- Edouard 100-101 

Cuml)erland  House,  côte  sud  du  lac  des  Pin.s,  District  ie  Saskatchewan 100-101-151 

Dunvegan,  rivière  de  la  Paix,  District  Athal)asca 1.51-1,52 

Edmonton,  District  Alberta,  Nord-Ouest   100-101,152-153 

F^nterprise,  F'ort,  bâti  par  F^ranklin  lors  de  sa  première  exftédition 86  à  91 

Fort  Chii)ewyan,  lac  Athabasca.  . . . . 100-101,  148-149 

F''ort  Chimo,  Détroit  d'Hudson,  exj)édition  du  capitaine  Gordon 100-101 

F\>it  Churchill,  côte  ouest  de  la  Baie  d'Hudson 150 

Fort  Conger,  Baie  Lady  F'ranklin,  exi)édition  de  Greely 100-101 

Fort  ( i(K)d  Hoi»',  rivière  Mackenzie ....  154-155 

F'ort  IVanklin,  lac  du  Grand-Ours,  deuxième  exixklition  de  l'ranklin 89,  100-101,  153-154 

F'ort  Norman  ^  do  100-101,  164 

Fort  Rae,  Grand  lac  des  Fusela ves.  Station  Circumixslaire 100-101,  154-168 

F'ort  Simpson,  rivière  Mackenzie 100-101,  169,  170 

F'rédéricton,  province  du  Nouveau- Brunswick 100-101 

(Groenland,  côte  ouest,  mer  de  Bafiin,  golfe  de  Boothia  et  en  gagnant  l'ouest 94 
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T. 

Tkmpékatikk.— .s;«i7( .  1'.\i;k  . 

Halifax,  province  de  la  Noiivfllc-EcMwwt' 100-101 

Haniiltoii,  |)r<)\  inc»-  d'Ontario KMllOl 

Kilinahinnaif,',  provinci'  de  l'Ile  du  Prince- Kdward Ifio  101 

Kingston,  province  li'Ontario lOO-lOl 

Little  Slave  Lake,  Saint-Hernard,  Dixtrict  Athal>a«ca ir>0 

Mcl'her.son,  Fort,  Territoire  Ynkon Itil 

Montréal,  province  de  f^uéliec KKI  loi 

Moose  Factory,  Haie  d'iltidson,  an  sud  de  lu  ÎSaie  .Tainei< .  UHI-1:  1 

Ottawa,  )irovince  d'Ontario , .  .    .  100- loi 

Port-Artlnir,         do               . KHi-lol 

Port-Hurwell,  Dt'troit  d'Hudson,  avt  sud-est  et  .\  l'entri-e  de  la  Baie  l^ngava   KMl-lOl 

Port-("lnirchill,  IJaie  d'Hudson,  côte  ouest    llMt-lOl 

l'ort-I^a|H'irière,  entn'e  sud-est  de  la  Haie  d'Hudson 100-101 

P'irt-MiKxly,  province  de  la  ("olouiliie-Hritanni()ue lOO-IOl 

(^lélH-c,  Citadelle,  i>rovince  de  (^»uélH-c KNMol 

Kégum,  District  «l'AssinilMiia   100-101 

Sable,  lie  de,  Oct-an  Atlanticiue,  Nouvelle- Kcosse    KHMOl 

Saskatchewan.  -  Plateaux  s\i|«'rieur  et  inférieur  de  la  rivière .  1(1!) 

Saint-.fean,'  T^ac,  province  de  <  ^néU'c   171 

Saint-.Ieati,                do         du  Non  veau- Brunswick    KMi-lol 

Saint-Jean,                do         de  Terreiieiive lOO-lol 

Sydney,  Caj)- Breton,  province  de  la  Nouvelle-Kcosse llKl-lol 

Téiuiskaniing,  lacs,          do        de  (^uélwc  et  Ontario 172-173 

Toronto,                             do        d'Ontario 1(M)-101 

Trois-Kiviéres,                  do         det^)iiéU'c KHl-lOl 

Vermillon,  Fort,  rivière  de  la  l'aix,  District  d'Athaliasca 173-174 

Victoria,  Ile  Vaiu-ou\er,  province  de  la  C"olonil)ie-Brit»nni(pie l(H»-10l 

Windsor,  province  «l'Ontaiio llKi-lOl 

Wiiinipeg,  province  du  Manitolia IIHI-Iol 

Varmoutli,       do        de  la  Nouvelle-Ecosse l(M)-10l 

York  Factory,  Baie  d'Hudson,  enilHiucliure  des  rivières  Nelson  et  Hayes  ltM)-10l,  175 

Ynkon,  District,  près  l'Alaska ....  177 

Tkhuenkuve.-  Population  et  superficie ti 

Tkavaix  l'Liu.ics  Kv  Canada.— Coût  de  construction 25.3 

Tuent.-  Navigation  de  la  rivière.   . .      32 


Vai«.sealx  et  tox\a<;e.  — l^ui  ont  frt'-tpienté  les  ports  du  Canada   34 

do  Des  (iriiicipaux  pays  du  monde 34 

Vantoiveiî,  Il.K  DE.— Colonil)ie-Biitanni<pic,  Océan  Pacititpie 2,'?7 

VakiatioN  de  la  Ixms.sole  et  inclinaison  (lelaiguille  magnéti(pieoliservées  par  ^'ranklivi  durant 

sa  première  expédition  à  la  rivière  Copper-Mine  et  à  la  Mer  Polaire,  181!t-20-21-22 1(5 
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"  Imi)ératriee  du  .laixiii,"  annoncés  par  l,a  Compagnie  <lu  chemin  de  f^r  Canadien  du  Paci- 
fique    244 
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WixxiPEG  À  LiVEUPOOL.  — Par  la  Baie  d'Hudson — Comparée  aux  routes  de  Québec  et  de  Saint- 

.Tean,   N.-B 143 

WiNXiPEG  AV  Port  Nei.sox,  Haie  d'Hudson,  chemin  de  fer  projeté 24!> 

WixxiPEC  — Capitale  de  la  province  du  Manitoba 238,  23!) 
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de  la  mer 28  ii  31 

Bateaux  à  vai)eur  (pii  y  circulent 3<l,  31 

WiXN'lPECOJSls,  L.\c'. — Province  du  Manitoba. — Surface,  dimensions,  profondeur,  élévation  au- 
dessus  de  la  mer 28 

Woods,  Lake  of  the,  (Lac  des  Bois). — Province  d'Ontario. — Surface,  dimensions,  profondeu**, 

élévation  au-dessus  de  la  mer 28 

Wriglky,  Fokt. — Sur  la  rivière  Mackenzie. — Situation,  climat,  fruits 174 
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Yama.ska,  Rivière. ---Ecluse  et  Viarrage 32 

York  F.vctory  (Port-Nel.son). — Baie  d'Hudson. — Situation,  climat,  produits,  navigation 157 
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YcKON,  District.— Animaux,  oiiteaux,  [xnHHoriH,  minéraux,  métaux,  plantes,  neige,  glace 177,  178 

Route  projeté»'  aux  mine»  d'or .    180 

Coût  <leM  proviniouH 180 

YuKON  et  Atliabattca,  DiHtrift».— Taux  du  fret 179 

do      FoKT.— Situation 176 
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•    do      Tkkkitoihk. — Distance  du  tort  McPherson,  k  l'ouest  de  la  Ma..kenzie,  jusqu'au  Fort 
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